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PROCÈS -VERBAUX 

DES SÉANCES 
L'ACADÉMIE DE PEINTURE ET DE SCULPTURE 



ANNÉE 1745. 

Aujourd'hui, samedi 9' Janvier, et conformémeni à la 
dernière délibération, l'Académie s'est assemblée, par con- 
vocation générale, et à commencé ses fonctions par la lec- 
ture des Statuts, ainsi qu'il est d'usage. 

M. le Directeur a raporté à l'assemblée que M. De Lar- 
giUierre l'avoit chargé de témoigner à la Compagnie le 
chagrin qu'il ressentoit de ne pouvoir venir lui-même l'as- 
surer de ses respects au commencement de cette année. 

La Compagnie, sensible à son attention, a chargé M. le 
Direaeur et M. le Professeur en exercice de l'en remercier 
de sa part. 

Le Secrétaire a (kit lecture d'une lettre de M. de La 
Dalte^ et d'une piËce de vers de M. Dandré-Bardon, au 
sujet de la nouvelle année. 

Car« — J. Restout — Galloche — Adam 
l'ainé — CoustoufiU — G. Duchange — /. B. 
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Massé — Cars — Cochin — Masse — HutU 
liât — Leblanc — De Lettre — J. N. Ladey 
— Lépicié. 

Aujourd'hui, samedi 3o« Janvier, TAcadémie s'est assem- 
blée à l'ordinaire. 

Rapport de la Députation, — Conformément à la délibé- 
ration du 3i Décembre dernier, M" les députés ont rap- 
porté à l'assemblée qu'ils avoient eu à Paris, le 14 du 
présent mois, audience de M. le Contrôleur Général, Pro- 
tecteur, au sujet de la nouvelle année, et que ce Ministre 
les avoit reçu avec autant de bienveillance que de politesse. 

Le Secrétaire a fait lecture des lettres de M" Vanloo le 
père et Schmidt sur le même sujet. 

M. Parrocel, Adjoint à Professeur, a remercié Ja Compa- 
gnie du tableau de feu M. son père, qu'Elle a fait placer 
dans la salle d'assemblée. 

M. le Directeur et M. Restout ont raportez que M. De 
Largillierre les avoit chargez de remercier la Compagnie 
de la visite qu'Elle lui a fait faire au sujet de. la nouvelle 
année. 

M. Tardieu^ Graveur et Académicien, a présenté quatre 
épreuves de deux planches, qu'il a gravées d'après Rubens, 
dont les sujets représentent « la défaite de Maxence par 
Constantin. » L'examen fait, la Compagnie a aprouvé les- 
dites planches, pour faire jouir l'exposant des privilèges 
accordés à l'Académie par l'Arrest du Conseil d'Estat du 
28 Juin 17 14. 

L'Académie a nommé M'^ Restout et Le Mqyne le fils, 
Professeurs, pour aller visiter M. Galloche^ qui est malade. 

Ca:{es — Coustou — J. Restout — C. De 
Vermont — Jeaurat — Le Moyne fils — 
C. Parrocel — Pierre — Poitreau — G, Du^ 
change — Drouais — Vinache — Lépicié. 
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Aujourd'hui, samedi 6* Février, l'Académie s'est àsdém" 
blée à Tordinairo pour les Conférences. 

Présent fait à M, de Blamont, — Sur les représentations 
qui ont été faites à l'assemblée, la Compagnie a résolu, 
par reconnoissance de la façon àoble et généreuse dont 
M. de Blamont, Sur-Intendant de la Musique du Roy*, a 
agi pour l'exécutlûn du Te Déum chanté au stijet de la 
convalescence de Sa Majesté, de lui faire présent du Pris 
de feu M. de S. Paul, représentant le Déluge >, auquel 
on fera mettre une bordure, qui sera remis à M. De Ver- 
mont, son père, de la part de l'Académie, avec une suite 
des Portraits gravés. 

M» Restout et Xe Moine le fils. Professeurs, ont rendu 
compte à l'assemblée que M. Gàlloche se portoit mieux et 
qu'il les avoit chargé de remercier la Compagnie de son 
attention, en attendant que lui-même il le pût faire. 

Ensuitte le Secrétaire a continué la lecture des Confé«* 
rences de feu M. Cqypel, Ecuyer, Premier Peii^tre du Roy, 
ce qui a fini la séance. 

C(V{ès -^ Cousiou -^ Ifatûire — J. Restout 
— Lemoyne fils -^ Coustoufils — Pierre — 
Jeaurat — Vinache -^^ Leblanc — Lépicié, 



Aujotird'hu»^ samedi 27^ Février, l'Atadémie s'est assem- 
blée à l'ordinaire. 

Réception de M* Bouchardon, — L« Sieur Edme Bou- 
chardon^ Sculpteur, natif de Chaumont en Bassigny, a 
présenté à la Compagnie l'ouvrage qui lui avoit été ordonné 
pour sa réception, dont le sujet représente un Christ tenant 
sa croix, qu'il a exécuté, en marbre de ronde-bosse, suivant 
le modèle qu'il a fait voir à l'Académie, et qu'Elle a aprouvé. 
Les voix prises à l'ordinaire, la Compagnie a reçu et reçoit 

1. Voir les procès-verbaux des 2g Août et 26 Septembre 1744. 

2. Claude Sinpol^ deuxième Prix du conSburs de 1687. Voir 
le Procès-verbal du 3o Aoât et du 3 1 Octobre ; II, 35g et 362. 
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ledit Sieur Bouchardon Académicien, pour avoir séance 
dans les assemblées et jouir des privilèges, honneurs et 
prérogatives attribués à cette qualité, en observant par lui 
les Statuts et Règlemens d'icelle Académie, ce qu'il a pro- 
mis en prêtant serment entre les mains de M. Ca^es, 
Directeur*. 

Le Secrétaire a fait lecture d'une lettre de M. Vanloo 
fils au sujet de la nouvelle année, et dans laquelle il fait 
part en même tems â la Compagnie que le Roy d'Espagne 
l'a nommé son Premier Peintre. 

M. Coypely qui a écrit la vie de feu M. son père, a pro- 
posé à la Compagnie d'en faire lecture à la première assem- 
blée du mois prochain, ce qui a été agréé unanimement. 

Suppression du droit pécunier. — L'Académie, après avoir 
délibéré, est convenu, â la pluralité des voix, de supri- 
mer, pour toujours et sans aucune réception, le présent 
pécunier, comme contraire à la décence et à la gloire de 
la Compagnie. 

Ca^es — Coustou — Notoire— J. Christophe 

— De Jullienne — Lemoyite — Le Clerc — 
Coypel — De Favanne — «7. Du Mont le Rom, 

— J, Restout — Carie Vanloo — Lemoyne 
fils — Coustou fils — C Parrocel — Pierre 

— Drouais — Cochin — Boucher — Jeaurat 

— y. B. Oudry — Adam Vaine — G. Du- 
change — J, B. Massé — J. C. Roéttiers — 
Chardin — Tocqué — Aved — Frontier — 
Leblanc — Pigalle — Vinache — E, BoU' 
chardon. 



Aujourd'hui, samedi ^^ Mars, l'Académie étant assem- 
blée pour les Conférences, 

I. A la suite on trouve dans le Registre cette ligne : « Le droit 
pécunier réglé à cen^francs, » qui est raturée et remplacée, à la 
marge, par la mention : a Droit pécunier supprimé. » 
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Lecture de M, CoypelK — M. Coypely qui a écrit la vie 
de feu M. son père, Ecuyer, Premier Peintre du Roy, en 
a fait la lecture à la Compagnie. 

Cet ouvrage, aussi intéressant qu'honorable pour la Pein- 
ture et qui réunit la clarté de Télocution et l'exactitude et 
la vérité des faits, a été aprouvé par toute l'assemblée, 

M, Coypel^ prie la Compagnie de lui permettre de reti" 
rer son .morceau de réception et d'en donner un autre, — 
Que M. Coypel a prié ensuitte, par un discours poli et 
modeste, de lui permettre d'ôter son tableau de réception 
et d'en sul)stituer â la place un nouveau, ce que la Com- 
pagnie lui a accordé, en le félicitant sur sa délicatesse de 
penser et sur l'intérêt réel qu'il prend à l'Académie. 

M. De Jullienne fait présent du portrait de M. Vleughls^ 
peint par M, Pesne. — M. De Julienne^ Chevalier de l'Ordre 
de S. Michel et Amateur, toujours atentif à prouver son 
estime et son attachement â la Compagnie, lui a fait pré- 
sent d'un excellent Portrait de M . Vleughls, peint par 
M. Pesne^ dont il a été remercié unanimement. 

Avant de clore la séance, il a été résolu que, le samedi 
27e du présent mois. M" les Directeur, Recteurs, Adjoints 
à Recteur, Professeur en exercice,. et, à tour de rôle, dans 
les Anciens Professeurs M. Le Clerc^ dans les Professeurs 
M. Oudry^ dans les Adjoints Mé Coustou fils, dans les Con- 
seillers M» Massé ^ Duchange et le Secrétaire, et, dans les 
Académiciens, M. Cochin^ s'assembleront, â huit heures 
précises du matin, pour régler la répartition de la capitation 
de la présente année 1745, et pour examiner et arrêter 
les comptes de 1744. 



I. On trouve de plus dans la marge cette seconde analyse : 
f M. Coypel fait la lecture de la vie de feu M. Coypel, son père. » 
— Elle a été imprimée dans les Vies des Premiers Peintres du 
Roi depuis M, Le Brun jusqu^à présent, Paris, Durand et Pissot, 
1752, petit in-8", II, p. 1-41, et se termine précisément par la 
prière de retirer le morceau de réception qu*il avait fait à vingt 
et un ans. — Voir le Procès-verbal du i" Octobre 1746. 
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Cas[es — Coustou — Carie Vanloo — Gai- 
ÏQche — De Jullienne -^ Lemoyne — Cqypel 
— J. Restout — /. Du Mont le Rom, — Na- 
toire — C Z)e Vermont — Jeaurat — Adam 
Vaine — G. Duchange — J. B, Massé — J. C. 
Roëttiers — Z». Surugue — Poitreau — 
E' Bouchardon — Vinache — Cars — Drouais 
f— Coustou fils — Tocqué — Leblanc — Le'picié. 



Aujourd'hui, samedi 27® Mars, TAcadémie s'est assem- 
blée, par convocation générale, pour la relevée du quartier 
et pour la lecture des délibérations prises pendant ce tems, 
ainsi que le rôle delà capitation * de 1746, réglé dans le 
comité du matin. 

Reddition des comptes. — M"** les Directeur, Recteurs et 
Oficiers, nommez pour régler la répartition de la capita- 
tion et pour examiner et arrêter les comptes de l'année 1744, 
s'étant assemblés ie ma^in dans la salle de l'Académie, le 
Sieur Reidelet, Concierge et Rec^vçur, chargé, par délibé- 
ration du 1^' Décembre 1736, de recevoir la capitation des 
Oficiers çt Académiciens, et autorisé par la même délibé- 
ration à recevoir de M" les Trésoriers des Bâtimens du 
Roy les sommes accordées par Sa Majesté à l'Académie 
pour son entretien, a présenté l'état de la Recette ^x Dépense 
par lui faites durant le cours de l'année 1744, suivant les 
ordres de M" les Directeur et Recteurs; lequel compte 
s'étapt trouvé juste, après l'examen Êiit des quittances et 
mémoires, il a été aprouvé, et le Sieur Reidelet déchargé 
par les Directeur et Recteurs et Oficiers, et la décharge 
dudit Sieur confirmée et signée par l'Académie. 

La Compagnie a nommé M. Le Moine le père. Adjoint 
à Recteur, pour Êiire les fonctions de Recteur pendant le 
quartier d'Avril prochain, à la place de M. J!>e Largillierre, 
qui est hors d'état d'y satisfaire. 

M. Moireau^ Graveur et Académicien, a présenté à l'as- 
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semblée deux épreuves d'une planche qu'il a gravée d'après 
Vovrèmans^ dont le sujet représente la défaite des Sarra- 
zins. L'examen fait, la Compagnie a aprouvé ladite planche, 
pour faire jouir l'exposant des privilèges accordés à l'Aca- 
démie par l'Arrest du Conseil d'Etat du 28 Juin 17 14. 

Cœ(es — Coustou — Carie Vanloo — J. 
Christophe — Galloche — Lemoyne — De 
Favanne — J, Restout — J. Du Mont le Rom. 

— Natoire — C. De Vermont — Jeaurat — 
J, B, Oudry — Adam l'ainé* — Coustou fils 

— Pierre — G. Duchange ^ J, B, Massé — 
Tocqué — Aved — Vinache — Leblanc — 
Francisque — J, Mqyreau — Poitreau — 
E. Bouchardon — Cars — Lépicié, 



Aujourd'hui, samedi 3<> Avril, la Compagnie s'est assem- 
blée à Tordinaire pour les Conférences. 
. Le Secrétaire a fait la lecture des Statuts, ainsi qu'il est 
d'usage au commencement de chaque quartier. 

La Compagnie , après avoir examiné les diÔérentes 
épreuves faites pSr les Etudiants pour être admis â travail- 
ler aux grands Prix, n'a jugé de capable à y concourir que 
les nommés Le Sueur, Guérin, De Sève, Barbeau, Durand 
et Canot, pour la Peinture, et Gillet et UArchevesque, pour 
la Sculpture. 

M, Vanloo d'Espagne nommé Ancien Professeur ; M. Bou- 
chardon élu Adjoint à Professeur. -^ Sur les représentations 
de M. Ca^es, Directeur, l'Académie, voulant répondre à 
l'honneur que Sa Majesté Catholique a fait â M. Vanloo, le 
fils, de le nommer son Premier Peintre, l'a placé unanime- 
ment dans la Classe des Anciens Professeurs, et a jugé néces- 
saire, pour le service actuel de l'Ecole, de disposer de la 
charge d'Adjoint, qu'occupoit cy devant mondit Sieur Van- 

I. II y a de lui une seconde signature au bas de la page. 
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loo^ en faveur de M. Bouchardon^ Sculpteur, qui a monté 
à ce rang par scrutin et suivant la forme. ordinaire. 

M. De L'armessittj Graveur et Académicien, a présenté 
à l'assemblée huit épreuves de quatre planches qu'il a gra- 
vées d'après feu M. Lancret^ dont les sujets représentent 
les quatre Saisons ; l'examen fait, la Compagnie a aprouvé 
lesdites planches, pour &ire jouir l'exposant des privilèges 
accordés à l'Académie par l'Arrest du Conseil d'Etat du 
28 Juin 1714. 

Cannes— 'De Favanne — Coustou — J. Chris- 
tophe — Cqypel — Le Clerc — J, Restout — 
Jeaurat — Adam Vaine — Natoire — J, B, 
Massé — Pierre — De L'armessin — Leblanc 
— Tocqué — Pigalle — Lemoyne — Coustou 
fils — E, Bouchardon — G, Duchangé — J. C. 
Roëttiers . — Lépicié, 



Aujourd'hui, samedi 24® Avril, l'Académie s'est assem- 
blée à l'ordinaire. 

La Compagnie fait part à M, Vanloo d'Espagne qu'on 
lui a donné le rang d'Ancien Professeur 9 — Le Secrétaire 
a fait lecture d'un projet de lettre à M. Vanloo le fils, pour 
lui faire part que l'Académie lui a accordé le rang d'An- 
cien Professeur, lequel projet a été aprouvé. 

La Compagnie a nommé M. Le Moine^ Adjoint à Rec- 
teur en exercice, et M. De Favanne^ Professeur, pour aller 
visiter M. Coustou^ qui est malade.. 

A la fin de la séance, on est convenu que, le premier 
samedi du mois prochain tombant sur la fête de S. Jacques 
et de S. Philippe, l'assemblée seroit remise à huitaine. 

Cas[es — Lemoyne — De Favanne — Pierre 

— C. De Vermont — E, Bouchardon — Cars 

— Drouais — Lépicié, 
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Aujourd'hui, samedi 8* May, et conformément â la der- 
nière délibération, TAcadémie s'est assemblée pour les 
Conférences. 

Le Secrétaire a continué la lecture de celles de feu 
M. Cqypel^ Ecuyer, Premier Peintre du Roy, ce qui a 
occupé la séance. 

Cas[es — J. Du Mont le Rom. — Lemoyne 

— Galloche — J. Restout — Natoire — C de 

« 

Vermont — Lemoyne fils — E. Bouchardon 

— G. Duchange — Adam Vaine — Cars — 
Lépicié, 

Aujourd'hui, samedi 29*^ May, l'Académie s'est assemblée 
à l'ordinaire. 

Remerciment de M. Vanloo d'Espagne. — Le Secré- 
taire a fait lecture d'une lettre de M. Vanloo le fils, Pre- 
mier Peintre de S. M. C.j par laquelle il remercie la Com- 
pagnie du grade d'Ancien Professeur qu'Elle lui a donné. 

M. Dargenville fait présent de la Vie des Peintres. — 
Ensuitte il a présenté à la Compagnie, de la part de M. Dar- 
genville^ Maître des comptes, un abrégé qu'il a fait de la 
vie des plus fameux Peintres, en deux volumes in-quarto, 
ornés de portraits, et dédié à M. le Contrôleur Général, 
Protecteur. Ce présent est accompagné d'une lettre extrê- 
mement polie, adressée à la Compagnie, et dont il a été 
fait lecture. 

Lettre de remerciemens de M, de Blamont, — M. De 
Blamont, Sur-Intendant de la Musique du Roy, a aussi 
écrit une lettre à la Compagnie, par laquelle il la remercie 
dans des termes aussi polis que reconnoissans, du tableau 
et de la suitte des Portraits gravés, dont Elle lui a fait 
présent. 

Le Secrétaire a terminé la séance en faisant part que 
M' De Favanne^ Professeur, avoit donné â l'Académie son 
portrait peint par lui-même. La Compagnie l'en a remer- 
cié unanimement. 
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Ca![es — Lemqyne — J. Du Mont le Rom. 

— Le Clerc — Jeaurat — De Favanne — 
J, Restout — Natoire — C. De Vermont — 
J, B, Massé — Adam Vaine — Lemoynefils 

— Drouais — P. Slodt^jf — Cars ^l^épicié. 



Aujourd'hui, samedi 5* Juin, rAcadémie s'est assemblée 
à l'ordinaire pour les Conférences. 

Le Secrétaire a continué la lecture de celles de feu 
M. Coypel^ Ecuyer, Premier Peintre du Roy, ce qui a 
occupé la séance. 

Ensuitte il a rendu compte à la Compagnie que, confor- 
mément à ses ordres, il avoit été, de sa part, remercier 
M. Dargenville des deux volumes de la Vie des Peintres, 
dont il a fàxt présent à l'Académie. 

Ca^es — Lemqyne — Adam Vaine — De 
Jullienne — Le Clerc — J, Restout — Coustou 
fils — Pierre — Leblanc — Cars — Lépicié. 



Aujourd'hui, samedi 26® Juin, l'Académie s'est assem- 
blée par convocation générale, pour la relevée du quartier. 
I^s délibérations, prises pendant ce tems, ont ét^ lues ainsi 
qu'il est d'usage. 

Le Directeur continué. — L'article IX des Statuts por- 
tant que le Directeur sera changé tous les ans, si ce n'est 
que l'Académie trouve à propos de le continuer, l'affaire 
mise en délibération, la Compagnie a été unanimement 
pour la continuation. 

La Compagnie a nommé M. Le Moine^ le père, Adjoint 
à Recteiir en exercice, et M. Adam^ Professeur, pour aller 
visiter M. Coustou^ qui est malade. 

Ca:[es — Lemoyne — Adam Vaine — J, 
Christophe — Galloche •— Le Clerc -- De 
Favanne — J, Restout — J, Du Mont le Rom. 
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— C, De Vermont — Jeaurat — Lemqyne 
fils -^ Coustou fils — Pierre — E, Bouchar^ 
don — /. B. Massé — Geuslain — Poitreau 

— Cars — Vinache — Cochin — Leblanc — 
Lépicié, 



Aujourd'hui, samedi 3* de Juillet, TAcadémie s'est assem- 
blée^à l'ordinaire pour les Conférences et pour la lecture 
des Statuts, ainsi qu'il est d'usage au commencement de 
chaque quartier. 

Lettre de M. Vanloo^ Premier Peintre du Roy d'Espagne, 
Ensuitte le 'Secrétaire a lu une lettre de M. Vanloo le fils^ 
Premier Peintre du Roy d'Espagne, adressée à la Compa- 
gnie, par laquelle il lui marque que, S. M. C. voulant fon- 
der une Académie de Peinture, Sculpture et Architecture à 
Madrid, Elle lui avoit accordé deux ans pour voir s'il étoit 
PQssible d'en fair^^ l'établissement ; que, lui ayant aussi fait 
l'honneur de l'en nommer Directeur, il prioit la Compa- 
gnie, en cette qualité, de lui envoyer tous les Réglemens qui 
la conserne[nt], sans ripn obmettre de ce qui s'observe 
pour la réception dçs Académiciens, l'élection des Officiers 
et le jugement des Prix, étant bien aise de s'y conformer 
pour remplir dignement les vœux de S. M. C. 

L'esquisse du S' Hutin aprouvée. — Le Sieur Hutin^ 
Agréé, a fait voir à l'Académie un petit modèle en cire, 
représentant le nocher Caron, pour servir à son morceau 
dç réception. La Compagnie, après avoir aprouvé le sujet 
à la pluralité des voix, lui a ordonné de le faire en grand 
dans l'Académie. 

A la fin de la séance, la Compagnie a chargé le Secrétaire 
de faire toutes les recherches qui concernent la demande 
de mondit Sieur Vanloo et de les lui envoyer. 

Ca^es — J. B, Oudry — Leclerc — /. ReS' 
tout — J, Du Mont le Rom, — Carie Vanloo 
— Boucher — /. B, Massé — Natoire — 
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Lemoyne fils — Chaufourier — Drouais — 
P. Slodt^ — Cars — Nonnotte — Lépicié. 

Aujourd'hui, samedi 24^ de Juillet, TAcadémie s'est 
assemblée à l'ordinaire et huit jours plus tôt à cause de la 
fête de S. Germain. 

Exposition des ouvrages dans le Salon. — Le Secrétaire 
a fait lecture d'une lettre de M. le Controlleur Général 
adressée à M. Ca^eSj Directeur, par laquelle il lui marque 
que, conformément aux ordres de Sa Majesté, l'Académie 
ait à se préparer pour une exposition de Tableaux dans le 
même lieu que les précédentes, et qu'à l'égard du commen- 
cement de la durée de ladite exposition, la Compagnie en 
agira comme Elle le jugera convenable pour la gloire des 
arts et la satisÊiction du public. 

Ensuitte il a été réglé que l'on apporteroit les ouvrages 
le 17 du mois prochain, avant midi, dans le salon, et que 
l'ouverture s'en feroit le 25 du même mois et continueroit 
le temps ordinaire. 

L'esquisse du morceau de réception du S. Falconnet 
approuvée, — Le S"* Falconnet^ Sculpteur et Agréé, a fait 
voir à l'assemblée l'esquisse de son morceau de réception, 
dont le sujet représente le Génie de la Sculpture ; la Com- 
pagnie, après l'avoir examinée, l'a aprouvée à la pluralité 
des voix, et Elle lui a ordonné d'en faire le modèle dans 
l'Académie. 

Le Sieur Moireau^ Graveur et Académicien, a présenté à 
l'assemblée deux épreuves d'une planche qu'il a gravée 
d'après Vovremens^ dont le sujet représente les chasseurs 
sortant de la forest. L'examen fait, la Compagnie a aprouvé 
ladite planche, pour faire jouir l'exposant des privilèges 
accordés à l'Académie par l'Arrest du Conseil d*Etat du 
28 Juin 17 14. 

La Compagnie a nommé M. Ga//o^/i^, Adjointe Recteur, 
et M. Oudry^ Professeur en exercice, pour aller visiter, de 
sa part, M. Coustou^ qui est dangereusement malade. 
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CiVfes — J. B, Oudry — J. Christophe — 
Gallùche — Le Clerc — De Favanne — Le^ 
mqyne — J. Restent — • J. Du Mont le Rom. 

— Natoire — Jeaurat — Adam Vaine — Le- 
moynefils — Pierre — G. Duchange — J. B, 
Massé — Fc Jouvenet — De Lettre — Tocqué 

— Tardieu — Cochin — Masse — Courtin — 
Vinache — JLépicié. 



Aujourd'hui, samedi 7» Aoust, rAcadémie s'est assemblée 
â Fordinaire pour les Conférences; 

Le Secrétaire a continué la lecture des Conférences de 
feu M. Coypel, Ecuyer, Premier Peintre du Roy, ce qui 
a occupé une partie de la séance. 

Ensuitte il a été arrêté que le samedi, 21 du présent mois, 
la Compagnie s'assemblera pour voir les tableaux et bas- 
reliefs faits par les Elèves pour les grands Prix, lesquels 
seront exposés à Tofdinaire le jour de S. Louis. 

Le Secrétaire rapporte qu'il a envoyé^ à M. Vanloo d'Es- 
pagne tous les éclaircissemens qu'il a demandés, — Le 
Secrétaire a raportez â l'assemblée qu'il avoit envoyez â 
M. Vanloo^ Premier Peintre du Roy d'Espagne, tous les 
éclaircissemens qu'il avoit demandez au sujet de l'Académie. 
M. Cochin nommé pour faire imprimer les Portraits 
gravés de l'Académie, — Sur les représentations de M. le 
Directeur, la Compagnie a nommé M. Cochin le père pour 
faire imprimer toutes les planches dont on pourroit avoir 
besoin par la suitte, M. Duchange^ qui en étoit chargé pré- 
cédemment, aïant fait raport à l'assemblée qu'il n'y avoit 
plus de presse chez lui. 

Ca!(es — Lemoynefils — J, Christophe — 
Cqypel — Le Clerc — De Favanne — /. Res- 
tout — Jeaurat — C. Parrocel — Drouais — 
Leblanc — Pierre — De Lettre — Cochin -— 
Vinache, 
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Aujourd'hui, samedi 2i« Âoust, TAcadémie s*est assem- 
blée extraordinàirement pcmr voir les tableaux et bas-reliefs 
faits par ses Elèves pour les grands Prix. Après les avoir 
vus, Elle a résolu que ces ouvrages seront exposés pour le 
public le jour de S. Louis, et jugez le dernier samedi, 28 
du présent mois, par Messieurs les Officiers et Académiciens, 
lesquels ne donneront leufs sufrages que le jour de l'As- 
semblée, conformément aux précédentes délibérations, ce 
qui sera indiqué sur les billets. 

Arrêté que Von nommera des Officiers pour examiner les 
ouvrages du Salon. — A la fin de la séance, il a été arrêté 
que doresnavant la Compagnie nommeroit M" les Officiers 
en exercice, et un de chaque Classe pour suprimer tout ce 
qui ne seroit pas digne de paroitre au Salon, ce que l'Aca- 
démie a exécuté aujourd'hui. 

Cas[es r— Lemoyne fils — Galloche — Go- 
briel — De Jullienne — J, Restout — Carie 
Vardoo — Natoire — Jeaurat — Adam l'ainé 
—» E. Bouchardon — Lépicié. 

Aujourd'hui, samedi 28* Aoust, l'Académie s'est assem- 
blée, par convocation générale, à 10 heures du matin pour 
juger les grands Prix, faits par ses Elèves sur deux sujets 
tités de l'Ancien Tentment, dont l'un représente la cons- 
truction des murs de Jérusalem, l'autre Salomon qtrî £iit 
transporter l'arche dans le Temple, et aussi pour saluer et 
accompagner M. le Protecteur que la Compagnie a sçu 
devoir venir au Salon. 

Jugement des grands Prix. Arrêté que Von ne donnera 
que les deux grands Prix de Sculpture et le second de 
Peinture, — L'Académie, après avoir délibéré, a décidé de 
ne donner que les deux grands Prix d^ Sculpture et le 
second de Peinture, les tableaux êtaiît trop foibles pour en 
mériter un premier, lequel Prix âera réservé pour l'année 
prochaine, et conservera sa datte avant celui de 1746, pour 
le voyage de Rome. 
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La Compagnie ataUt fait rouverture des boètes, les voix 
prises et comptées a l'ordinaire, 

Le S. Larchevesque^ qui a fait le bas-relief marqué G, 
s'est trouvé mériter le premier Prix de Sculpture, 

Et le S. Gillet, qui a fait le bas-relief marqué F, le 
second ; 

Et le S. Le Sueur^ qui a fait le tableau marqué A, a eu 
les sufrages pour le second de Peinture. 

Ensuitte M. le Directeur a dit à la Compagnie que la 
Distribution ne s'en feroit qu'après qu'on auroit eu l'hon- 
neur de voir à ce sujet M. le Protecteur ^ 

Ca!(es — Lemoynejils — Galloche — /. Chris» 
tophe — Cqypel — Gabriel — De Favanne — 
Le Clerc — /. Restout — /. Du Mont le Rom, 

— Natoire — Carie Vanloo — Pierre — /. C 
Ro'èttiers — Chardin — Tocqué — Aved — 
Lemqyne — C De Vermont — Jeaurat — 
J. B, Oudrjr — Adam Vaine — Coustoufils 

— C Parrocel — E, Bouchardon — G. Du' 
change — 7. B, Massé — F^Jouvenet — Cour- 
tin — Allegrain — Geuslain — Poitreau — 
Massé — Huilliot — Vinache — De Lettre 

— Francisque — Audran — Nicolas Tardieu 

— Nonnotte — Droûais — Lépicié. 



Aujourd'hui, samedi 4^ Septembre, l'Académie s'est 
assemblée à l'ordinaire pour les Conférences. 

Le Secrétaire a continué la lecture de celles de feu 
M. Cojrpelf Ecuïer, Premier Peintre du Roy, ce qui a 
occupé la séance. 

Cajes — Jeaurat — J. Christophe — Le 
Clerc — De Favanne — J. Restout — • Carie 
Vanloo — C. de Vermont — Lemqyne fils 

I. Elle ne fat faite que trois ans après; voir le Procès -verbal 
du 22 Juin 1748. 
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— De Lettre — Coustou fils — Pierre — 
Cars — Vinache — J. F, Collombat — Lépicié. 

Aujourd'hui, samedi 25« Septembre, l'Académie s'est 
assemblée, par convocation générale, pour la relevée du 
quartier. Les délibérations prises pendant ce tems ont été 
lues, ainsi qu'il est d'usage. 

L'Académie a nommé M. Pierre pour exercer, â son rang 
comme Adjoint, le mois d'Octobre prochain à la place de 
M. Vanloo le père, qui est absent. 

Mort de M. Le Gros^ Académicien, — Le Secrétaire a 
notifié à l'Assemblée la mort de M. Le Gros^ Académicien, 
Peintre de portraits, arrivée à S. Germai n-en-Laye, le 
27 Janvier 1745, âgé de 74. 

Avant de lever le siège, la Compagnie a nommé M» les 
Officiers en exercice pour aller foire compliment à M. Cous- 
tou sur sa convalescence. 

Ca^es — Jeaurat — Letnoyne — /. Chris- 
tophe — Galloche — Le Clerc — De Jullienne 

— Carie Vanloo — Adam l'àiné — H. Col. 
de Vermont — Lemqyne fils — C. Parrocel 

— Pierre — G, Duchange — Cars — J, B. 
Massé — Tocqué — Courtin — Drouais — 
Vinache — Lépicié. 



Aujourd'hui, samedi 2® Octobre, l'Académie s'est assem- 
blée pour les Conférences et pour la lecture des Statuts, 
ainsi qu'il est d*usage au commencement de chaque quartier. 

Mort de M. Vanloo le père, — Le Secrétaire a notifié à 
la Compagnie la mort de M. Vanloo le père. Professeur, 
arrivée à Aix, le 19» Septembre dernier, âgé d'environ 
60 ans. 

Ensuitte il a été résolu de remplir la place, vacante par 
cette mort, à la dernière assemblée de ce mois, conformé- 
ment à la délibération du samedi 28 Septembre 1743. 
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Ca^es — y. Christophe — Pierre — Le- 
moyne — Le Clerc — Jeaurat — De Favanne 
— Adam Vaine — Lemoyne fils — Coustou 
fils — C. Parrocel — J. B. Massé — Tbc- 
qué — Cars — Leblanc — Frontier — Lépicié. 



Aujourd'hui, samedi 3o<^ Octobre, P Académie s'est assem- 
blée, par convocation, pour remplir la place vacante de 
Professeur par le décèds de M. Vanloo, le père. 

Mutation d'Officiers, — Conformément à la dernière 
délibération et à celle du samedi 28» Septembre 1743, la 
Compagnie, après avoir délibéré et pris les voix par scrutin, 
M. Parrocel,, Adjoint, a monté à la place de Professeur, et 
M, Pigalle^ Académicien, a remplacé M. Parrocel dans le 
grade d'Adjoint à Professeur. 

Réception de M. L Enfant^ Peintre à talent, — Ensuitte 
le S. Pierre L'Enfant^ Peintre à talent, natif d'Anet près 
Dreux, a présenté à l'Académie le tableau qui lui avoit été 
ordonné pour sa réception, dont le sujet représente un 
Marché de Campagne. Les voix prises à l'ordinaire, la 
Compagnie a reçu et reçoit ledit Sieur L'Enfant Acadé- 
micien, pour avoir séance dans les assemblées et jouir des 
privilèges, honneurs et prérogatives attribuées à cette qua- 
lité, en observant par lui les Statuts et Règlemens d'icelle 
Académie, ce qu'il a promis en prêtant serment entre les 
mains de M. Ca^es^ Directeur et Recteur. 

Les modèles des 5" Hutin et Falconnet approuvés, — Les 
Sieurs Hutin et Falconnet^ Agréés, aïant présenté à la Com- 
pagnie les modèles, qu'ils ont faits dans l'Académie pour 
leurs ouvrages de réception et dont les sujets représentent 
le nocher Caron et le Génie de la Sculpture, les voix prises 
en conséquence, l'Académie les a approuvés, et a accordé 
auxdits Sieurs un an pour les exécuter en marbre. 

Ca\es — /. Christophe — Pierre — GaU 
loche — Caylus — De Jullienne — Lemoyne 
VI 2 
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— Cqypel — D'Ulin — Le Clerc — De Fa- 
nmne — /. ResUmt ^ J. Du Mmt le Rom. 

— De Lettre — Jeaurat — Carie Vanloo — 
Cars — Parrocel — Coustaufils — Boucher 
-^C. De Vermont — ^. Bomdutrdon — JLe- 
^Zomr — Notoire — Pigalle — /. Af . Ladey 

— P. L'Enfant — (?. Duchange — Afosse — 
J. C. Roettiers — Chardin — Tocqué^Le- 
mqynefils — ilvfrf — Frontîer — Drouais — 
Huilliot -- Cochin — Lépicié. 



Aujourd'hui, samedi 6* Novembre, TAcadémie s'est 
assemblée à Fordinaire pour les Conférences. 

Célébration du service aux Augustins. — La Compagnie 
a déterminé que la célébration du service aux Augustins 
pour les Officiers et Académiciens, décédés dans le courant 
de Tannée et les précédentes, se feroit \t samedi 27* No-* 
vembre prochain. L'Académie y sera invitée par billets, 
auquel jour se tiendra aussi l'assemblée. 

Cœ{es — J. Christophe — Boucher — Le 
Clerc — Lemoynefils — G. Coustou — Pierre» 
— Pigalle — J. B. Massé — Natoire - C. De 
Vermont — Lépicié. 



Aujourd'hui, samedi 27*» Novembre, l'Académie s'est 
assemblée à l'ordinaire ^ 

Conformément à la dernière délibération, l'Académie a 
Mt célébrer ce matin, aux Grands-Augustins, un service 
solennel pour tous les Officiers et Académiciens défunts, où 
toute la Compagnie a été invitée par billets. 

Cœ(es — Boucher — Lemojrne — Le Clerc 

ï. La fin de la phrase « pour les Conférences » est raturée dans 
le registre. 
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— /. Restant — J. Du Mont le Rom. — Na'» 
toire — Carie Vanloo — C. De Vermont -*- 
Jeaurat — Lemqyne fils — C. Parrocel — 
E. Bùuchardon — Pierre — Coustou fils — 
Pigalle — /. B. Massé — Tocqué — Cochin 

— Lépicié. 



Aujourd'hui, samedi 4* Décembre, rAoadémie s'est assem- 
blée â Tordinaîre pour les Conférences. 

Le Secrétaire a continué la lecture de celles de feu 
M. Coypel^ EcuTer, Premier Peintre du Roy, ce qui a 
occupé une partie de la séance. 

Avant de la finir on est oonyenu que, le dernier samedi 
du mois tombant sur la fête de Noël, l'assemblée seroit 
remise au vendredi suivant, 3 1 et dernier du présent mois. 

Ca^es — /. Christophe — C. De Vermont 

— Carie Vanloo — Pierre — E: Bouchardon 

— Pigalle — Drouais — Lépicié. 

Aujourd'hui, 3i décembre, l'Académie s'est assemblée, 
par convocation générale, pour la relevée du quartier et 
pour la lecture des délibérations prises pendant ce tems. 

Députation pour la nouvelle année, — Suivant l'usage, la 
Compagnie a résolu d'aller en députation, au sujet de la 
nouvelle année, saluer M. le Protecteur, et Elle a nommé 
à cet effet : M. Ca^es^ Directeur ; M: De Largillière^ Chan- 
celier et Recteur; M. Coustou^ Recteur en quartier; 
M. Christophe^ Recteur; M» Galloche et Le Moine ^ Adjoints 
â Recteurs; M. Restout^ Professeur en exercice; dans les 
Anciens Professeurs, M. D'Ulin; dans les Professeurs, 
M. Jeaurat,' dans les Adjoints, M. Pierre; dans la Classe 
des Conseillers, M. Roettiers et le Secrétaire; dans celle 
des Académiciens, M. Geuslain, 

Ensuitte il a été réglé que, comme M. le Protecteur 



20 [1745 

n'est point à Paris, la Compagnie lui écriroit, et qu'à son 

retour, on feroit la députation. 
Les mêmes Députés nommés pour aller saluer M. de 

Toumehem^ nouvellement nommé Directeur^Général des 

Bâtimens. — Il a été aussi résolu que les mêmes Députés 

iroîent saluer M. de Tournehem, nouvellement nommé 

Directeur Général des Bâtimens. 
Lettre de compliment à M, le Protecteur, — En finissant 

la séance, le Secrétaire a fait la lecture de la lettre de com- 

plimens pour M. le Protecteur. 

Caries — /. Christophe — Galloche — C De 
Vermont — De Favanne — Coypel — /. Res- 
tout — Boucher — Natoire — Jeaurat — 
J, B. Oudry — Adam Vaine — Lemqyne fils 
— C. Parrocel — G, Coustou — E. Bouchar^ 
don — Pierre — /. B, Massé — De Lettre — 
J. C. Roettiers — Tocqué — DroUais — Le- 
blanc — Lépicié, 
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Aujourd'hui, samedi 8« Janvier, TAcadémie s'est assem- 
blée, par convocation générale, et a commencé ses fonc- 
tions par la lecture des Statuts, ainsi qu'il est d'usage. 

La Compagnie a nommé M. Galloche^ Adjoint à Recteur, 
pour faire les fonctions de Recteur, pendant le quartier de 
Janvier, à la place de M. Coustou^ qui a prié la Compagnie 
de l'en dispenser. 

Lecture des lettres de complimens. — Le Secrétaire a fait 
la lecture des lettres de M'« Dandré-Bardon et De La Datte^ 
au sujet de la nouvelle année. 

La Compagnie a nompé, pour le même sujet, M. le Direc- 
teur et M. Galloche pour aller visiter, de sa part, M. De 
Largillière et M. Coustou.. 

Ca^es — Galloche — J. Restout — D'Ulin 

— Le Clerc ~ Carie Vanloo — Natoire — 
C. De Vermont — Lemqynejils — Coustou 
fils — Pigalle — G. Duchange — J, B. Massé 

— Tocqué — Aved — Cars — Huilliot — 
Frontier — De Larmessin — Lépicié, 

Aujourd'hui, samedi 29*» Janvier, l'Académie s'est assem- 
blée à l'ordinaire. 

Rapport de la Députation à M. de Tournehem, — Con- 
formément à la délibération du 3i Décembre dernier, 
M« les Députés ont raporté à l'assemblée que le lundi. 
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lo* da présent mois, ils avoient été salaer M. de Tourne- 
hem, Directeur Général des Bâtimens, qu'après les poli- 
tesses requises en pareille occasion, il leur avoit dit qu'il 
étoit extrêmement sensible à Thonneur que la Compagnie 
lui faisoit ; qu'il la prioit de lui donner le tems de s'instruire 
de son travail ; que, d'abord qu'il le connoitroit, Ellle pou- 
voit compter qu'il feroit tous ses efforts pour £iire fleurir 
les Arts et donner à une Académie si distinguée l'encoura- 
gement qu'Elle méritoit. 

Agrément du S' Antoine Lebel^ peintre de marines. — 
Le Sieur Antoine Le Bely natif d'Arc en Barrois, Peintre 
de marines, aïant fait aporter de ses ouvrages, les voix 
prises â l'ordinaire, la Compagnie a agréé sa présentation, 
et ledit Sieur Le Bel ira chez M. le Directeur, qui lui 
ordonnera les sujets de ses deux morceaux de réception. 

M. Duchangey Graveur et Conseiller, a présenté à l'as- 
semblée deux quittes de trois planches, qu'il a gravées 
d'après M. Jeaurat^ Professeur, dont les sujets représentent 
les Mystères de la Trinité, de l'Incarnation et de la Rédemp- 
tion, sous le Symbole de la Foi, de l'Espérance et de la 
Charité, et dédiées à M. TArchevesque de Paris ^ L'examen 
fait, la Compagnie a aprouvé lesdites planches pour Êiire 
jouir l'exposant des privilèges accordés à l'Académie par 
l'Arrest du Conseil d'État du 28 Juin 17 14. 

M. le Directeur et M. Galloche ont aussi raporté qu'ils 
avoient été, de la part de la Compagnie, visiter M. DeLar^ 
gillierre et M. Coustou^ et que ces dignes Oficiers les 
avoient chargés de témoigner à l'Académie leur sensibilité 
et leur reconnoissance. 

Le Secrétaire a terminé la séance par la lecture d'une 
lettre de M. Smits^ au sujet de la nouvelle année. 

Casses — Galloche — /. Restout — J. Chris- 



1. Charles-Gaspard-Guillaume de Vintimille du Luc, arche- 
vêque de Paris du 6 septembre 1726 au i3 mars 1746. 

2. Ceit-à-dire Sehmidt. 
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topke — » /. Du Mont le Rom, — Boucher — - 
C. De Vermoni — Lemqyne — Jeaurat -^ 
Natoire — /. i5. Oudry -^ iii/am Tain^ •^ 
Pierre — Lemoynefils — Cou&toufils — Bom- 
chardon — Pigalle -^ G. Duchange — /. B« 
Massé — Chardin — Tocqué-^ Aved -^ Fron- 
^1^ -. DroUais — P. 5M*f -^ Le Bas — 
Cars — Lépicié. 



Aujourd'hui, samedi 5» Février, l'Académie s'est assem- 
blée pour les Conférences. 

Le Secrétaire a fait la lecture d'une lettre de M. de Piles 
sur le vrai de la Peinture, qui a occupé une partie de la 
séance. 

Rapport de la Députation à M, le Protecteur. — M" les 
Députés nommés, dans la Délibération du 3 1 Décembre 
dernier, pour aller saluer M, le Protecteur, ont raporté à 
l'assemblée qu'ils en avoient été reçus avec beaucoup de 
bienveillance et de politesse ^ 

Ouvrage de réception ordonné au S- Le Bel, — M. le 
Directeur a dit à l'assemblée qu'il avoit ordonné au S. Le 
Bel^ pour sa^ réception, une marine, qui fera pendant au 
tableau de M. L'Enfant pour la grandeur. 
Accordé un an pour l'exécution de ce morceau. 

Casses — Natoire — Adam Vaine — £e- 
tnojrne — Coustoujils — Pierre — Bouchar^ 
don — Tocqué — Aved — /. B, Massé — 
ISfonnotte — Lépicié. 



Aujourd'hui, samedi 26* Février, l'Académie s'est assem- 
blée à l'ordinaire. 
Mort de M, Coustou, Recteur et Ancien pirecf^r. — 



1. En marge : « Dimanche; 3o Janvicrj-àrt*»'*» 

2. Ms. « la ». 
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Le Secrétaire a notifié à la Compagnie la mort de M. Cous- 
tou^ Recteur et Ancien Directeur, arrivée à Paris, le 22 du 
présent mois, âgé de 69 ans. 

Ensuitte il a été résolu que Ton- ne procéderoit à rem- 
plir ladite place de Recteur yacante qu'à la dernière assem- 
blée du mois prochain. 

M. Restout a raporté que M. le Lieutenant-Civil Tavoit 
chargé de témoigner à la Compagnie combien il avoit été 
sensible à la visite qu'EUe lui avoit fait faire, et mortifié 
en même tems de ne s'y être pas trouvé. 

Estampe présentée, — M. Moireau, Graveur et Acadé- 
micien , a présenté à l'assemblée deux épreuves d'une 
planche qu'il a gravée d'après Vovremens^ aïant pour titre 
c le Boufon des chasseurs. » L'examen fait, la Compagnie 
a aprouvé ladite planche pour faire jouir l'exposant des 
privilèges accordez à l'Académie par l'Arrest du Conseil 
d'Etat du 28 Juin 17 14. 

Casses — Galloche — Natoire — /. Res- 
tant — Le Clerc — Carie Vanloo — Jeaurat 
— Adam Vaine — Lemoynefils — C. Parro- 
cel — Pierre — E, Bouchardon — Pigalle — 
Tocqué — J. C, Frontier — Drouais — Geus- 
lain — Vinache — Lépicié, 



Aujourd'hui, samedi 5' Mars, l'Académie s'est assemblée 
pour les Conférences. 

Le Secrétaire a fait lecture de la vie de M^ Le Sueur, ce 
qui a occupé une partie de la séance. 

Ensuitte la Compagnie a résolu que, le samedi 26* du 
^présent mois, M" les Directeur, Recteurs et Adjoints à 
Recteur, Professeurs en exercice, et, à tour de rôle : dans 
les Anciens Professeurs, M, De Tournière; dans les Profes- 
seurs, M. Adam; dans les Adjoints, M. Pierre; dans les 
Conseillers, M" Roè'ttiers, Duchange et le Secrétaire, et. 
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dans, les Académiciens, M. Cars^ s'assembleront à huit 
heures précises du matin, pour régler la repartition de la 
capitation de la présente année 1746, et examiner et arré* 
ter les comptes de 1745. 

Le Secrétaire a raporté à l'assemblée, qu'il avoit fait, de 

la part de la Compagnie, réponce aux lettres de M^* Dan* 

iréy La Datte et Schmitt^ au sujet de la nouvelle année. 

Ca^çes — Galloche — Carie Vanloo — De 

Favanne — De Jullienne — Adam Vaine — 

P. Slodt^ — Pigalle — Lépicié. 



Aujourd'hui, samedi 26* Mars, l'Académie s'est assemblée 
par convocation générale, pour la lecture des délibérations 
du quartier, du compte de 1745, du rôle de la capitation 
de T746, et aussi pour remplir les places vacantes par le 
déceds de MM. Cov5/ou et De Largillierre, 

Reddition des comptes, — Mort de M. De Largillierre. 
— M» les Directeur, Recteurs et Officiers, nommez pour 
régler la répartition de la capitation et pour examiner et 
arrêter les comptes de l'année 1745, s'étant assemblés le 
matin dans la salle de l'Académie, le S'' Reidellet, Concierge 
et Receveur, chargé, par délibération du i" Décembre 1736,. 
de recevoir la capitation des Officiers et Académiciens, et 
autorisé par la même délibération à recevoir de M" les 
Trésoriers des Bâtimens du Roy les sommes accordées par 
Sa Majesté à l'Académie pour son entretien, a présenté 
l'état de la Recette et Dépense par lui faites durant le 
cours de l'année 1744, suivant les ordres de M" les Direc- 
teur et Recteurs, lequel compte s'étant trouvé juste, après 
l'examen feiit des quittances et mémoires, il a été aprouvé 
et le Sieur Reidellet déchargé par lesdits Directeur, Rec- 
teurs et Officiers, et la décharge dudit Sieur confirmée et 
signée par l'Académie, à qui le Secrétaire a notifié en même 
tems la mort de M. De Largillierre yChancelier et Recteur, 
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né en i656, arrivée le 20 du présent mois, âgé de 80 ans 
et demies 

Mutation d'Officiers^ M. Ca^es, Chancelier; M, Ca^eSj 
dans la même séance, élu Adjoint à Recteur et Recteur, -<- 
Sur ce raport la Compagnie a décidé que, l'assemblée étant 
générale, Elle rempUroit aussi ces deux places, et, en con- 
séquence de ce résultat les voix prises par scrutin, M. Ca^eSy 
Directeur, a été élu Chancelier; M. Galloche a remplacé 
M. Coustou dans la dignité de Recteur ; M. Coypel^ Ancien 
Professeur, a monté au rang d'Adjoint à Recteur; M, Le 
Moine a été élu Recteur à la place de M, de Largillierre^ 
et M. i^ Favanne^ Professeur, a passé au grade d'Adjoint à 
Recteur. 

M. Le Moine ^ le père^ nommé Ancien Recteur. — M, Le 
Moine^ qui vient d'être nommé Recteur, a prié la Compa» 
gnie de lui accorder le titre d'Ancien Recteur, et de dispo- 
ser de sa place, ce qui lui ayant été octroyé et le scrutin 
repris, M. Coypel a passé successivement de la charge 
d'Adjoint à Recteur à celle de Recteur, et M. Restout^ Pro- 
fesseur, a succédé à M. Coypel dans le rang d'Adjoint à 
Recteur. 

Ensuitte, et de la même manière. M" Bouchardon et 
Coustou ont été faits Professeurs et M" Nattier et Slodt^^ 
Adjoints à Professeur. 

Le tout en conformité de la délibération du samedi 
a8» Septembre 1743. 

Il a été décidé que M. Le Moine, ayant la qualité d'an- 
cien Recteur, auroit rang, dans les séances, après le Chan- 
celier, ainsi que sur la liste, sans cependant tirer à consé- 
quence. 

M. Tardieu, Graveur et Académicien, a présenté à 
l'assemblée six épreuves de trois planches qu'il a gravées 



I . Il y avait d'abord c 89 ans et demie ». En marge : « Nico- 
las de Largillierre, de Paris, ancien Directeur, Cbancdier et 
Recteur, mort le 20 Mars 1746, né en i65G. » 
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d'après Rubens, âiisant partie de l'histoire de Constantin : 
rexamen fait^ la Compagnie a aprouvé lesdites planches 
pour faire jouir l'exposant des privilèges accordés à l'Aca- 
démie par'l'Ârrest du Conseil d'Etat du a8 Juin 17 14. 

Ca^es — Galloche — De Favanne — J. Res- 
tout — De JuUienne — Le Moyne — Carie 
Vanloo — /. Christophe -^ J, Du Mont le 
Rom. — Boucher — C. De Vermont — Jeau- 
rat — J. B. Oudry — Adam Vaine — Le- 
moyne fils — C Parrocel — Pierre — JBom- 
chardon — Coustou — Nattier — Pigalle — 
P. Slodt^ — G. Duchange — Huilliot — 
Massé — J. C. Roëttiers — Chardin — Toc- 
qué — Aved — Poitreau — Francisque — 
Droiiais — Frontier — Nicolas Tardieu — 
De Lettre — Cochin — Lépicié. 



Aujourd'hui; samedi 2* Avril, l'Académie s'est assemblée 
â l'ordinaire pour les Conférences. 

Le Secrétaire a fait la lecture des Statuts, ainsi qu'il est 
d'usage au commencement de chaque quartier. 

Arrêté qu'on ne donneroit point de prix cette année. — 
Les épreuves faites par les Étudians pour concourir aux 
grands Prix s'étant trouvés trop faibles, l'Académie a décidé 
qu'EUe n'en donneroit point cette année, et Elle a ajouté 
qu'Elle n'admettroit dans la suitte que des sujets en état de 
profiter des bontés du Roy, et de faire honneur à l'Académie. 

Ca^es — J? Christophe — G, Coustou — Gal- 
loche — Coypel — De Favanne — /. Restout 
— Le Clerc — J, Du Mont le Rom. — Carie 
Vanloo — Boucher — C. De Vérmônt — 
Adam Vaine — Le Moyne fils — E, Bouchar- 
don — Pierre — Pigalle — Nattier — P. 
Slodtf( — /. B. Massé — /. C. Roëttiers — 
Tocqué — Drouais. 
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Aujoaniniai, samedi 3o* AyiîI, FAcadémie s'est assem- 
blée à Fordinaire. 

Agrément du S. Lair^ Peintre en pastel. — Le Sieur 
Alexis Loir^ Peintre en pastel, ayant £iit aporter de ses 
ouvrages, la Compagnie, après avoir pris les voix à l'ordi- 
naire, Fa agréé dans ce genre, en considération aussi de ses 
talens pour modeler, dont il a fait preuve par le buste de 
M. Vanloo et une figure de Marsias qu'il a Êdt voir à l'as- 
semblée, lesqueb morceaux resteront à l'Académie. 

Ensuitte la Compagnie a ondonné au S' Loir de £dre, 
pour sa réception, le portrait de M. De Vermont et celui 
de M. Jeaurat, 

Ca^es — // Christophe — Coustou — Gal^ 
loche — J, Restout — De Jullienne — Z,e- 
moyne — J. Du Mont le Rom. — Carie Van- 
loo — Natoire — Jeaurat — Adam Vaine — 
Lemoyne fils — C Parrocel — C. De Ver- 
mont — Bouchardon — Pierre — Pigalle — 
Nattier — P. Slodt^ — Sarrau — G. Du- 
change — J. B, Massé — Chardin — Tocqué 
— Aved — Cochin — Leblanc ■— Poitreau — 
Frontier — Bovçot — Droiiais — Lépicié. 



Aujourd'hui samedi 7« May, l'Académie s'est assemblée 
pour les Conférences. 

Lecture de la vie de M. de la Fosse, — Le Secrétaire a 
fait une seconde lecture de M. de la Fosse^ ce qui a occupé 
la séance. 

Ca^es — J. Christophe — J. Du Mont le 
Rom . — De Favanne — Le Clerc — Carie 
Vanloo — Natoire — Adam Vaine — C. Par- 
rocel -^ Coustou fils — Pierre — Pigalle — 
P. Slodt!{ — G. Duchange ■— Tocqué — Lé- 
picié, 
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Aujourd'hui, ^medi 28* May, l'Académie s'est assemblée 
à l'ordinaire. 

Lettre de M. Toumehem pour l'ouverture du Salon, — 
M. Cofes, Directeur, a fait part à la Compagnie d'une 
lettre de M. le Directeur Général des Bâtimens, par laquelle 
illui marque que, conformément à l'intention de Sa Majesté, 
rAcadémie ait à se préparer pour un Salon, qui commen- 
cera au tems accoutumé et continuera à l'ordinaire. 

Cœ(es — J. Christophe — J, Du Mont le 
Rom. — Lemojme — Galloche — Cqypel — 
De Favanne — /. Restout — Natoire — Ga- 
briel — C De Vermont — Jeaurat — Adam 
. Vaine — E, Bouchardon — /. B. Massé — 
Tocqué — Aved — Cars. 



Aujourd'hui, samedi 4* Juin, l'Académie s'est assemblée 
pour les Conférences. 

Lettre à M. Orry^ Protecteur^ au sujet d'un escalier. — 
Le Secrétaire a fait lecture d'un projet de lettre à M. le 
Protecteur, au sujet d'un escalier, lequel projet ayant été 
aprouvé, la Compagnie a ordonné qu'il seroit, après la pré- 
sente délibération, transcrit sur le registre pour servir de 
minutte. 

Cœ(es — /. Christophe — Adam Vaine — 
Lemoyne — Galloche — Cqypel — De Fa» 
vanne — J. Restout — Le Clerc — J. Du 
Mont le Rom. — Natoire — Pierre — C. De 
Vermont — Jeaurat — Coustou — Nattier — 
P. Slodt^ — J. B. Massé — J. C. Roéttiers 
— Tocqué — Cochin — Lëpicié. 



Copie de la lettre écrite à M. le Protecteur. 

Monseigneur, — - TAcadémie Royale de Peinture et de Sculpture, 
— qui a eue l'honneur de vous faire ses très humbles représenta- 
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tion9 au sujet de son escalier, aussi étroit que dangereux, prend 
la liberté de vous rapeller le projet que vous aviez aprouvé et 
que voici. 

Il y a deux pièces qui appartenoient anciennement à la Com- 
pagnie, et qui ne sont séparées de la Salle d'assemblée que par 
une cloison; en lui remettant ces deux pièces, Elle s'ouvriroit 
un passage dans le salon, et jouiroit du grand escalier, dont on 
ne feroit usage que pour les assemblées, et pour le public le jour 
de la S. Louis. 

On aura l'honneur de vous observer. Monseigneur, que, le 
jour de cette fête, la foule est si tumultyeuse, pour voir ce lieu 
consacré à la Peinture et à la Sculpture, qu'indépendament des. 
insolences qui se commettent dans notre escalier par rapport aux 
Dames, il est rare qu'il n'y ait toujours quelques particuliers de 
blessés, ce qui nous fait espérer, Monseigneur, qu'ayant égard à 
ces motifs, vous voudrez bien nous aider de votre Protection pour 
la réussite de notre demande. 

La Compagnie croit aussi devoir vous informer qu'Elle a reçu 
de M. le Directeur Général des Bâtimens les ordres du Roy pour 
une exposition de tableaux. 

Nous sommes avec un très profond respect, Monseigneur^ 
vos très humbles, etc. 

A l'Académie, ce samedi 4* Juin 1746. 



. Aujourd'hui, samedi 25« Juin, TAcadémie s'est assemblée 
par convocation générale, pour la relevée du quartier ; les 
délibérations prises pendant ce tems ont été lues, ainsi qu'il 
est d'usage. 

Réponse de M. Orry^ Protectàir, — Ensuitte le Secré- 
taire a fait la lecture de la réponce de M. Orry â la lettre 
de la Compagnie, insérée dans la précédente délibération. 
Elle est adressée à M. Cafés, Directeur, et porte ce qui suit : 

A La Chapelle, ce 8 Juin 1746. 
Je me rappelle parfaitement. Monsieur, le projet que l'Acadé- 
mie a depuis longtemps de changer son entrée, pour éviter de 
monter par un escalier extrêmement petit et fort inootmnode. Il 
me semble même que M* Bachelier avoit fait espérer qu'il se 
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prtteroît à ce nouvel arrangement que l'on se proposoit. Je ver- 
ny avec plaisir, dès que je seray à Paris^ à faire les démarches 
qui conviendront pour procurer, s'il est possible, à l'Académie 
la satis&ction qu'EUe désire. Comme Tincomodité dont elle se 
plaint dure depuis des temps infinis, je ne vois point de raison 
de presser aujourd'hui plus vivement le changement qu'Elle 
désire qu'Elle ne l'a fait dans les temps. 
Je suis^ Monsieur, très parfaitement votre très humble serviteur, 

Signé : Orry. 

Agrément du S. Halle, — Le Sieur Noël Hallé^ Peintre 
d'Histoire, fils de feu M. Hallé^ ancien Directeur et Rec- 
teur, ayant fait aporter de ses ouvrages, TAcadémie, après 
avoir pris les voix à l'ordinaire, a agréé sa présentation, et 
ledit Sieur Halle ira chez M. le Directeur, qui lui donnera 
le sujet de son morceau de réception. 
En marge : A pris séance comme fils d'Officier. 
l£ Directeur continué, ■— L'article IX des Statuts por- 
tant que le directeur sera changé tous les ans, si ce n'est 
que l'Académie juge à propos de le continuer et la chose 
ayant été proposée, la Compagnie, après avoir délibéré^ a 
décidé unanimement p6ur la continuation. 

Ca^es — /. Christophe — Adam Vaine — 
Lemoyne — Galloche — Cqypel — De Fa^ 
vanne — /. Restout — De Jullienne — /. Du 
Mont le Rom, — Le Clerc — Carie Vanloo — 
Natoire — C, De Vermont — Jeaurat — Le- 
moyne fils — E, Bouchardon — Coustou — 
Pigalle — P, Slodt^ — Nattier — G. Du- 
change — /. B. Massé — Chardin — Tocqué 
— Aved — DroUais — Cochin — Poitreau — 
Boijot — Frontier — Huilliot — Lépicié, 



Aujourd'hui, samedi 2* Juillet, l'Académie s'est assem- 
blée pour les Conférences. 

Le Secrétaire a fait la lecture des Statuts, ainsi qu'il est 
d'usage au commencement de chaque quartier. 



32 [1746 

L'Académie a nommé M. Aved^ Conseiller, et M. Fron- 
tière Académicien, pour aller visiter M. Jouvenet qui est 
malade ^ 

Caj{es — De Favanne -— /. Restout — Le 
Clerc — Jeaurat — Coustou — Pigalle — 
P. Slodt^ — G. Duchange — Aved — Lépicié. 



Aujourd'hui, samedi 3o* Juillet, l'Académie s'est assem- 
blée à l'ordinaire. 

La Compagnie a réglé que l'on aporteroit les ouvrages 
pour le Salon le 17 du mois prochain, avant midi, et que 
l'ouverture s'en feroit le 25 et continueroit à l'ordinaire. 

Examen des ouvrages du Salon ^. — Ensuitte, et confor- 
mément à la délibération du samedi 2i« Aoust dernier. 
Elle a indiqué une assemblée le 18 Aoust prochain, à 
10 heures précises du matin, pour suprimer tous les mor- 
ceaux qui ne seront pas dignes de paroître aux yeux du 
public. 

Le S' Moyreau, Graveur et Acgidémicien, a présenté à 
l'assemblée deux épreuves d'une planche, qu'il a gravée 
d'après Vovremens^ ayant pour titre « Les Bohémiens. » 
L'examen fait, la Compagnie a aprouvé ladite planche 
pour faire jouir l'Exposant des privilèges accordés à l'Aca- 
démie par l'Arrest du Conseil d'Etat du 28 Juin 17 14. 

M'« Aved et Frontier ont raporté à l'assemblée qu'ayant 
été, suivant les ordres de l'Académie, voir M. Jouvenet au 
sujet de sa maladie, il les avoit chargés de témoigner à la 
Compagnie combien il étoit sensible à son attention. 

Ca^çes —• J. B,. Oudry — Galloche — Na» 
toîre — Jeaurat — Adam Vaine — Pigalle — 
Pierre — Cars — De Favanne — J. Restout 

— Carie Vanloo — Boucher — C, De Ver" 

» 

I. Ce sommaire, à cause des signatures^ est sur la marge du 
procès-verbal suivant, avec l'indication : c De l'autre part. » 
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mont — Le Mqyne fils — Nattier — P. Slodt^ 
— G, Duchange — /. B. Massé — Tocqué-^ 
Aved — DroUais — Frontier — Lépicié. 



Aujourd'hui, samedi 6« Âoust, rAcadémie s'est assemblée 
pour les Conférences. 

Agrément du 5' Vemet, natif d'Avignon. — Le Sieur 
Joseph Vemet^ Peintre de Marines, établi à Rome, ayant 
£ait voir de ses ouvrages, la Compagnie, après avoir pris 
les voix à l'ordinaire et reconnu sa capacité, a agréé sa 
présentation, et Elle a chargé le Secrétaire de lui en faire 
part au nom de l'Académie, avec ordre aussi d'exécuter, 
dans l'espace d'un an, son morceau de réception, dont la 
grandeur et le sujet seront à son choix. 

Cas[es — Lemoyne fils — J, Christophe — 
Lemoyne — Coypel — De Favanne — De 
Jullienne — Natoire — J, Restout — Le Clerc 
— Jeaurat — Carie Vanloo — Boucher — 
Coustou — /. B. Oudry -^ Adam Vaine — 
Pierre -- Pigalle — Nattier — P, Slodt!( — 
/. B, Massé — Tocqué — Aved — Cochin — 
Frontier — Lépicié. 



Aujourd'hui, samedi 27» Aoust, l'Académie s'est assem- 
blée à l'ordinaire. 

Réception du S. Antoine Le Bel^. — Le Sieur Antoine 
Le Bel^ Peintre de Marines, a présenté à l'Académie le 
tableau qui lui avoit été ordonné pour sa réception, dont 
le sujet représente une colline avec un soleil couchant 3. 

1. A cause des signatures, ce sommaire et les trois suivants 
sont sur la marge du procès- verbal du 3 Septembre, avec Pindica- 
tion : « De Tautre part. » 

2. En marge : c A retiré son tableau de réception et en a donné 
deux autres, représentant une marine et des rochers. » 

VI 3 
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Les voix prises en conséquence^ la Compagnie a reçu et 
reçoit ledit Sieur Le Bel^ Académicien, pour avoir séance 
dans les assemblées et jouir des privilèges, honneurs et pré- 
rogatives attribuées à cette qualité en observant par lui les 
Statuts et Règlemens d'icelle Académie, ce qu'il a promis 
en prêtant serment entre les mains de M. Cœçes, Directeur, 
Chancelier et Recteur. 

Agrément du 5. Peronneau^ Peintre de Portraits, — 
Ensuitte le Sieur Jean-Baptiste Peronneau^ de Paris, 
Peintre de Portraits, ayant fait aporter de ses ouvrages, 
l'Académie, après avoir pris les voix à l'ordinaire et reconnu 
sa capacité, a agréé sa présentation, et ledit Sieur ira chez 
M. le Directeur, qui lui ordonnera les portraits qu'il doit 
faire pour sa réception. 

M. Le Moine le père fait présent du buste* de M. De 
Largillierre, — M. Le Moine, le père, Sculpteur et Ancien 
Recteur^ a donné à l'Académie le buste qu'il a fait de 
M. de Largillierre, comme un monument de l'amitié qu'il 
avoit pour ce grand homme et afin d'en perpétuer la 
mémoire. 

En finissant la séance, M. le Directeur a raporté à l'as- 
semblée qu'ayant été hier matin, avec M. Le Moine le fils. 
Professeur en exercice, faire part à M. de Toumehem de 
l'ouverture du Salon, il leur avoit témoigné combien il 
étoit sensible aux attentions de la Compagnie. 

Ca^es — Lemojme fils — /. Christophe — 
Lépicié — Coypel — De Favanne — Lemojme 
— /. Restout — De Jullienne — Le Clerc — 
Pigalle — /. Du Mont le Rom. — Carie Van^ 
loo — Boucher — Notoire — Adam Vaine — 
Drouais — Poitreau — Antoine Label — Co- 
chin -^ De L'armessin — E. Bouchardon — 
Coustou — Pierre — Nattier — P. Slodt^ — 
/. B, Massé — Chardin — Tocqué -^ Aved -^ 
Leblanc — Frontiér -^ Cars. 

I . Il y avait d'abord c du buste en terre. » 
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Aujourd'hui, samedi 3« Septembre, TÂcadémie s'est 
assemblée pour les Conférences. 

M. de Toumehem^ Directeur Général^ vient au Salon. 
— M. Cas^eSy Directeur, a raporté à l'assemblée qu'hier, 
après midi, M. de Tournehem, Directeur Général des Bâti- 
mens, étoit venu voir le Salon, dont il avoitparu tréssatis- 
£iit, qu'après en avoir témoigné son contentement à la 
Compagnie, il lui avoit dit qu'il alloit ordonner plusieurs 
tableaux pour le Roy, afin d'exciter l'émulation et de con- 
noître par là ceux qui sont en état d'être utiles à Sa Majesté. 

Qu'ensuitte M. le Directeur Général étant passé dans les 
salles de l'Académie, il avoit examiné par lui-même* l'en- 
droit par lequel, en ouvrant un passage dans le Salon, on 
pourroit Êdre jouir l'Académie du grand escalier ; qu'ayant 
trouvé l'exécution de ce sujet facile et de nulle dépense, il 
l'avoit aprouvé et promis d'y faire travailler incessament. 

Ensuitte M. Casses a ajouté qu'ayant été ce matin l'en 
remercier avec M" les Officiers en exercice, il les avoit 
chargez d'assurer la Compagnie de toute son estime et des 
dispositions favorables où il étoit pour Elle. 

Ca,^es — Jeaurat — Galloche — De Favanne 

— /. Restant — Le Clerc — Carie Vanloo — 
C De Vermont — J, B, Oudry — Adam Vaine 

— Pigalle — G, Duchange — Lépicié. 



Aujourd'hui, samedi 24* Septembre, l'Académie s'est 
assemblée par convocation générale, pour la relevée du quar- 
tier. Les délibérations prises pendant ce temps ont été lues, 
ainsi qu'il est d'usage. 

Réception de M, De la Tour^ Peintre en pastel*. — Le 
Sieur Mauriee^Quentin de La Tour^ Agréé, natif de 
S. Quentin, Peintre en pastel, a présenté à l'assemblée le 
portrait de M.Restout, Adjoint à Recteur, qui lui avoit été 

I. Même observation qu'à la note précédente. 
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ordonné pour sa réception. Les voix prises en conséquence, 
la Compagnie a reçu et reçoit ledit Sieur de La Tour^ 
Académicien, pour avoir séance dans les assemblées et 
jouir des privilèges, honneurs et prérogatives attribuées à 
cette qualité en observant par lui les Statuts et Règlemens 
d'icelle Académie, ce qu'il a promis en prêtant serment entre 
les mains de M. CœçeSj Directeur, Chancelier et Recteur. 

M, Portail, agréé et reçu dans la même séance, — Le 
Sieur Jacques André Portail^ natif de Brest, garde des 
plans et tableaux du Roy, ayant fait voir de ses dessins et 
autres ouvrages de sa composition, la Compagnie, par 
estime pour ses talens et en considération des soins qu'il se 
donne pour l'Académie, dans les différentes expositions 
ordonnées par Sa Majesté, a agréé sa présentation, et l'a 
reçu, dans la même séance. Académicien, sans cependant 
tirer à conséquence, et ledit Sieur a prêté serment entre 
les mains de M. Cofej, Directeur, Chancelier et Recteur. 

En finissant la séance, la Compagnie a nommé M. Pigalle^ 
Adjoint, pour exercer à son rang les fonctions de Profes- 
seur, au mois d'Octobre prochain, à la place de M. Parro» 
celj qui a prié la Compagnie de l'en dispenser, attendu les 
ouvrages qu'il a à faire pour le Roy. 

Ca^es — Jeaurat — Antoine Lebel — Gai-» 
loche — /. Christophe — Coypel — Cars — 
De Favanne — Restout — C. De Vermont — 
De Jullienne — - Adam Vaine — /. B, Massé 

— Chardin — Tocqué — Frontier — Boi^ot — 
d'Ulin — De Lettre — Le Clerc — Toumière 

— J, Du Mont le Rom. — Carte Vanloo — 
Boucher — Natoire — Lemoyne fils — C 
Parrocel — E, Bouchardon — Coustou — Le» 
blanc — Pigalle — Vinache — Drouais — 
Nattier — G. Duchange — Huilliot — De la 
Tour — Poitreau — Lemoyne — A. Portail 

— P. Slodts( ■— Sarrau — Lépicié, 
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Aujourd'hui, samedi i«' Octobre, TAcadémie s'est assem- 
blée pour la lecture des Statuts, ainsi qu'il ^t d'usage au 
commencement de chaque quartier. 

Lettre de M. Vemet. — Le Secrétaire a fait lecture d'une 
lettre qu'il a reçue de M. Vemet ^ Agréé, établi à Rome, 
par laquelle il le prie de témoigner à l'Académie sa vive 
reconnoissance, et de vouloir bien l'assurer qu'il tâchera 
de répondre au nouvel honneur dont il est décoré, par son 
exactitude à satisfaire à son morceau de réception. 

M. Coypel retire son tableau de réception et en donne un 
autre. — Conformément à la délibération du samedi 
6* Mars 1745, M. Coypel^ Recteur, a retiré son tableau de 
réception, représentant la mort de Creuse, femme de Jason, 
et en a donné un autre, qui a pour sujet le moment qu'Abra- 
ham embrasse son fils Isac, après que l'Ange lui a annoncé 
que le Seigneur est content de son obéissance et de l'épreuve 
où il a mis sa foy. 

Ce tableau a été reçu avec plaisir de la Compagnie, â 
qui M. Coypel a aussi fait présent de son portrait, peint 
par lui-même, et dont il a été remercié unani[me]ment. 

M. Jeauraty Professeur, a raporté à l'assemblée qu'ayant 
eu l'honneur, lundi dernier, de voir M. de Tournehem au 
sujet de Tescalier, il l'avoit chargé de dire à la Compagnie 
qu'au retour de M. De Cotte à Paris, il termineroit cette 
affaire. 

Cas[es — Galloche — Pigalle — /. Restout 
— Le Clerc — Jeaurat — Adam Vaine — Cous- 
tou — P. Slodt![ — /. B. Massé — Lépicié. 



Aujourd'hui, samedi 29* Octobre, l'Académie s'est assem- 
blée à l'ordinaire. 

Agrément du S^ Allegrain, Sculpteur, — Le Sieur Gabriel 
Christophe Allegrain^ Sculpteur, fils de M. Allegrain^ Aca- 
démicien, ayant fait voir de ses ouvrages, l'Académie, après 
avoir pris les voix à l'ordinaire, à agréé sa présentation et 



38 [1746 

loi a ordonné d'exécuter en marbre, pour son morceau 
de réception, le modèle qu'il a £nt irmr, r epr ésenta nt 
Nardsse. 
Accordé un an pour l'exécution de ce morceau. 
M. Moireau^ Grareur, a présenté a Rassemblée deux 
épreuves d'une planche, qu'il a gravée d'après VerrememSy 
aiànt pour titre : c Le travail du MaréchaL » L'examen 
£ûty la Compagnie a aprouvé ladite plandie, pour &ire 
jouir l'exposant des prtvil^es accordez à l'Académie par 
l'Arrest du Conseil ^Etat du 28 Juin 17 14. 

Cœ^es — Galloche — Figalle — Caylus — 
/. Christophe — /. Restout — Le Clerc — 
/. Du Mont le Rom. — Carie Vanloo — C. 
De Vermont — JtauraX — l^anoyne fils — 
C. Parrocel — Nattier — P. Slodt^ — G. Du- 
change — Tocqué — /. B. Massé — Ared — 
Frontier — Antoine Lebel — Lépicié, 



Aujourd'hui, samedi 5» Novembre, l'Académie s'est assem* 
blée pour les Conférences. 

Le Secrétaire a fait lecture de la vie de M. de la Hyre^ 
ce qui a occupé une partie de la séance.' 

Célébration du Service aux Augustins. — La Compagnie 
a déterminé que la célébration du service aux Augustins, 
pour les Officiers et Académiciens décédés dans le courant 
de Tannée et les précédentes, se feroit le samedi 26® du pré- 
sent mois. L'Académie y sera invitée par billets, auquel 
jour se tiendra aussi l'assemblée. 

Casses — - Galloche — Boucher — J. Restout 

— Le Clerc — Adam Vaine — Lemoyne fils 

— P. Slod^ — Drouais — Lépicié 



Aujourd'hui, samedi 26* Novembre, l'Académie s'est 
assemblée à l'ordinaire. 
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Agrément du S* Charles Vanloo*. — Le Sieur Charles 
VofdoOj Peintre d'Histoire, fils de feu M. Vanloo^ Profes- 
seur*, ayant fait voir de ses ouvrages, TAcadémie, après 
avoir pris les voix à l'ordinaire et reconnu sa capacité, a 
agréé sa présentation, et ledit Sieur ira chez M. le Direc- 
teur, qui lui donnera le sujet de son tableau de réception. 
— En marge : A pris séance comme fils d'Officier. 

M. Sue nommé Adjoint à Professeur pour VAnatomie, — 
L'Académie, après avoir délibéré, a jugé nécessaire, pour 
le bien de l'Ecole, et pour suppléer aux fonctions de 
M. Sarrau^ eii cas d'absence ou de maladie, d'établir une 
place d'Adjoint à Professeur pour l'anatomie, et, en consé- 
quence de ce résultat. Elle y a nommé par les voix M. Sue, 
dont les talens sont décidés sur cette partie 3, lequel a 
prêté serment entre les mains de M. Ca^es^ Directeur, 
Chancelier et Recteur. 

Ce matin, l'Académie. a fait célébrer aux Grands Augus- 
tins, un service solemnel pour tous les Officiers et Acadé^ 
miciens, décédés dans le courant de l'année et les précé-^ 
dentés, où toute la Compagnie a été invitée par billets. 

Ca^es — Galloche — Boucher — /. ChriS" 
tophe — Caylus — Cqypel — /. Restout -*• 
De Jullienne — Le Clerc — /. Du Mont le 
Rom. — Jeaurat — Nattier — Cars — P. 
Slodt!^ — Chardin — J. C. Roëttiers — SUe 
— Cochin — De Lettre — Frontier — Carie 
Vanloo — Notoire — C. De Vermont — Adam 
Vaine — Lemoyne fils — C Parrocel — E, 
Bouchardon — Coustou — De la Tour — Pi- 



1. Ce sommaire et le suivant sont sur la marge du procès-ver- 
bal du 3 Décembre avec l'indication : a De Poutre part. » 

2. Amédée^harles Vanloo, fils de J.-B. Vanloo et frère cadet 
de Louis-Michel Vanloo, 

3. Jean Sue, né en Provence en 169g, mort à Paris en 1762. 
Le romancier contemporain Eugène Sue était le petit-fils du chi- 
rurgien Jean-Joseph, fi-ère cadet de Jean. 
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galle — G, Duchange — Lépidé — Lemayne 
— J. B. Massé — Tocqué --- Aved — 



Aujourd'hui, samedi 3« Décembre, l'Académie s'est assem- 
blée pour les Conférences. 

Lecture d'un essai sur les ouvrages et le caractère de 
M, Rigaud. — Le Secrétaire a fait la lecture d*un essai sur 
les ouvrages et le caractère de M. Rigaud^ par M. de Ver^ 
mont^ Professeur, ce qui a occupé une partie de la séance. 

Collin de Vermont — /. Restout — Adam 
Vaine — Lemoyne fils — Coustou — J, B. 
Massé — Sue — Cochin — Lépidé. 



Aujourd'hui, samedi 3i* Décembre, l'Académie s'est 
assemblée, par convocation générale, pour la relevée du 
quartier ; les délibérations prises pendant ce tems ont été 
lues, ainsi qu'il est d'usage. 

Députation pour le i*^ jour de Van, — Ensuitte la Com- 
pagnie a résolu d'aller en Députation, au sujet de la nou- 
velle année, saluer M. le Protecteur et M. le Directeur 
Général des Bâtimens, et Elle a nommé à cet [effet] 
M. Ca^es^ Directeur, Chancelier et Recteur; M. Cqypel^ 
Recteur en quartier; M. Le Moine ^ ancien Recteur; 
M» Christophe et Galloçhe^ Recteurs; M» de Favanne et 
i^5/(7U/, Adjoints à Recteur; M. Natier, Adjoint à Profes- 
seur, en exercice; dans les Anciens Professeurs, M. Le 
Clerc ; dans les Professeurs, M. Oudry / dans les Adjoints, 
M. Pigalle; dans la classe des Conseillers, M. Chardin et le 
Secrétaire, et dans celle des Académiciens, M. Desportes, 

M. Nattier^ Adjoint, a été nommé à son rang, pour exer- 
cer le mois de Janvier prochain, à la place de M. Bouchar- 
don^ Professeur, qui a prié la Compagnie de l'en dispenser, 
attendu un ouvrage qu'il fait pour le Roy et qu'il ne peut 
quitter. 
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M. Boucher^ Professeur en Novembre, et M. Coustou^ 
Professeur en Avril, ont changé de mois, avec l'agrément 
de l'assemblée. 

Ccu(es — Galloche — C De Vermont — 
/. Christophe — Coypel — De Favanne — 
/. Restout — Le Clerc — Boucher — Natoire 

— Jeaurat — Adam Vaine — Lemqyne fils — 
Bouchardon — Coustou — Pierre — Pigalle 
Nicolas Tardieu — Frontier — /. Moyreau 

— De Vemansal — Nattier — Francisque — 
P. Slodt!{ — Cochin — Delobel-- G. Duchange 

— /. B, Massé — /. C. Roettiers — Vinache 

— Tocqué — De Lettre — Sue — Leblanc — 
Cars — L, Surugue — De la Tour — Lépicié. 
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La Bibliothèque de la Sorbonne, sous le n* H ni, 71, possède, 
avec d'autres manuscrits provenant du Comte de Caylus, un volume 
dû à Lépicié, le Secrétaire de rAcadémie, qui se rapporte aux 
séances de toute i'ann^ i747* U est divisé en deux parties; la 
première, de Ixviij pages numérotées en chiffres romains, est inti- 
tulée : c Con£érences et détails d'administration de PAcadânie 
Roiale de Peinture et de Sculpture. Année MDGCXLVII » ; comme 
le dit lei titre de départ, c'est le c Journal abr^ des séances de 
TAcadémie. » La seconde partie, numérotée de i à 170, est le 
a Recueil des Mémoires, Discours et autres pièces indiquées par 
le Journal précédent et rangées dans le même ordre qu'elles ont 
été successivement lues à l'Académie. » Le volume, p. 172-93, se 
termine par une table, à deux colonnes et très détaillée, des noms 
et des matines, qui « renvoie uniquement au Journal des séances, 
et ce Journal renvoie à son tour à chacune des pièces qui com- 
posent le corps du Recueil, lequel vient ensuite. » Elle est aussi 
abondante que celle du Manuscrit de l'Histoire de l'Académie 
possédé par M. Hulst et imprimé autrefois par nous dans la 
Bibliothèque elzevirienne. 

Malgré sa brièveté, le Journal donne un certain nombre de 
détails plus complètement que les Procès-verbaux eux-mêmes. 
Nous n'avions pas à donner ici le texte des Conférences, mais 
nous avons indiqué en note les compléments ou les additions 
donnés par le Journal. Comme on le verra, ce volume, fait par 
Lépiciéj soit pour lui-même, soit pour M. de Caylus, soit pour 
le Roi — la reliure est à ses armes — soit encore pour M. de 
Tournehem (Voir le procès- verbal du 27 Janvier 1748), n'a pas 
été unique, Lépicié renvoyant à des volumes semblables, anté- 
rieurs ou postérieurs. Il est regrettable que nous ne connaissions 
que celui de 1747; les autres nous auraient donné même des 
éclaircissements et des renseignements nouveaux. — A. de M. 
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Aujourd'hui, samedi 7* Janvier, l'Académie s'est assem- 
blée, par*conyocation générale, et a commencé les fonctions 
de Tannée et du quartier par la lecture des Statuts. 

Rapport de la Députation. — Conformément â la délibé- 
ration du samedi 3i Décembre dernier, M'* les Députés, 
nommés pour aller saluer M. le Protecteur et M. le Direc- 
teur des Bâtimens,ont raporté à l'assemblée qu'hier matin 
ils s'étoient acquités de ce devoir, mais qu'ils n'avoient 
rencontré que M. Orry, dont ils avoient été reçus très jOsivo- 
rablement^ M. de Tournehem ne s'étant pas trouvé à Paris, 
comme on le comptoit. M'* les Ofîciers en exercice y retour- 
neront, dès qu'ils auront pris son jour et son heure. 

Lecture d'un Discours de M. Sue*. — Ensuitte M. Sue, 
Adjoint à Professeur pour l'anatomie, a remis au Secrétaire, 
pour en faire la lecture, un Discours adressé à l'Académie, 
par lequel, après l'avoir remercié de la place qu'Elle a bien 
voulu lui accorder, il lui rend compte, avec beaucoup de 
netteté, de la façon dont il veut s'y prendre pour instruire 
les Elèves et les mettre en état de se perfectionner dans 
l'étude de l'anatomie. La Compagnie a été très satisfaite 
de ce plan et a promis de Fappuyer de tout son pouvoir. 

Le Secrétaire a fini la séance par la lecture d'une lettre 
de M. Dandré^^ adressé à la Compagnie au sujet de la nou- 
velle année. 

Règlement au sujet du Cours d'anatomie^, — M. Sue, 
Adjoint à Professeur pour l'anatomie, se disposant à en 
donner des leçons, l'Académie, toujours attentive à ce qui 
peut perfectionner les arts de Peinture et de Sculpture, a 
ordonné ce qui suit ^ : 

1. La lecture de Sue : a Plan pour les leçons anatomiques à 
donner aux Elèves de l'Académie » se trouve dans la seconde 
partie du volume de la Sorbonne, p. 1-8. 

2. c Dandré-Bardottj d*Aix en Provence, » ajoute le ms. de la 
Sorbonne. 

3. Il est écrit dans la marge. 

4. Dans le ms. de la Sorbonne, les quatre paragraphes suivants 
sont appelés c Article premier, II, III et IV. » 
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Que le Professeur en exercice choisira une semaine pour poser 
une figure, qui sera dessinée par tous les Elèves qui prétendent 
être admis au Cours d'anatomie. 

Que le Professeur ne retouchera point la figure des Elèves, qui 
seront obligez de la remettre chaque jour entre les mains du 
Sieur Reidellet, comme cela se pratique pour les Prix. 

Que les figures seront simplement numérotez, sans que le 
nom des Elèves soit derrière, afin que le jugement se porte sans 
partialité. 

Que ce jugement servira à choisir ceux qui sont en état de 
suivre avec succès lesdites leçons d'anatomie. 

Ca!(es — Coypel — Galloche — /. Restout 
— /. Du Mont le Rom. — C. De Vermont — 
Adam l'aine — Lemqyne fils — Pigalle — 
P. Slodts[ — G, Duchange — J. B, Massé — 
Sue — Cars — Cochin — Lépicié. 



Aujourd'hui, samedi 28* Janvier, l'Académie s'est assem- 
blée par convocation générale. 

Rapport de la Députation à M. de Tournehem. — Rela- 
tivement à la précédente délibération, M^* les Oficiers en 
exercice ont rapporté à l'assemblée que, le lundi 9* du pré- 
sent mois, ils s'étoient rendus chez M. Le Normand de 
Tournehem, Directeur Général des Bâtimens, et qu'ils en 
avoient été reçus avec autant de distinction que de poli- 
tesse ; qu'après les complimens, requis en pareille occasion, 
il les avoit assurés des dispositions fisivorables où il seroit 
toujours pour l'Académie ; qu'EUe pouvoit compter qu'il ne 
perdroit pas de vue le projet dont il lui avoit parlé de faire 
faire des tableaux pour le Roy et qu'à l'égard du nouvel 
escalier, il prendroit, avec M. De Cotte ^ les arrangemens 
nécessaires pour en presser Texécution. 

Lettre de M. de Tournehem à M. Casses y Directeur^ pour 
faire exécuter dix tableaux, — Après ce raport, M. Casses ^ 
Directeur, a communiqué à l'assemblée une lettre qui lui 
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a été écrite depuis par M. de Tournehem et qui porte ce 
qui suit : 

A Versailles, le 17* Janvier 1747. 

Le J^oi ayant agréé, Monsieur, le projet que je lui ai proposé 
pour mettre plus dans son jour le mérite et les taléns de son Aca- 
démie de Peinture et encourager les sujets qui la composent, je 
vous envoie les noms des dix Officiers de ladite Académie que 
fai choisis pour travailler cette année. Les fonds que j'ai destiné 
ne me permettant pas d'en admettre un plus grand nombre, je 
compte employer les autres pour les ouvrages que j'ai à ordon- 
ner dans les nouveaux appartemens du Château de Versailles, et, 
l'année prochaine^ je nommerai dix nouveaux compétiteurs, étant 
juste que tous les bons sujets profitent des bontés de Sa Majesté. 

Je vous prie d'avertir que je ne donne que la mesure fixe de six 
pieds de long sur quatre de haut pour les tableaux, et que je 
laisse entièrement au choix des compositeurs le sujet de leur 
tableau, l'intention du Roi étant que chacun travaille dans le 
genre de peinture pour lequel il se sent le plus de génie et d'in- 
clination. 

Je me flate, Monsieur, que. ces dix tableaux seront finis à temps 
pour faire un des principaux ornemens de l'exposition prochaine 
au Salon du Louvre. 

Je suis. Monsieur, votre très humble et très obéissant serviteur. 

Signé : Le Normant. 

En suscription : Â M. Ca^es^ Directeur de TÂcadémie 
Royale de Peinture et de Sculpture *. 

La Compagnie vivement touchée des bontés de M. de 
Tournehem, de son amour pour les arts et de son attention 
pour l'avancement de l'Académie, a chargé M" les Ofîciers 
en exercice de l'en aller remercier de sa part. 

I. Note de M. Duvivier en marge de la copie des Archives : 
c Nota : Ces dix Académiciens, qui ne sont pas nommés dans la 
lettre, étaient MM. Ca^eSj Directeur ; Galloche, Recteur ; Restout, 
Adjoint à Recteur; Le Clerc, ancien Professeur; Du Mont le 
Romain^ Carie Vanloo, Boucher, Natoire, Collin de Vermont, 
Professeurs ; Pierre, Adjoint à Professeur. Ils avaient été dési- 
gnés à M. de Tournehem par M. Coypel. » 
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Lettre de M. Coypel pour faire part à la Compagnie de 
sa nomination à la place de Premier Peintre du Roy, — 
Ensuitte le Secrétaire a fait lecture d'une lettre de M. Coy' 
pel adressée à la Compagnie, par laquelle il fait ses excuses 
de ce qu'une indisposition qui lui étoit survenue Tempê- 
choit de se trouver à l'assemblée pour lui faire part de la 
grâce que le Roy lui avoit faite de le nommer son Premier 
Peintre, et il ajoute qu'il a une trop haute idée de la façon 
de penser de l'Académie pour craindre que cette Êiveur 
puisse altérer en rien la bienveillance dont Elle l'a honoré 
dans tous les temps, protestant que son plus cher désir sera 
de la mériter de plus en plus. 

La Compagnie a reçu cette nouvelle avec joie, et Elle a 
aussi nommé M» les Ofîciers en exercice pour lui en aller 
faire compliment chez lui. 

M, Halle fait voir l'esquisse de son tableau de réception. 
— Le Sieur Noël Hallé^ Agréé, Peintre d'Histoire, a pré- 
senté à l'assemblée une exquisse qu'il a faite pour son mor- 
ceau de réception, dont le sujet représente la dispute de 
Neptune et de Minerve. 

L'examen fait, la Compagnie a aprouvé, â la pluralité 
des voix, ladite exquisse et Elle a accordé audit Sieur Halle 
six mois pour Texécuter. 

Ca^es — Nattier — Galloche — /. Restout 

— J. Du Mont le Rom. — Carie Vanloo — 
Boucher — Natoire — C. de Vermont — /. B. 
Oudry — Adam Vaine — Lemoynefils — C. 
Parrocel — Bouchardon — Coustou — Pierre 

— Pigalle — P. Slodt!( — G. Duchange — 
/. B, Massé — /. C. Roettiers — L. Tocqué 

— SUe — Cochin — Leblanc — Erontier — 
Huilliot — Courtin — Delobel — Dumons — 
Vinache — DroUais — Cars — Vemansal — 
Lépicié. 
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Aujourd'hui, samedi 4« Février, l'Académie s'est assem- 
blée pour les Conférences. 

Le Secrétaire a ùÀt la lecture des lettres de M'* Vanloo^ 
et La Datte au sujet de la nouvelle année. 

Ordonné que le Règlement fait pour les Elèves qui suivent 
les leçons d'anatomie sera affiché dans VEcole, — Ensuitte 
on a déterminé ce qui convenoit de faire par rapoft aux 
Elèves qui suivront les leçons d'anatomie ; il a été ordonné 
que le Règlement fait en conséquence seroit affiché dans 
rÉcole. — En marge : Ce Règlement est à la marge de la 
délibération du 7 Janvier. 

Rapport de la Députation de M. Cqypel. — M" les 
Députés ont raportez à la Compagnie qu'ils avoient été 
complimenter M. Coypel sur sa nouvelle dignité, lequel 
leur a témoigné combien il étoit touché de ce que son 
indisposition l'avoit empêché d'en aller faire part lui-même 
à l'Académie. 

Mort de M, Dorigny^ Graveur, — En finissant la séance 
le Secrétaire a notifié à l'assemblée la mort de M. le Che- 
valier Dorigny^ Graveur et Académicien, arrivée à Paris, 
le i«' Décembre 1746, âgé de 88 ans et demi. 

Ca^es — /. Christophe — Galloche — TVa- 
toire — /. Restout — Le Clerc — /. Du Mont 
le Rom. — C de Vermont — Adam Vaine — 
Coustou — Pierre — G, Duchange — Lépicié, 

Aujourd'hui, samedi 25« Février, l'Académie s'est assem- 
blée à l'ordinaire. 

Remerciement faiV à M. de Tournehem au sujet de la 
distribution des tableaux. — Conformément à la délibéra- 
tion du 28 Janvier, M" les Oficiers en exercice ont raporté 

I. € M. Vanloo, Premier Peintre du Roi d'Espagne, écrit de 
Madrid une lettre de politesse pour le nouvel an. M. La Datte, 
Adjoint à Recteur, Sculpteur du Roi de Sardaigne, idem de 
Turin. » Ms., p. IX. 
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à la Compagnie^ qu'hier matin ils s'étoient rendus chez 
M. le Directeur Général pour aller le remercier de la dis- 
tribution des tableaux; qu'ils en avoient été reçus très 
favorablement çt leur avoit dit à cette occasion, avec beau- 
coup de politesse : t Je me flatte, Messieurs, que nous nous 
encouragerons réciproquement. » 

Remerdment fait par M. Cqypel à la Compagnie. — 
M. Cqypel, présent à cette assemblée, a remercié la Com- 
pagnie, avec autant de dignité que de reconnoissance, du 
compliment qu'EUe lui a fait faire sur sa place de Premier 
Peintre du Roy. 

En terminant la séance, le Secrétaire a dit à l'assemblée 
qu'il avoit fait réponce à toutes les lettres écrites à l'Aca- 
démie au sujet de la nouvelle année. 

Ca^es — Cqypel — Galloche — Natoire — 
(TUlin — /. Du Mont le Rom. — Adam Vaine 
— E. Bouchardon — Pierre — P, Slodt^ — 
C. De Vermont — Adam Vaine (pour la se- 
conde fois) — C. Parrocel — Coustou — 
Lépicié. 



Aujourd'hui, 4* Mars, l'Académie s'est assemblée pour 
les Conférences. 

Le Secrétaire a fait la lecture de la vie de M. du Guer» 
nier*^ ce qui a occupé une partie de la séance. 

Ensuitte la Compagnie a résolu que le vendredi, 24 du 
présent mois, à cause de la fête de l'Annonciation qui 
tombe sur le samedi. M" les Directeur, Recteurs, Adjoints 
à Recteurs, Professeur en exercice et, à tour de rôle, dans 
les anciens Professeurs, M. d'Ulin; dans les Professeurs, 

I : « De Jacques Sarras^in et de celle de Louis du Guemier^ 
membres de TAcadémie primitive^ lesquelles vies il a composé 
sur les anciens mémoires du Dépôt. — Nota : Les deux vies, aiant 
déjà été lues une fois le 7 mai 1 740, apartiènent au volume de 
cette année là »; page xiij. 
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M. Le Moine le flis ; dans les Adjoints, M. Pigalle; dans 
les Conseillers, M" Chardin, iîucAang'e et le Secrétaire, et, 
dans les Académiciens, M. Francisque Millet, s'assemble- 
ront, à huit heures précises du matin, pour régler la répar- 
tition de la capitation de la présente année r 747, et exami- 
ner et arrêter les comptes de 1746, 

Ca^es — Carie Vanloo — De Julliemie — 
Le Clerc — C. De Vermont — Lemoyne fils 
— G. Duchange — Cars — Dro'ùais — Lépicié. 



Aujourd'hui, vendredi 24= Mars, l'Académie s'est assem- 
blée, par convocation générale, pour la lecture des délibé- 
rations du quartier, l'arrêté du Compte de 1746 et le rôle 
dt la capitation de 1747, réglé dans le comité du matin. 

Reddition des comptes. — M" les Directeur, Recteurs 
et Officiers, nommez pour régler la répartition de la capi- 
tation et pour examiner et arrêter les comptes df l'an- 
née 1746, s'étant assemblés le matin dans la salle de l'Aca- 
démie, le S. Reidelet, Concierge et ReccvL'ur, chargé, par 
délibération du ]" Décembre 1736, de recevoir la capita- 
tion des Oficiers et Académiciens, et autorisé, par la même 
délibération, à recevoir de M" les Trésoriers des B3timens 
du Roy les sommes accordées à l'Académie pour son entre- 
tien, a présenté l'état de Ja Recette et Dépense par lui faites 
dans le cours de l'année 1746, suivant les ordres de M" les 
Directeur et Recteurs; lequel compte s'étant trouve juste, 
après l'examen des quittances et mémoires, il a été aprouvé, 
et le Sieur Reidelet déchaîné par lesdils Directeur et Rec- 
teurs et Oficiers, et la décharge dudit Sieur confirmée et 
signée par l'Académie. 

Il a été résolu que, le premier samedi du mois prochain 
tombant sur le Samedi Saint, l'assemblée seroit remise au 
samedi suivant 8' Avril. 

M. Tardieu a présenté à l'assemblée deui épreuves d'une 

planche qu'il a gravée U'aprés M. Oudry, Professeur, ayant 

VI 4 
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polir titre : ■ Vue de la ville de Beauvais. » L't 

la Compagnie a aprouvé ladite planche pour faire jouir 

l'exposast des privilèges accordés à l'Académie par l'Ar- 

rest du Conseil d'Etat du 28 Juin 1714. 

M. Moireau a aussi présenté deux épreuves d'une plancbt 
qu'il a gravée d'après Vovremens, ayant pour titre : • La 
chaumière, 1 que l'Académie a aproové de même. 

— En marge : Jugement des Prix du quartier : 

i" Prix. Dumont, S. 

3" Prix. Le Brun, P. 

3* Prix. Jeaurat de Bertry, P. 

Cajes — Carie Vanloo — J. Restout — Le 

Clerc f. Du Mont le Rom. — Notoire — 

C. de Vermoiit — Adam l'ainé — Coustou — 
Pigalle — Nattier — P. Slodl^ — G. Duckange 

— /. B. Massé — Chardin — Tocquê^- Cars 

— Antoine Lebel — Poilreau — Vernansal — 
Drouais — Lépicié. 
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Aujourd'hui, samedi 8" Avril, et conformément à la der- 
nière délibération, l'Académie s'est assemblée pour les Con- 
férences. 

Le Secrétaire a fait la lecture des Statuts, ainsi qu'il est 
d'usage au commencement de chaque quartier. 

Ca^es — J. Christophe — Boucher — Gai- 
loche — J. Restout — Notoire — C. de Ver- 
mont — Adam l'ainé — Pierre — Lemoyne 
fils — Coustou — Pigalle — P. Slodij — 
Drouais — J. Christophe (pour la seconde fois) 

Aujourd'hui, samedi 29° Avril, l'Académie s'est assem' 
blée à l'ordinaire. 
La Compagnie, après avoir examiné les secondes épreuves 



faites par les Eludians pour être admis à travailler aux 
Grands-Prix et les ayant trouvés encore très foibles, a 
cependant bien voulu, par grâce, recevoir à y concourir les 
nommés De Sève, Canot, Guérin, Durand, Cousloti et 
Challes, pour la Peinture, et ks nommts Hutin et Caffiéri 
pour la Sculpture, 

M. Cqypel fait part à la Compagnie d'une lettre qui lui 
a été écrite par M. De Tournehem au sujet des droits du 
Premier Peintre du Roy. — M. Cqypel, Premier Peintre 
du Roy, a communiqué à l'assemblée une lettre qui lui a 
été écrite par M. le Directeur Général des Batiraens, dans 
laquelle, après lui avoir parlé de plusieurs choses relatives 
aux tableaux de concours, au départ de M, Vanloo pour la 
Prusse, a son portrait de la Reine et à ce qui convient de 
fcire à ce sujet, il lui marque, qu'en qualité de Premier 
Peintre de Sa Majesté, ce sera toujours à lui qu'il s'adres- 
sera pour tout ce qui pourra regarder l'Académie de Pein- 
ture et de Sculpture ; que, lui ayant remis l'étal des ouvrages 
ordonnés, il le prie de les suivre et de lui rendre compte, 
etiladjoute, parapostille, que, quand ilyauraquelqu'affaire 
de pressée, qu'il n'aura qu'à lui en écrire et qu'il y répondra. 
Cajes — Coypel — Boucher — Galloche — 
Natoire — /. Reslout — Jeaurat — Adam 
l'aine — C. De Vermont — Lemoyne fils — 
E. Bouchardon ~ Coustoa — Pigaile — Nat- 
tier — G. Duchange -~ J. B. Massé — Char- 
din — Leblanc — Cars — Froniier — Lépicié. 



Aujourd'hui, samedi &' May, l'Académie s'est assemblée 
pour les Conférences. 

M . Coypel a fait part à l'Académie de deux lettres écrites 
par M: le Directeur Général des Bâiimens, l'une adressée 
à l'Académie, et l'autre à lui, lesquelles lettres la Compa- 
gnie a ordonné au Secrétaire de transcrire sur le registre. 
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La première coatient ce qui suit : ^M 

Lettre de M. de Tournehem au sujet de M, Fréret. -J^* 
A Versailles, le 5 May 1747. 
Mon intention étant, Messieurs, de concourir, autflni qu'il esl 
possible, à ravsncemeni et perfcciion des Ans, j'ai cru qu'il seroit 
à propos, sans augmenter le nombre de vos places ni rien innover 
dans vos Statuts et Règlemens, [de] pouvoir toute fois donner, 
sous le bon plaisir du Roy, à M. Fréret, Secrétaire de l'Académie 
des Belles- Lettres, une expectative à votre Acsdémie, avec séance 
et voix délibdratlve dans vos assemblées. Je pense qu'en augmen- 
tant une personne de son mérite à votre Compngnie, c'est conti- 
nuer de riltustrer. Je suii. Messieurs, votre très humble et très 
obéissant serviteur. 

Signé : Le Noriunt. 

La Compagnie, après avoir délibéré, a consenti unanime- 
ment à la demande de M. de Tournehem, et Ellea accordé 
sur le champ à M. Fréret une expectative pour la première 
place d'Amateur qui viendra à vacquer, avec droit, en 
attendant, de séance et de voix délibérative. 

Ensuitte Elle a nommé M. Le Moine le fils et le Secré- 
taire pour lui en faire part au nom de l'Académie. 

Lettre de M. de Tournehem pour l'achat des livres desti- 
nés à l'Académie, — La seconde lettre est écrite en ces 
icrmes, et est adressée à M. Coypel : 

A Veranilles, le b May 1747. 
Je n'ai pu vous faire réponce- plutôt. Monsieur, ayant été sai- 
gné par pi^CBUtion ; je vous renvoyé le mémoire que vous m'avez 
donné pour l'achat des livres destinés à l'Académie de Peinture, 
arrêté ensemble. Je vous prie de char- 
ger le Secrétaire de l'Académie d'en faire l'acquisition la plus com- 
plette, et de m'en fournir le mémoire, afin d'en ordonner le paye- 
ment, suivant la réception qu'il m'en accusera. 

ivoye aussi ia lettre pour Messieurs de l'Académie au 
sujet de M. FréreE. Je suis très parfaitement. Monsieur, votre 
très humble ut très obéissant serviteur. 

Signé : Le Nokmant. 
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Le Secrétaire chargé de la garde des livres^ des planches^ 
des estampes et des desseins. — Après cette lecture, M. Coy' 
pel a ajouté, de la part de M. le Directeur Général, qu'il 
comptoît que ces livres seroient en la garde du Secrétaire, 
ainsi que dévoient être sans doute les planches, les estampes 
et les desseins. 

Députation pour aller remercier M. de Toumehem. — 
L'Académie, vivement touchée des bontés du Roy, et con- 
noissant qu'elle ne doit un bienfait si distingué de Sa 
Majesté qu'aux soins et à la bienveillance de M. de Tour- 
nehem, a résolu d'aller en Députation pour l'en remercier, 
et Elle a nommé à cet éfet M. le Directeur, M. Cqypel^ 
Premier Peintre du Roy, et MM. les Oficiers en exercice. 
La Députation réglée, la Compagnie a aussi remercié 
M. Coypel sur la part qu'il a en ce bienfait. 

Ca^es — J. Christophe — Coypel — Le- 
moyne fils — /. Restout — /. Du Mont le 
Rom. — Jeaurat — Pierre — Carie Vanloo 
— Adam Vaine — Coustou — G. Duchange — 
Cars — /. B. Massé — Sue — Cochin — Lé* 
picié*. 

Aujourd'hui, samedi 27» May, l'Académie s'est assemblée 
à l'ordinaire. 

I . Depuis un certain temps on à pu remarquer que les procès- 
verbaux de Lépiciéy sous le Directorat de Casses y devenaient de 
plus en plus courts et un peu négligés ; pour des faits analogues 
ils se changeaient en répétitions et en pures formules. A partir de 
celui-ci, ils reprennent corps et deviennent plus détaillés que 
jamais, avec la transcription de pièces, de lettres et de discours. 
Il est bien probable que cela est dû aux suggestions de Coypel^ 
qui aimait à porter la parole pour la Compagnie et à ne pas lais- 
ser perdre ses allocutions, dans son désir de laisser le plus de 
traces possible de son Directorat et de figurer avec honneur dans 
les registres, par suite dans Thistoire de l'Académie. Pour nous 
les Procès- verbaux, plus étendus, ont plus dMntérêt et nous ont 
conservé plus de documents. Sachons donc gré à Coypel que le 
soin de sa gloire tourne aujourd'hui à notre profit. 
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M. le Comte de Caylus sur Tintérest qu'il prend à Pavan- 
cement des Beaux-arts ^ 

Le Sieur Carême^ Dessinateur pour le Costume^ prête 
serment. — Après cette lecture, le Sieur Carêmey nommé 
dans la dernière assemblée Dessinateur attaché à TAcadé- 
mie pour l'exécution de ses recherches concernant le cos- 
tume, a prêté serment en cette qualité, entre les mains de 
M. Ca^es^ Directeur, Chancelier et Recteur. 

M. Coypel a remercié ensuitte l'Académie des égards 
qu'Elle a eu pour lui à ce sujet. 

■ Avant de lever la séance, on est convenu que, le dernier 
•samedi du mois tombant sur la fête de S^ Jean-Baptiste, 
l'assemblée seroit avancée d'un jour et se tiendroit le ven- 
dredi 23. 

Ca^es — /. Christophe — Adam Vaine — 
Coypel — /. Restout — De Jullienne — Fré- 
ret — Natoire — C. De Vermont — P. Slodtsf 

— Pierre — J, B, Oudry — Lemojmefils — 
Jeaurat — E. Bouchardon — Coustou — Fi- 
nache — Chardin — Pigalle — G, Duchangé 

— /. B, Massé — Lépidé, 



Aujourd'hui, vendredi 23« Juin, l'Académie s'est assem- 
blée, par convocation générale, pour la relevée du quartier; 
les délibérations prises pendant ce tems ont été lues, ainsi 
qu'il est d'usage. 

Réception de M. Guay, — Cette lecture faite, le Secré- 
taire ayant proposé l'Agrément du sieur Jacques Guay^ 

I. c Reflexions sur la peinture, contenant les moîens qu'on croit 
les plus capables de développer et de fortifier le génie, le goût de 
ceux que la Nature a fait naître pour les Arts. » Ms. de la Sor- 
bonne, p. 9-32. En voici les premières lignes : « Ce n'est qu'en 
m*entretenant avec vous, Messieurs, que je puis former, rectifier 
et confirmer mon jugement et vous proposer les moyens que je 
crois les plus capables de développer et de fortifier en nous le 
goût et le génie que la Nature nous a donné pour les Arts » 
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oatlf de Marseille, Graveur en pierres, rAcadémie, après 
avoir délibéré, a jugé à propos d'admettre dans son corps, 
conformément à l'intention du Roy, un talent dont la célé- 
brité a été de tous les tems, et, comme les ouvrages que 
ledit Sieur a fait voir en ce genre lui ont paru d'un mérite 
distingué, la Compagnie, après avoir pris les voix à Tordi- 
oaire et reconnu sa capacité, a agréé sa présentation et lui 
a ordonné de faire pour sa réception la figure de l'Aca- 
démie avec ses attributs ^ 

M, Cqypel^ élu Directeur. — Ensuitte M. Ca^es^ ayant 
remercié la Compagnie de l'honneur qu'Elle lui avoit fait 
de le continuer trois ans dans le Directorat, lui a dit que^ 
relativement à l'article IX des statuts, il prioit l'Académie 
de procéder à l'élection d'un nouveau Directeur. 

La Compagnie, après avoir félicité M. Casçes sur la sagesse 
de son administration et lui en avoir témoigné sa recon- 
noissance, a résolu, suivant la délibération du samedi 
28 Septembre 1743, d'y procéder sur le champ, et, en 
conséquence de ce résultat, M. Cqypel^ Premier Peintre 
du Roy, a été nommé unanimement à cette dignité. 

L'élection faite, M. Coypel a pris rang et a remercié 
l'assemblée dans des termes qui ne font pas moins l'éloge 
de son cœur que celui de son esprit. 

M. De Trqy nommé Ancien Recteur, — Avant de ter- 
miner la séance, l'Académie, par une distinction particu- 
lière, voulant répondre aux grâces dont le Roy a favorisé 
M. De Trqy^ récompenser ses talens et reconnoître l'hon- 
neur qu'il a fait à l'École Française à Rome, lui a donné 
par acclamation le rang d'Ancien Recteur, et Elle a chargé 
le Secrétaire de lui en écrire au nom de la Compagnie, 
qui a nommé M» Adam et Le Moine^ pour aller visiter, 

1. c On lui a donné depuis un autre sujet, sans qu'il en aie été 
fait registre. Voir l'article de sa réception au volume de 1748. » 
Ms. de la Sorbonne, p. zzvij. 

2. c M. Adam Tainé, Professeur en exercice, et M. Lemoyne le 
fils, ancien Professeur. » Ms. de la Sorbonne, p. xxviij. 
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de sa part, M. Parrocel, qui a été dangereusement malade. 
[En marge :] Jugement des Prix du quartier : 

i« Prix. Pajou^ S. 

2« Prix. Mettaxj P. 

3« Prix. Gode/rqx'y P. 

Coypel — Ctff^5 — /. Christophe — iliam 
Vaine — De Favanne — /. Restout — J. Du 
Mont le Rom. — De Jullienne — Boucher — 
Natoire — C. De Vermont — Pierre — Poi- 
/reaii — P. S/orf/f — G. Duchange — /. B. 
Massé — Tocqué — ilvei — Sue — Boi^ot 

— Geuslain — i)e Z,e«re — Dumons — Le 
Afq^e — Jeaurat — /. B. Oudry — E. Bo«- 
chardon — Coustou — Le Mq^e /î/5 — 
Pigalle — Nattier — Delobel — Leblanc — 
Vemansal — Cars — Chastellain -^ Cochin 

— Lépicié. 



Cérémonial pour la séance de M. le Directeur général, 
— M. Coypel et MM. les Officiers en exercice furent au 
devant de M. De Tournehem jusqu'au bas du grand escalier; 

M. De Vandières, reçu en survivance, étoit placé à sa 
droite, et M. Coypel^ Directeur, à sa gauche, le Professeur 
en exercice à la gauche de M. Coypel. 

Dès que M. de Tournehem eut pris séance, il fut compli- 
menté, au nom de la Compagnie, par le Secrétaire. 

La séance finie, M. de Tournehem et M. de Vandières 
furent reconduits jusqu'à leur carrosse ^ 

AT. de Tournehem vient prendre séance, — Aujourd'hui, 
samedi i*" de Juillet, l'Académie s'est assemblée, par con- 
vocation générale, comme étant un jour indiqué pour rece- 
voir M. de Tournehem, qui a désiré se trouver à l'ouverture 
des Conférences. 

I. Les quatre paragraphes du Cérémonial.,, sont une addition, 
écrite en marge du Procès-verbal suivant. 
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M. Cqjrpelf Premier Peintre du Roy, Directeur et Rec- 
teur, et MM. les Oficiers en exercice, ayant été au-devant 
de lui, l'ont conduit à la place d'honneur, où, après avoir 
pris séance, l'assemblée lui a témoigné la joie unanime 
qu'Elle ressentoit de jouir de sa présence et de pouvoir, 
en corps, le remercier de ses bontés et des soins qu'il veut 
bien prendre pour remettre l'Académie dans son ancien 
lustre. 

M. le Dii^ecteur Général a répondu à ces sentimens, en 
disant à la Compagnie que, dans toutes les occasions qui 
pourroient se présenter, il lui donneroit toujours des 
preuves réelles de son estime et de sa bienveillance. 

Ensuitte M. Cqypel a foit une seconde lecture d'une 
Dissertation qu'il a faite sur l'utilité et la nécessité de rece- 
voir des avis. 

Cet ouvrage, aussi intéressant pour ceux qui aiment les 
arts que pour ceux qui les cultivent, a donné un nouveau 
plaisir à la Compagnie et n'en a pas moins procuré â 
M. De Tournehem, qui en a fait son compliment particu« 
lier à M. CqypeV. 

M. de Toumehem approuve le projet d'armoire pour 
renfermer la Bibliotèque. — Cette lecture faite, M. le 
Directeur Général des Bâtimens a aprouvé le projet d'ar- 
moire pour renfermer la Bibliotèque, et il en a ordonné 
l'exécution. 

M. Moireau^ Graveur et Académicien, a présenté à l'as- 
semblée deux épreuves d'une planche qu'il a gravée d'après 

I. a Cette Dissertation, alant déjà esté lue à rAcadémie pour la 
première fois le 4 Novembre lySo, et ensuitie^ avec des augmen- 
tations, le 8 Août 1744, auroit dû être emploie dans le volume 
d'une de ces deux années, mais, comme, pour cette troisième 
lecture, l'auteur y a fait encore plusieurs changements considé- 
rables et qu'il Ta mise en Tétat où vraisemblablement elle devra 
rester, on Ta insérée ci-après dans- le corps du recueil », p. 35-74. 
En voici le commencement : 

c Ma propre instruction a été mon unique objet quand j'ai 
hasardé d'écrire les réflexions que j'expose à votre jugement... » 
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Vovremens, ayant pour titre 1 La diligence Holandaise; » 
l'examen fait, la Compagnie a aprouvé ladite planche, pour 
faire jouir l'exposant des privilèges accordés à l'Académie 
par l'Arrest du Conseil d'Étal du 28 Juin 1714. 

En levant la séance, on a résolu que M. Coypel, Direc- 
teur, et MM. les Officiers en exercice iroient, en Députa- 
tion, remercier M. De Tournehemde l'honneur qu'il a fait 
aujourd'hui à l'Académie. 

Coypel — Cajes — J. B. Oudry — Gai- 
loche — Lépicié — J. Christophe — De 
Favaime — Cars — J. Restout — Fréret — 
Pierre — Surugue — G. Duchange — J, B. 
Massé — Chardin — Delobel — Cochïn — 
Chastellain — Poitreau — Dumons — Fron- 
lier — Boffol — Vernansai — Lemoyne — 
Francisque — Le Clerc — Taurnière — J. Du 
Mont le Rom. — Carie Vanloo — Boucher — 
Natoire — Leblanc — C. De Vermont — 
Jeaurat — De Lettre — Vinache — Adam 
l'aine' — Lemoyne fils — E. Bouchardon — 
Coustou — J. Moyreau — P. Slodl^ — Pigalle 
— J. Nattier — Sarrau — Tocqué — Aved — 
Ckau/ourier. 
Nous extrayons du Ms. de la Sorbonne, pages 33-4, '^ " Com- 
pliment fei! à M. Le Norraant de Toumehem , Directeur et 
Ordonnateur ginêrel des Batimens du Roi, Jardins, Arts, Aca- 
démies et Manufactures Roîales, en venant pour la première 
fois prendre séance en cette qualité à l'Académie, par M. L'Épicii, 
Secrétaire et Historiographe : 

u Monsieur, l'Académie est d'autant plus sensible à l'honneur 
qu'elle reçoit aujourd'hui que vos premières démarches, en lui 
annonçant le choix du Roi, lui ont annoncé en même temps vos 
bienfaits et les dispositions généreuses où vous étiez pour nous. 
Quel préjugé plus fiateur des suites de voire Direction et de l'ac- 
cueil favorable que vous ferés i nos travaux. Oui, Monsieur, 
comptons qu'à l'exemple des Séguiers et des Colberts à qui 
succédés, vous allés faire retleurir les Ans et vous immor- 
taliser par eux. — Vu : LÉpicié, 
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Aujourd'hui, samedi 29" Juillet, l'Académie s'est assem- 
blée à l'ordinaire. 

Réception de M. Surugue le fils. Graveur. — Le Sieur 
Pierre Louis Surugue le fils, Graveur, à qui il avoir été 
ordonne de graver pour sa réception les portraits de 
M" Guillain et Frémin, les a présentés à l'assemblée, ainsi 
que les planches et cent épreuves de chacune. Les voix 
prises à l'ordinaire, la Compagnie a reçu et reçoit ledit 
Sieur Surugue Académicien, pour avoir séance dans les 
assemblées et jouir des privilèges, honneurs et préroga- 
tives attribuées à cette qualité, en observant par lui les 
Statuts et Règlemens d'icelle Académie, ce qu'il a promis 
en prêtant serment entre les mains de M. Coypel, Ecuyer, 
Premier Peintre du Roy, Directeur et Recteur. 

Propositions /ailes par M. Coypel pour le bon ordre de 
l'Académie. — Ensuitte M. Coypel a fait à la Compagnie 
plusieurs propositions, qu'Elle a goûté et aprouvé et aux- 
quelles elle a résolu de se conformer. 
Ces propositions sont ; 

I" Que les Statuts soient exactement suivis, à l'avenir, 
comme le seul moyen de maintenir l'ordre et la paix dans 
> l'Académie. 

■> Examiner les réparations à faire dans ladite Académie; 
I en faire un Mémoire pour être présenté à M. le Directeur 
I général. 

" Que, les réparations faites, il soit établi qu'au com- 
[ 'inencement de chaque quartier et à la fin, les Officiers en 
Tcice feront une revue générale dans ladite Académie 
pour voir si tout y est en bon ordre, et que les Professeurs 
s'engageront à en faire autant en entrant en mois^ 

H. Duchange, Graveur et Conseiller, a présenté à l'as- 
semblée deux épreuves d'une planche qu'il a gravée d'apris 
M. Le Brun, dont le sujet représente un Christ au tombeau, 
et qu'il a dédié à M. le Lieutenant-civil; l'examen fait, la 
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Adam l'aine — Lemoyne fils — P. Slodij — 
Cochin — Courtin — Leblanc — De Lettre — 
G. Duchange — J. B. Massé — Chardin — 
Aved — Delobet — Vernansal — Poitreau — 
Antoine Lebel — Frontier — L. Surugue — 
Cars — Lépicié. 



Aujourd'hui, samedi ly Aoust, l'Académie s'est assem- 
blée exiraordinairement pour voir les tableauï et bas-reliefs 
faits par ses Élèves pour les Grands Prix, Après les avoir 
vus, Elle a décidé que, pour l'intérest du Roy et l'honneur 
de l'Académie, Elle n'en donneroit point cette anoée, de 
pareils sujets n'étant nallement en état de profiter des 
bontés de Sa Majesté pour le voyage de Rome. 

Lettre de remercimens de M. De Troy au sujet du grade 
d'Ancien Recteur. — Ensuitie le Secrétaire a fait la lecture 
d'une lettre de M. De Troy, par laquelle il remercie la 
Compagnie, avec autant de reconnoissance que de polî- 
tesse, du grade d'Ancien Recteur dont Elle l'a honoré, 

Coypel — J. Du Mont te Rom. — J. Chris- 
\.,.'.ji.o. . tophe — /. Resioul — Carie Vanloo — Bou- 
— "ri*»"- ^''^ ^ I^aloire — Jeaural — J. B. Oudry 

— Adam l'ainê — Lemoyne fils — G. Coustou 

— E. Bottchardon — Pigalle — Nattîer — 
P. Slodt^ — Sarrau — Sue *- G. Duchange 

— J. B. Massé — Tocqiié — Delobel — 
Cochin — Huilliot — Lépicié. 



Nouvelle classe de M" les Associés libres. — Aujourd'hui, 
samedi 26" Aoust, l'Académie s'est assemblée à l'ordinaire. 
M. Coypel, Ecuyer, Premier Peintre du Roy, Directeur et 
Recteur, a dit que M. de Tournehem, toujours attentif à 
ce qui pourroit tendre à l'utilité de la Compagnie et à lui 
donner, s'il étoit possible, encore plus d'éclat qu'Elle n'en 
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avoit dans ses années les plus heureuses, croyoit que, pour 
y parvenir et sans rien innover aux Statuts, il seroit à pro- 
pos de joindre, au nombre de Messieurs les Amateurs, 
huit Associés libres, qui n*auroient que le droit de séance, 
et ne parviendroient à la voix délibérative que lorsque 
Messieurs les Amateurs viendroient à manquer; que ce 
concours de gens de mérite, vraiment zélés pour le progrès 
des Arts que l'Académie cultive, contribueroit à les faire 
fleurir et à leur donner ce point de dignité qui fait la récom- 
pense la plus âj^tteuse des célèbres artistes. 

Election de M. le Comte de Baschi et de M, Hults. — 
La Compagnie, après avoir délibéré^ a accepté unanime'^ 
ment la proposition de M. De Tournehem, et Elle a nommé 
M. le Professeur en exercice et le Secrétaire pour en faire 
part à M. le Comte de Baschi et à M. Hultz, qui ont été 
proposés par M. le Directeur Général pour remplir deux 
de ces huit places. ^ 

Règlement pour ceux qui désireront remplir les autres 
places. — Et, à Tégard de ceux*"qui désireront- être admis 
dans les six restantes, ils seront obligez de faire les visites 
et les démarches convenables, ainsi qu'il est d'usage dans 
les autres Académies. 

Coypel — J. Du Mont le Rom, — /. Chris- 
tophe — /. Restout — Le Clerc — Boucher 

— Natoire — C. De Vermont — Jeaurat — 
Adam Vaine — Lemoynefils — E. Bouchardon 

— G. Coustou — G, Duchange — /. JB. Massé 

— Pigalle — Nattier — Chardin — Dumons 

— Delobel — Poitreau — De Lettre — 
Drouais — Vinache — Le Blanc — Boi^ot — 
Cochin — Cars — Lépicié. 



Discours sur la Manière par AT. le Comte de Caylus. — 
Aujourd'hui, samedi 2« Septembre, l'Académie s'est assem- 
blée pour les Conférences. Le Secrétaire a fait lecture d'un 
VI 5 
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Discours de M^ le Comte de Caylus sur la Manière, dans 
lequel, après avoir établi avec précision les moyens de 
réviter, il en propose un général pour mettre l'artiste en 
état de saisir les expressions de la nature, dont l'exemple 
est tiré de Léonard de Vinci*, 

Réponse de M. Coypel à M. le Comte de Caylus. — Cet 
ouvrage, dont il est si facile de sentir Futilité, a été aplaudi 
unanimement par la Compagnie et en particulier par M. le 
Directeur qui, à cette occasion, a fait connoître les avan- 
tages du nouvel établissement en disant : 

« Messieurs, l'excellente Dissertation que nous venons 
c d'entendre doit faire sentir vivement à la Compagnie les 
ff secours qu'Elle peut tirer de la nouvelle Classe d'Associés 
c libres. 

c Quel avantage pour nous, de fraterniser avec des per- 
« sonnes choisies, qui, animées par l'exemple de M. le 
« Comte de Caylus, nous feront part de leurs profondes et 
« sages réfles;ions et seront toujours prêtes à nous seconder 
c dans nos travaux académiques. 

« Pour donner au public une noble et juste idée des 
ff arts que nous professons, pourroit-on rien imaginer de 
f plus convenable que de les mettre en liaison intime avec 
f l'érudition, le goût épuré et l'esprit philosophique. » 

M. Hulsty Associé libre, prend séance. — M. Hulst, 
nommé, dans l'assemblée précédente, Associé libre, a 
remercié et pris séance en cette qualité. 

M. Fréret change son expectative d'Amateur pour une 
place d'Associé libre, — M. Fréret ayant proposé de chan- 
ger son expectative d'Amateur pour une place d'Associé 
libre, la Compagnie lui a accordé sa demande. 

I. Le Discours de M. de Caylus se trouve dans le manuscrit de 
la Sorbonne, p. loi-Sy, avec la réponse de Coypel, p. iSy-S. Il 
commence : 

« La manière, quelque définition qu*on en donne et de quelque 
côté qu'on la puisse regarder, n'est qu'un défaut plus ou moins 
heureux. Ne nous y trompons pas; c'est une habitude de voir 
toujours de la même façon, et, pour dire plus, c'est une malheu- 
reuse approbation que nous donnons souvent à notre paresse... » 
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M. de Calvière élu Associé libre. — Ensuitte le Secré- 
taire a lu une lettre de M. le Marquis de Calvière, maré- 
chal des camps et armées du Roy et lieutenant des Gardes 
du corps de Sa Majesté*, écrite à M. Cqypel^ par laquelle 
il lui marque combien il sera flaté si l'Académie veut Thon- 
norer d'une place d'Associé libre. 

L'affaire mise en délibération, la Compagnie, connoîs- 
sant le mérite et le goût de M. le Marquis de Calvière pour 
les arts qu'EUe professe, a jugé à propos de lui accorder sa 
demande; mais, comme son service actuel à Versailles 
l'empêche de se conformer à ce qui a été réglé par le résul- 
tat de la dernière assemblée, concernant les visites, l'Aca* 
demie l'en a dispensé, sans que cela puisse tirer a consé- 
quence pour les autres places à remplir. 

Les Officiers en exercice nommés pour aller visiter M. le 
Comte de Baschi. — M. le Directeur ayant fait part que 
M. le Comte de Baschi, qui devoit venir prendre séance, 
étoit malade, la Compagnie a nommé, pour l'aller visiter, 
M» les Officiers en exercice. 

La Compagnie a aussi nommé les mêmes Officiers pour 
aller chez M. Carie Vanloo^ qui est indisposé. 

Coxpel — Ca^es — Jeaurat — Caylus — 
/. Restout — De Jullienne — Fréret — Hulst 
— Le Clerc — /. Du Mont le Rom. — Bou- 
cher — Natoire — C. De Vermont — /. B. 
Oudry — Adam l'aine — Lemqyne fils — 
Coustou — Pigalle — E. Bouchardon — J. 
Nattier — P. Slodt^ — G. Duchange — /. B. 
Massé — Chardin — Tocqué — Sue — Delo" 
bel — L. Surugue — Frontier — Dr ouais — 
Lépicié. 

Aujourd'hui, samedi 3o« . Septembre, l'Académie s'est 
assemblée, par convocation générale, pour la relevée du 

I. Il y avait d'abord : « Chef de brigade des Gardes du Roy. » 
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quartier. Les délibérations prises pendant ce tems ont été 
lues, ainsi qu'il est d'usage ^ 

M. Cqypel communique deux lettres^ qui lui ont été 
écrites par M. de Toumehem^ et une autre adressée à rAca- 
demie, — Ensuitte le Secrétaire a communiqué trois lettres 
de M. De Tournehem, dont une adressée à l'Académie et 
les deux autres à M. Cqypel, La première porte ce qui suit : 

A Versailles, le 28 7bre 1747. 
Je V9U8 annonce ayec grand plaisir^ Messieurs, que le Roi a 
paru très content de vos ouvrages. Sa Majesté les a regardé avec 
une attention qui semble prouver qu'Elle continuera à jetter des 
regards favorables sur son Académie de Peinture. Je me flatte 
que vous ne négligerez rien pour mériter de plus en plus qu'Elle 
m'écoute avec bonté, lorsque je trouverai l'occasion de lui parler 
en votre faveur. Je suis, Messieurs, votre très humble et très 
obéissant serviteur. 

Signé : Le Normand. 

Prix donné pour les tableaux du Concours ordonné par 
le Roy y six médailles d'or et six bourses de cent jettons 
d'argent, — Dans la première lettre, qui est adressée à 
M. Coypel^ M. de Tournehem lui écrite qu'il a expédié les 
ordres pour le payement des tableaux de Concours, qui lui 
seront remis la semaine prochaine, mais qu'étant bien aise 
de faire voir à M" les Peintres l'envie qu'il a d'exciter l'ému- 
lation, il s'est proposé d'accorder des Prix, et, comme il est 
persuadé de l'équité de ceux qui ont concouru, il souhaite 
qu'ils soient eux-mêmes les juges. 

Les Prix seront au nombre de six, consistant chacun en 
une bourse de cent jettons d'argent et une médaille d'or. 

1. Le ms. de la Sorbonne emploie ici, et non pour la première 
fois, une expression peu ordinaire : a Relate des délibérations 
du quartier, d et il met en tête : 

« Jugement des petits Prix du quartier expirant : 
« Premier : Le S' Darchis, S. 
« Second : Le S' Perronnet, P. 
« Troisième : Le S' Joullainj P. » 

2. Il y avait d'abord : « lui marque. 
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La Compagnie^ avec l'agrément de M, de Toumehemyfit. 
dou^e Prix au lieu de six^ pour éviter toute jalousie. — Sur 
cet exposé M» Dumont le Romain^ Boucher et Nattoire ont 
prié que, sans aller au scrutin, on partageât également les 
six Prix entre les onze concurrens pour éviter toute jalou- 
sie, ce qui a été extrêmement aprouvé par les intéressés ^ 

Comme il n'y avoit qu'onze tableaux, l'Académie dispose 
du douzième Prix en faveur du Secrétaire '. 

Election de M» Vabbé de Lowendal^ de Valory et Wate- 
letj Associés libres, — Dans la seconde lettre, dont le Secré- 
taire a aussi fait lecture, M. de Toumehem marque que 
M. Cojrpel lui ayant envoyé, comme il le lui avoit demandé, 
les noms des personnes qui se sont présentées pour occu- 
per les places d'Associés libres, et qui pourroient être 
agréables à l'Académie, il n'en avoit point trouvé qu'il n'eût 
admis avec plaisir, s'il restoit autant de places que d'aspi- 
rans, mais que, n'y en ayant plus que trois, il croyoit que 
l'Académie ne pouvoit se dispenser de les donner à M. l'abbé 
de Lowendal, M. Le Chevalier de Valory et M. Vatclet, 
qui, les premiers, les ont solicités avec vivacité. 

L'affaire mise en délibération, la Compagnie a aprouvé 
unanimement la proposition de M . de Toumehem et, en 
conséquence. Elle a élu Associés libres M. l'Abbé de Lowen- 
dal, Abbé commendataire de l'Abbaye de la Cour-Dieu, 
M. le Chevalier de Valory et M. Vatelet, Receveur général 
des finances. 

1. Il y avait d'abord : « ce qui a été accordé avec satisfoction. i 

2. Ce paragraphe est ajouté en marge, et une seconde fois sous 
cette forme presque identique : « Comme il n*y avoit que onze 
concurrens, PÂcadémie donne au Secrétaire le douzième Prix, qui 
étoit une médaille d'or. » Le ms. de la Sorbonne est plus expli- 
cite : a Sur quoi chacun d'eux, à commencer par les plus anciens, 
a été reçu à opter ou d'une médaille d'or ou d'une bourse de 
jettons, et, comme, après tout ce partage, il s'est trouvé encore 
un lot de reste, M*"* les onze co-partageurs ont demandé qu'il 
fût donné à M. L'Epicié^ Secrétaire de l'Académie et, de l'aveu 
de tout le Corps, bien digne de cette attention, ce qui. a été effec- 
tué à l'instant. » P. xlvj. 
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Après quoy FAcadémie a chargé le Secrétaire de leur en 
Élire part au nom de la Compagnie, qui a aussi résolu d'al- 
ler en Df^putation remercier M. de Tournehem de la nou- 
velle £iveur qu'il vient de faire à l'Académie. 

Réception de M. Le Sueur , Peintre de Portraits, — Ces 
élections faites, le Sieur Pierre Le Sueur ^ de Paris, Peintre 
de portraits^, a présenté à l'assemblée celui de M. ia Tour- 
nier e y Ancien Professeur, et celui de M. Carie Vanloo^ 
Professeur, qui lui avoient été ordonnés pour sa réception. 
Les voix prises à l'ordinaire, la Compagnie a reçu et reçoit 
ledit Sieur Le Sueur Académicien,, pour avoir séance dans 
les assemblées et jouir des privilèges, honneurs et préro- 
gatives, attribués à cette qualité, en observant les Statuts 
et Règlemens d'icelle Académie, ce qu'il a promis en prêtant 
serment entre les mains de M. Coypely Ecuïer, Premier 
Peintre du Roy, Directeur et Recteur. 

M. Moireau^ Graveur et Académicien, a présenté à l'as- 
semblée deux épreuves d'une planche qu'il a gravée d'après 
Vovremens^ ayant pour titre « L'accident du chasseur, i 
L'examen fait, la Compagnie a aprouvé ladite planche, pour 
faire jouir l'exposant des privilèges accordés à l'Académie 
par l'Arrest du Conseil d'État du 28 Juin 17 14. 

En terminant la séance, la Compagnie a nommé 
M. Slodt^^ Adjoint, pour exercer, à son rang, les fonc- 
tions de Professeur pendant le mois d'Octobre prochain, 
à la place de M. Parrocel^ qui n'est pas encore remis de sa 
maladie. 

Jugement des Prix du quartier^ : 

i«' Prix. DarchjTy S. 
2« Prix. Péronetj P. 
3* Prix. Jollain. P. 

Cqypel — Cajes — Jeaurat — Cajrlus — 
J. Christophe — Galloche — /. Dumont le 

1. « Agréé dès le 27 août 1740. i Ms. de la Sorbonne. 

2. Ce jugement est ajouté en marge. 
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Rom. — Boucher — Natoire •— C. De Ver'» 
mont — /. B, Oudry — Adam Vaine — Le 
Mqynefis (sic) — E. Bouchardon — Coustou 

— Fréret — Hulst — De Jullienne — Pi- 
galle — P, Slodtsf — G. Duchange — Tour- 
nière — /. B. Massé — Chardin — Tocqué 

— Aved — Huilliot — Poitreau — Vinache — 
Droûais — Boisçot — Leblanc — Cochin — 
Dumons — Lépicié — Courtin — Le Sueur, 



Aujourd'hui, samedi 7^ Octobre, rAcadémie s'est assem- 
blée pour les Conférences et a commencé les fonctions du 
quartier par la lecture des Statuts, ainsi qu'il est d'usage. 

M. le Comte de Baschi, M. le Marquis de Calvière^ 
M. l'Abbé de Lowendal et M. Watelet prennent séance en 
qualité d'Associés libres. — En ouvrant la séance, M. le 
Comte de Baschi, M. le Marquis de Calvière, M. l'Abbé de 
Lowendal^ et M. Watelet 3, élus, dans les assemblées du 
26 Aoust, 2 et 3o Septembre dernier. Associés libres, ont 
remercié et pris rang en cette qualité. 

Rapport de la Députation à M. de Tournehem. — Ensuitte 
M'* les Députés, nommés dans la précédente délibération 
pour aller témoigner à M. de Tournehem la reconnoissance 
de TAcadémie, ont raporté que, jeudi, 5« du présent mois, 
ils s'ctoient acquité de ce devoir ; qu'après les complimens, 
requis en pareille occasion, il leur avoit dit, au sujet des 
tableaux de Concours, que la réussite de ce projet Tenga- 
geoit à exciter la Compagnie à de nouveaux efforts, dont 
les suittes ne pouvoient être qu'aussi avantageuse pour la 
Peinture en particulier que glorieuses pour la Nation en 
général. 

M. Cqypel remet, de la part de M. de Tournehem^ aux 

i. « Abbé commandataire de la Cour-Dieu. » Ms. de la Sorbonne. 
2. « Receveur général des finances de la Généralité d'Orléans. » 
Ms. de la Sorbonne. 



7^ [1747 

Officiers qui ont fait les on^e tableaux^ à chacun un porte» 
feuille de maroquin bleu, fermé à! une fleur de lis d'or, avec 
une ordonnance de quins[e cents francs, — Ce raport fini, 
M. Coypely Ecuïer, Premier Peintre du Roy, Directeur et 
Recteur, a remis, de la part de M. de Tournehem, aux 
Officiers qui ont fait les onze tableaux, à chacun un porte- 
feuille de maroquin bleu, fermé d'une fieur de lis d'or, et 
une Ordonnance de quinze cent francs. 

Cette attention délicate, qui adjoute encore à la récom- 
pense, a été reçue avec une extrême gratitude par tous 
les intéressés, qui ont aussi remercié M. Coypel, toujours 
noble dans sa façon de penser et d'agir. 

En levant le siège, on est convenu que, le dernier samedi 
du mois tombant sur la fête de S. Simon S. Judc, l'assem- 
blée seroit avancée d'un jour et se tiendroit le vendredi 27. 

Coypel — Ca![es — Galloche — /. ChriS" 
tophe — P. Slodt\ — De Jullienne — Freret 
— Baschi — Hulsî — Calvière — L'abbé de 
Lowendal — Watelet — Le Clerc — Tour- 
nière — J. Dumont le Rom, — Boucher — 
C, De Vermont — Jeaurat — Adam rainé — 
Lemqyne fils — C. Parrocel — Coustou — 
Pierre — E, Bouchardon — G, Duchatige — 
/. B, Massé — Aved — Tocqué — Drouais — 
Leblanc — Vinache — Delobel — Le Sueur — 
Lépicié. 

Aujourd'hui, vendredi 27» Octobre, et conformément à 
la dernière délibération, l'Académie s'est assemblée un jour 
plus tôt. 

Comme il ne s'est point présenté d'affaires, le Secrétaire, 
pour remplir la séance, a continué la lecture des Confé- 
rences de feu M. Coypel^^ Ecuyer, Premier Peintre du Roy, 
ce qui a donné occasion à la Compagnie de faire plusieurs 
réflexions sur l'avantage qui résulte de ces sortes d'entre- 
tiens, par raport à la Peinture et à la Sculpture. 
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Cqypel — Galloche — P. 5/orf/f — /. Res- 
tout — De Jullienne — Fréret — Hu/5^ — 
Boucher — Natoire — C. De Vermont — 
Jeaurat — iiiam /'«/«^ — Lemoyne fils — 
J?. Bouchardon — G. Coustou — Pierre — 
/. Nattier — G, Duchange — /. B, Massé — 
Chardin — Tocqué — Z)e Le*/rc — Leblanc 
— Le Sueur — Lépicié, 



Aujourd'hui, samedi 4» Novembre, l*Académie s'est assem- 
blée pour les Conférences. 

Discours de M. le Comte de Caylus sur l'harmonie de 
la couleur. — Le Secrétaire a ûiit lecture d'une Dissertation 
de M. le Comte de Caylus sur l'harmonie et sur la couleur^ 
dans laquelle, après avoir établi que l'harmonie est le plus 
grand attrait de la Peinture, qu'elle en est la magie, et que, 
sans elle, on ne peut s'élever à ce point d'illusion qui fait 
également le charme de ceux qui la reconnoissent et de ceux 
sur qui elle exerce le plus son empire, il expose ensuitte 
que, ce sujet ouvrant une carrière immense aux réflexions 
de la Compagnie et pouvant fournir à plus d'une Confé- 
rence, son étendue naturelle l'avertit de lui prescrire des. 
bornes et de n'examiner, de tous les genres d'harmonie, 
dont la pratique est également nécessaire, que celle qui 
regarde uniquement la couleur, comme étant la principale 
et la plus essentielle, et celle qui se présente la première à 
l'esprit, quand on entend prononcer ce nom d'harmonie. 

Ce Discours, aussi instructif que. profond, et dans lequel 
l'exemple suit toujours le précepte, a été extrêmement goûté 
par la Compagnie, qui en a remercié et a fait compliment 
à M. le Comte de Caylus, à qui M. Coypel^ Directeur, a 
aussi fait un remerciment particulier en ces termes : 

« Monsieur, l'Académie ne peut mieux vous exprimer 
c à quel point Elle est satisfaite de l'excellent Discours 
€ (ju'Elle vient d'entendre qu'en vous priant de continuer 
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« à lui faire part de vos sages et profondes réflexions. Elle 
« ose vous dire, par ma voix, que vous lui devez un peu 
« ce qu'Elle vous demande aujourd'hui. Vous en êtes con- 
c venu, Monsieur, et cet aveu étoit bien digne de vous ; c'est 
c dans le commerce des plus illustres membres de cette 
« Compagnie que vous êtes parvenu à perfectionner le goût 
c dont vous a doué la Nature. 

« En suivant avec une vive attention les progrès de leurs 
« ouvrages divers, vous avez, pour ainsi dire, partagé avec 
c eux leurs soins, leurs incertitudes, leurs peines; vous 
a vous êtes mis en état de sentir mieux qu'un autre ce qu'il 
« en coûte pour bien faire, et vous avez découvert les che- 
« mins par où l'on passe pour approcher, autant qu'il est 
« possible, de la perfection. 

« Voilày Monsieur, voilà comme on arrive au point de 
« parler comme vous faites des Beaux-arts que nous pro- 
f fessons. Continuez donc, et que vos écrits servent de 
c modelles ou ferment la bouche à ceux qui désormais 
« seront tentez de prononcer sur ces matières, i 

Cqypel — Ca![es — Galloche — G, Coustou 

— /. Restant — Caylus — De Jullienne — 
Hulst — /. Du Mont le Rom. — Boucher — 
Natoire — /. B. Oudry — C. De Vermont 

— Adam l'aine — • Lemqyne fils — E. Bou" 
chardon — /. B. Massé r- Tocqué — Pigalle 

— P, Slodtj — Delobel — Le Sueur ~ 
Lépicié. 

Le discours de Caylus se trouve, comme la réponse de Ccypel, 
dans le ms. de la Sorbonne, pages 129-66. Il commence : c L'har- 
monie est sans contredit le plus grand attrait de votre art 1 et, 
par exception, j*en transcrirai, p. 152-7, ^^ passage particulière- 
ment intéressant : 

« Quoi qu*il en soit, il me paroît que la meilleure couleur, et 
qui conduit à la plus solide, ainsi qu'à la plus grande harmonie, 
est celle qui, dorée comme la couleur du Titien et emploiée sans 
être fatiguée, forme des demies teintes et des passages justes et 
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solides. Ce sont les couleurs les plus franches, mêlées dans les 
chairs et dans les autres objets qui occuperont les devants du 
tableau, dont nous pouvons attendre cette harmonie séduisante 
et si fort à rechercher, surtout si, commençant par le fonds, on 
se monte par des couleurs hautes sur un ton qui nous force, pour 
ainsi dire, à aller en avant et à chercher sur notre palette ce qui 
y est sans doute et que, sans cette nécessité, nous n'aurions pas 
été chercher. 

« J'ai TU un tableau de Venise, dont je ne vous dirai point le 
sujet dans la crainte de le confondre et, quoiqu'il fût du Titien 
et qu'assurément je Taie regardé avec avidité, le nombre des 
années me fait redouter ma mémoire ; mais il fixa surtout mon 
attention par la partie dont je viens vous rendre compte. Le fait 
convient trop à mon sujet pour le passer sous silence. 

« Ce tableau donc étoit un grand tableau de chevalet, demeuré 
jusqu'alors dans la première bordure qu'on y avoit mise au sor- 
tir du pinceau de son auteur. Ce que la feuillure de cette bordure 
avoit de recouvrement alloit à plus d'un pouce dans tout son 
contour, et, à force d'avoir été serré sur la toile, avoit conservé 
la couleur dans toute son étendue telle assurément qu'elle étoit 
au moment que le tableau y avoit été emboeté. L'or fin et l'ou- 
tremer pur formoient la couleur du ciel le plus éloigné. Les 
autres teintes se voloient en proportion, dans le pourtour, d'une 
teinte et d'une hauteur correspondantes, tandis que le reste du 
tableau, alant été travaillé par le temps, ce bon ami des bons 
tableaux, étoit d'un accord absolument différent, mais toujours 
admirable. Ces teintes, telles qu'elles étoient sorties de la main 
du Titien, jettoient dans l'épouvante. On avoit peine à concevoir, 
avec une telle chanterelle, quel étoit l'accord que ce tableau pou- 
▼oit avoir présenté, car on ne peut révoquer en doute que, sor- 
tant des mains du Titien dans son meilleur tems, il n'en ait eu 
un et un merveilleux. 

c Je ne vous ai rapporté. Messieurs, cette petite anecdote que 
pour vous dire que je crois encore plus, après un tel exemple, 
que les couleurs hautes et pures, autant qu'on les peut emploier 
dans les demies teintes, doivent conduire à la meilleure des 
harmonies, à laquelle les couleurs fatiguées ne peuvent jamais 
nous faire arriver et qu'enfin par cette voie l'accord du tems se 
fait tout seul sans aucune altération et sans avoir la peine de 
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l'estimer pour Tavenir, ce que tout artiste doit faire quand il 
veut travailler pour la postérité, article pourtant sur lequel nous 
n'en yoions que trop se sont trompés et cela dans tous les tems. » 

Aujourd'hui, samedi 23 Novembre, TAcadémie s'est 
assemblée à l'ordinaire. 

Mort de M, Orry^ Protecteur. — En ouvrant la séance, 
le Secrétaire a notifié â l'assemblée la mort de M. Orry, 
Ministre d'État, Conseiller d'État ordinaire, Commandeur 
et Grand Trésorier des Ordres du Roy, et Protecteur de 
l'Académie, arrivée en son château de La Chapelle^ le Jeudi 
9» du présent mois, âgé d'environ Sg ans. 

Députation à ce sujet à M, De Tournehem. — Sur ce 
raport, la Compagnie, à qui les bienfaits de M. de Tour- 
nehem sont toujours présents, a marqué une vive impa- 
tience pour aller lui en faire part et s'acquitter de ce qu'EUe 
lui doit à cette occasion par reconnoissance. 

La Députation sera composée de M. Coypel^ Directeur, 
et de M'» les Ofl&ciers en exercice, et se fera lundi prochain. 

Réception de M. Hutin^ Sculpteur, — Le Sieur Charles 
Hutin^ Agréé, Sculpteur, natif de Paris, a présenté à l'as- 
semblée l'ouvrage qui lui avoit été ordonné pour sa récep- 
tion, dont le sujet représente le nocher Caron, qu'il a 
exécuté en marbre de ronde bosse, suivant le modèle qu'il 
a fait dans l'Académie et qu'Elle a aprouvé. Les voix prises 
â l'ordinaire, la Compagnie a reçu et reçoit ledit Sieur 
Hutin Académicien, pour avoir séance dans les assemblées 
et jouir des privilèges, honneurs et prérogatives attribuées 
à cette qualité, en observant par lui les Statuts et Règle- 
mens d'icelle Académie, ce qu'il a promis en prêtant ser- 
ment entre les mains de M. Coypel^ Ecuyer^ Premier 
Peintre du Roy, Directeur et Recteur. 

Cojrpel — Ca:fes — Galloche — Coustou ■— 
J. Christophe — /. Restout — Caylus — Bas- 

I . « Près Nogent-sur-Seine. » Ms. de la Sorbonne. 
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chi — Hulst — Watelet — D'Ulin — Le Clerc 

— J, Du Mont le Rom. — Boucher — Natoire 

— C De Vermont — Jeaurat — J, B, Oudry 

— De Jullienne — Adam Vaine — C. Parro- 
cel — Pigalle — /. Nattier — E. Bouchardon 

— P. Slodt^ — Sarrau — Pierre — G. Du- 
change — /. B. Massé — J. C, Roè'ttiers — 
Chardin — Tocqué — Sue — Frontier — Le- 
blanc — Hutin r— De Lettre — Vinache — 
Lépiçié. 



Aujourd'hui, samedi 2« de Décembre, l'Académie s'est 
assemblée pour les Conférences. 

Rapport de la Députation à M, de Tournehem au sujet 
de la mort de M, Orry, — Conformément à la précédente 
délibération, M" les Députés ont rapporté qu'ils s'étoient 
rendus, lundi dernier, 27^ Novembre, chez M. de Tourne- 
hem, où M. Coypel^ Ecuyer, Premier Peintre du Roy, 
Directeur et Recteur, portant la parole, lui avoit dit au 
nom de la Compagnie : 

• Monsieur, quoique l'Académie n'ait jamais été plus 
f vivement protégée qu'EUe l'est aujourd'hui, Elle se trouve 
c dans le cas de demander un Protecteur. Lorsqu'il s'agit 
f d'un choix de cette importance, c'est à vous, Monsieur, 
c qu'Elle doit s'adresser. » 

Réponce de M. de Tournehem au discours de M. Coypel, 
— Qu'à ce Discours M. de Tournehem avoit répondu, avec 
sa bienveillance ordinaire, qu'il étoit extrêmement sensible 
â la démarche de l'Académie à son égard, mais que, ne 
pensant qu'au bien général, il parle roit au Roy pour l'en- 
gager à être son Protecteur; que, si Sa Majesté avoit des 
raisons particulières pour refuser cette place, que pour lui 
il se trouveroit très honoré de répondre aux désirs de la 
Compagnie, en l'acceptant ; 

Que sur cette réponse favorable M. Coypel lui avoit 
répliqué : 
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f Monsieur, procurer cette gloire à TAcadémie, c'est 
a vous élever au-dessus de ceux qui jusqu'ici ont accepté 
ff le titre qu'Elle vient de vous offrir. » 

Protection du Roy; lettre de M, de Toumehem^ par 
laquelle il apprend à la Compagnie que le Roy veut bien 
prendre le titre de Protecteur de V Académie, — En suitle 
de ce raport, M. Coypel a communiqué une lettre qui lui 
a été écrite par M. de Tournehem, et qui porte ce qui suit : 

a A Paris, ce 2« Décembre 1747. 

i Le Roy, Monsieur, veut bien prendre le titre de Pro- 
« tecteur de son Académie de Peinture ; il met le comble 
• à la protection dont Sa Majesté l'honore. Je vous prie 
c d'annoncer cette bonne nouvelle à Messieurs de l'Acadé- 
€ mie; elle ne perdra rien en passant par vous. Je me flatte 
€ que vous voudrez bien assurer l'Académie de la part que 
« je prends à sa joye. 

i Je suis très véritablement, Monsieur, Votre très humble 
€ et très obéissant serviteur, 

et Signé : Le Normand. » 

Discours de M. Coypel à ce sujet, — La lecture faite, 
M. Coypel a dit à l'assemblée : 

c Messieurs, — Dans l'heureux instant où nous apprenons 
a que le digne chef des arts, en s'immortalisant lui même, 
« assure à cette Académie une immortelle gloire, peut-être 
« seroit-il dangereux de trop envisager à quels nouveaux 
c efforts nous engage la Protection immédiate que notre 
c Auguste Monarque daigne nous accorder. .Ne seroit-ce 
€ pas, Messieurs, risquer de tomber dans une sérieuse révê- 
a rie au moment même où, pénétrés de la plus vive recon- 
c noissance, nous devons faire éclater la joie la plus par- 
a faite. » 

Députation pour aller remercier M. de Toumehem, — 
Cette glorieuse Protection, qui va pour jamais donner â 
l'Académie un éclat durable et qui ne prouve pas moins la 
grandeur des sentimens de M. de Tournehem que son 
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estime particulière pour rAcadémie, a été reçue avec une 
joie aussi respectueuse que reconnoissante par la Compa- 
gnie, qui a résolu d'aller lui en rendre grâces, et a nommé 
â cet éfet, par Députation, M. Coypel^ Directeur, et M'» les 
Officiers en exercice. 

La Compagnie remercie à cette occasion M. Coypel, — 
La Compagnie a remercié et félicité M. Coypel des soins 
qu'il s'est donné pour la réussite de cette importante affaire. 

M. le Chevalier de Valory, Associé libre^ prend séance. 
— M. le Chevalier de Valory, nommé, dans l'assemblée 
du 3o Septembre dernier, Associé libre, a remercié et pris 
rang en cette qualité. 

Esquisse du 5' Charles Vanloo aprouvée. — Le Sieur 
Charles Vanloo*^ Agréé, Peintre d'histoire, a présenté une 
esquisse qu'il a faite pour son morceau de réception, dont 
le sujet représente le Martyre de S* Sébastien. L'examen 
fait, la Compagnie a aprouvé ladite esquisse à la pluralité 
des voix. 

Le Secrétaire occupe le reste de la séance en lisant un 
essai sur la vie de M, de La Fosse. •— Le Secrétaire a occupé 
le reste de la séance par la lecture d'un essai sur la vie de 
M. De La Fosse^. 

En levant le siège, la Compagnie a nommé M^* Galloche 
et Restout pour aller visiter M. le Moine le père, qui a été 
dangereusement malade. 

Coypel — Cai(es — Galloche — C. De Ver" 
mont — J. Restout — Freret — De Jullienne 

— Hulst — Le Ch^ de Valory — Watelet — 
Le Clerc — J. Du Mont le Rom. — Boucher 

— J. B. Oudry — Natoire — E. Bouchardon 

— Adam Vaine — Coustou — Pierre — Pi- 
galle — J. Nattier — P. Slodt!( — Sarrau — 

1. a Fils de feu M. Jeaa-Baptiste Vanloo. » Ms. de la Sorbonne. 

2. « Comme cet essai a été lu pour la première fois à PAcadé- 
m!e en la séance du 6 février 1740, il appartient au volume de 
cette ftnflée-là. » Ms. de la Sorbonne, p. Ix. 
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7. B, Massé — ^ved — Tocqué — Delobel — 
Cars — Vinache — Leblanc — Nonnotte — 
Le Sueur — Lépicié. 



Aujourd'hui, samedi 3o« de Décembre, P Académie s'est 
assemblée, par convocation générale, pour la relevée du 
quartier, et pour la lecture des délibérations prises pendant 
ce tems. 

Rapport de la Députation à M, de Tournehem, — Rela- 
tivement à la dernière, M'" les Députés, nommés pour aller 
chez M. de Tournehem, ont raporté que, le mardi 5* du 
présent mois, ils en avoient eu audience et que M. Coypel^ 
portant la parolle, lui avoit dit, au nom de la Compagnie : 

« Monsieur, — Thonneur, que vous venez de procurer à 
l'Académie, assure à tel point votre gloire que cette Aca- 
démie, qui vient vous rendre grâce, croit aussi devoir vous 
féliciter; Elle vous présente. Monsieur, cet extrait de la 
dernière délibération, couchée sur ses registres ; c'est une 
preuve autentique des sentimens de respect, d'admiration 
et de reconnoissance dont pour vous Elle est pénétrée et 
qu'Elle veut conserver à jamais. » 

M. De Tournehem, qui sçait toujours donner un nou- 
veau prix à ses grâces par la bonté et la politesse avec 
lesquelles il les annonce, a répondu à ce discours que ce 
qui le flattoit extrêmement et devoit flater l'Académie, c'est 
qu'il n'avoit eu aucune peine à obtenir cette faveur de Sa 
Majesté ; qu'il comptoit qu'une émulation réciproque seroit 
le fruit d'un événement si marqué, et il a ajouté : t Eh, 
que ne ferai-pas. Messieurs, avec un Premier Peintre et un 
Directeur comme celui que vous avez ! » 

M. Cojrpel rend compte à la Compagnie que M, de Tour- 
nehem l'avoit présenté au Rqy^ au nom de la Compagnie. 
— En suitte de ce raport, M. Coypel a fait part qu'il avoit 
été à Versailles; que M. de Tournehem l'avoit présenté au 
Roy, au nom de la Compagnie, et qu'il avoit reçu de Sa 
Majesté un acueil très favorable. 
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Réception du S' Charles Vanloo, Peintre d'Histoire. — 
Le Sieur Charles Vanloo^ agréé, Peintre d'Histoire, fils de 
feu M. Vanloo, Professeur, a présenté à la Compagnie le 
tableau qui lui avoit été ordonné pour sa réception, dont 
le sujet représente le Martyre de S* Sébastien ; les voix 
prises à l'ordinaire, rAcadémie a reçu et reçoit ledit Sieur 
Vanloo Académicien, pour avoir séance dans ses assemblées 
et jouir des privilèges, honneurs et prérogatives attribuées 
à cette qualité, en observant par lui les Statuts et Règle- 
mens d'icelle Académie, ce qu'il a promis en prêtant ser- 
ment entre les mains de M. Cqypel^ Ecuyer, Premier 
Peintre du Roy, Directeur et Recteur. 

Agrément et réception du S' Nicolas^Charles Silvestre^ 
maître à dessiner du Roy, — Le Sieur Nicolas^Charles 
Silvestre^ Maître â dessiner du Roy, ayant fait voir de ses 
desseins, de ses gravures et de ses tableaux, la Compagnie, 
après avoir pris de même les suffrages et reconnu sa capa- 
cité et le mérite de ses dilférens talens, a agréé sa présen- 
tation et l'a reçu, dans la même séance, Académicien, en 
considération de l'honneur qu'il a eu de montrer à dessiner 
à Sa Majesté, notre Auguste Protecteur, et ledit Sieur SiU 
vestre a prêté serment dans la forme cy-dessus, lequel ira 
chez M. le Directeur, qui lui ordonnera ce qu'il doit faire 
pour l'Académie. 

Ces réceptions faites, M. Cojrpel a dit qu'il avoit chargé 
M. Du Vivier de graver la tête du Roy, comme Protecteur, 
sur l'un des côtés du sceau de l'Académie ce qui tiendra 
lieu audit Sieur de son morceau de réception, auquel il n'a 
pas encore satisfait, faute d'occasion. 

Jugement des Prix du quartier : 
ler Prix : Pérache^ S. 
2*» Prix : Buteux^ S. 
3e Prix : Jollain, P<. 
M. Le Bas^ Graveur et Académicien, a présenté â l'as- 

I. Ce paragraphe est ajouté en marge. 

VI 6 
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semblée deux épreuves d'une planche qu'il a gravée d'après 
TénierSj ayant pour titre t Les" Œuvres de miséricorde ; i 
l'examen fait, la Compagnie a aprouvé ladite planche, pour 
£ûre jouir l'exposant des privilèges accordés à l'Académie 
par l'Arrest du Conseil d'Etat du 28 Juin 1714. 

Députation pour la nouvelle année, — Avant de clore l'as- 
semblée, la Compagnie est convenue.d'aller en Députation, 
au sujet de la nouvelle année, saluer M. le Directeur Géné- 
ral des Bâtimens et M. de Vandières, reçu en survivance, 
et Elle a nommé à cet effet M. Coypel^ Directeur et M» les 
Officiers en exercice. 

Il a été aussi réglé que M. Jeâturâtf et le Secrétaire iroient 
visiter M. Carie Vanloo^ qui est toujours malade, et que 
la prochaine assemblée seroit avancée d'un jour à cause de 
la fête des Rois, qui tombe sur le i"' samedi. 

Suppression des visites du jour de Van, — M. Cqypel a. 
proposé à la Compagnie de suprimer pour toujours les 
visites du premier jour de l'an^^ ainsi que cela est d'usage 
dans les autres Académies, ce qui a été accepté unaniment 
par l'assemblée, qui a résolu de ne s'écarter jamais du pré- 
sent règlement. 

La Compagnie a aussi ordonné au Secrétaire de trans- 
crire siu* le Registre, à la suitte de la présente délibération, 
le discours que M. Cqypel a prononcé à cette occasion. 

Cqypel — Ca:(es — Galloche — Cajrlus — 
/. Christophe — C De Yermont — J. Res- 
tout — De Jullienne — Fréret — Le Ch^' de 
Valory — Hulst •— J, Du Mont le Rom, — 
Boucher — Natoire — Jeaurat — /. B. Oudry 

— Adam Vaine — Pierre — Lemoyne fils — 
C, Parrocel — E, Bouchardon — Coustou — 
Pigalle — L. Surugue — Nattier — P. Slodt^ 

— Nonnotte — Surugue le fils. — Desportes 



I. C'est la première fois qu'il est question de cet usage, dont 
les lettres de nouvelle année des absents étaient la contre-partie. 
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— G, Duchange — J. B, Massé — /. C, 
Roëttiers — Tocqué — Sue — Courtin — Le 
Sueur — Leblanc — Cochin — Vinache — 
Delobel — Francisque Milet — Bbi^ot — Cars 

— Lépicié, 

Discours de M, Cqypel, 
prononcé à V Académie le 3 a Décembre 1747. 

Messieurs, 

Trouvez bon que je vous propose, dans cette assemblée, 
dernière de Tannée, deuk choses qui me paroissent égale- 
ment dignes de votre attention, scavoir la suppression d'un 
abus et le rétablissement d'un excellent usage. 

L'abus, qu'à l'imitation des autres Académies je vous 
propose de supprimer, Messieurs, c'est le cérémonial des 
visites du jour de l'an, comédie ennuyeuse, que des gens de 
cabinet, qui s'estiment réciproquement, doivent laisser 
jouer aux désœuvrez. 

N'est-ce pas en effet, Messieurs, une chose singulière 
que des hommes sérieusement occupez, et qui tous sont 
obligez de se rassembler ici l'un des premiers jours de l'an- 
née, s'amusent à courir les uns chez les autres, presque 
toujours dans l'espoir de ne se point trouver? Et que 
résulte-t-il de ce cérémonial ? Dépense , ennui , fatigue, 
propos rebattus, perte d'un tems précieux, que nous devons 
désormais consacrer à tâcher de mériter la protection que 
notre auguste Monarque daigne nous accorder et à justifier 
la tendresse que nous témoigne le digne chef des Arts. 

Cette gloire et ces grâces répandues sur l'Académie me 
conduisent naturellement, Messieurs, à la seconde propo- 
sition que je crois lui devoir faire ; pourra-t-elle me désap- 
prouver si je lui représente qu'au moment où tout lui 
prospère, il lui siéra mieux que jamais de secourir ceux 
qui sont dans la peine? Vous n'ignorez pas, Messieurs, 
qu'un de nos confrères mourut, il y a quelques années. 
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accablé de malheurs qu'on ne peut attribuer à sa conduite. 
Sa veuve, aussi respectable par sa vertu que digne de com- 
passion par son indigence, implore aujourd'hui, par ma 
voix, le secours de cette illustre Compagnie. Ne rétablirons 
nous pas en sa faveur ce noble et digne usage où nous 
étions, Messieurs, à la fin de chaque année, de contribuer, 
chacun selon notre pouvoir, au soulagement des malheu- 
reux? 

Le dernier emprunt que nous puissions faire au ms. de la 
Sorbonne complète le Procès-verbal : 

« Et à l'instant même, la séance tenante, Elle a par le S' Rey- 
dellet, Concierge receveur, fait faire la quête à tous ceux des 
Officiers et Académiciens dont étoit composée cette séance. Le 
produit de la quête s'est trouvé monter à la somme de 1 58 liv. 
12 s., qui a été augmenté depuis par les libéralités de plusieurs 
des Membres de l'Académie qui ne s'étoient point trouvés à cette 
assemblée. Même M. le Directeur Général^ en présence de qui 
M. le Comte de Baschi, l'un de ces derniers, a fait la sienne, a 
dit obligeamment qu'il se regardoit comme trop uni avec le Corps 
pour ne point répéter le droit de participer à une œuvre aussi 
louable et a donné trois louis d'or. 

c L'Académie a eu la satisfaction de tirer la pauvre veuve, qui 
en étoit l'objet, d'une situation des plus pressantes qu'elle sup- 
portoit dans le silence et avec résignation. 

a Nota, — Il n'a point été fait registre de ce dernier détail 
par principe de générosité. L'on a cru devoir le tempérer ici par 
celui des bons exemples qu'il paroît toujours utile à établir et 
qui est souvent nécessaire. » 
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ANNÉE 1748. 



Aujourd'hui, vendredi 5« de Janvier, l'Académie s'est 
assemblée par convocation générale. 

Lecture de la vie de M, Jouvenet, — Le Secrétaire a fait 
l'ouverture des Conférences par la lecture d'un essai sur la 
vie de M. Jouvenet, et par celle d'une dissertation de M. de 
Piles sur le vrai de la Peinture, dans laquelle il découvre 
ce que c'est que ce vrai, et de quelle conséquence il est au 
Peintre de le bien exprimer. 

Pour y parvenir, il expose qu'il y a trois sortes de vrai 
dans la peinture : 

Le vrai simple ; le vrai idéal ; le vrai composé ou le vrai 
parfait. 

Et, après avoir appuyé tout ce qu'il avance sur des 
exemples, il conclut que tout peintre qui non seulement 
négligera ce premier^ Vrai, mais qui n'aura pas un grand 
soin de le bien connoître, ne bâtira que sur le sable, et ne 
passera jamais pour un véritable amateur de la Nature ; 
toute la perfection de la Nature consistant dans les trois 
sortes de vrai qu'il vient d'établir. 

La Compagnie a nommé M. de Favanne^ Adjoint à Rec- 
teur, pour faire les fonctions de Rectorat pendant le présent 
quartier à la place de M. Coypel^ qui a prié rassemblée de 
l'en dispenser, attendu d'autres affaires extrêmement pres- 
santes, auxquelles il travaille pour l'Académie, 

Le Secrétaire a tei;miné la séance par la lecture des lettres 
de M" De Troy elDandré au sujet de la nouvelle année, et 
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il a fait part en même temps que M. FAbbé de Lowendal 
Tavoit chargé d'assurer à cette occasion la Compagnie de 
ses très humbles respects. 

L'Académie à ordonné au Secrétaire de marquer, à la 
fin de la présente délibération, qu'Elle étoit extrêmement 
satisfaite de son essai sur la vie de M. Jouvenet^ et qu'Elle 
l'exhortoit à continuer. 

Cqypel — Ca^es — Cajrlus — De Jullienne 

— Galloche — Bouchardon — Fréret — Hulst 

— J. Restout — Le Ch^^ de Valorjr — Wate- 
let — Le Clerc — C De Vermont — /. Du- 
mont le Rom. — Boucher — C- De Vermont 

— /. B. Oudry — Adam Vaine — Lemoyne 
fils — C Parrocel — Coustou — Pierre — 
Pigalle — Nattier — P. Slodt!( — G. Du- 
change — /. C. Roéttiers — Chardin r— Toc^ 
que — Cochin — Delobel — Dumons — De 
Lettre — Huilliot ■— Bois[Ot — Frontfer — 
L. Surugue — Vinache — Courtin — Surugue 
le fils — Lépicié. 



Aujourd'hui, samedi 27» Janvier, l'Académie s'est assem- 
blée à l'ordinaire. 

Rapport de la députation à M, De Tournehem. M, Cqypel 
lui présente une copie de ce qui a été couché sur les Registres 
depuis un an, — Conformément à la délibération du 3o Dé- 
cembre dernier. M'» les Députés ont raporté à l'assemblée 
que, le Dimanche 2 1 du présent mois, ils avoient été saluer 
M. le Directeur Général et que M. Coypel^ portant la 
parolle, lui avoit dit : 

f Monsieur, l'Académie vient vous rendre ses devoirs, 
i Elle vous présente une copie de ce qu'Elle a couché sur 
« ses registres det>uis un an ; c'est, Monsieur, une longue 
c liste des bienfaits qu'Elle a reçus de vous » ; 

Que M. De Tournehem, après avoir remercié la Compa- 



I 
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gnie de son attention, s'étoit informé a chacun des Dépu- 
tés de l'état des ouvrages qu'ils font pour le Roy, avec une 
bonté et des égards bien dignes de sa façon de penser, et 
bien capables de les encourager; qu'ensuitte, s' étant rendus 
chez M, de Vandières, ils en avoient été reçus avec beau- 
coup de politesse et de distinction et que M. Coypel, en 
les présentant, l'avoit complimenté en ces termes : 

• Monsieur, l'Académie vient vous rendre ses devoirs et 
vous assurer qu'Elle ne négligera rien pour mériter de 
( plus en plus la bienveillance que vous avez pour Elle. » 

Lettre de M" les Echevins de la ville de Rheims à la 
Compagnie. — Ce raport fait, le Secrétaire a fait lecture 
d'une lettre adressée à l'Académie par M" les Echevins de 
la ville de Rheims pour l'établissement d'une Ecole Acadé- 
mique de dessein dans ladite ville. 

Sur leur esposé et les demandes y contenues, l'Académie, 
après avoir délibéré, a chargé le Secrétaire de leur répondre 
et de leur marquer que, se renfermant dans les Lettres- 
patentes dii mois de Novembre 1676, dont ils trouveront 
la copie cy jointe. Elle les prie de luyenvoyer un Mémoire 
dressé par articles, qui l'instruise nettement des vues qu'ils 
ont en formant cette Ecole de dessein et jusqu'où ils 
étendent les services que lui doit rendre le Professeur qui 
la conduira. 

Lecture du projet de reportée. — Le Secrétaire a lu le 
projet de la rêponce, que la Compagnie a aprouvé. 

M. de Favanrte, Adjoint à Recteur, ne pouvant pas exer- 
cer, la Compagnie, a nommé à sa place M. Restout, aussi 
Adjoint à Recteur. 

Lecture des Lettres de la nouvelle année. — Avant de 
lever le siège, le Secrétaire a lu la lettre de M. Vanloo, 
Premier Peintre du Roy d'Espagne, et celle de M. La Datte, 
au sujet de la nouvelle année, et il a annoncé en même 
tems qu'à la prochaine assemblée il feroit la lecture de la 
vie A' Antoine Wateau faite par M. le Comte de Caylus. 

Coypel — J. Reslout — Bouchardon ~- Gai- 
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— De JuUienne — Bascki — Huist — L'abbé 

de Lowendal — Le Ch" de Valory — Wate- 
let — Le Clerc — J. Du Mont le Rom. — 
Boucher — C. De Vermont — J. B. Oudry — 
Adam Vaine — Lemoyne fils — Cousiou — 
Pigalle — Bouchardon — Nallter — P. Slodtj 

— Sarrau — Sitvesire — Leblanc — G. Du- 
change — J. B. Massé — Chardin — Tocqué 

— Aved — Frontier — Delobel — Drouais — 
Lépicié. 



Discours prononcé par M. Coypel, Directeur, après la lec- 
ture de la vie d'Antoine Wateau et adressé à M. le 
Comte de Caylus. 

I Monsieur, — Ce que nous venons d'entendre fait recon- 
noîtte en vous le parfait ami et l'équitable connoisseuti 
Le connoisseur a dû donner une juste mesure aus louanges 
dont l'ami souvent est prodigue à l'escès. 

( Il faut en convenir, Monsieur, sans cette sage modéra- 
tion, les éloges dictés par l'amitié peuvent devenir préju- 
diciables à ceux qu'elle veut exalter. 

« Nous blessons l'amour propre des gens qui nous 
écoutent, en leur parlant d'un homme dans lequel nous ne 



e presque 

s modestes et les plus 
; nous prouve que 



voulons reconnoître aucun dcffaut, t 
jamais l'amour propre impunémer 

a Je dis plus; lorsque nous en 
nons suspects aux auditeurs les plus 
désinierressez, puisque l'expérii 
trop l'impossibilité d'atteindre à la pcrfectio 

t Enfin, Monsieur, nous avons beau parler d'un mort; 
quand il s'agit de citer ses rares talens, le plus sûr moyen, 
pour disposer ceux qui ont été ses rivaux à nous croire et 
peut-être à lui pardonner, c'est de convenir, comme vous 
venez de feîre, de ce que la critique pouvoit trouver à 
reprendre dans ses ouvrages et même dans son caractère. 
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I Expliquons nous eependanr. Je ne prétends pas dire 
qu'en pareil cas, pour acquérir la confiance que les hommes 
accordent à l 'impartialité, l'on doit ramasser avec légèreté 
des anecdotes souvent fausses, capables de ridiculiser, ou de 
flétrir la mémoire d'un illustre Artiste. On se trompé bien 
lourdement lorsqu'on imagine que, pour rendre un écrit 
de celle nature plus curieus, plus intéressant et plus rccom- 
mandable, il soit besoin d'y insérer des choses qui font 
mépriser ou prendre en horreur celui qui a consacré ses 
veilles pour mériter nos suffrages. L'écrivain, qui suit ce 
faux principe, attriste le lecteur; l'honnête homme est 
affligé, quand il se voit dans la nécessité de mésestimer 
quiconque a su lui plaire. Mais ce même honnête homme, 
qui souvent gérait à la vue de ses propres imperfections, 
n'est pas toujours fSché d'apprendre que celui qui mérite 
l'admiration du public n'étoît pas absolument exempt des 

\ ieffauts attachez à l'humanité. 

I i Jele redis encore, Monsieur, dans ce que nous venons 
d'entendre, vous avez trouvé le point juste. PermetteZ'inoi 
d'ajouter que, pour faire l'Eloge historique de M. Wateau, 
vous avez choisi un genre d'écrire qui, pour les grâces 
naïves et, si j'ose le dire, pour les touchts piquantes, ne 

I peut se comparer qu'à l'aimable genre de peindre de cet 

I excellent homme. • 



Aujourd'hui, samedi 24' Février, l'Académie s' 
f blée 3 l'ordin 

Avant de commencer la séance, le Secrétaire a fait part 
I que M. Coypel étoit indispose et qu'il l'avoît chargé de 
à la Compagnie de ce qu'il ne pouvoitpas 
l'assemblée. 

Agrément de M. Oudry le fils. — Le S' Jacques-Charles 
\Oudry, Peintre à talens, fils de M, Oudry, Professeur, 
K^aat iâit aporier de ses ouvrages représentant des ani- 
f jnaax, des fruits et des fleurs, la Compagnie, après avoir 



I 
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pris les voix à l'ordinaire et reconnu sa capacité, a agréé 
sa présentation, et ledit Sieur ira chez M. le Directeur, qui 
lui ordonnera ce qu'il doit faire pour sa réception. Ledit 
Sieur Oudry a pris séance, après son agrément, comme fils 
d'Officier 

Seconde Lettre de M" les Echevins de la ville de Rheims, 
— Ensuitte le Secrétaire a fait lecture d'une seconde lettre 
de M" du Conseil de l'Hôtel de ville de Rheims, en réponce 
à celle que l'Académie leur a écrite, et dont il a été fait 
mention dans la délibération du 27 Janvier dernier. 

Réponce de l'Académie. — Cette lettre, encore plus vague 
que la première et dans laquelle ils n'ont fait aucun usage 
des Lettres-patentes et du Règlement de 1676, dont ils ont 
eu communication, a déterminé la Compagnie à leur expli- 
quer précisément en quoi consiste l'objet des études d'une 
École Académique de dessein, et les fonctions d'un Profes- 
seur, et le Secrétaire, en conséquence, a lu un projet de 
réponce, que l'assemblée a aprouvée. 

Le Sieur Moireau, Graveur et Académicien, a présenté 
deux épreuves d'une planche qu'il a gravée d'après Vovre- 
mens, ayant pour titre i la Fontaine de Neptune. > L'esa- 
men fait, la Compagnie a aprouvé ladite planche, pour faire 
jouir l'exposant des privilèges accordés à l'Académie par 
l'Arrest du Conseil d'État du 28 Juin 1714. 

J. Restout — Ca:çes — Galloche — Caylus 

— De Jullienne — Baschi — L'abbé de Lowen- 
dal — Le Clerc — Le Ch"' de Valory — J. 
Du Mont le Rom. — Watelet — Boucher — 
C. De Vermonl — J. B. Oudry — Adam 
l'ainé — Coustou — Lemoyne fils — Pierre — 
Pigalle — Nattier — Leblanc — Chardin — P. 
Slodt^ — Lesueur — Tocqué — Aved — G. Du- 
change—J.B. Massé— J.C. Ro'èlliers—Fron- 
tier — Boi^ot — Drouais — Delobel — Courlin 

— Nonnotte — De Lettre — Cockin — Lépicié. 
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Aujourd'hui, samedi 2« Mars, l'Académie s'est assemblée 
pour les Conférences. 

La Compagnie a résolu que le samedi, 3o« du présent 
mois, M» les Directeur, Recteurs, Adjoints à Recteurs, Pro- 
fesseur en exercice, et, à tour de rôle : Dans les Anciens 
Professeurs, M. Le Clerc; dans les Professeurs, M. Parrch 
cel; dans les Adjoints, M. Nattier; dans les Conseillers, 
M» Tocquéy Duchange et le Secrétaire, et, dans les Acadé- 
miciens, M. de Lobely s'assembleront, à huit heures pré- 
cises du matin, pour régler la répartition de la capitation 
de la présente année 1748, et examiner et arrêter les comptes 

de 1747. 

Ensuitte le Secrétaire a continué la lecture des Confé- 
rences de feu M. Coypel^ Ecuyer, Premier Peintre du Roy, 
ce qui a occupé le reste de la séance. 

Mort de M. AUegrain^ le père^ Peintre de puisages, — 
En levant le siège, le Secrétaire a notifié à la Compagnie 
la mort de M. Allegrain le père, arrivée à Paris, le 24 Fé- 
vrier dernier, âgé de 78 ans. 

J. Restant — Jeaurat — J. Du Mont le Rom. 

— Natoire — C. de Vermont — Adam Vaine 

— Lemoyitefils — Pierre — P. Slodt:^ — Fï- 
nache — Leblanc — Delobel — Lépicié, 



Aujourd'hui, samedi 3o« Mars, l'Académie s'est assem- 
blée, par convocation générale, pour la lecture des délibé- 
rations du quartier. 

U arrêté du compte remis à une autre séance, — Messieurs 
les Commissaires nommés, par la délibération du 2« Mars 
dernier, pour établir le rôle de la capitation de la présente 
année 1748 et pour examiner et arrêter les comptes de Tan- 
née 1747, ont raporté que, s'étant assemblé ce matin dans 
la salle de l'Académie, ils avoient réglé le rôle de la capi- 
tation, commencé l'examen du compte et remis l'arrêté à 
une autre séance. 
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Le repas de la reddition des comptes supprimé. — 
Ensuitte il a été délibéré et résolu de supprimer le repas de 
la reddition desdits comptes, comme contraire à la dignité 
du Corps, aux usages des autres Académies, et tombant 
dans ceux de la Maîtrise, ce qui a eu lieu aujourd'hui. 

Réception du 5' Guay^ Graveur en pierre, — Le Sieur 
Jacques Guay, Agréé , natif de Marseille^, Graveur en 
pierre, a présenté à l'assemblée l'ouvrage qui lui avoit été 
ordonné pour sa réception, dont le sujet représente Apol- 
lon couronnant le Génie de la Peinture et de la Sculpture, 
et qu'il a exécuté sur une cornaline montée en bague. Les 
voix prises à l'ordinaire, la Compagnie a reçu et reçoit ledit . 
Sieur Guay Académicien, pour avoir séance dans les assem- 
blées et jouir des privilèges, honneurs et prérogatives attri- 
bués à cette qualité, en observant par lui les' Statuts et 
Réglemens d'icelle Académie, ce qu'il a promis en prêtant 
serment entre les mains de Monsieur Coypel^ Ecuyer, Pre- 
mier Peintre du Roy, Directeur et Recteur. 

L'ouvrage du Sieur Guay offert à Af. de Tournehem. — 
Cette réception faite, l'Académie a décidé unanimement 
que ledit ouvrage du Sieur Guay seroit ôfert à M. de Tour- 
nehem comme un léger hommage de la reconnoissance 
que la Compagnie a de ses bontés et, en conséquence. Elle 
a nommé M. Coypel^ Directeur, et M» les Officiers en 
exercice, et, en cas que M. de Tournehem ne vienne pas 
à Paris, la Députation se fera seulement par M. le Directeur 
et le Secrétaire. 

Discours de M. CoypeL — Cet arrangement pris, l'assem- 
blée a ordonné que le discours que M. Coypela prononcé 
au sujet du morceau de réception du Sieur Guay seroit 
transcrit sur le Registre à la suite de la présente délibération. 

M, Pesne placé dans les Anciens Professeurs. — Ensuite 
M. le Directeur a raporté qu'il avoit reçu une lettre de 
M. Pesne^ par laquelle il prie l'Académie de lui faire la 
grâce de le passer au rang des Anciens Professeurs. 

I . Ajouté en surcharge au-dessus de la ligne : de i6 jhre 171 1. » 
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La Compagnie, après avoir délibéré, a accordé, par accla- 
mation, ce rang à M. Pesne, par estime pour ses talens et 
en considération de sa place de Premier Peintre de Sa 
Majesté PrussiennevCt Elle a chargé le Secrétaire de lui en 
écrire au nom de l'Académie. 

Visite des Salles. — Messieurs les Officiers en exercice 
pendant le présent quartier ont raporté à l'assemblée 
qu'ayant fait leurs visites dans les salles de l'Académie, con- 
formément à la délibération du 29 Juillet dernier, ils avoient 
trouvé les tableaux, les figures et le reste des effets de la 
Compagnie en bon état. 

Cqypel — Ca^es — /. Restout — Gaîloche — 
' Jeaurat — Hutst — De Jullienne — L'abbé 

de Lowendal — Le Clerc — Boucher — iVia- 
toire — C. De Vermont — J. B. Oudry — 
Adam Vaine — Lemoynefils — E. Bouchar^ 
don — G. Coustou — Pierre — Pigalle — 
J. Nattier — P. Slodtsf — Delobel — Oudry 
fils — Nonnotte — Cochin — Cars — /. Guay 

— G. Duchange — /. B. Massé-- J, C. RoeU 
tiers — Chardin — De L'armessin — Courtin 

— Huilliot — Leblanc — Frontier — Lépicié, 

Discours prononcé par Af. Coypel^ Directeur, au sujet du 
morceau de réception de M. Guay, 

« Messieurs, — l'ouvrage précieux, que M. Le Guai vient 
de présenter à la Compagnie, paroit avoir été fait pour con- 
sacrer à la Postérité la grâce que Sa Majesté vient d'accor- 
der à son Académie de Peinture, en la prenant sous sa 
protection immédiate. C'est, Messieurs, au Chef des Arts 
que nous sommes redevables d'une faveur si longtems dési- 
rée. Ne seroit-ce pas faire un digne usage de cette pierre 
gravée que de la lui présenter comme un monument de 
notre étemelle reconnoissance? » 
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Aujourd'hui, samedi 6« Avril, rAcadémie s'étant assem- 
blée pour les Conférences, 

Discours de M, Hulst, — M. Hulst, Associé libre, les a 
ouvertes par un Discours, dans lequel il a dit, en s'adres- 
sant à la Compagnie qu'il croit ne pouvoir mieux répondre 
à l'honneur qu'Elle lui a fait de l'admettre dans son Corps, 
qu'en s'appliquant à lui devenir de quelqu'utilité. 

Que ce devoir, dicté par la reconnoissance, lui a suggéré 
le projet d'un ouvrage de suite, d'examen et d'exactitude ; 
ouvrage qui doit tirer son principal mérite de la clarté et 
de la vérité ; en un mot les Fastes de l'Académie. 

Ensuite il faut voir, avec beaucoup de précision, que, 
la Compagnie ayant éprouvé plus d'une fois de quel poids 
est, dans toutes les délibérations, l'autorité de l'exemple, 
surtout lorsqu'elle rassemble en soi celle des principes et 
celle de Taplication de ces principes, établie sur les faits ; 

Que, conséquament, il desireroit lui exposer, sous une 
seule vue, tous les faits qu'un siècle révolu nous a accu- 
mulés dans le sein de cette heureuse constitution, qui nous 
réunit, c'est-à-dire qu'il voudroit, par un ouvrage que la 
Compagnie eût toujours sous la main, lui donner une con- 
noissance si universelle et si précise des règles, des usages, 
des privilèges et des droits qui fixent désormais cette cons- 
titution qu'Elle n'eût qu'à y avoir recours pour trouver 
la solution de toutes .les difficultés qui pourroient se pré- 
senter ; 

Que, s'agissant cependant aujourd'hui de prendre un 
parti sur la forme générale qu'il convient de donner à l'ou- 
vrage en question, il prie l'Académie de le déterminer sur 
le choix du plan auquel il doit s'arrêter; 

Que trois plans, diférens entre eux, le tiennent dans un 
état de suspension et que ce n'est que par la décision de la 
Compagnie qu'il en puisse sortir. 

L'un de ces plans seroit conçu en forme de Journal, 
l'autre en forme d'Annales, et le troisième seroit rangé 
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sous des époques plus étendues, formées par la suite des 
Protectorats. 

Enfin M. Hulst, après avoir fait sentir les avantages et 
les inconvéniens de chacun des plans en particulier, prie 
TAcadémie de lui dire celui auquel Ellle donne la préférence, 
et il termine son discours en lui rendant compte des tables 
de matières dont il se propose d'accompagner cet ouvrage. 

La Compagnie, qui a été extrêmement satisfaite du pro- 
jet de M. Hulst, l'en a remercié unanimement et a choisi, 
des trois plans, celui des Annales. 

Réponce de M, Coypel au discours de M, Hulst, — 
M. Coypel a prononcé, à cette occasion, le Discours suivant : 

« Monsieur, — L'Académie conçoit de quelle utilité sera 
pour Elle le travail que vous entreprenez. La clarté 
répandue dans le projet que vous venez de nous proposer 
sous trois formes différentes fait sentir à quel point vous 
possédez déjà la matière que vous voulez traiter, et l'élé- 
gance avec laquelle ce projet est écrit nous prouve que le 
grand ouvrage qu'il nous annonce deviendra aussi agréable 
qu'il paroît nécessaire. 

€ Le bonheur que j'ai depuis longtems, Monsieur, d'être 
en liaison intime avec vous ne me permet pas d'ignorer 
combien je vous ferois soufrir en vous donnant en face les 
louanges dues à votre zèle et à votre capacité. Il faut, mal- 
gré moi, les suprimer, et j'éprouve que ce n'est pas un des 
moindres sacrifices qu'exige quelquefois de nous la parfaite 
amitié. 

f A l'égard du choix que vous remettez à l'Académie, 
quoique la Compagnie, Monsieur, me paroisse très disposée 
à s'en rapporter à vous, si toutefois quelques-uns des illustres 
Membres qui la composent croyent devoir préférer l'uns 
de vos trois plans aux deux autres, voici le moment d'en 
délibérer. » 

M. Coypel rend compte qu'il a présenté à M. de Tour" 
nehetn le morceau de M. Guay, — Cette affaire réglée,, 
M. Coypel a raporté que, conformément à la dernière déli- 

VI 7 
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bération, il avoit, avec le Secrétaire, ofert à Versailles à 
M. de Tournehem, au nom de T Académie, comme un 
monument de son éternelle reconnoissance, la pierre gra- 
vée par M. Le Guay pour sa réception, et que M. le Direc- 
teur Général, en acceptant avec gratitude ce présent, avoit 
témoigné combien il étoit touché et flaté d'une attention 
aussi délicate de la part de la Compagnie ^ 

Ensuite TAcadémie, après avoir examiné les différentes 
épreuves faites par les Etudians pour être admis à travail- 
ler aux grands Prix, n'a jugé de capable à y concourir que 
les nommés Jollain^ Doyen ^ De La Traverse^ Mettay et 
Hutin pour la Peinture, et les nommés Dumont^ Cafierry 
et Perruche pour la Sculpture. 

Mort de M. Christophe^ Recteur. — En terminant la 
séance, le Secrétaire a notifié à l'assemblée la mort de 
M. Christophe^ Recteur, arrivée à Paris, le 29® Mars der- 
nier, âgé d'environ 86 ans, et, comme son exercice tom- 
boit sur le présent quartier, l'Académie a nommé, par 
intérim, M. de Favanne^ Adjoint à Recteur, et ne nommera 
à remplir les places, vacantes par ladite mort, qu'après l'ex- 
piration dudit quartier. 

Coypel — Ca^es — De Favanne — Boucher 
— Galloche — J, Restout — Fréret — De 
Jullienne — Hulst — L'abbé de Lowendal — 
Le Ch^^ de Valory — J, Du Mont le Rom. — 
Watelet — Le Clerc — C de Vermont — 



I. On ne sait où est maintenant la pierre de Guay. Voici, 
résumé très brièvement, ce qu'on trouve dans le volume de M. Le 
Turcq sur Guay^ 1873, grand Jn-8% où elle est gravée pi. H, 
ûg. 46, d'après une empreinte en soufre. 

Elle a été exposée au Salon de 1748, n* 1 01, et a été gravée 
par M"*» de Pompadour, planche 6, d'après un dessin de Vien. 
De M. Lenormant de Tournehem, elle a passé à M. de Marigny 
et dans la vente de celui-ci, faite en 1781 sous son dernier nom 
de marquis de Ménars, die figure sous le n« 206 ; elle y fut ache- 
tée 588 liv. par le comte d'Orsay, dont la collection fut vendue 
en 1790 (Le Turcq, p. 37-9, 87-9, 206). 
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Jeaurat — J, B. Oudry — Adam tainé — 
Lemoynefils — Coustou — Pierre — Pigalle 

— J. B. Massé — /. C. Roettiers — J, Nat- 
tier — P. Slodt^ — Sarrau — G, Duckange 

— Tocqué — Aved — Vinache — Bo^ot — 
Delobel — Leblanc — Courtin — Lépicié, 



Aujourd'hui, samedi 27' Avril, rAcadémie s'est assemblée 
à l'ordinaire. 

Le Secrétaire fait la lecture de la vie de M. Trémolières 
par M, le Comte de Caylus. — Le Secrétaire a lu la vie 
de Pierre Tremolière^ feite par M. le Comte de Caylus, 
lequel, toujours attentif à ne rien laisser échaper de tout 
ce qui p>eut contribuer à l'avancement des arts, ne manque 
point, après avoir rendu compte que le jeune Tremollière 
fut placé chez le célèbre Jean-Baptiste Vanloo^ de faire con- 
noître les talens particuliers de ce grand maître pour for- 
mer des élèves ; que c'est avec plaisir qu'il se rappelle les 
momens où, se trouvant dans son atelier, il le voyoit dis- 
penser à chacun le genre de leçon qui lui convenoit, et 
donner à chaque plante qui lui étoit confiée le degré et la 
sorte de culture dont elle avoit besoin ; qu'en conséquence 
il croit que de tels procédés ne peuvent être trop recom- 
mandés dans tous les arts qui demandent de l'esprit, et 
plus encore dans le nôtre où le soin des élèves doit tenir 
une grande place dans les réflexions que l'amour de l'art 
doit engager à faire ; que, sans nous flater, nous devons con- 
venir que tous n'ont pas le talent de montrer ce qu'ils 
savent, souvent faute de vouloir s'en donner la peine, ou 
croiyant d'y perdre trop de temps, mais plus souvent par 
un préjugé qui les aveugle au point de vouloir être imités 
jusqucs dans leurs deffauts; que de là naissent ces mau- 
vaises habitudes que les jeunes contractent et dont ils ont 
tant de peine à se défaire, ou plus tôt dont ils ne se défont 
jamais. 
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Ensuite M. de Caylus expose, avec des idées aussi justes 
que neuves, la liaison et le raport intime qui se trouvent 
entre la Muse de la Peinture et celle de la Comédie, et il 
conclut, à regard du mérite distinctif de Trémollière, que 
sa composition étoit élégante, qu'on y découvroit un génie 
&cile et une assez bonne couleur, quoiqu'en général on 
pouvoit lui reprocher de n'avoir pas mis assez de sang dans 
les teintes de chair, ny donné assez de relief et de corps 
aux objets, qu'au surplus on devoit présumer qu'avec l'ar- 
deur qu'il avoit pour l'étude, il auroit acquis un savoir plus 
profond dans le dessein. 

Cet ouvrage, écrit avec autant d'élégance que de simpli- 
cité, et qui découvre si bien les connoissances et le carac- 
tère véridique de l'auteur, a été extrêmement goûté par la 
Compagnie, qui en a remercié M. le Comte de Caylus. 

Réponce de M, Coypel ; arrêté qu'il ne sera plus fait de 
visites de sollicitations lorsqu'il s'agira de remplir les places 
vacantes, — M. le Directeur a prononcé à cette occasion 
un discours, que l'Académie a ordonné au Secrétaire de 
coucher sur le Registre à la suite de la présente délibéra- 
tion, et il a été réglé que l'on suivroit ce que M. Coypel 
a proposé à la fin de ce discours, pour la suppression des 
visites de sollicitations, qui se font lorsqu'il s'agit de rem- 
plir les charges vacantes. 

Coypel — Boucher — Galloche — De Fa* 
vanne — Caylus — De Jullienne — Hulst — 
/. Restout — /. Du Mont le Rom. — Wate- 
let — Le Clerc — Natoire — /. B, Oudry — 
Adam Vaine — Lemoyne fils — E. Bouchar- 
don — G, Coustou — Pierre — Pigalle — 
P. Slodt!{ — /. B, Massé — Tocqué — Guay 
— Lépicié. 

Discours prononcé par M, Coypel, Directeur ^ après la. lec- 
ture de la vie de Pierre Trémollière, et adressé à M, le 
Comte de Caylus et à la Compagnie, 

« Monsieur, — On pourroit dire que M. Trémollière n'a 
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paru parmi nous que pour nous donner matière à de justes 
regrets. Que ne devions-nous pas espérer d*un jeune Aca- 
démicien tel que lui ? 

c Doué d'un génie noble, gracieux et fécond, disciple 
docile et chéri d'un excellent Maître, qui le mit bientôt «n 
état de faire avec fruit le voyage d'Italie, encouragé à «on 
retour, mais point enorgueilli, par les applaudissemens 
dont le public honora ses productions, qi\el chemin ne 
pouvoit-il pas faire dans la Peinture ! 

« Sa vie trop courte, et peu remplie d'évènemens, sem* 
bloit ne point fournir rien d'aussi intéressant que ce que 
nous venons d'entendre ; mais, pour quelqu'un qui a reçu 
du ciel les talens que vous possédez, Monsieur, et qui voit 
les choses avec des yeux tels que les vôtres, il n'est point 
de sujets stériles. 

a Le goût que M. Trémollière eut pour la déclamation, 
vous a donné l'idée de nous entretenir sur la nécessité de 
la connoître et même de la pratiquer quelquefois en parti- 
culier relativement à la Peinture. Heureux si nos jeunes 
Elèves ne fréquentoient les spectacles que dans cette seule 
vue ; mais il est à craindre que l'amour apparent de l'act 
qu'ils embrassent ne soit chez eux qu'un beau prét^te 
pour *se livrer sans réserve à la dissipation. Quoiqu'il en 
soit, Monsieur, il faut convenir que, sans la parfaite con- 
noissance du Geste, la Peinture perd dans nos mains un 
de ses plus nobles attributs. 

f Le juste éloge que vous venez de faire de feu M. Vàn- 
loo en. nous parlant des soins qu'il prit pour former M. Tré" 
mollière^ et des attentions qu'il avoit pour tous les Élèves 
qui étudioient sous lui, cet éloge, dis-je. Monsieur, ne pou- 
voit être prononcé plus à propos, puisque nous touchons 
presqu'au moment de remplir des places d'Officiers prépo- 
sés pour conduire l'École Académique. Qu'on me permette 
de saisir cette occasion pour représenter de quelle impor- 
tance est ce choix. 

f Hasarderai-je trop si je dis, Messieurs, qu'on peut être 
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capable de produire d'excellents ouvrages, et manquer de 
talent pour instruire la jeunesse? L'extrême vivacité du 
génie n'est-elle pas même quelquefois un obstacle à la net- 
teté requise pour donner des principes certains ? Ne se 
peut-il pas Êiire que l'habitude d'une manière dont nous 
avons fait choix, et qui nous réussit, nous rende injustes à 
l'égard de ceux qui paroissent s'en éloigner, et nous fasse 
oublier que les grands Maîtres de l'art nous ont frayez des 
routes différentes, qu'on peut suivre sans s'égarer. Tel aussi 
sera le don d'instruire, qui sçaura peu se faire respecter 
d'une troupe vive, bruïante, souvent indocile et presque 
toujours remplie de préjugez sur les goûts divers qui carac- 
térisent les Ecoles de leurs Maîtres. Qui voudroit appro- 
fondir cette matière feroit sans doute un long Discours ; 
mais que pourroit-il dire dont chaque membre de cette 
illustre Compagnie ne soit parfaitement instruit? 

c. Je dois donc me borner, Messieurs, à vous rappeler la 
nécessité d'oublier, lorsqu'il s'agit d'élire des Officiers, la 
parenté, l'ancienneté, l'amitié même, pour n'envisager que 
^honneur de l'Académie, le progrès des arts qu'elle professe, 
jct le compte que la Compagnie doit en rendre à son 
Auguste Protecteur. 

I c Non, Messieurs, ce n'est pas manquer à ses amis, à ses 
parens, à ses anciens confrères, que de leur refuser sa voix, 
pour la donner même à quelqu'un pour qui on sent de 
l'éloignement, lorsque le bien public l'exige. Si ce que j'ai 
l'honneur de vous dire vous paroit juste, ne devez- vous pas 
•conclure^ sans balancer, que les sollicitations que croient 
.devoir faire ceux qui désirent remplir les places vacantes, 
•non seulement sont inutiles, mais indécentes. Parlons vrai ; 
que signifient ces démarches ? N'est-ce pas aller dire à ses 
confrères : t N'oubliez pas que j'ai plus de capacité que 
t t^ et tels qui prétendent à la place où j'aspire, t Sup- 
posons cependant que, pour donner à ces sortes de demandes 
une apparence d'humilité, l'on proteste de regarder comme 
une grâce la préférence qu'on se flatte d'obtenir, c'est dire, 
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alors, à mots couverts : c Je compte assez sur vous pour 
« croire que vous voudrez bien faire une injustice en ma 
c faveur. » C'est exposer, enfin, ceux à qui s'adresse un 
pareil compliment, â répondre avec dureté ou à trahir leurs 
sentimens ; mais, dira-t-on : Si le mérite parle pour vous ? 
Si le mérite parle pour vous, soyez tranquilles; vos juges 
sont équitables. , 

c Je n'ai point â craindre, Messieurs, qu'on me soup- 
çonne de proposer d'abolir les visites qui se font pour les 
Âgrémens, pour les Réceptions et les remercjemens ; ces 
politesses sont des preuves de modestie, et j'ai tâché de 
prouver que la modestie né peut au contraire avoir part 
aux démarches dont je viens de parler. » 

A M. le Comte de Caylus, — t C'est l'ouvrage que vous 
venez de nous communiquer. Monsieur, qui a donné lieu 
aux réflexions jdont je viens de faire part à la Compagnie. 
Oserois-jé me flater qu'elles auront votre approbation? 
Mais, que dis-je, puis-je douter que vous ne vous prêtiez 
à l'idée de supprimer ces visites embarrassantes et peu con- 
venables, vous, qui ne goûtez jamais plus délicieusement 
le plaisir d'obliger les autres que lorsque vous avez pu pré- 
venir les solliqitations. » 



Discours de Af . Desportes sur l'utilité des Conférences. 
— Aujourd'hui, samedi 4® May, l'Académie s'étant assem- 
blée pour les Conférences, M. Desportes les a ouvertes par 
lecture d'un Discours sur les avantages des Conférences 
Académiques, et, pour apuïer son sentiment, il dit, en par- 
lant de M. Colbert, que ce grand homme, dont le nom sera 
toujours cher à toutes les Compagnies savantes, établies ou 
confirmées sous son Ministère, vint dans cette Académie 
pour la distribution des Prix et qu'après avoir fait l'éloge 
des Académiciens, et de leur zèle assidu pour l'instruction 
de la Jeunesse, il les avoit exhortés tous en général de 
joindre à leurs autres exercices celui de tenir des Confé- 
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rences publiques où, mêlant les préceptes aux exemples, 
ils feroient voir en quoi consiste la perfection de Fart, et 
quelles règles il faut suivre pour y réussir et pour en bien 

juger ; 
Que ce projet fut exécuté ; qu'on imprima sept de ces 

Conférences ; mais, quoique, depuis ces premières, on en 
puisse citer d'autres excellentes, faites en diverses occasions, 
il faut cependant convenir qu'on a toujours vu de trop 
longues et trop fréquentes interuptions à cet exercice infi- 
niment convenable, et qu'il seroit peut-être à souhaiter 
qu'on pût remettre en vigueur ; 

Que c'est donc pour en ranimer le goût, et pour en per« 
pétuer l'usage, qu'il se bazarde de mettre sur le papier 
quelques observations, tant sur l'utilité des règles et des 
préceptes pour le progrès des artsr, que sur les avantages 
particuliers desdites Conférences Académiques, observations 
qu'a fait naître son zèle pour la gloire d'une Compagnie 
dont il a l'honneur d'être Membre et qu'il soumet sans 
réserve à ses lumières ; 

Que, quoiqu'on puisse dire avec vérité que, pour exceller 
dans la Peinture et dans la Sculpture, ou dans les autres 
arts, la première de toutes les règles et la plus indispen- 
sable soit celle d'avoir reçu de la Nature des dispositions 
favorables, on ne peut nier cependant qu'un ordre métho- 
dique dans les études et des préceptes judicieux ne soient 
d'un grand secours pour acquérir et perfectionner les talens ; 

Que, s'il se rencontre quelquefois de ces Génies extraor» 
dinaires que nul obstacle n'arrête, qui courent rapidement 
où les autres vont pas à pas, que l'on sçait aussi que de 
tels Génies sont bien rares, et qu'à peine on peut en comp- 
ter quelques-uns en plusieurs siècles. 

Ensuitte l'auteur, après avoir cité à cette occasion le Cor- 
rège^ et parlé de Raphaëly des Carraches et du Dominiquin^ 
applique à ce dernier le besoin qu'ont ces sortes d'esprits de 
préceptes et de règles, et il poursuit en disant qu'il croit que 
l'on peut multiplier ces méthodes et les observations ; que 
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la diversité des esprits est si grande que telle vérité, qui 
n'auroît pas été comprise sous une certaine forme, en parais- 
sant sous une autre forme sembloit se dépouiller de son 
obscurité quand elle se présentoit $ou8 une face nouvelle ; 

Qu'il est vrai qu'on pourroit lui alléguer la difficulté de 
pénétrer tous tes principes d'un art aussi profond que celui 
de k Peinture; qu'il convient de toute la difficulté, par 
raport â quelqu'un qui se chargeroit seul de tout le poids 
de l'entreprise, mais que ce qui paroîtroit devoir être 
au-dessus des forces d'un particulier n'en est que plus 
digne des recherches d'une Compagnie et que c'est de là 
même qu'il infère les avantages des. Conférences Acadé- 
miques ; 

Qu'une aussi grande entreprise ne convient donc qu'à 
l'Académie, qui, en effet, a, dans sa totalité, de quoi suffire 
â son exécution ; 

Que> sîtous kstalens y paroissent rassemblez, ils y sont 
aussi, pour l'ordinaire, partagez ; que ceux même qui en 
réunissent un plus grand nombre ont toujours quelques 
parties favorites qui les distinguent des autres et qu'en con- 
séquence chacun, suivant ses lumières et son genre, seroit 
en état de donner de bonnes et d'utiles Dissertations ; • 

Mais qu'une ressource abondante, et bien capable de 
fournir aux Conférences Académiques, étoit la classe des 
Honoraires Amateurs, en y joignant la nouvelle Colonie 
des illustres Associez ; que, les uns et les autres étant unis 
avec nous par l'amour des Arts que nous professons, ils 
étoient intéressés à la gloire du Corps dont ils font partie ; 

Qu'on ne peut douter que des personnes lettrés, et d'un 
goût délicat, dont l'esprit est orné d'une infinité de belles 
connoissances par rapport à la théorie de nos Arts, ne 
soient infiniment propres à donner d'excellens avis et à 
décorer nos Conférences par un grand nombre de remar- 
ques utiles et savantes, sur la manière de bien traiter l'His- 
toire, la Fable, l'Allégorie, sur l'étude des usages des 
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ff Mais, Monsieur, cet oubli de vous même, tout géné- 
reux qu'il soit, nous paroîtroit désormais impardonnable. 
Vous venez de nous prouver à la fois, et Futilité des bonnes 
Dissertations^ et combien il vous est facile d'en enrichir 
l'Académie. Comme Académicien, nous vous ferions un 
crime d'une inaction que jusqu'ici vous aviez cru pouvoir 
vous permettre, à titre de Philosophe. » 



Aujourd'hui, samedi i8« May, l'Académie s'est assemblée 
générale et extraordinairement au sujet' d'une lettre de 
M. de Tournehem, concernant le Salon, adressée à M, Coy' 
pel et qui porte ce qui suit : 

Lettre de M. de Tournehem au sujet du Salon et de Vexa' 
men qu'il convient de faire des ouvrages qui doivent y 
être exposés, 

9 A Paris, ce 6 May 1748. 

c II seroit peu convenable, Monsieur, d'interrompre les 
Expositions de tableaux l'année même où le Roy a bien 
voulu prendre l'Académie sous sa protection immédiate, 
et je compte que, le 25 du mois d'Aoust, le Salon du vieux 
Louvre sera décoré des principaux ouvrages de Peinture et 
de Sculpture qui auront été faits depuis l'année dernière. 

c Je pense trop favorablement de la Compagnie pour 
croire l'avertir que, dans cette occasion. Elle ne doit rien 
négliger pour engager le public à convenir qu'EUeest digne 
de l'honneur dont Sa Majesté vient de la combler. On sçait 
assez que le grand nombre de tableaux n'est pas ce qui 
rend ces fêtes brillantes; c'est donc le beau choix, qui 
devient plus que jamais d'une indispensable nécessité, et 
pour parvenir à le bieii faire, voici ce qui me paroît con- 
venable. 

« Le 17 du mois d'Aoust, tous les tableaux que les 
Membres de l'Académie voudront exposer seront transpor- 
tés dans la Gallerie d'AppoUon, sans qu'on en puisse ajou- 
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ter d'autres, sans ma permission. Ils seront rangez de 
manière qu'on soit à portée de les bien voir. 

c On conToquera, pour le lendemain, une assemblée par- 
ticulière, composée premièrement, du Directeur, des quatre 
Recteurs et des deux Adjoints à Recteurs. L'Académie 
nommera encore, à la pluralité des voix, un Ancien Pro- 
fesseur, six Professeurs, trois Adjoints à Professeurs et 
deux Conseillers, pour qu'ils se trouvent aussi à ladite 
assemblée. Ces officiers réunis examineront scrupuleuse- 
ment et sans passion les tableaux présentés pour orner le 
Salon et, par la voye du scrutin, supprimeront ceux qui ne 
leur paroîtront pas dignes d'être mis sous les yeux du public. 

c Ceux à qui ce règlement paroîtroit sévère n'entendroient 
pas leurs propres intérêts. Ce qui peut arriver de plus cruel 
à un artiste, c'e^t de recevoir l'improbation générale. D'ail- 
leurs, comme ils seront avertis de bonne heure de ce qu'ils 
peuvent redouter, c'est à eux à s'aider des conseils de leurs 
véritables amis, pour ne se point bazarder légèrement. 

ff Je crois même, par cet arrangement, leur témoigner à 
quel point je cherche à les ménager ; car enfin il leur sera 
moins rude d'essayer Texamen de leurs confrères, que 
de voir, par mon ordre, déplacer leurs ouvrages, et c'est ce 
que je ne pourrois me dispenser de faire sans manquer aux 
devoirs que m'impose ma Place, si malheureusement je 
voyois des choses capables de dégrader une Académie que 
je chéris et qui est honorée de la Protection de Sa Majesté. 

c Je suis. Monsieur, Votre très humble et très obéissant 
serviteur. 

Signé : Le Normant. » 

La Compagnie qui voit^ par le détail dans lequel M. De 
Tournehem veut entrer, l'intérest qu'il prend, non seule- 
ment à la gloire générale du Corps, mais encore à celle de 
chaque particulier, a résolu unanimement de se conformer 
à ses intentions, par devoir^ par justice et par reconnois- 
sance. 

A la fin de la séance, on est convenu que la dernière 
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assemblée du mois, qui devoir se tenir le samedi 25, seroit 
remise au vendredi 3i suivant, dernier du présent mois, 
et, à regard de la i'« assemblée de Juin, qui tombe sur la 
veille de la Pentecôte, Elle sera aussi remise à huitaine, 
attendu la solennité de la fête. 

Coypel — Ca^es — De Favanne — /. Du 
Mont le Rom. — Galloche — J. Restout — 
Caylus -— Fréret — Le Ch» De Valory — 
Hulst — L'abbé de Lowended — Le Clerc — 
Carie Vanloo — Natoire — Cars — Boucher 

— C. De Vermont — J. B. Oudry — Adam 
rainé — E, Bouchardon — G, Coustou — Pi- 
galle — P. Slodti — J. Nattier-- G. Duchange 

— /. B. Massé — L. Tocqué — Courtin — 
Aved — DroUais — Le Bas — Poitreau — Fi- 
nache — Huilliot — Cochin — De Lettre — 
Antoine Lebel — Leblanc — Lépicié, 



Aujourd'hui, vendredi 3i May, l'Académie s'est assem- 
blée à l'ordinaire. 

Reddition des comptes, — Relativement à la délibération 
du 3o Mars dernier, M'* les Commissaires nommés à cet 
éfet, ayant repris ce matin l'examen des comptes de 1747, 
le S. Reidellet, Concierge et Receveur, chargé, par délibé- 
ration du i« Décembre 1736, de percevoir laça pi ta tion des 
Officiers et Académiciens, et autorisé, par la même délibé- 
ration, de recevoir de M" les Trésoriers des Bâtimens du 
Roi les sommes accordées par Sa Majesté à l'Académie pour 
son entretien, a présenté l'état de la Recette et Dépense 
par lui faites durant le cours de l'année 1747, suivant les 
ordres de M" les Directeur et Recteurs ; l'examen en ayant 
été fait, ainsi que des quittances et mémoires, la Recette 
s'est trouvé monter à 7,009 liv. 8 s., et la Dépense à celle 
de 6^975 liv. i5 s. ; partant, la Recette excède la Dépense 
de 33 liv. i3 s.; lequel compte s'étant trouvé juste, il a 
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été wpprouvé^ et le Sieur Reidellet déchargé par lesdits 
Directeur, Recteurs et Officiers, et la décharge dudit Sieur 
a été confirmée et signée par TAcadémie. 
Ensuitte la Compagnie a établi le Règlement suivant : 

Règlement au sujet de la Recette et Dépense des fonds de 

la Compagnie, 

Article I. — Que le S' Reydellet ne pourra faire aucune 
dépense sans un ordre par écrit de M. le Directeur et de 
M» les Officiers en exercice ; lesquels ordres il représentera 
lors de la reddition de son compte. 

Article IL — Que, tous les mois, il fera voir à la dernière 
assemblée Tétat de la dépense faite durant le mois, lequel 
état sera vérifié et approuvé par l'Académie. 

Article III. — Qu'il aura soin de retirer des quittances 
de tous les Marchands et Ouvriers auxquels il fera des 
payemens, pendant le courant de Tannée, et, à faute d'y 
satisfaire, lesdites dépenses ne lui seront point allouées dans 
son compte. 

AT. d'Isle élu Associé libre, — En reprenant la séance, 
M. Coyrpel a dit à l'assemblée que M. le Directeur Géné- 
ral, qui, lors de l'établissement de la Classe de M^**^ les 
Associés libres, en avoit réservé une place pour en dispo- 
ser en tems et lieu, suivant la volonté du Roi et le bien de 
l'Académie, proposoit à présent pour ladite place M. d'Isle, 
Contrôleur général des Bâtimens de Sa Majesté à Paris, 
persuadé que le sujet seroit agréable à la Compagnie. 

L'Académie a reçu avec plaisir cette proposition et a élu 
par acclamation M. D'Isle pour remplir la huitième place 
d'Associé libre. 

En conséquence. Elle a nommé M. le Professeur en 
exercice et M. Nattoire pour aller lui en faire part au nom 
de la Compagnie. 

M. Oudrjr le fils présente l'esquisse de son morceau de 
réception, — Le S' Jacques-Charles Oudry, Agréé, Peintre 
d'animaux, de fruits et de fleurs, a présenté à l'Académie 
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une esquisse dans ce genre, pour son morceau de réception, 
qu'EUe a approuvé à la pluralité des voix, en accordant 
six mois pour Texécuter. 

Agrément du Sieur Vassé^ Sculpteur. — Le Sieur Louis 
Vassé, Sculpteur, fils de feu M. Vassé^ Agréé, ayant fait 
apporter de ses ouvrages, la Compagnie, après avoir pris 
les voix et reconnu sa capacité, a agréé sa prçsentation et 
lui a accordé d'exécuter en marbre pour sa réception, un 
modèle qu'il a fait voir, représentant un Berger qui dort. 

Accordé un an pour l'exécution dudit morceau. 

Réception de M. Halle. — Le Sieur Noël Halle, Peintre 
d'Histoire, fils de feu M. Halle, ancien Directeur et Rec- 
teur, a présenté à l'assemblée le tableau qui lui avoit été 
ordonné pour sa réception, dont le sujet représente la Dis- 
pute de Neptune et de Minerve ^. Les voix prises à l'ordi- 
naire, la Compagnie a reçu et reçoit ledit Sieur Halle 
Académicien, pour avoir séance dans les assemblées et 
jouir des privilèges, honneurs et prérogatives attribuées à 
cette qualité, en observant par lui les Statuts et Règlemens 
d'icelle Académie, ce qu'il a promis en prêtant serment 
entre les mains de M. Cqypel, Ecuïer, Premier Peintre du 
Roy, Directeur et Recteur. 

Lettre du Sieur Presler, écrite de Copenhague, au sujet 
d'un portrait quUl a gravé. — Ensuite le Secrétaire a fait 
lecture d'une lettre du Sieur Presler, écrite de Copenhague, 
le 23* Avril dernier, et adressée à l'Académie, par laquelle 
il lui présente, comme son Élève, le portrait qu'il a gravé 
du feu Roi de Danemarc, et la suplie de vouloir bien 
l'honnorer de son sentiment. 

La Compagnie, après avoir examiné ledit portrait, l'a 
trouvé parfaitement gravé et d'un très bon ouvrage, et le 
burin conduit avec autant de force que .de délicatesse, ce 
que l'Académie a ordonné au Secrétaire de lui mander de 
sa part. 

M. Coypel retire le morceau de réception de son àieul et 

I . Pausanias, I, xxiv et II, xzx. 
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en dorme un autre à la place. — M. le Directeur, à qui rien 
n'échappe pour donner à la Compagnie des preuves de Tin- 
térest qu'il pren^i à tout ce qui peut contribuer â sa célé- 
brité, a retiré le morceau de réception de feu M. Coypel^ 
son aïeul et Directeur de TÂcadémie, et dont le sujet repré- 
sente Dieu qui apparott à Caïn après le meurtre de son 
frère Abel, et en a donné un autre du même sujet, infini- 
ment supérieur. 

La Compagnie lui a témoigné combien Elle étoit sen- 
sible à un pareil sacrifice, et l'en a remercié avec autant de 
joie que d'unanimité. 

Réglé que les Elèves entreront dans la salle d*assemblée^ 
les jours de Conférences. — En terminant la séance, il a 
été réglé que, le jour des Conférences, on feroit entrer les 
Elèves dans la salle d'assemblée, pour entendre la lecture 
des Dissertations qui s'y lisent, et que les auteurs desdits 
ouvrages auroient la liberté d'y pouvoir amener jusqu'au 
nombre de six personnes. 

Cqypel — Cajes — /. Du Mont le Rom. — 
Galloche — /. Restout — De Jullienne — Fré- 
ret — Hulst — Le Ch^* de Valory—- Watelet 

— Le Clerc — Carie Vanloo — Boucher — 
Natoire — /. B. Oudry — Adam Vaine — 
Lemoyne fils — C. Parrocel — E. Bouchar- 
don — Coustou — Pierre — Pigalle — /. Nat^ 
tier — P. Slodt^ — Tocqué — G. Duchange 

— /. B. Massé — Chardin — Aved — Fron- 
tier — Leblanc — Vinache — Lépicié. 



Aujourd'hui, samedi 8 Juin, l'Académie s'est assemblée 
par convocation générale. 

En ouvrant la séance, M. D'Isle, élu Associé libre le 3i 
du mois dernier, a remercié et pris rang en cette qualité. 

M. De SHvestre, nouvellement arrivé de Dresde^ vient à 
rassemblée et passe ^ par aclamation^ au grade d* Ancien 
VI 8 
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Recteur. — M. Silvestre, Premier Peintre du Roy de 
Pologne, étant actuellement à Paris, est venu à cette assem- 
blée, et a témoigné à la Compagnie le plaisir qu'il avoit de 
se retrouver avec Elle après une si longue absence, ce qui 
a été réciproque de la part de l'Académie, qui, pour lui en 
donner une preuve sensible. Ta £aiit passer, par aclamation, 
du grade d'Ancien Professeur à celui d'Ancien Recteur, et 
il a pris place en conséquence. 

Etablissement de l'Ecole Roiale des Elèves protégés. 
Lettre de M. De Toumehem à ce sujet. — Ensuitte M. Coy* 
pel a communiqué une lettre de M. de Toumehem, adressée 
à la Compagnie, et qui porte ce qui suit : 

c A Versailles, ce 4 Juin 1748. 

t Messieurs, — Le Roy, votre Auguste Protecteur, informé 
que depuis longtems, plusieurs des jeunes Élèves qui vont 
à Rome n'ont pas reçu toute l'éducation convenable, veut, 
par de nouveaux secours, les mettre en état de faire ce 
voyage à l'avenir avec plus de connoissances et de capacité. 
Pour cet effet, Sa Majesté fonde six places d'Élèves proté- 
géS| qui seront logez et nourris dans la même maison, et 
soumis à la conduite d'un Gouverneur, tiré de la classe des 
Professeurs de l'Académie. 

« Ce Gouverneur les instruira dans leur art, et un homme 
de lettres, qui vivra aussi avec lesdits Elèves, leur donnera 
une teinture suffisante de l'Histoire, de la Fable, de la Géo- 
graphie et autres connoissances relatives à la Peinture. Ce 
Professeur pour l'Histoire aura, aux assemblées de l'Aca- 
démie, la même séance que les Professeurs pour la Pers- 
pective et l'Anatomie. 

« Sa Majesté, voulant choisir, pour Gouverneur desdits 
Elèves, un homme dans la force de l'âge, a jugé à propos 
de le tirer du nombre des Professeurs et nojnme M. Du' 
mont pour remplir cette place. 

c La grâce d'être admis aux nombre des six Elèves sera 
la première dont seront favorisez ceux qui, à l'avenir, rem- 
porteront les grands Prix; ils en jouïront pendant trois 
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ans, après quoi, ceux qui en auront sû profiter iront à 
Rome assez formés pour y faire des études sérieuses. 

« Je suis, Messieurs, votre très humble et très obéissant 
serviteur. 

Signé : Le Normant. » 

Députation à M. De Toumehem. — Ce nouvel établis- 
sement, qui met le comble aux grâces de Sa Majesté et 
aux attentions généreuses et utiles de M. le Directeur Géné- 
ral, a causé à l'Académie une joie proportionnée à la gran- 
deur de ce bienfait, et Elle a résolu unanimement d'en 
aller marquer sa reconnoissance à M. De Toumehem, et 
a nommé à cet effet, par Députation, M. Cqypel et M» les 
Officiers en exercice. 

Cette Députation réglée, la Compagnie ayant fait entrer 
les Elèves, conformément à la dernière délibération, le 
Secrétaire a fait une seconde lecture de la lettre de M. le 
Directeur Général, et M. Coypeî a prononcé à cette occa- 
sion un Discours que la Compagnie a ordonné de coucher 
sur le Registre. 

M. Cqypel a ajouté que le Roy avoit aussi nommé Pro- 
fesseur pour l'Histoire et la Géographie M. Lépicié^ Secré- 
taire de l'Académie. 

Discours de M, Watelet. — Ce Discours fini, M. Wate- 
let. Associé libre, a lu la première partie d'une Dissertation 
qu'il a faite sur la poésie dans l'art de Peinture, précédée 
d'un avant-propos qui sert d'introduction à l'ouvrage. 

Cette Dissertation, qui est écrite avec autant d'esprit que 
d'élévation et qui prouve si bien le zèle de l'auteur pour don- 
ner de la Peinture l'idée sublime qu'on en doit avoir, a été 
extrêmement goûtée par la Compagnie, qui en a remercié 
et fait compliment à M. Watelet, à qui M . Cqypel a adressé 
un Discours, qui sera, ainsi que le précédent, transcrit sur 
le Registre à la suite de la présente délibération. 

Avant de lever le siège, on est convenu que, le dernier 
samedi du mois tombant sur la fête de S' Pierre et de 
S* Paul, l'assemblée seroit avancée d'un^our et se tiendroit 
le vendredi 28 du présent. 
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Cqypel — Ca^es — De Favanne — Louis 
de Silvestre — Adam Vaine — Galloche — 
Poitreau — De Jullienne — Fréret — Baschi 

— J. Restout — Hulst — Le Ch^' de Valory 

— Watelet — G. D'Isle — Le Clerc — /. Du 
Mont le Rom. — J. Moyreau — Natoire — 
C. DeVermont — Carie Vanloo — Courtin — 
Vinache — Jeaurat — J. B» Oudry — Le- 
moyne fils — C. Parrocel — E, Bouchardon 

— Coustou — Chardin — Pierre — Tocqué 

— Pigalle — Geuslain — J. Nattier — Aved 

— P, Slodi^ — G, Duchange — Surugue le 
fils — /. B. Massé — /. C. Roëttiers — 
Cochin — Delobel — Leblanc — Lépicié. 

Discours prononcé par M. Cqypel aux Elèves de V Acadé- 
mie Royale de Peinture et de Sculpture en leur annon- 
çant de nouveaux secours accorde:^ et fonde^ par Sa 
Majesté en 1748. 

t J'ai trop bonne opinion de vous, Messieurs, pour douter 
que vous ne sentiez virement le prix de ces grâces, prépa- 
rées à ceux d'entre vous qui donneront de grandes espé- 
rances. De ces grâces jouiront pendant six années, tant à 
Paris qu'à Rome, les Elèves qui à l'avenir sçauront s'en 
rendre dignes. 

€ Lorsque, pour hâter vos progrès, Sa Majesté daigne 
vous accorder de pareils secours, vous concevez bien qu'il 
faut que le Chef des Arts lui ait représenté la nécessité 
d'étendre jusqu'à vous sa magnificence Royale. Mais peut- 
être ne pensez vous pas qu'il faudra que désormais ce même 
Chef des Arts, qui a parlé en votre faveur, rende compte 
au Roy de l'effet, quel qu'il soit, que produiront les bien- 
faits dont vous allez être comblez. Voilà sans doute une 
ample matière à de sérieuses réflexions pour vous ainsi que 
pour nous. Car enfin, en vous parlant. Messieurs, je compte 
parler à des gens capables de réfléchir, de sentir et d'agir 
en conséquence. 
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« Quelle honte pour vous, quelle mortification pour cette 
célèbre Académie, si, dans un peuple d'Etudians, le nombre 
des bons sujets ne pouvoit égaler le nombre des places 
d'Elèves protégés ! Nous sçavons de reste qu'il est peu 
d'Ecoliers parmi vous qui n'ayent besoin de cette protec- 
tion suprême; mais nous ignorons encore qui de vous 
mérite d'en être honoré. 

€ Pour vous remplir d'une noble émulation, apprenez, 
admirez, et surtout n'oubliez jamais dans quels détails notre 
grand Roy a daigné descendre, en s'occupant de vous. Il a 
permis à M. le Directeur Général des Bâtiments de l'ins- 
truire du peu de fruit que produisent ces légères pensions, 
accordées jusqu'ici plutôt à l'indigence et à l'importunité 
qu'au mérite personnel. Il a donné le tems à ce sage Ministre 
des Arts de lui expliquer que les jeunes étudians qui en 
étoient favorisez en abusoient presque tous et qu'un nombre 
infini de parents se fîguroient que, pour mériter ce secours, 
il suffisoit que la main de leurs enfans fût armée d'un porte- 
crayon ; que de là se formoit cette foule opiniâtre qui 
inonde l'École de Peinture, la dégrade et se perd elle- 
même en donnant à un art trop au-dessus de ses forces un 
tems précieux, qu'elle devroit employer à se pousser dans 
des talents moins nobles, mais plus lucratifs. 

« Auriez-vous osé vous figurer que le Roy, dans le tems 
même qu'il travailloit à donner la paix à l'Europe, eût bien 
voulu sacrifier quelques momens à ce qui concerne votre 
éducation ? Vous voilà sans doute pénétrez de la plus vive 
reconnoissance, mais vous sentez-vous capables des grands 
efforts qu'elle doit exiger de vous ? 

c O, mes enfants ! Ce mot qui part du cœur m'échappe ; 
peut-être n'en êtes vous pas fâchez. Ce grand jour qui s'ap- 
proche, où nous devons juger vos divers ouvrages, me fait 
trembler autant que vous. Que dis- je ? Fasse le Ciel que 
vous en soyez aussi sérieusement occupez que moi. Hélas, 
si, dans le tems où notre Auguste Monarque fait un éta- 
blissement si digne de sa grandeur, si avantageux et si glo- 
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rieux pour la Peinture et pour la Sculpture, si, dans ce 
moment même, nous nous trouvions dans la cruelle néces* 
site d'en user avec vous comme nous fîmes Tannée précé- 
dente Mais non; dans les Beaux Arts les prodiges sont 

Teffet ordinaire des bontez du grand Roy. » 

Réponce faite par M, Cqypel au Discours de M, Watelet 

sur la poésie de la Peinture, 

f Monsieur, — C'est rendre à la Peinture un service très 
important que de prouver, aussi parfaitement que vous le 
faites, combien Tesprit poétique doit avoir part à ses pro- 
ductions. 

« En effet, nous pouvons dire que nous aurions beau 
sçavoir dessiner, colorier et peindre ; si cette flâme céleste 
nous est déniée, nous travaillons en vain pour acquérir 
une haute réputation, et nous tombons infailliblement dans 
le cas de ces froids Grammairiens qui, possédant la langue, 
faute d'esprit et de génie, n'offrent, dans leurs ouvrages, 
que des choses insipides et rebattues, correctement écrites. 

c Malgré cette vérité, cependant nombre de gens, et même 
de gens de Lettres^ ont l'injustice de ne placer qu'au rang 
des arts méchaniques une Muse dont l'objet principal doit 
toujours être de frapper l'esprit et de toucher le cœur en 
séduisant les yeux. Je ne voulois pas chercher la cause d'une 
erreur si étrange dans la crainte que, si je la rencontrois, 
elle ne m'afHigeât, mais elle vient s'offrir malgré moi ; j'au- 
rois tort de vous la cacher, puisque vous êtes si capable 
de travailler à la détruire. 

c Ceux qui ont une idée si médiocre de la Peinture disent 
vraisemblablement, pour soutenir leur préjugé, qu'on a vu 
de fameux Peintres n'être pas, hors de leur cabinet, ce 
qu'on appelle aujourd'hui, dans le monde, Gens du bon ton, 
A cela vous répondrez sans doute qu'il se peut faire qu'on 
ait pris pour de grands Peintres des faiseurs de tableaux 
agréables à certains égards, mais peu capables de prouver 
la noblesse de notre art ; je n'aurai garde de vous contre- 
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dire. J'ajouterai seulement qu'il est très possible encore 
qu'un grand Peintre ou qu'un grand Sculpteur, qui doit 
avoir le génie élevé et l'esprit solide, n'ait aucune facilité 
pour mettre ses idées au jour, soit en parlant, soit même 
en écrivant. Mais, en pareil cas, ses ouvrages suffiront pour 
convaincre que intérieurement il n'est rien moins que ce 
qu'il paroit au dehors. Oui, ce prétendu stupide, lorsqu'il 
parviendra au point d'émouvoir mon âme en animant ou 
le marbre ou la toile, deviendra pour moi un La Fontaine, 
et, supposé même que malheureusement il n'ait pas reçu 
toute l'éducation désirable, ce defFaut, que je ne puis repro- 
cher qu'au peu de fortune ou à la négligence de ses parents, 
est encore une forte preuve pour moi de la vivacité, de la 
-solidité et de la profondeur de l'esprit dont le Ciel l'a doué. 
« Convenons toutefois qu'il est quelques tableaux d'un 
rare mérite, tels que ceux de certains Peintres Flamands, 
où l'esprit poétique semble avoir un peu de part; mais, 
lorsqu'il s'agira de relever l'excellence de la Peinture, n'au- 
rions-nous que de pareils ouvrages à citer ? Et, si nous 
voulions représenter cette Muse au milieu de ses favoris 
des siècles derniers, seroit-ce les Peintres de ce genre que 
nous placerions auprès d'elle? Non. Raphaël^ Michel-Ange^ 
les CarracheSf le Dominiquain^ Jules Romain, le Titien, le 
Guide, Paul Véronèjçe, Ruhens, le Poussin, et ceux enfin 
de cette classe auroient sans doute les premiers rangs. Nous 
n'imaginerions pas qu'elle dût s'ennuyer en causant avec 
ces grands hommes, et que l'esprit n'entrât pour rien dans 
la conversation. Notre Muse avec eux pourroit-elle ne pas 
parler de la noblesse, de la finesse, de la force des expres- 
sions ; de l'élévation dans les ordonnances ; de ces grâces, 
plus séduisantes que la beauté même; des profondes 
recherches sur ce qui concerne le Costume ; de cette ima- 
gination vive, mais toujours réglée, qui, dans les tableaux 
allégoriques, met le grand Peintre à portée de fournir à 
son tour au grand. Poète des idées sublimes; de ce goût de 
dessein qu'on ne doit jamais qu'à l'esprit poétique ; de ce 
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Aujourd'hui, vendredi 28* Juin, l'Académie s'est assem- 
blée, par convocation générale, pour la relevée du quartier. 
Les délibérations prises pendant ce tems ont été lues, ainsi 
qu'il est d'usage. 

M. Cqypel continué dans la place de Directeur, — L'ar- 
ticle IX des Statuts portant que le Directeur sera changé 
tous les ans, si ce n'est que la Compagnie trouve à propos 
de le continuer, et l'afFaire aïant été mise en délibération, 
l'Académie a été unanimement et par aclamation pour la 
continuation. 

Ensuitte il a été décidé qu'à la prochaine assemblée on 
rempli roi t les charges vacantes par la mort de M. Chris- 
tophe, Recteur. 

Le S' Reidelletfait voir Vétat de la dépense du présent 
mois de Juin. — Conformément au Règlement du 3 1 May 
dernier, le Sieur Reidellet a fait voir à l'assemblée l'état 
de la dépense du présent mois de Juin, lequel état a été 
vérifié et aprouvé. 

Visite des salles. — En terminant la séance^ Messieurs 
les Officiers en exercice ont rapporté qu'ayant fait leurs 
visites dans les salles de l'Académie, suivant la délibération 
du 29 Juillet dernier, ils avoient trouvé les tableaux, les 
figures, et le reste des effets de la Compagnie en bon état. 

De Favanne — Ca\es — Adam Vaine — 
Louis de Silvestre — /. Restout — Hulst — 
G. D'Isle — J. Du Mont le Rom. — Boucher 

— C. De Vermont — Jeaurat — /. B. Oudry 

— Lemoynefils — Coustou — Pierre — Pigalle 

— P. Slodtj — Halle —J. B. Massé— Char- 
din — Leblanc — Desportes — Vinache — 
Cars -— Poitreau — Surugue le fils — Lépicié, 



Aujourd'hui, samedi 6« Juillet, l'Académie s'est assem- 
blée par convocation générale pour remplir les places 
vacantes par la mort de M. Christophe^ Recteur. 
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Mutation d'Officiers à l'occasion de la mort de M, Chris- 
tophe^ Recteur : M. De Favanne, Recteur; M, Dumont le 
Romain^ Adj. à Rect.;M. Pierre, Prof.; M, Halle\ Adj, à 
Prof. — La Compagnie, après avoir délibéré et pris les 
Yoix par scrutin, M. De Favanne^ Adjoint à Recteur, a 
remplacé M. Christophe dans la charge de Recteur; 
M. Dumont le Romain, Professeur, a monté à celle d'Ad- 
joint à Recteur ; M. Pierre^ Adjoint, a été fait Professeur 
à la place de M. Dumont^ et M. Hallé^ Académicien, a 
succédé à M. Pierre dans le grade d'Adjoint à Professeur, 

M, De Cay lus fait la lecture de la vie de M. Le Moyne^ 
Premier Peintre du Roy. — Ensuitte M . le Comte de Cay- 
lus a lu la vie de François le Moyne^ Premier Peintre 
du Roy. 

Cette vie, aussi interressante qu'instructive, et dans laquelle 
Fauteur, sans rien ôter à l'amitié de ses droits, n'en est 
pas moins vrai dans l'examen judicieux qu'il fait des par- 
ties qui manquoient au célèbre artiste qu'il aimoit, et dont 
il nous fait connoitre, non seulement le mérite par raport 
à son art, mais encore le fond de son caractère et de son 
cœur, deux objets qui, avec les dispositions qu'il avoit reçu 
de la Nature ont produit ses grands talens et sa fin funeste. 

La Compagnie, qui a été extrêmement satisfaite de cet 
ouvrage, en a remercié unanimement M. le Comte de Caylus. 

M. Cqypel^ Directeur, a prononcé à cette occasion un 
Discours, qui sera transcrit sur le Registre à la suite de la 
présente délibération ^ 

Coypel — Ca^es — /. B. Oudry — Gai- 
loche — Louis de Silvestre — De Favanne — 
J. Restout — De Jullienne — Fréret — Hulst 
— Le Ch^' de Valory — Le Clerc — J, Du 
Mont le Rom. — Boucher — Natoire — C. De 
Vermont — Jeaurat — Adam Vaine — C. Par^ 

I. La vie de Lemoyne se trouve dans les Vies des Premiers 
Peintres; Paris, 1752, II, 81-121, 137-37. La réponse de Coypel 
s'y trouve, p. 1 38-43. 
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rocel — Coustou — Pierre — Bouchardon — 
Pigalle — J. Nattier — P. SlodHç — Sarrau 
— G, Duchange — Halle — •/. B. Massé — 
Chardin — Tocqué — Aved — Cochin — 
Geuslain — Poitreau — Vinache — Antoine 
Lebel — Lépicié. 

Réponce de M, Coypel à M, le Comte de Cqylus sur la 
Vie de M. Le Moyne^ Premier Peintre du Roy. 

Monsieur, — Cet amour de la vérité qui paroît dans 
tous vos écrits sera toujours le sûr garant de leur succès. 
Est-il possible qu'on ne charme pas ses auditeurs quand on 
sçait, comme vous, soutenir et orner, par la force et les 
grâces du style, ce vrai qui frappe de lui-même, et qu'on 
prend soin de ne le présenter jamais qu'avec les ménage- 
mens qu'exige la prudence. 

« Lorsque j'ai avancé que, loin de les chercher, on devoit 
rejetter ces anecdotes douteuses et souvent fausses, capables 
de flétrir la mémoire des grands Artistes, je n'ai pas pré- 
tendu dire qu'il fallût passer sous silence des faits connus 
de tout le monde, et qui peuvent donner matière à d'utiles 
réflexions. 

a II est nombre de cas où l'on doit citer les defFauts des 
hommes renommez dont on s'est chargé d'écrire la vie. 
Vous vous êtes trouvé, Monsieur, dans la nécessité d'en 
user ainsi à l'égard de feu M. Le Moyne. Personne ici ne 
pouvoit ignorer combien il étoit tourmenté par cette ambi- 
tion, qui, dans tous nos Emules, nous offre des objets de 
haine; et c'étoit un service à nous rendre que de nous 
remettre sous les yeux à quel point cette passion dominante 
le rendit malheureux, malgré ses réussites, et dans quel 
abîme enfin elle sçeut le précipiter. 

€ M, Le Moyne^ tel que vous venez de le représenter, 
fait sur nous l'effet que doit produire le héros de la Tra- 
gédie. Nous ne pouvons trop déplorer le sort d'un homme 
doué d'un talent si rare; mais aussi nous ne saurions 
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disconvenir qu'il n'ait travaillé lui-même à le rendre déplo- 
rable, et ce qui doit nous faire trembler, c'est que cette 
ambition, qui lui devint si funeste, pour s'emparer de nous 
se présente ordinairement sous le nom de noble émulation. 
Voilà sans doute comment elle parvint à trouver un si facile 
accès dans le cœur de M. Le Mqyne^ qui, comme vous 
l'avez dit, Monsieur, étoit rempli, d'ailleurs, de très louables 
sentimens. 

c Elevé à ce rang où toujours il av'oit aspiré, quel dom- 
mage qu'il n'ait pas consulté un ami tel que vous. Peut- 
être le posséderions-nous encore ! En suivant vos conseils, 
il eut trouvé dans la place qu'il occupoit, cette félicité que 
la modération seule peut nous procurer. Vous lui auriez 
représenté, Monsieur, mieux que personne, qu'il ne suffît 
pas à un Premier Peintre du Roy de sçavoir faire des 
tableaux excellens; qu'il doit se connoître lui-même et 
avoir assez de courage pour convenir au besoin, qu'il n'est 
pas également propre à tous les genres qu'embrasse la 
Peinture, que d'autres seroient plus capables que lui de 
bien traiter certains sujets, si Sa Majesté desiroit les voir 
représenter. Le grand objet du Premier Peintre, auriez- 
vous dit, c'est que le Roy soit servi parfaitement, et, dans 
de pareilles occasions, céder à un rival l'honneur de tra- 
vailler c'est faire plus encore que si l'on travailloit soi- 
même, puisque cette façon de servir son maître n'est pas 
celle qui coûte le moins. Vous n'eussiez pas manqué d'ajou- 
ter, Monsieur, que c'est ainsi qu'il faut remplir l'attente de 
ceux qui nous ont mis en place ; qu'on ne nomme point 
un Premier Peintre, pour n'avoir bientôt plus qu'un seul 
Peintre, en décourageant tous les autres ; mais au contraire 
que l'intention d'un digne Chef des Arts, lorsqu'il propose 
au Roy Cette nomination, c'est de charger un galant homme 
du soin flatteur de faire connoître et briller ses habiles con- 
frères ; de leur procurer, avec discernement, des ouvrages 
dans lesquels ils puissent mettre au grand jour leurs talens 
divers, et de prouver, par ce moyen, que dans un État on 
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trouve souvent plus de grands Artistes qu'on ne croyoit en 
avoir, lorsqu'on sçait employer chaque artiste dans le genre 
qui lui est propre. 

a En parlant ainsi à M. L^ Mojme^ vous l'eussiez per- 
suadé, Monsieur, et, profitant de vos sages avis, bientôt sa 
conduite eut engagé ses rivaux mêmes à se réjouir qu'il 
eût mérité, par ses talens, cette distinction qui avoit été 
l'objet de ses désirs. 

c Mais je m'appèrçois qu'en prenant la liberté de vous 
faire parler, je me donne ici des leçons. Pourrois-je m'en 
repentir ? Si ce que j'ai osé mettre dans votre bouche vous 
paroit ne pas s'éloigner de votre façon de penser ; si vous 
approuvez enfin mes idées au sujet de la place dont je suis 
honoré, je viens de me mettre dans l'indispensable et trop 
heureuse nécessité de ne perdre jamais de vue les devoirs 
que je me suis prescrits. Quelle satisfaction si je puis, en 
les pratiquant, mériter les sentimens que la Compagnie a 
témoigné pour moi dans la dernière assemblée, i 



Aujourd'hui, samedi 27e Juillet, l'Académie s'est assem- 
blée à l'ordinaire. 

Le Secrétaire a occupé la séance par la lecture des Con- 
férences de feu M. Cqypel^ Écuïer, Premier Peintre du Roy. 

Assemblée indiquée pour nommer les Officiers qui doivent 
examiner les ouvrages du Salon, — Ensuitte il a annoncé 
qu'à la prochaine assemblée on nommeroit les Officiers pour 
examiner les ouvrages qui seront exposés dans le Salon. 

Lettre de remerciment de M. Pesne, — Après quoy il a 
lu une lettre de M. Pesne ^ Premier Peintre du Roy de 
Prusse, par laquelle il remercie l'Académie, dans des termes 
aussi respectueux que reconnoissans, de l'honneur qu'EUe 
lui a fait de lui accorder le titre d'Ancien Professeur. 

Coypel — Ca^es — J, B, Oudry — /. JRe5- 

tout — Caylus — J. Du Mont le Rom. — De 

•Jullienne — Hulst — L'abbé de Lowendal — 



1748] 127 

Watelet — G. d'Isle — Tournière — Boucher 
— Adam l'aîné — Natoire — Lemqyne fils — 
Pierre — /. Nattier — E. Bouchardon — 
P. Slodt^ — • Halle — G. Duchange — /. B. 
Massé — Chardin — Tocqué — De Lettre -— 
Lépicié. 



Aujourd'hui, samedi 3« Aoust, l'Académie s'est assemblée 
pour les Conférences. 

Lecture de la vie de M, Desportes, — M. Desportes a 
ourert la séance par la lecture de la vie de M. son père, 
dans laquelle il rend compte, avec autant d'élégance que 
de vérité, des talens de cet homme célèbre ; de ses études 
suivies pour parvenir à la perfection du genre qu'il avoit 
embrassé ; de ses difFérens travaux à la Cour et dans les païs 
étrangers ; de l'afection particulière de Louis XIV pour lui, 
et enfin de sa candeur et de l'égalité de son caractère, qui 
l'ont rendu, dans tous les tems, bon mari, bon père, bon 
parent et fidèle ami. 

Cet ouvrage a été goûté unanimement par la Compagnie 
qui en a remercié M. Desportes ^ et, comme le Discours que 
M. Coypel a prononcé à ce sujet renferme encore des anec- 
dotes particulières, que la modestie de l'auteur avoit supri- 
mées, l'Académie a ordonné que ce Discours seroit couché 
sur le Registre, à la suite de la présente délibération . 

Officiers nommés pour l'examen des ouvrages du Salon, 
T- Il a été réglé que, le lundi 19» Aoust, conformément 
aux ordres du Roy, à la lettre de M. de Tournehem, en 
date du 6 May dernier, et à la délibération du 21^ Aoust 
1745, il y auroit une assemblée particulière, pour examiner 
les ouvrages qui seront exposés au Salon, et en conséquence 
on a nommé, par la voie du scrutin, — indépendamment 
de M. le Directeur, de M'* les Anciens Recteurs, Recteurs 
et Adjoints à Recteurs, qui sont de tous les jugemens, — 
M. Le Clerc^ Ancien Professeur, M'» Vanloo^ Boucher^ 
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Nattoire^ De Vermont, Oudry^ Bouchardon^ Professeurs ; 
M» Pigalle, Nattier, Slodtjy Adjoints â Professeurs, et 
M» Massé et Chardin^ Conseillers. 

Il a été aussi arrêté que le vendredi, 29^ du présent mois, 
la Compagnie s'assembleroit pour voir les tableaux et bas- 
reliefs, faits par ses Élèves pour les grands Prix, lesquels 
seront exposés à Tordinaire le jour de S' Louis. 

Cqypel — Ca![es — Lemoyne fils — Louis 
de Silvestre — J. Restout — /. Du Mont le 
Rom, — De Jullienne — Fréret — Hulst — 
Uabbé de Lowendal — Watelet — Boucher 

— Natoire — C. de Vermont — /. B. Oudry 

— Adam l'aine' — Pierre — Pigalle — /. Nat- 
tier '— P. Slodt^ — G. Duchange — Halle — 
J. B, Massé — Chardin — Tocqué — Aved 

— Sue — Poitreau — Leblanc — Desportes 

— Lépicié. 

Réponce de M. Coypel à M, Desportes ^ sur la vie de 

M, son père. 

c Monsieur, — L'Académie ne peut trop vous féliciter 
sur la manière dont vous vous êtes acquité du pieux devoir 
d'écrire pour Elle la Vie de M. Desportes, votre illustre père. 

« Oserai-je vous dire cependant qu'à certains égards, il 
eut été plus avantageux pour la Compagnie qu'un autre 
que vous se fût chargé de cet ouvrage. 

a Oui, Monsieur, Elle eut exigé de tout autre écrivain 
nombre de détails dont votre modestie l'a privée, et, par 
un cas particulier, vous nous forcez à vous admirer d'avoir 
supprimé des choses nobles et touchantes que nous eus- 
sions été ravis d'entendre. 

• Par exemple vous dites qu'après la mort de sa respec- 
table épouse, M. Desportes ne trouva de soulagemens à sa 
douleur que dans Texercice de son art. Ceux qui ont le 
bonheur de vous connoître ne pensent pas ainsi. Monsieur. 
Peuvent-ils ignorer que jamais homme, après une pareille 
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perte, ne trouva dans de dignes enfants de plus grands sujets 
de consolation ? 

ff Vous avez cru ne devoir pas vous étendre sur la manière 
dont M. Desportes se conduisoit à Tégard de ceux qui Ten- 
gageoient à venir voir leurs ouvrages et à leur faire part de 
ses sçavantes réflexions. 

c Avec quel courage cet homme, si plein de sentiment, 
s'exposoit-il au risque de paroître dur, lorsqu'il sentoit la 
nécessité de reprendre avec force, et. à quel point s'épa- 
nouissoit-il lorsqu'il trouvoit occasion d'applaudir, sans 
blesser cette vérité qu'il ne perdit jamais de vue ! Voilà, 
Monsieur, ce dont j'ai été témoin ; voilà ce que j'ai éprouvé. 
Hélas l combien de fois a-t-il eu la bonté de me mortifier, 
si j'ose m'exprimer ainsi, en m'ouvrant les yeux sur mes 
defiauts divers. Combien de fois aussi l'amitié dont il m'ho- 
noroit l'a-t-elle porté à me tirer d'un découragement qui 
lui paraissoit trop fort. Quel père vous aviez. Monsieur; 
quel ami je possédois en lui ! 

c En nous annonçant simplement que M. votre père étoit 
bon parent, vous avez passé sous silence des faits que vous 
n'avez pas cru pouvoir nous apprendre, sans accorder 
quelque chose à cet amour-propre que vous combattez tou- 
jours. Il est un de ces faits surtout, que je n'oublierai jamais, 
que je ne puis laisser ignorer à cette illustre Compagnie, 
et que la jeunesse, qui nous écoute, ne peut graver trop 
profondément dans sa mémoire. 

c Monsieur Desportes avoit mis à part une somme considé** 
rable pour la placer sur la tête de deux parentes qu'il avoit 
retirées chez lui. Il les fait entrer dans son cabinet; il leur 
annonce son intention. Ces vertueuses filles, pénétrées de 
reconnoissance, tombent à ses pieds, embrassent ses genoux, 
et le supplient de ne rien décider qu'elles n'ayent informé 
ses enÊms de ce qu'il veut faire en leur faveur : « Pour- 
c rions-nous ignorer, » disent-elles, « ce que nous leur devons ! 
Nous sçavons, il est vrai, que, pour répandre vos bienfaits 
a sur nous, vous n'avez pas besoin de leur aveu ; mais nous 
VI 9 
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c sentons que, pour les accepter, nous ne pouvons nous en 
f passer. — Allez, » leur dit ce vrai père de âimille, en rer- 
sant ces pleurs que l'admiration £ait couler, et que l'on 
aime tant à répandre, c allez consulter mes enfans ; je les 
f connois, et je scais déjà que vous n'y perdrez rien. » 
Elles courent les trouver, elles les informent de tout. Les 
enfans volent vers leur généreux père et lui rendent grâce 
de leur donner de semblables exemples. Voilà de ces scènes 
trop rares, où tous les acteurs jouent de si beaux rôles que 
tous excitent également notre admiration. 

f Qu'on ne dise point que ces £siits, qui n'ont rien de rela- 
tif à la Peinture, sont inutiles à rapporter dans la vie des 
grands Peintres. Quand, surtout, de pareils écrits sortiront 
de cette Académie, ils doivent apprendre au public que les 
membres qui la composent, quelque vénération qu'ils ayent 
pour les grands talens, sont encore plus touchez de la 
noblesse et de l'excellence des mœurs. Qu'ils comparent 
ces talents à l'éclatante broderie et les hommes aux étoffes 
qui doivent en être enrichies. Que, si toujours on désire 
que l'étoffe soit d'une beauté convenable aux agrémens 
dont on la couvre, de même l'on souhaite ici que celui qui 
se distingue dans son art soit digne, par sa vertu, des 
autres dons qu'il a reçus du CieH. » 



Aujourd'hui, dimanche i%* Aoust, l'Académie s'est assem- 
blée extraordinairement pour examiner les ouvrages qui 
seront exposés au Salon. 

M. Cojrpel propose un Règlement au sujet des aspirons, 
— Avant d'y procéder, M. Coypel^ Directeur, a prononcé 
un Discours à cette occasion, à la fin duquel il a proposé 
un nouveau Règlement, relatif à l'esprit des Statuts, au sujet 
de ceux qui se présenteront doresnavant pour être Agréés, 

I . La vie de François Desportes par son fils est imprimée dans 
les Mémoires inédits des Académiciens, II, p. 98-1 1 3. La réponse 
de Cqypel lui est une addition aussi honnête qu'intéressante. 
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lequel projet a été goûté unanimement par la Compagnie, 
qui en a remis la décision à la dernière assemblée du mois. 
Examen des oUiH^ages du Salon. — Après quoi on a fait 
l'examen des ouvrages du Salon, conformément à ce qui 
avoit été réglé par la précédente délibération. 

Cqypel — Ca^es — Lemoyne fils — Louis 
de Silvestre — J, Restout — J, Du Mont le 
Rom; — Le Clerc — Boucher — Natoire — 
C. De Vermont — /. B. Oudry — E, Bou- 
chardon — Pigalle — J. Nattier — P. Slotd^ 
— /. B. Massé — Chardin — Lépicié. 



Aujourd'hui, vendredi 23« Août, l'Académie s'est assem- 
blée-extraordinairement, à dix heures du matin, pour voir 
les tableaux et bas-reliefs faits par ses Elèves pour concourir 
aux grands Prix. Après les avoir vus, Elle a résolu que ces 
ouvrages seront exposez pour le public le jour de S' Louis, 
et jugez, le samedi 3i du présent mois, par MM. les Offi- 
ciers et Académiciens, lesquels ne donneront leurs suffrages 
que le jour de l'assemblée, conformément aux délibérations 
de 1740 et 1741, ce qui sera indiqué sur les billets. 

M^ Vanloo d'Espagne fait part à la Compagnie que Sa 
Majesté très Chrétienne Va honoré du cordon de 5* Michel 
— Ensuitte le Secrétaire a fait lecture d'une lettre de 
M. Vanloo^ Premier Peintre du Roy d'Espagne, par laquelle 
il aprend à la Compagnie que Sa Majesté très Chrestiennef 
l'a honoré du cordon de S^ Michel. 

Le Secrétaire a été chargé de lui en faire compliment au 
nom de l'Académie. 

M. Sue fait présent d'un nouveau traité qu'il a fait Sur 
Yanatomie de V homme en deux volumes in- 8^. — M. Sue, 
Adjoint à Profeseur pour l'Anatomie, a fait présent à l'Aca- 
démie d'un nouveau traité qu'il a mis au jour en 2 vol. 
in-8», ayant pour titre : « Abrégé de l'anatomie du corps 
de l'homme. » 
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La Compagnie a été très sensible à Tattention de M. Sue 
et Ten a remercié. 

Coypel — Casses — Lemqyne fils — Louis 
de Silvestre — Galloche — J. Restout — /. 
Du Mont le Rom. — Cqylus — Hulst — Wa- 
telet — Boucher — Natoire — C. de Vermont 

— Adam Vaine — E, Bouchardon — G, Cous^ 
tou — Pierre — Pigalle — /. Nattier — Halle 

— P. Slodt\ — • J. B. Massé — Chardin — 
Aved — Chaufourier — /. P. Sue — Lépicié. 

Aujourd'hui, samedi Si'Âoust, l'Académie s'est assem- 
blée, par convocation générale, pour juger les grands Prix 
faits par ses Elèves sur trois sujets tirés de l'Ancien Testa- 
ment, dont deux représentent Caïn qui tue son frère Abel, 
et 'Abraham qui renvoie sa servante Agar et le troisième 
Joab poui'suivant Absalon^ suspendu par les cheveux à une 
branche d'arbre. 

Lecture du Règlement pour les Aspirans proposé dans 
rassemblée du 18. — Avant d'y procéder, le Secrétaire a 
lu une lettre de M. Coypel^ Directeur, adressée à la Com- 
pagnie, par laquelle il lui marque qu'un devoir indispen- 
s^le, qui l'appelle à Versailles, ne lui permet pas de se 
trauver à l'assemblée ; qu'il est d'autant plus mortifié d'être 
privé de cet honneur qu'il comptoit lui proposer lui-même 
uti Règlement au sujet des aspirans; qu'il l'a remis au 
Secrétaire, pour en faire la lecture, ainsi que de quelques 
idées qu'il a jettées sur le papier, à l'occasion du nouveau 
concours, pour les quatre Prix qui restent à distribuer aux 
Elèves, soumettant le tout aux sages décisions de l'Académie. 
< Jugement des grands Prix. — Ce rapport fait, la Com- 
pagnie ayant fait l'ouverture des boètes qui avoient été 
exposez pour le jugement des grands Prix, les voix prises 
et comptées à l'ordinaire : • 

Le S** Mettay^ qui a fait le tableau marqué A, s'est trouvé 
mériter le Premier Prix de Peinture ; 
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Le S' Caffiery^ qui a fait le bas-relief marqué G, le pre- 
mier Prix de Sculpture; 

Le S' Doyen, qui a fait le tableau marqué C, a été aussi 
jugé mériter le second de Peinture ; 

Et le S' Dumont^ qui a fait le bas-relief marqué F, le 
second de Sculpture. 

Propositions au sujet du nouveau concours pour les quatre 
Prix qui restent à distribuer aux Elèves ; ce sont les quatre 
grands Prix de 1747. — Ensuitte il a été décidé, suivant 
ce qui a été proposé par la lettre de M. Coypel, qu'il y 
auroit un nouveau concours en faveur des Elèves, pour 
qu'ils tachent d'obtenir les quatre Prix qui restent à dis- 
tribuer. 

Que les Elèves qui viennent de travailler pour les Prix 
et qui n'en ont point obtenu pourront être admis à con- 
courir, ainsi que ceux qui représenteront de nouveau, avec 
liberté aux. premiers de laisser les mêmes tableaux et les 
mêmes bas-reliefs, si bon leur semble ; 

Que l'Académie, afin de se mettre plus à portée de juger 
pour quel genre d'histoire chaque élève a plus de disposi- 
tion, leur accorde à tous la permission de faire choix de 
leurs sujets, à condition qu'ils soumettront leurs esquisses 
aux décisions de l'Académie, comme à l'ordinaire ; 

Et qu'enfin T Académie, eu égard à la mauvaise saison, 
leur £tccorde deux mois et demi pour l'exécution de leurs 
tableaux et bas-reliefs, en leur ordonnant de n'entreprendre 
que des sujets légers, pour qu'ils ayent le tems de les rendre 
avec plus d'étude. 

Les Elèves commenceront leurs esquisses mardi ^ prochain 
dans l'Académie^ pour être jugés à la première assemblée. 

Après quoi on a remis en délibération le projet de Règle- 
ment dont il a été parlé ci-dessus, au sujet de ceux qui se 
présenteront pour être Agréés. Lequel règlement a été 
approuvé unanimement et porte ce qui suit : 

I . n y avait d'abord lundi et sept mots plus loin prochaine. 
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Règlement nouveau au sujet des Aspirants. 

Article premier. 

L'Aspirant, avant toute chose, sera tenu de se pourvoir 
d'un Introducteur, et ne pourra, s'il est Peintre, s'adresser 
qu'à un Peintre du genre dans lequel il travaille, comme 
aussi, s'il est Sculpteur ou Graveur, il faudra nécessaire- 
ment qu'il soit présenté par un Officier du même Art. 

Article second. 

Si l'Introducteur, après avoir examiné scrupuleusement 
les ouvrages de l'Aspirant, juge qu'il ne soit* pas en état de 
prétendre au titre d'Académicien, il fera son possible pour 
le détourner d'une fausse démarche. 

Article troisième et dernier. 

Lorsque l'Introducteur- croira que l'Aspirant peut espé- 
rer de l'Académie un accueil favorable, ou qu'il le verra 
déterminé, malgré ses conseils, à courir le risque d'un refus, 
il le proposera à l'assemblée, sans toutefois le nommer, et 
se contentera de dire s'il est Peintre, Sculpteur ou Gra- 
veur. Alors la Compagnie nommera un Recteur, un Adjoint 
à Recteur et deux Professeurs pour aller voir ses ouvrages, 
et pour en faire leur rapport dans la prochaine assemblée, 
et ce sera sur ce rapport que l'Académie décidera si ledit 
Aspirant peut faire ses visites pour être Agréé, 

M. Moireau^ Graveur et Académicien, a présenté à l'as- 
semblée deux épreuves d'une planche qu'il a gravée d'après 
Vovremens^ ayant pour titre t la Grotte du Maréchal; » 
l'examen fait, la Compagnie a approuvé ladite planche^ pour 
faire jouir l'exposant des privilèges accordés à l'Académie 
par l'Arrest du Conseil d'Etat du 28 Juin 1714. 

Ca^es — Lemqyne fils — Galloche — Louis 
de Silvestre — De Favanne — J. Restout — 
J. Du Mont le Rom, — Caylus — Hulst — 
De Jullienne — Fréret — Le Clerc — Carie 
Vanloo -r Boucher -— Chardin — Tocqué — 



? 
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Natoire — C de Vermont — Jeaurat — J. B, 
Oudry — Adam Vaine — Pierre — P. Slodtj 

— Halle — G. Duchange — J. B. Massé — 
Chaufourier — Cochin — Vinache — De Lettre 

— Poitreau — Desportes — Nonnotte — 5m- 
rugue — Huilliot — Courtin — Lépicié, 



Aujourd'hui, samedi 7^ Septembre, rAcadémie s'étant 
assemblée pour les Conférences, 

M. le Comte de Caylus fait la lecture d'une Dissertation 
sur l'Amateur. — M. le Comte de Caylus les a ouvertes par 
la lecture d'une Dissertation sur l'Amateur, dans laquelle il 
Mi connoître, non seulement toutes les connoissances qu'il 
doit acquérir, mais encore l'usage et l'application qu'il en 
doit faire, et il conclut par exhorter les Artistes de continuer 
ainsi de leur côté à cultiver en eux les mœurs douces, le 
sçavoir et les agrémens de l'esprit, aiin de ramener en par- 
tie ce degré d'honneur dont les Arts ont joui dans lestems 
heureux de la Grèce. 

La Compagnie, qui a été extrêmement satisfaite de cet 
ouvrage, en a remercié M. le Comte de Caylus, à qui 
M. Cqypel^ Directeur, a adressé un Discours, qui sei:a cou- 
ché sur le registre à la suite de la présente délibération. 

Choix des Élèves pour être admis au nouveau concours, 
» Ensuitte l'Académie, après avoir examiné les esquisses 
faites par les Etudians pour être admis au nouveau con- 
cours, a choisi, pour la Peinture, les nommés LaRue^ Hutin^ 
La Traverse et Briard; pour la Sculpture, les nommés Pé^ 
rache et Pajou. 

Cojrpel — Ca^es — Galloche — Carie Van- 
loo — De Favanne — J. Restout — Caylus 
— J, Du Mont le Rom, — De Jullienne — 
Fréret — Hulst — Calvière — Watelet — Le 
Clerc — Boucher — Natoire — C, de Ver^ 
mont — Jeaurat — J, B, Oudry — Adam 



i36 [1748 

l*ainé — Lemoyne fils — Pigalle — Nattier 

— Pierre — P. Slodt^ — Halle — G. Dm- 
change — J. 5. Massé — Chardin — Poitreau 

— Tocqué — Aved — Leblanc — Vinache — 
Lépicié, 

Réponce faite par M, Coypel au Discours de M. le Comte 

de Cailus sur l'Amateur. 

a Monsieur, FAmateur, tel que vous venez de le peindre, 
est sans doute très difficile à rencontrer, mais nous pour- 
rions prouver ici que ce n'est pas une chose impossible. 

c II seroit fort à désirer que tous ceux qui aspirent à ce 
titre possédassent les rares qualités dont vous prétendez 
qu'ils devroient être pourvus. Cependant je pense qu'il ne 
seroit pas juste de l'exiger, à moins que ce ne fût de ces 
Amateurs qui se croyent en droit de prononcer également 
bien sur toutes les parties de la Peinture. 

« Mais quoi ! Ce seroit en vain que nous leur deman- 
drions cet ensemble de connoissances diverses. La passion 
de s'ériger en juges souverains ne permet pas de s'appli- 
quer assez pour approfondir les choses; de sérieuses et 
longues réflexions blessent l'amour-propre, qui, toujours 
impatient de se satisfaire, nous persuade aisément que, pour 
en imposer, il faut décider avec autant de promptitude que 
d'assurance, et vous sçavez. Monsieur, que, plus on fait de 
progrès dans la connoissance des Arts, plus on devient lent 
et modeste dans ses décisions. 

f Par exemple, parmi les Amateurs Membres de cette 
Académie, en est-il quelqu'un qui osât, même dans utie 
simple conversation, hasarder son sentiment avec légèreté ? 
Non ; plus ils se tiennent honorés de la confiance qu'on 
leur accorde, plus ils craignent de se commettre, et je suis 
persuadé. Monsieur, qu'ils ne seront pas les derniers à 
vous remercier d'avoir démontré, avec autant de force et de 
clarté, à quel point il est difficile de mériter la réputation 
de vrai connoisseur. Quiconque lira avec réflexion ce que 
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nous venons d'entendre sentira qu'il est permis à tout 
homme de bon sens et d'esprit de dire qu'un nouvel 
ouvrage ne le touche point, mais que très peu d'amateurs 
sont en droit de déclarer, d'un ton affirmatif, qu'il est mau- 
vais, parce qu'il ne leur plaît pas. » 

Aujourd'hui, samedi 28« Septembre, l'Académie s'est 
assemblée, par convocation générale, pour la relevée du 
quartier. Les délibérations, prises pendant ce tems, ont été 
lues, ainsi qu'il est d'usage. 

M. Duchange présente à Rassemblée deux épreuves d'une 
planche qu'il a gravée d'après M, Coypel. t- M. Duchange^ 
Graveur et Conseiller, âgé de 87 ans, présente à l'assemblée 
deux épreuves d'une planche qu'il agravée d'après M. Coy- 
pel^ ayant pour titre t L'enfant Jésus au berceau. » L'exia- 
men fait, la Compagnie a approuvé ladite planche, pour 
faire jouir l'exposant des privilèges accordés à l'Académie 
par l'Arrest du Conseil d'Etat du 28 Juin 1714. 
— (En marge.) Prix du quartier : 
I» Prix, Drouet, P. 
2* Prix, Thomirej S, 
3* Prix, Larché, P. 
En terminant la séance, la Compagnie a nommé M. Halle 
Adjoint, pour exercer à son rang le mois d'Octobre pro- 
chain, à la place de M. Parrocel^ Professeur, qui a prié la 
Compagnie de l'en dispenser, attendu les ouvrages qu'il a 
à finir pour le Roy. 

Coypel — Ca^^es — De Favanne — Carie 
Vanloo — J. Restout — Caylus — J, Du Mont 
le Rom, — De Jullienne — Hulst — G, d'Isle 

— Fréret — Le Clerc — Boucher — Lépicié 

— Natoire — Collin de Vermont — Jeaurat 

— J. B, Oudry — Adam Vaine — Lemoyne 
fils -— E, Bouchardon — Pigalle — J, Nat- 
tier — P, Slodt^ — Tocqué — L. Surugue — 
Halle — G, Duchange — J. B, Massé — 
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Aved — Frontier — Courtin — Cochin — Fi- 
nache — Leblanc — De Vernansal, 



Aujourd'hui, samedi 5* Octobre, FAcadémie s*est assem- 
blée pour les Conférences. 

Lecture de deux lettres en forme de mémoires pour ser^ 
vir à la vie de M. Le Lorrain, — Le Secrétaire les a 
ouvertes par la lecture de deux lettres, en forme de Mémoires, 
pour servir à la vie de M. Le Lorrain^ Sculpteur et Rec- 
teur, Tune de M. son fils. Docteur de Sorbonne, et l'autre 
de M. Ze Moyne le fils, son Elève. 

L'Académie a écouté la lecture de ces deux lettres avec 
d'autant plus de plaisir, qu'indépendamment de l'intérest 
qu'Elle prend à la mémoire du digne confrère qui en fait 
l'objet. Elle a aussi trouvé que ces écrits ne sont pas moins 
l'éloge des sentiments du fils que celui de la capacité et de 
la connoissance de l'élève. 

M. le Directeur a complimenté en particulier M. Le 
Moine à ce sujet et a ajouté qu'il seroit à souhaiter que 
son exemple f(it imité de tous ceux qui sont en état de 
donner de pareilles anecdotes ^. 

Cojrpel — Galloche — Halle — /. Restout 

— Louis de Silvestre — J. Du Mont le Rom, 

— Hulst — Boucher — C, De Vermont — 
J, B. Oudry — Adam Vaine — Pierre — Pî- 
galle — Lemqynefils — P. Slodt^-^E, Bou- 
chardon — Poitreau — Tocqué — Lépicié. 

Aujourd'hui, samedi 26» Octobre, l'Académie s'est assem- 
blée à l'ordinaire. 

Lecture du Catalogue raisonné des Tableaux du Roy. 
— Le Secrétaire a occupé la séance par la lecture du com- 
mencement de son Catalogue raisonné des tableaux du 
Roy. La Compagnie en a été si contente qu'Elle l'a très 

I. Voir Mémoires inédits des Académiciens, II, 210. 
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fort exhorté de continuer avec le même zèle et le même 
goût. 

Ensuitte et en conséquence de ce travail, on est convenu 
de [prier M. le Pirecteur Général des Bâtimens de donner 
ses ordres pour^] faire aporter les tableaux qui seront trans- 
portables, afin de conférer dessus et de former des avis 
certains sur les talens des grands maîtres. 

Après quoi, la Compagnie a nommé M. Pigalle pour 
exercer, à son rang d'Adjoint, le mois de Novembre pro- 
chain, k la place de M. Coustou^ Professeur, qui est absent. 

En levant le siège, il a été décidé que, le i^^ samedi du 
mois où nous allons entrer tombant sur la fête des Tré-* 
passés, l'assemblée seroit remise à huitaine. 

Cqypel — Galloche — Halle — J, Restant 

— J. Du Mont le Rom. — Caylus — Hulst 

— Natoire — C, De Vermont — J. B, Oudry 

— Adam Vaine — Pierre — Pigalle — Le^ 
moyne fils — Nattier — P. Slodt^ — G. Du- 
change — Tocqué — Aved — J. B. Massé — 
f)rouais -^ Delobel — Lépicié. 



Aujourd'hui, samedi 9" Novembre, et conformément à 
la dernière délibération, l'Académie s'est assemblée pour 
les Conférences. 

Lecture d'une Dissertation de M, Le Clerc. — M. Le 
Clerc ^ Professeur pour la Perspective, les a ouvertes par 
la lecture d'une Dissertation sur la nécessité indispensable 
où sont les Peintres, les Dessinateurs, et même les Graveurs, 
de cultiver cette science et les erreurs où ils tombent dans 
leurs opérations, faute d'en connoître les maximes et les 
règles. 

Ensuitte, après avoir cité à cette occasion plusieurs 
exemples, il conclut en disant qu'il prie la Compagnie de 

I . Addition marginale contresignée : C. (Coypel)^ L. G. {Louis 
GallQche), H. iHulst), J. R. {Jean Hestout), D. {Drouais), 
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ne regarder ce mémoire, qui peut être de quelque uti- 
lité aux jeunes gens et â ceux qui ont besoin d'instruction, 
que comme un compte qu'il rend à TAcadémie de la 
manière dont il s'est acquité, depuis plus de trente ans, de 
l'emploi dont Elle a bien voulu l'honorer. 

Réponse de M, Coypel. — La Compagnie a été extrê- 
mement contente de cette Dissertation, qui développe, avec 
une précision géométrique, tous les avantages que l'on peut 
retirer des règles de la Perspective, et Elle en a fait compli- 
ment à l'auteur par un Discours, que M. Coypel lui a 
adressé, et dont il sera fait mention sur le Registre. 

En terminant la séance, on est convenu que, le dernier 
samedi du mois tombant sur la fête de S^ André, l'assem- 
blée sera avancée d'un jour et se tiendroit le vendredi 29 
du présent, auquel jour se fera le jugement des tableaux 
et des bas-reliefs pour les grands Prix du nouveau concours. 

Coypel — Galloche — Pigalle — Lx)u%s de 
Silvestre — J. Restout — Caylus — Hulst — 
j^réret — De Jullienne — Watelet — G. d'Isle 

— Leclerc — Boucher — C. De Vermont — 
J. B. Oudry — Adam Vaine — Lemoynejils 

— E, Bouchardon — Pierre — J. Nattier — 
P. Slodt^ — Halle — G. Duchange — J, B. 
Massé — L, Tocqué — Vinache — Geuslain 

— Leblanc — Boi!^ot — Poitreau — Lépicié, 

Réponce faite par M, Coypel au Discours de M. Le Clerc 

sur la Perspective, 

• Monsieur, l'Académie ne peut trop vous louer des soins 
que vous avez pris pour prouver à quel point l'étude de la 
Perspective est nécessaire aux Peintres. 

« Nous pouvons dire qu'en ce genre les fautes grossières 
qui se rencontrent dans un tableau sont comparables aux 
solécisme qu'on trouveroit dans un écrit. 

« La Compagnie a toujours été persuadée de cette vérité; 
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pouvoit-Elle le mieux prouver, Monsieur, qu'en vous char- 
geant du noble emploi d'instruire les Elèves sur cette 
importante partie. » 



Aujourd'hui, vendredi 29» Novembre, et conformément 
à la dernière délibération, l'Académie s'est assemblée pour 
voir les tableaux et les bas-reliefs faits par ses Elèves pour 
les prix du nouveau concours. 

Jugement des grands Prix du nouveau concours^ indiqué 
pour la prochaine assemblée, — [//] est décidé qu'on ne don- 
nera qt^un Prix à la Sculpture et les trois autres à la Pein^ 
ture. — Après les avoir vus, la Compagnie a décidé que, 
ce concours n'ayant été ordonné que pour trouver des sujets 
capables de remplir les places du nouvel établissement, 
il convenoit, pour répondre aux grâces de Sa Majesté et 
aux vues de M. de Tournehem, de se fixer à ce seul point 
et, comme il se trouve quatre Peintres contre deux Sculp- 
teurs, l'Académie a jugé à propos, pour établir l'égalité et 
avoir du choix, de ne donner qu'un Prix à la Sculpture et 
les trois autres à la Peinture. 

Ensuitte Elle a réglé que, pour encourager les autres 
Elèves qui auront le plus approché des Prix par les sufrages, 
Elle donneroit aussi des accessits, lequel jugement se fera 
à la prochaine assemblée. 

Lecture de la vie de M. Le Sueur par M. le Comte de 
Caylus, — Cet arrangement pris, M. le Comte de Caylusa 
lu la vie de M. Le Sueur y bien plus interressante et bien 
plus instructive que toutes celles qui se sont faites précé- 
demment, tant par ràport à l'esprit et au caractère de ce 
Peintre célèbre, qu'au mérite particulier de ses ouvrages, 
dont plusieurs étoient restés dans l'oubli, faute de recherches 
aussi exactes. 

L'Académie, qui se trouve unie à la gloire de ce grand 
homme, qui a été un de ses premiers membres, a remercié 
unanimement M. le Comte de Caylus de ce travail, dont le 
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tour et Texëcution ne font pas moins d'honneur à son goût 
qu'à ses connoissances profondes dans toutes les parties de 
la Peinture. 

Ce qui a été suivri d'un Discours que M. Coypel lui a 
adressé à ce sujet, lequel sera couché sur le Registre, à la 
suitte de la présente délibération. 

Service pour les deffunts, — En finissant la séance, la 
Compagnie a déterminé que la célébration du servi<:e pour 
le repos des âmes de M^^* les Officiers et Académiciens décé- 
dés dans le courant de Tannée et les précédentes se feroit 
à Saint-Germain -TAuxerrois, le samedi 7* Décembre 
prochain. 
L'Académie y sera invitée par billets. 

Coypel — Ca^es — Galloche — * Loui$ de 
Silvestre — Pigalle — J. Dûment le Rom. ^^ 
Caylus — Hulst — De Jullienne — Le Ch^* 
de Valory — Carie Vanloo — Boucher — Na- 
toire — C de Vermçnt — J. B, Oudty — 
Adam Vaine — Lemoyne fils — E. Bouchàr^ 
don — Coustou — Pierre — J, Natiier — P. 
Slodt^ — G. Duckange — Halle — /. B. 
Massé — J. C. Roëttiers — Chardin — L. 
Tocqué — Drouais — Vinache -^ Geuslain — 
Frontier — Lépicié, 

Réponse de M. Coypel à M. le Comte de Caylus sur la vie 

de M. Le Sueur. 

t Monsieur, — En nous décrivant les ouvrages de M. Le 
Sueur, vous venez de les remettre pour ainsi dire sous tïos 
yeux, de manière à redoubler notre admiration pour ses 
rares talens. 

. « En nous parlant de ses mœurs, vous nous faîtes regret- 
ter ce grand homme comme si nous l'avions connu et qu'il 
fût possible que cette Compagnie le possédât encore. 

t Mais, monsieur, ce qui doit le plus nous toucher, dans 
l'ouvrage que vous venez de nous communiquer, c'est le 
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soin que vous ave^ pris de justifier M. Le Brun des pro- 
cédés odieux, dont la noire calomnie a osé Taccuser. Loin 
de nous ceui qui ajouteroient foi et qui donneroient place 
dans leurs écrits à ces faits apocriphes, qui ne tendent pas 
à moins qu'à inspirer de l'horreur pour la mémoire d'un 
grand homme que cette Académie doit révérer comme son 
père. » 



Aujourd'hui, samedi y» Décembre, l'Académie s'est assem- 
blée, par convocation générale, pour juger les grands Prix 
du nouveau concours fait par ses Elèves sur six sujets dif- 
férents, dont dnq sont tirés de l'Ancien Testament et le 
sixième de l'Histoire de France. 

Jugement des grands Prix du nouveau concours, — La 
Compagnie, ayant fait l'ouverture des boëtes qui avoient 
été exposées à cette occasion, les voix prises et comptées à 
l'ordinaire : 

Le S. Hutin^ qui a fait le tableau marqué G, s'est trouvé 
mériter le premier prix de Peinture ; 

Le S. Pajou^ qui a Êiit le bas-relief marqué E, le premier 
Prix de Sculpture ; 

Le S. La Traverse, qui a fait le tableau marqué F, a 
aussi été jugé mériter un second Prix de Peinture ; 

Ainsi que le S. La Rue^ qui a fait le tableau marqué H. 

Les Sieurs Briard et Pérache, l'un Peintre et l'autre 
Sculpteur, ont eu chacun un accessit. 

Ce matin, l'Académie a fait célébrer un service, à Saint- 
Germain-l'Auxerrois, pour le repos des âmes de M>» les 
Officiers et Académiciens décédés dans le courant de l'année 
et les précédentes. 

En terminant la séance, il a été réglé que, le dernier 
samedi du mois tombant sur la fête des Innocens, l'as- 
semblée seroit remise au mardi suivant, 3 1 du présent. 

Cqypel — Ca^es — Galloche — C. De Ver- 
mont — Louis de Silvestre — J. Restout — 
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/. Du Mont le Rom. — Le Ch^ de Valory — 
Hulst — De Jullienne — Caylus — Le Clerc 

— Carie Vanloo — Halle — Boucher — J, B. 
Oudry — De la Tour — Natoire — Adam 
Vaine — Lemqyne fils — E. Bouchardon — 
Coustou — Pierre — Pigalle — Nattier — 
P. Slodt^ — G. Duchange — J. B. Massé — 
Chardin — L. Tocqué — Aved — Huilliot — 
De Lettre — Poitreau — Cars — Desportes 

— Cochitt — Bois[Ot — Lépicié, 



Aujourd'hui, mardi 3i Décembre, l'Académie s'est assem- 
blée, par convocation générale, pour la relevée du quartier 
et pour la lecture des délibérations prises pendant ce tems. 

Réception de M. Oudry le fils. — Après quoi le Sieur 
Jacques-Charles Oudry ^ Peintre à talent, fils de M. Oudry ^ 
Professeur, a présenté à l'assemblée le tableau qui lui avoit 
été ordonné pour sa réception, dont le sujet représente, 
sur le devant, une daine morte, un panier de gibiefs et 
autres choses accessoires. Les voix prises à l'ordinaire, la 
Compagnie a reçu et reçoit ledit Sieur Oudry Académicien, 
pour avoir séance dans les assemblées et jouir des privi- 
lèges, honneurs et prérogatives attribués à cette qualité, en 
observant par lui les Statuts et Règlemens d'icelle Acadé- 
mie, ce qu'il a promis en prêtant serment entre les mains 
de M. Coypely Ecuyer, Premier Peintre du Roy, Directeur 
et Recteur. 

Lecture du Règlement pour rétablissement de VEcole 
Roïale, — Cette réception faite, M. Coypel, après avoir 
exposé par un discours les avantages du nouvel établisse- 
ment de l'Ecole Royale, en a lu le Règlement, que la Com- 
pagnie a ordonné au Secrétaire de coucher sur le Registre, 
à la suitte de la présente délibération, afin de transmettre 
à la postérité les bienfaits et les magnificences du Roy, son 
auguste Protecteur, la solidité des vues de M. le Directeur 
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Général, et la vive et respectueuse reconnoissance de FAca- 
démie à cet égard. 

Ensuitte M. Nattîer^ Adjoint, a été nommé â son rang 
pour exercer le mois de Janvier prochain à la place de 
M. Bouchardon^ Professeur, qui a prié la Compagnie de 
l'en dispenser, attendu la figure équestre du Roy à laquelle 
il travaille. 

Députation pour la nouvelle année. — Suivant Tusage, 
FAcadémie est convenue d'aller en Députation au sujet de 
la nouvelle année saluer M. le Directeur Général et M. de 
Vandières, reçu en survivance, laquelle Députation sera 
composée de M. Coypel^ Directeur, de M. de Silvestre^ 
ancien Recteur, et de M^^* les Officiers en exercice. 

Rapport de la visite des Salles. — Ceux qui ont exercé 
pendant le quartier ont raporté qu'ayant tait leurs visites 
dans les salles de FAcadémie, ils avoient trouvé les tableaux, 
les figures et le reste des effets de la Compagnie en bon 
état, ce qui s'est fait en conformité de la délibération du 
29 Juillet 1747. 

M. Moireau^ Graveur et Académicien, a présenté à l'as- 
semblée deux épreuves d'une planche qu'il a gravée d'après 
Vovremens, ayant pour titre t Les marchands forains; » 
Fexamen fait, la Compagnie a aprouvé ladite planche pour 
faire jouir Fexposant des privilèges accordés à FAcadémie 
par FArrest du Conseil d'Etat du 28 Juin 17 14. 

Le Secrétaire chargé d'écrire à M. le Marquis de CaU 
vière au sujet du grade de Lieutenant Général des armées 
du Roy. — Le Secrétaire a été chargé d'écrire à M. le 
marquis de Calvière pour le complimenter, de la part de 
la Compagnie, au sujet du grade de Lieutenant Général 
dont le Roy Fa honoré. 

Départ des 5'* Mettay et Caffierypour Rome. — En ter- 
minant la séance, M. Coypel a annoncé à la Compagnie 
que M. De Tournehem avoit arrêté que les Sieurs Mettay 
et Caffiery iroient à Rome incessamment et le S'* Hutin 
au mois de Sél)tembre prochain, et que les autres Elèves, 
VI * 10 
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qui ont eu des Prix dans les deux Concours précèdent, entre- 
roient dans l'Ecole Roïale. 

Cqypel — Ca^es — Galloche — Louis de SU- 
vestre — J. Restant — C. de Vermont — /. Du 
Mont le Rom, — De Julltenne — Fréret — 
Hulst — J, B. Massé — Chardin — /. C. Roët- 
tiers — Carie Vanloo — Boucher — Natoire — 
/. B. Oudry — Adam Vaine — De la Tour 

— Lemoyne — Pierre — E, Bouckardon — 
G, Coustou — Pigalle — Halle — Nattier — 
P. Slodt^ — G, Duchange — Aved— Tocqué 

— Cars — Delobel — Huilliot — Guay — 
Leblanc — Massé — Boi^ot — Desportes — ^ 
Cochin :- Poitreau — Chastellain — Oudry 

fils — Courtin — Frontier — Surugue — 
Surugue le fils — Lépicié. 

Prix du quartier^, 

i«' Prix. Jollain^ P. 
2« Prix. Gi/i^/, P. 
3' Prix. Duprejy S. 

JVbms <f^5 six Elèves protège^. 

Du premier concours ; 

Second Prix de Peinture : Le S. Doyen,' 
Second prix de Sculpture : le S. Dumont, 

Deuxième concours : 

Premier Prix de Peinture : Le S. Hutin. 
Premier Prix de Sculpture : Le S. Pajou. 
Second Prix de Peinture : Le S. La Traverse. 
Autre second Prix de Peinture : L,q S. De la Rue, 

Règlement au sujet de l'établissement de l'Ecole Rotale. 

Article premier. 
Messieurs de FAcadémie Roïale de Peinture et de Sculp* 

X. Les prix du quartier et les noms des Elèves protégés sont 
écrits en marge. 
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ture obsenreront que les places d'Elèves protégés ne sont 
fondées que pour des jeunes gens qui donneront à la fois 
des preuves d'un génie décidé et du vrai besoin qu'ils 
auront des grâces de Sa Majesté pour suivre le cours de 
leurs études. 

Article II. 

Ceux qui prétendent à l'avantage d'être admis au nombre 
des Elèves protégez seront obligés de faire, dans l'Acadé- 
mie, un tableau, ou un bas-relief, d'invention, dont le Direc- 
teur leur donnera le sujet. L'Académie assemblée jugera 
par leurs ouvrages, qui seront *ceux qu'EUe pourra propo- 
ser à M. le Directeur Général des Bâtimens, auquel le 
choix appartiendra; et ce sera la première grâce dont 
seront favorisez ceux qui doresnavant remporteront les 
grands Prix. 

Article III. 

Cette grâce sera accordée pour trois ans, après quoi les 
Elèves qui en auront sçû profiter iront à Rome assez for- 
mez pour y faire des études plus sérieuses. 

Article IV. 

Si l'Académie jugeoit cependant que, parmi les Elèves 

qui à l'avenir remporteront les grands Prix, il y en eût 

d'assez avancez pour aller tout de suite à Rome, Elle çn 

feroit son rapport à Monsieur le Directeur Général des 

Bâtimens. • 

Article V. 

Les Elèves protégez vivront ensemble dans la même 

maison, sous la conduite du Gouverneur nommé par le 

Roi. Ils mangeront à sa table, avec le Professeur préposé 

pour leur orner l'esprit des connoissances de l'Histoire, de 

la Fable, de la Géographie et autres relatives aux arts qu'ils 

embrassent. Ce Professeur aura séance aux assemblées de 

l'Académie avec les Professeurs de Perspective et d'Ana- 

tomie. 

Article VI. 

Le dit Professeur ouvrira sa classe, tous les jours, depuis 
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:six heures du matin, en été, jusqu'à sept et demi ; et en 
hiver, depuis sept et demi jusqu'à neuf. 

Article VII. 

Ladite classe se tiendra dans le lieu où, le soir, on pose 
le modelle ; les Elèves externes, avec un billet de protection^ 
pourront assister à ces leçons, ainsi que les Elèves protégez 
assisteront à celles de Perspective et d'Anatomie. 

Article VIII. 

En sortant de cette classe, les Elèves Peintres protégés 
travailleront, dans la Gallerie d'Apollon, soit à copier les 
tableaux du Roi, et ceux des autres Cabinets qu^on pourra 
leur faire prêter, soit à des morceaux de composition. Le 
Gouverneur, au fond de cette Gallerie, appliqué lui-même 
à son propre ouvrage, leur donnera un exemple capable 
de les encourager à une étude assidue. Les Elèves Sculp- 
teurs s'occuperont, dans les salles de l'Académie, à copier les 
statues antiques et quelquefois aussi modèleront quelques 
morceaux d'invention, selon que le Gouverneur le jugera 
nécessaire. 

Article IX. 

Quand les Elèves protégez auront lu un trait d'histoire, 
qui offrira un "beau sujet pour la Peinture, il sera bon qu'ils 
en fassent des esquisses, ce qui, non seulement exercera 
leur Génie, mais aussi ne contribuera pas peu à graver ces 
faits dans leur mémoire. Ils exposeront ces esquisses au 
jugement de l'Académie tous les premiers samedis du mois, 
et liront l'extrait fait par eux-mêmes de ce trait historique. 

Article X. 

On engagera ceux dont les esquisses paroîtront passable- 
ment bonnes à les graver à l'eau forte. Ces petites planches 
seront de pareille grandeur et formeront insensiblement 
une suitte, qui aura quelque agrément pour l'histoire, 
quand même elle ne sera pas recommandable par l'exécu- 
tion. 

Article XI. 

Comme il est très important que les jeunes gens qui 
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s'adonnent à la Sculpture acquièrent de bonne heure la 
pratique de travailler le marbre, sur le rapport qui en sera 
fait à M. le Directeur Général par le Premier Peintre et 
le Gouverneur, Messieurs les Sculpteurs de TAcadémie, 
qui auront de leurs Ecoliers parmi les Elèves protégez, 
pourront les appeler pour venir les aider dans des travaux 
en marbre, à condition qu'ils ne les employeront qu'à des 
ouvrages capables de les fortifier dans leur art, et qu'ils 
répondront au Gouverneur des Elèves protégez de la con- 
duite de celui qui travaillera chez eux gratuitement. 

Article XII. 

Le Gouverneur des Elèves protégez sera obligé de rendre 
souvent un compte exact de leurs progrez et de leur con- 
duite à Monsieur le Directeur et ordonnateur général des 
Bâtimens. 

Si parmi eux il s'en trouvoit quelqu'un qui négligeât 
l'étude, ou dont les mœurs fussent de mauvais exemple 
pour les autres, ou qui ne se comportât pas avec la décence 
convenable, il seroit renvoyé. L'Académie alors ordonne- 
roit un concours, et la place vacante d'Elève protégé seroit 
le prix proposé aux Etudians. 

Cet article doit être affiché dans la salle d'étude. 

Article XIII. 

Sa Majesté accorde dix huit cent livres pour distribuer 
aux Elèves protégez des gratifications, selon qu'il les méri- 
teront, et pour fournir aux besoins relatif à leurs études. 
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Aujourd'hui, samedi 4« de Janvier, TAcadémie s'est assem- 
blée par convocation générale. 

Rapport de la Députation à M. de Tournehem. — Con- 
formément à la délibération du 3i Décembre dernier, 
M'« les Députés ont raporté que ce matin ils s'étoient ren- 
dus chez Monsieur le Directeur Général pour le saluer au 
sujet de la nouvelle année et que M. Coypel^ portant la 
parole ) lui avoit dit : 

€ Monsieur, — La place que vous occupez exige nos res- 
pects; lafaçon dont vous la remplissez vous attire nos cœurs »; 

Que Monsieur De Tournehem avoit répondu qu'il étoit 
extrêmement sensible à l'attention de la Compagnie et qu'il 
saisiroit toujours avec joie les occasions de l'obliger ; 

Qu'ensuitte M. Coypel lui avoit présenté les six Elèves 
protégez et que, l'Académie ayant passé chez M. De Van- 
dières, il ne s'étoit point trouvé à Paris. 

Lecture d'une dissertation par M, Massé sur les Elèves 
et sur leurs devoirs. — Ce raport fait, M. Massé^ Conseil- 
ler, a fait l'ouverture des Conférences par la lecture d'un 
Discours sur les Élèves et sur leurs devoirs. 

Cet ouvrage, qui prouve si bien la sagesse et l'élévation 
des sentimens de l'auteur, son amour pour l'ordre, et son 
zèle pour tout ce qui peut contribuer, non seulement à la 
célébrité de l'Académie en général mais encore au bonheur 
particulier de tous les Artistes, a été goûté unanimement 
par la Compagnie, qui l'en a remercié par un Discours que 



1749] i^ï 

M. Coypel^ Directeur, lui a adressé et qui sera couché sur 
le Registre à la suitte de la présente délibération. 

M. Le Directeur ayant représenté que les différentes 
affaires dont il est chargé par l'Académie ne lui permet- 
toient pas de faire les fonctions de Recteur pendant le pré- 
sent quartier, la Compagnie a nommé, pour y suppléer, 
M. Diimont le Romain^ Adjoint à Recteur. 

En terminant la séance, le Secrétaire a lu les lettres de 
M» De Troy et Dandré^ adressées à TAcadémie au sujet 
de la nouvelle année. 

M. Parrocel présente un Aspirant Peintre dans le genre 
des Batailles. — En levant le siège, M. Parocel ayant pro- 
posé un Aspirant Peintre, la Compagnie, conformément au 
Règlement du samedi 3i Aoust dernier, a nommé, pour 
examiner les ouvrages dudit Aspirant M" Dumont le 
Romain et Restant^ Adjoints à Recteur, le premier en 
exercice, et M" Carie Vanloo et Boucher^ Professeurs, les- 
quels en rendront compte à la prochaine assemblée. 

Coypel — J. Dumont le Rom. — J. Nattier 

— Louis de Silvestre — Galloche — J. Res' 
tout — De Jullienne — Hulst — Le Ch^' de 
Valory — Le Clerc — Carie Vanloo — /. B. 
Massé — Boucher — Natoire — J, B. Oudry 

— C. De Vermont — Adam Vaine — Pierre 

— Lemoynefils — Coustou — E, Bouchardon 

— P. Slodt^ — Halle — G. Duchange — 
Tocqué — J. C. Roéttiers — De Larmessin — 
Huilliot — Poitreau — L, Surugue — Cochin 

— Vinache — Leblanc — Boi^ot — Cars — 
Courtin ~ Lépicié. 

Réponse de Monsieur Coypel au Discours de M. Massé 

sur les devoirs des Elèves. 

f Monsieur, — L'Académie, qui regarde ses Elèves comme 
ses enfants, ne peut trop vous témoigner à quel point Elle 
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est satisfaite du discours solide et touchant que vous venez 
de prononcer. 

« La jeunesse, qui vous ccoutoit, doit en être d'autant 
plus pénétrée qu'elle ne peut ignorer qu'en pratiquant ce 
que vous venez de lui dire, vous avez trouvé le secret de 
vous concilier Tamitié de ceux mêmes qui dévoient envier 
vos talens et que vos succès pouvoient mortifier. 

t Vous avez su prouver, Monsieur, combien il est à dési- 
rer, pour la gloire des Arts, que ceux qui en font leur 
principale étude se mettent encore en état d'être admis 
dans la bonne Compagnie, en ornant leur esprit et en 
réglant leurs mœurs. 

« En effet, oserions-nous trouver étrange que les gens 
du monde missent la Peinture et la Sculpture au rang des 
Arts mécaniques, s'ils ne voyoient dans les hommes qui 
cultivent ces Muses que les inclinations basses et la gros- 
sièreté d'un vil artisan ! 

c Jeunes gens, qui aspirez à devenir nos successeurs, il 
n'est pas nécessaire que vous sçachiez composer des livres, 
mais il est important que vous vous mettiez en état de bien 
goûter ceux que vous ne pouvez trop relire. 

a Nous ne vous demandons pas de faire assaut, dans les 
compagnies, avec les beaux-esprits, mais nous souhaitons 
que vous vous y présentiez avec une noble politesse et que 
vous en sçachiez du moins assez pour ne rien hasarder 
dans la conversation avec trop dfe légèreté. 

« En gardant le silence lorsqu'elle roule sur des matières 
dans lesquelles nous sommes peu versez, nous acquérons 
la bienveillance de ceux que nous écoutons attentivement, 
nous nous instruisons, nous nous épargnons la honte 
d'avoir tenté mal à propos de paroître au fait des choses 
que nous ignorons, et, si les autres ne pensent pas que 
c'est la modestie qui nous ferme la bouche, du moins ils 
louent notre prudence. 

« Mais je reviens à vous, Monsieur, pour vous remercier 
du soin que vous avez pris de représenter avec force aux 
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Etudians Tindispensable nécessité de résister au penchant 
qui les entraîne souvent vers la Satire. 

• Nous ne lançons point impunément ses traits empoi- 
sonnez ; bientôt ils nous sont renvoyez avec plus de force 
par ceux même qu'ils ont blessez, et rien ne tend plus à la 
destruction des Arts que la désunion des Artistes. 

c II peut arrive r, et cela n'est pas sans exemple, que le 
Ministre qui est à leur tête, instruit des critiques mordantes 
par lesquelles ils se déchirent réciproquement, perde, mal- 
gré lui, Testime et Topinion qu'il avoit de leurs personnes 
et de leurs talens. Alors, il ne voit plus aucun d'eux qui soit 
digne des grâces du Monarque ; alors, pour orner les Palais 
et les Jardins, persuadé par les Peintres et par les Sculp- 
teurs qu'on n'a plus ni Sculpteurs ni Peintres propres à 
en&nter d'heureuses nouveautés, il se borne à faire répéter 
par des copistes les beaux ouvrages de Peinture et de Sculp- 
ture qui nous reste des Anciens. Il rappelle, par ce moyen, 
les morts à la lumière, et laisse languir les vivants dans une 
obscurité d'autant plus terrible pour eux qu'on ne les y 
abandonne que pour avoir ajouté foi aux témoignages 
défavorables que réciproquement ils ont rendus les uns 
contre les autres. » 

Aujourd'hui, samedi 25' de Janvier, l'Académie s'est 
assemblée à l'ordinaire. 

Rapport des Commissaires pour l'examen d'un Aspirant 
Peintre. — M" les 'Députés, nommés par la délibération 
du 4 Janvier dernier pour aller voir les ouvrages d'un 
Aspirant Peintre, ont raporté â la Compagnie qu'ils avoient 
trouvé ses tableaux très foibles et n'ayant nullement le 
mérite que l'Académie exige pour le présent. 

En conséquence de ce raport, il a été arrêté que le 
Secrétaire manderoit audit Aspirant, de la part de l'Aca- 
démie, qu'Elle lui conseilloit de travailler encore, ses 
talens n'ayant pas le degré requis pour se présenter actuel- 
lement. 
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Nouvel arrangement pour l'apel des Elèves. — Quoique 
Tarticle i«' du Règlement du 9 Novembre 1743, au sujet 
de Tapel des Elèves, porte expressément que le Concierge 
ne laissera entrer personne dans le corridor, ni devant ni 
pendant l'apel, cependant TAcadémie, voulant répondre 
aux vues du Roy et contribuer à l'avancement des Elèves 
protégez, en leur facilitant l'entrée de TEcole du modelle, 
a jugé à propos de faire une exception en leur faveur, sans 
que cela puisse tirer à conséquence, ni fournir de prétexte 
à qui que ce soit pour obtenir pareille grâce. 

Départ du S. Hutin pour Rome; nouveau concours pour 
remplir sa place. — Le départ du Sieur Hutin pour Rome 
ayant été de nouveau fixé par M. le Directeur Général au 
mois de Mars prochain, la Compagnie a déclaré que, pour 
remplir cette place d'Elève protégé qui va devenir vacante, 
il y auroit un nouveau Concours pour la Peinture seule- 
ment; que les prétendans feroient leurs esquisses dans 
l'Académie mardi prochain; que le sujet leur en seroit 
donné sur le champ par M. le directeur et, en son absence, 
par M. l'Adjoint à Recteur en exercice, et que lesdites 
esquisses seroient jugées à la pren^ière assemblée. 

Le Secrétaire a terminé la séance par la lecture d'une 
lettre de M. ie La Datte au sujet de la nouvelle année. 

Coypel — Ca:(es — J. Du Mont le Rom. 

— J. Nattier — Louis de Silvestre — J. Res- 
tout — Caylus — De Julienne — Hulst — 
Watelet — Carie Vanloo — Boucher — Pi- 
galle — J, B, Oudry — Adam Vaine — Le^ 
mojme fils — Coustou — P, Slôdt^ — Halle 

— G. Duchange — J. B. Massé — L. Tocqué 
^-' Frontier — Lépicié. 



Aujourd'hui, samedi i®' Février, l'Académie s'est assem- 
blée pour les Conférences. 
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M. Coypel fait la lecture du parallèle de l'Eloquence et 
de la Peinture. — M. Coypel les a ouvertes par la lecture 
du parallèle de l'Eloquence et de la Peinture. 

Ce Discours, par lequel Fauteur démontre, avec autant 
de force que de génie, les rapports intimes des différentes 
parties de l'Eloquence avec celles de la Peinture, et qui con- 
séquemment va donner de ce dernier art les idées nobles 
et avantageuses qu'on en doit avoir,. a été goûté unanime- 
ment par la Compagnie, qui en a remercié et fait compli- 
ment à M. Cox/'^/- 
Choix des élèves pour le nouveau concours. — Avant la 

séance, la 'Compagnie ayant examiné les esquisses faites 
par neuf Etudians pour être admis au nouveau concours, 
a donné la préférence aux Sieurs La Grenée, Guibal, 
Châles et Briard, 

Lesdits Elèves exécuteront le sujet de leyrs esquisses, qui 
est le moment que Joseph explique dans la prison les 
songes des deux Officiers de Pharaon. 

Coypel — J. Du Mont le Rom. — - J. B. 
Oudry — Louis de Silvestre — Galloche -r- 
J, Restout — Caylns — De Jullienne — Hulst 

— Watelet — Le Clerc — Boucher — Natoire 

— C. de Vermont — A dam Vaine — Le Moyne 
fils — Pierre — J. Nattier — Halle — G. 
Duchange — J. B» Massé — Tocqué — . Guay 

— Lépicié. 



Aujourd'hui, samedi 22» Février, l'Académie s'est assem- 
blée à l'ordinaire. 

M. Desportes fait la lecture d'une Ode sur les avantages 
de la Paix par rapport aux Arts. — M. Desportes ^ Aca- 
démicien, a occupé une partie de la séance par la lecture 
d'une Ode sur les avantages 4e la Paix, dans laquelle, 
après avoir caractérisé, par des images vives et variées, les 
malheurs de la Guerre et les avantages de la Paix, il a sçu 
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y faire entrer, avec beaucoup de délicatesse et de senti- 
ment, rintérest particulier que T Académie doit prendre à 
un événement si glorieux pour son Auguste Protecteur*. 

La Compagnie a félicité unanimement M. Desportes sur 
la beauté de cet ouvrage, qui ne fait pas moins Téloge de 
son cœur que celui de son esprit et de son goût. 

M. Duchange propose un Aspirant Graveur. — M. Du" 
change^ Conseiller, ayant proposé un Aspirant Graveur, 
la Compagnie a nommé en conséquence, pour examiner 
ses ouvrages, M. Galloche^ Recteur; M. Restout^ Adjoint 
à Recteur, et M" Natoire et De Vermont^ Professeurs, les- 
quels en rendront compte à la prochaine assemblée. 

M. le Directeur ayant fait part à la Compagnie que 
M. Fréret étoit dangereusement malade. Elle a nommé 
pour aller le visiter M. Restout et M. Le Moine, Professeurs. 
Mort de Af . Tardieu, Graveur, — Le Secrétaire a notifié 
ia mort de M. Tardieu, Graveur et Académicien, arrivée 
à Paris, le 22 Janvier dernier, âgé de 69 ans ou environ. 

En terminant la séance, il a raporté qu'il avoit répondu 
â toutes les lettres écrites à la Compagnie au sujet de la 
nouvelle année*. 

Coypel — J. Du Mont le Rom. — J, B. 
Oudry — Louis de Silvestre — Galloche — 
J. Restout — Hulst — Uabbé de Lowendal — 
Le Ck^ de Valory — Le Clerc — Boucher — 
C De Vermont — Adam l'aine — Lépicié — 
Lemoynefils — E, Bouchardon — G, Coustou 
-- Pierre — Nattier — P. Slodt^ — G, Du- 
change — J, C. Roëttiers — L. Tocqué — 
Cars— Vinache, 

1 . Il s'agit de la paix d'Aix-la-ChapelIe, signée définitivement 
le 14 octobre 1748. 

2. On a vu qu'il n*a été question dans les procès-verbaux que 
de la seule lettre de La Datte, 
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Aujourd'hui, samedi i^^ Mars, TAcadémie s'est assemblée 
pour les Conférences. 

M. le Comte de Caylus/ait la lecture de la vie de M. Sar» 
ra^iHy Sculpteur. — M. le Comte de Caylus les a ouvertes 
par la lecture de la vie de Jacques Sarrapn^ Sculpteur et 
Recteur, précédée d'un Discours dans lequel, après avoir 
témoigné son étonnement au sujet du silence exact que les 
historiens ont gardé sur les ouvrages et sur la vie des 
habiles Sculpteurs qui ont fait partie de l'Académie et 
avoir marqué les. raisons qui ont pu y contribuer, il fait 
sentir, en suivant les travaux* de M. Sarrasfin^ l'union 
inséparable qui doit être entre la Peinture et la Sculp- 
ture l'intimité de ces deux arts qui n'ont que le même 
objet, c'est-à-dire l'imitation de la nature, et dont la marche, 
quoique différente, demande pourtant le même génie et le 
même feu. 

Cet ouvrage, qui renferme. des sentimens aussi judicieux 
que profonds, sur la Peinture et sur la Sculpture, et qui 
indique les moyens de rendre à cette dernière la célébrité 
qu'elle mérite, a été goûté unanimement par la Compagnie 
qui en a remercié M. le Comte de Caylus par un Discours 
que M. Coypel lui a adressé et qui sera couché sur le 
registre à la suite de la présente délibérations- 
La Compagnie a résolu que, le samedi 29® du présent 
mois, M« les Directeur, Recteurs, Adjoints à Recteurs, 
Professeur en exercice, et, à tour de rôle, dans les Anciens 
Professeurs M. de Tour nier e^ dans les Professeurs M. jBom- 
chardon^ dans les Adjoints M. Slodt^^ dans les Conseillers 
M. Aved et le Secrétaire, et dans les Académiciens 
M. Surugue^ s'assembleront, à huit heures précises du 
matin pour régler la répartition de la Capitation de la pré- 

I. Le Discours de Coypel n'a pas été transcrit. Le manuscrit 
de la vie de Sarrasin par Caylus existe à l'Ecole des beaux-arts ; 
mais, comme elle a été faite avec celle de Guilletde SaintrGeorges, 
on ne Ta pas imprimée dans les Mémoires inédits des Académie 
ciens, qu'on peut voir, I, 11 3-6. 
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sente année 1749, et examiner et arrêter les comptes 
de 1748. 

Rapport des Commissaires pour Vejccanen des ouvrages 
£un Aspirant Graveur, — M" les Dépotés nommés, parla 
délibération du 22 Février dernier, pour aller voir les 
ouvrages d'un Aspirant Graveur, ont raporté à la Compa- 
gnie qu'ils en avoient été très contens et que le sujet méri- 
toit d'être admis. 

En conséquence de ce raport, il a été arrêté que ledit 
Aspirant pourroit £dre ses visites et se présenter à la fin 
du mois, 

M" Restout et Le Moyne ont rendu compte que, suivant 
les ordres de l'Académie, ils avoient été visiter M. Fréret 
et l'avoient trouvé très mal. 

Coypel — Ca^es — /. Du Mont le Rom. — 
Carie Vanloo — Louis de Silvestre — Gal^ 
loche — J. Restout — De Jullienne — Hulst 

— Vabbé de Lowendal — Watelet — Le Clerc 

— Natoire — Collin de Vermont — Adam 
Vaine — Lemojme fils — E, Bouchardon — 
G. Coustou — Pierre — Pigalle — P. Slodtj 

— Halle — G. Duchange — J, B. Massé — 
L. Tocqué — Cars — Surugue le fils — Sw- 
rugue — Poitreau — Lépicié. 



Aujourd'hui, samedi 29» Mars, l'Académie s'est assemblée, 
par convocation générale, pour la lecture des délibérations 
du quartier, l'arrêté du Compte de 1748 et le rôle de la 
Capitation de 1749, réglé dans le comité du matin. 

Reddition des comptes, — M» les Directeur, Recteurs, 
Adjoints à Recteurs et Officiers, nommez pour régler la 
répartition de la Capitation et pour examiner et arrêter les 
comptes de Tannée 1748, s'étant assemblés le matin dans 
la salle de l'Académie, le Sieur Reidellet, Concierge et 
Receveur, chargé, par délibération du i** Décembre 1736, 
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de recevoir la capitation des Officiers et Académiciens et 
autorisé, par la même délitfération, â recevoir de M" les 
Trésoriers des Bâtimens du Roy les sommes accordées par 
Sa Majesté à FAcadémie pour son entretien, a présenté 
l'état de la Recette et Dépense par lui faites durant le cours 
de Tannée i 748, suivant les ordres de M" les Directeur 
et Recteurs ; l'examen en ayant été fait, ainsi que des quit- 
tancés et mémoires, la Recette s'est trouvée monter à la 
somme de 5,i35 liv. 17 s., et la Dépense celle de 4,940 liv. 
I s. Partant la Recette excède la Dépense de la somme de 
195 liv. 16 s. ; lequel compte s'étant trouvé juste, il a été 
aprouvé et le sieur Reidellet déchargé par lesdits Directeur, 
Recteurs et Officiers, et la décharge dudit Sieur confirmée 
et signée par l'Académie. 

Agrément du 5' Baléchou, Graveur. — Le Sieur Jeart'' 
Joseph Baléchou^ Graveur, natif d'Arles, ayant montré de 
ses ouvrages, la Compagnie, après avoir pris les voix à l'or- 
dinaire et reconnu sa capacité, a agréé sa présentation^ et 
lui a ordonné d'exécuter, pour son entrée à FAcadémie, le 
portrait de M. Cqypel^ Directeur, et celui de M. Ca![es, 
Chancelier et Recteur. 

Mort de M. Fréret^ Associé libre, — Le Secrétaire a 
notifié a l'assemblée que M. Fréret^ Associé-Libre, Secré- 
taire perpétuel de l'Académie des Belles- Lettres, et le Var- 
ron du siècle, étoit décédé à Paris, le 8 du présent mois, 
âgé de 60 ans, ou environ. 

M. le Marquis de Voyer nommé pour remplir cette place, 
-— Après quoi M. Cqypel a dit à la Compagnie que, cette 
mort laissant une place à remplir, il croyoit que la Com- 
pagnie ne pou voit faire mieux que de la donner à M. le 
Marquis de Voyer, Maréchal des camps et armées du Roy, 
qui la sollicitoit avec vivacité *. 

I. Marc de René de Voyer d'Argenson, né en 1722, mort en 
1782. 
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Ce raport £ut, la Compagnie a élu, par acclamation, 
Associé-libre M. le Marquis de Voyer, et Ellcf a chargé le 
Secrétaire de lui en faire part au nom de TAcadémie. 

Le S' La Grenée remplace le S' Hutin dans la place 
d'Elève protégé. Dans ce jugement les Académiciens ont 
donné leurs su/rages comme pour les Grands Prix. — La 
Compagnie, après avoir vu les tableaux fûts par les Etu- 
dians pour remplir la place d'Elève protégé, qui va devenir 
vacante par le départ du Sieur Hutin pour Rome, a résolu 
de procéder sur le champ au jugement, et, les boètes qui 
avoient été exposées à cette occasion ayant été ouvertes, les 
voix prises et comptées suivant l'usage, le Sieur La Grenée^ 
qui a fait le tableau marqué A, a été jugé mériter ladite 
place d'Elève protégé. 

. M. Aved^ Conseiller, qui avoit été nommé pour se trou- 
ver à la reddition des comptes, ayant eu la jambe cassée, 
la Compagnie a député, pour aller le visiter, M. Chardin 
et M. Frontier, 

M" les Officiers du présent quartier ont rendu compte 
qu'ils avoient fait, conformément à la délibération du 
29. Juillet 1747, la revue des effets de la Compagnie. 

L'Académie accorde à six Etudians la permission de des- 
siner et de modeler d'après les antiques de V Académie, — 
Sur la proposition faite par M. le Directeur, la Compagnie 
a trouvé à propos d'accorder à six Etudiais la permission 
de dessiner et de modeler les antiques dans les salles de 
l'Académie, lequel choix se fera par M" les Officiers en 
exercice, sur les figures que lesdits Etudians dessineront 
et modèleront d'après le modèle. 

En conséquence de ce résultat, le Secrétaire a proposé 
un projet de règlement, qui a été aprouvé et qui sera cou- 
ché sur le Registre à la suitte de la présente délibération. 

En levant le siège, on est convenu que , la première 
assemblée du mois prochain tombant sur le samedi saint, 
elle seroit remise à huitaine. 
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Jugement des Prix du quartier* : 

i» Prix : Guiard^ S. 
2« Prix : Brenet^ P. 
3« Prix : Luhet^ S. 

Coypel — Câ:f e5 — /. Z)m iVfo«/ le Rom. 

— Louis de Silvestre — Carie Vanloo — Gai- 
loche — Caylus — J, Restout — De Jullienne 

— Hulst — Uabbé de Lowendal — Watelet 

— Coustou — Le Clerc — Pierre — Boucher 
Natoire — Pigalle — C De Vermont — 
Jeaurat — J, Nattier — J. B, Oudry — Adam 
Vaine — Lemoyne fils — E, Bouchardon — 
P. Slodt:ç — Halle — G. Duchange — /. B. 
Massé — J. C. Roët tiers — Chardin — £,. 
Tocqué — Sue — Desportes — Droûais — 
Boi^ot — Geuslain — Gwa^ — Leblanc — De- 
lobel — Francisque — Cochin — Lépicié, 

Règlement au sujet de l'étude des Antiques, 

La Compagnie, voulant favoriser les Elèves dans tout ce 
qui peut contribuer â leur avancement, a jugé à propos 
d'accorder à six d'entre eux la permission de dessiner les 
Antiques dans les salles de l'Académie, mais, souhaitant 
que ladite étude se fasse avec tout l'ordre et le succès 
qu'Elle est en droit d'espérer, Elle a ordonné ce qui suit : 

Que le Professeur en exercice posera une figure que tous 
Etudians dessineront, laquelle servira à choisir les 6 sujets 
en état de profiter de cette faveur. 

Le Professeur ne retouchera point ladite figure, et les 
Elèves la remettront chaque jour entre les mains du S"" Rey- 
dellet, comme cela se pratique pour les Prix. 

Les figures seront simplement numérotées sans que le 
nom des Elèves soit derrière, afin que le jugement se porte 
sans partialité. 

I . Il est ajouté en marge. 

èr 

VI II 
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Lesdits Elèves se comporteront avec sagesse, sous peine 
d'être renvoyés et même bannis de l'Ecole, et ils auront 
soin de nettoyer et balayer les places où ils auront dessiné. 

Lesdites permissions dureront trois mois pour Tété et 
six mois pour rhyver. 

Arrêté à l'assemblée de l'Académie, le samedi 2g^ jour 
de Mars 1749 : 

Lépicié. 



M. Sue fait la lecture d'une Dissertation sur VOstéologie. 
— Aujourd'hui, samedi 12* Avril, et conformément â la 
dernière délibération, l'Académie s'est assemblée pour les 
Conférences. M. Sue, Adjoint à Professeur pour l'Anato- 
mie, les a ouvertes par la lecture d'une Dissertation sur 
l'Ostéologie relative à la Peinture et à la Sculpture, dans 
laquelle, après avoir développé, avec une méthode excel- 
lente et précise, la nécessité indispensable où sont les 
Peintres et les Sculpteurs de cultiver cet objet de Tanato- 
mie, qui sert de baze à la connoissance du corps humain, 
il conclut en disant que les os en font le solide fondement 
et la charpente ; qu'ils en constituent la symétrie et la fer- 
meté, qu'ils donnent à tous ses parties l'appui dont elles 
ont besoin ; et que, moyennant leurs configurations diffé- 
rentes, ils servent à soutenir l'animal dans toutes ses atti- 
tudes et à le maintenir dans ses diverses fonctions. 

Cet ouvrage a été goûté unanimement par la Compagnie, 
qui en a remercié l'auteur et l'a invité de continuer un 
travail si utile pour la Peinture et pour la Sculpture. 

M. Dumont le Romain donne sa démission pour la place 
de Gouverneur des Elèves protégés; M. Carie Vanloo 
nommé pour le remplacer, — M. Dumont le Romain^ Gou- 
verneur des Elèves protégés, ayant demandé à se retirer, 
le Roy a nommé, pour le remplacer, M. Carie Vanloo^ 
Professeur. 

La Compagnie après avoir vu les esquisses faites par les 
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Etudiant pour concourir au3c Grands Prix, n'a jugé de 
capables à y être admis que les nommés Melling^ Châles^ 
Beauvaîs et Briard pour la Peinture, et les nommés Guiard 
et De La Rue pour la Sculpture. 

M" les députés, choisis pour aller visiter M. Aved, ont 
raporté à l'assemblée qu'ils s'en étoient acquîtes et que 
M. Aved les avoit priés d'assurer l'Académie combien sort 
attention pour lui le pénétiroit de reconnoissance. 

M. Moireau, Graveur et Académicien, a présenté deux 
épreuves d'une planche qu'il a gravée d'après VauPremenSj 
ayant pour titre : t La baraque du Pêcheur. » L'examen 
fait, la Compagnie a agréé ladite planche, pour faire jouir 
Fexposant des privilèges accordés à l'Académie par l'Arrest 
du Conseil d'Etat du 28 Juin 17 14. 

M. Cqypel complimenté sur sa convalescence. — M. Cqy- 
peî, Directeur, ayant été dangereusement malade, la Com- 
pagnie a chargé M" Restout^ Boucher et le Secrétaire d'al- 
ler, de sa part, lut témoigner l'inquiétude où Elle avoit 
été à cet égard, et le complimenter en même temps sur 
son heureuse convalescence. 

Mort de M, Jouvenet, — En terminant la séance, le Secré- 
taire a notifié la mort de M. Jouvenet, Académicien, arrivée 
à Paris , le 8 du présent mois , âgé de 84 ans , ou environ. 

J, Restant — Boucher — /. Nattier — Loui^ 
de Silvestre — Galloche — /. Du Mont le 
^ Rom. — Caylus — Hulst — Watelet — De 
Jullienne — Carie Vanloo — J. B, Oudry — 
Natoire — Adam Vaine — Lemoyne fils — 
Jeaurat — C De Vermont — E. Bouchardon 
— Coustou — Pierre — Pigalle — SUe — P. 
Slodt!^ — Halle — J. B. Massé — Chardin — 
Tocqué — Poitreau — Cochin — Droûais;^ 
Lépicié. 

Aujourd'hui, samedi 26' Avril, l'Académie s'est assemblée 
â l'ordinaire. 
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Réponse de M, le Marquis De Vqyer, — Le Secrétaire 
a communiqué la réponse de M. lé Marquis de Voyer à la 
lettre qui lui a été écrite au nom de FAcadémie, par 
laquelle réponce il remercie la Compagnie de la place 
d'Associé-Libre, dont il se tient honoré. 

Lecture du Catalogue raisonné des tableaux du Roy, — 
Ensuitte le Secrétaire a occupé le reste de la séance, en 
continuant la lecture de son f Catalogue raisonné des 
tableaux du Roy. » 

Rapport des Députés nommés pour aller visiter M. Coy* 
pel sur sa maladie. — M" les Députés, nommés pour aller 
visiter M. Coypel au sujet de sa maladie, ont raporté qu'ils 
s'en étoient acquîtes, et que M« Coypel les avoit chargé 
d'assurer la Compagnie de sa parÊiite reconnoissance. 

/. Restout — Boucher — Galloche — De 
Jullienne — Hulst — Calvière — Watelet —. 
G. D'Isle — /. B. Oudry — Adam Vaine — 
Pierre — Pigalle — G. Duchange — Halle 
— L. Tocqué — Dr ouais — Guay — Surugue 
le fils — Lépicié. 



M. le Comte de Caylus fait la lecture de la vie de 
M. Michel Anguier et celle de Thomas Regnaudin^ Sculp- 
teurs. — Aujourd'hui, samedi 3® May 1749, l'Académie s'est 
assemblée pour les Conférences ; le Secrétaire a lu, pour M. le 
Comte de Caylus, les vies de Michel Anguier et de Thomas 
Regnaudinj Sculpteurs, avec un Discours, tiré des Confé- 
rences de ces deux artistes sur l'art de traiter les bas-reliefs. 

Avant d'entrer en matière sur ce qui regarde la naissance 
et les travaux de Michel Anguier^ M. le Comte de Caylus, 
à qui rien n'échappe de ce qui peut contribuer à l'avan- 
tage des arts, dit, en s'adressant à l'Académie, qu'il lui pré- 
sente la vie d'un artiste célèbre et infatigable, d'un de ces 
hommes véritablement nés pour le travail, et dans lequel 
toutes les parties du corps et de l'esprit se trouvent dispo- 
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sées pour produire avec autant de goût que de sçavoir et 
d'abondance ; qu'il ne nie pas cependant que ces heureuses 
dispositions ne soient un don de la Nature, et un don 
qu'elle ne départit que rarement, mais qu'il peut assurer 
que, de quelques heureuses dispositions dont un homme 
paroisse être doué, il n'y aura jamais en lui de mérite soli- 
dement établi sans l'étude, sans l'ardeur pour le travail, 
et sans les réflexions méditées sur l'art, toutes choses qui 
viennent de la propre volonté et qu'on ne doit qu'à soi- 
même. Enfin M. de Caylus termine cette introduction en 
disant qu'un point fort à considérer, et dont Michel Anguier 
mérite encore qu'on lui sçache gré c'est de n'avoir point 
compté sur la facilité avec laquelle il étoit né, facilité qu'on 
doit regarder comme un don perfide, qui flatte la paresse, 
autorise la négligence et nourrit Téloignement pour l'étude. 
La Compagnie a été extrêmement satisfaite de la solidité 
de cet ouvrage, qui lui servira, ainsi que les autres produc- 
tions de son auteur, à prouver, dans tous les temps, les 
difficultés, la noblesse et l'excellence des arts qu'EUe 
cultive ^. 

M. le Marquis de Voyer^ Associé libre^ prend séance en 
cette qualité, — M. le Marquis de Voyer, Maréchal des 
camps et armées du Roy, Inspecteur général de la Cavale- 
rie, Inspecteur général des Haras de France, nommé, 
dans l'assemblée générale du 29 Mars dernier. Associé libre, 
a remercié et pris rang en cette qualité. 

J. Restout — Natoire — Galloche — /. Du 
Mont le Rom, — De Jullienne — Hulst — 
Calvière — L'abbé de Lowendal — Le Ch^^ de 
Valory — De Voyer d*Argenson — Watelet 
— G, d'Isle — Le Clerc — Carie Vanloo — 
Boucher -r Pierre — Adam Vaine — Lemoyne 
fils — Coustou — J. Nattier — Halle — Bou- 

I . Les deux vies sont imprimées dans les Mémoires inédits des 
Académiciens y I, 1854, 451-78. 
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chardon — G. Duchange — Tocqué — C<h 
chin — Leblanc — • Surugue le fils — ^Lépicié* 

Aujourd'hui, samedi 3i May, TAcadémie s'est assemblée 
à Tordinaire. 

M. Coypel remercie la Compagnie de Vintérest qu'Elle a 
pris à sa maladie. — En prenant séance, M. Coypel^ Direc- 
teur, a remercié la Compagnie avec beaucoup de politesse 
de rintérest qu'Elle a pris à sa maladie et de la visite quelle 
lui a fait faire à cette occasion. 

Lecture du Catalogue raisonné des tableaux du Roy. — 
Ensuitte le Secrétaire a continué la lecture de son c Ca(a« 
logue raisonné des tableaux du Roy, » par l'article qui con- 
cerne Raphaël^ avec un abrégé de la vie de ce Peintre. 

M. Slodt^y Adjoint, a été nommé, "à son rang, pour exer- 
cer le mois prochain à la place de M. Adam^ Professeur, 
qui a prié la Compagnie de l'en dispenser, attendu qu'il est 
obligé de se transporter à Choisy pour y terminer des 
ouvrages pour Sa Majesté. 

Mort de M. Ladey, peintre fleuriste. — Avant de lever 
le siège, le Secrétaire a notifié la mort de M. Ladey, Aca- 
démicien, Peintre de fleurs, arrivée à l'Hôtel Royal des Gobe- 
lins, le 18 du présent mois, âgé de 89 ans. 

Coypel — Ca^es — Natoire — Louis de 
Silvestre — J. Restout — /. Dumont le Ro* 
main — Caylus — Hulst — Calvière — De 
Jullienne — Le Clerc — Carie Vanloo — Bou- 
cher — Pierre — Oudry — Coustou — Pi- 
galle — P. Slodt!( — Halle — J. Nattier -^ 
G. Duchange — /. jB. Massé — Vinache — 
Lépicié. 



Aujourd'hui, samedi 7^ Juin, l'Académie s'est assemblée 
pour les Conférences. 
M. Oudry, Professeur^ fait la lecture d'une Dissertation 
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.sur la manière d* étudier la couleur. — M. Oudry, Profes- 
seur, les a ouvertes par la lecture d'une Dissertation sur la 
manière d'étudier la couleur en comparant les objets les 
uns aux autres. 

Cet ouvrage, qui renferme d'excellens principes sur la 
partie du Coloris, et sur celle de Fintelligence des masses, 
a été goûté unanimement de la Compagnie, qui en a remer- 
cié l'auteur par un Discours que M. Coypel lui a adressé, 
lequel sera couché sur le Registre à la suite de la présente 

délibération. 

Coypel — Galloche — P. Slodt^ — J. Res-^ 

tout — Caylus — Hulst — Calvière -- De 

Jullienne — Uabbé de Lowendal — Watelet 

— G. d*Jsle — Le Clerc — Carie Vanloo — 

Boucher — /. B, Oudry — Lemoyne fils — 

Coustou — Pierre — Pigalle — /. Nattier — 

Halle — G, Duchange — /. B. Massé — 

Guay — Chardin — Geuslain — Tocqué — ? 

Boi^ot — » Lépicié, 

Réponce de Monsieur Coypel au Discours de M, Oudry 
sur la manière d'étudier la couleur en comparant les 
objets les uns aux autres, 

€ Monsieur, — L'ouvrage, que vous venez de nous com- 
muniquer, fait reconnoître en vous trois choses également 
estimables, et très difficiles à rencontrer, même séparément. 
Nous sommes frappez de la solidité de vos principes; nous 
ne pouvons assez louer la générosité avec laquelle vous 
nous faites part de vos plus profondes méditations, et vous 
nous avez attendris par ce sentiment de reconnoissance, si 
digne et si rare, qui vous porte à renvoyer à votre illustre 
maître tout l'honneur que dans ce moment vous devez au 
moins partager avec lui. 

f Pour profiter, Monsieur, comme vous avez fait, des 
leçons de cet excdlent homme, il ne suffisoit pas de la doci- 
lité avec laquelle vous les écoutiez; il falloit, pour en con- 
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noître tout le prix, ce goût et cette conception vive et facile 
que le Ciel n'accorde pas à tous ; il falloit enfin être né pour 
devenir un jour ce que vous êtes. 

f Je le redis encore, Monsieur, votre Dissertation est à 
la fois l'ouvrage d'un Peintre consommé dans son art, d'un 
Académicien zélé et, qui plus est encore, d*un galant 
homme. Elle instruit non seulement nos Élèves des moyens 
qu'ib doivent employer pour mériter de nous succéder un 
jour, mais aussi de ce qu'ils auront à faire, s'ils A^eulent 
reconnoître les soins que nous prenons pour leur avance- 
ment. 

« Je plaindrois celui d'entre eux qui vous auroit écouté 
sans être échauffé du désir de mettre en pratique ce que 
vous venez de dire sur notre art, et je le mépriserois si, 
vous ayant entendu parler du célèbre M. de Largillière^ il 
ne sentoit pas à quel point nous nous honorons nous- 
mêmes en publiant ce que nous devons à ceux qui nous ont 
formés. 

f Nous espérons, Monsieur, que vous ne vous en tien- 
drez pas là et que vous voudrez bien mettre en ordre 
d'autres idées qui sont éparses dans votre portefeuille. Vous 
n'avez plus à vous deffendre sur le peu d'habitude où vous 
êtes de coucher vos idées par écrit ; vous venez de nous 
prouver que Despréaux a eu grande raison de dire dans 
son Art poétique : 

f Ce que l'on conçoit bien s'énonce clairement, 
c Et les mots, pour le dire, arrivent aisément. » 

Assemblée générale où M, le Directeur vient présider, — 
Aujourd'hui, samedi 28® Juin, l'Académie s'est assemblée, 
par convocation générale, comme étant un jour indiqué 
par M. le Directeur général pour faire la distribution des 
Grands-Prix du i«' concours de 1748. 

Distribution des Grands ^rix du premier concours de 
1748 et des petits Prix de l'année 1747. — Monsieur De 
Tournehem étant arrivé sur les six heures avec Monsieur 
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de Vandières, M. Cojrpel et M" les Officiers en exercice ont 
été au devant d'eux dans le grand sallon, et les ont conduits 
aux places d'honneur, Monsieur de Vandières à la droite 
de Monsieur le Directeur Général et M. Cqypel â sa gauche 
et MM. les autres Officiers, selon leurs rangs ordinaires. 

M. Hulsty Associé libre^ présente deux Recueils manu^" 
crits des Mémoires de V Académie, — La séance prise, le 
Secrétaire a présenté â l'Académie deux recueils, rédigez 
et mis .en ordre par M. Hulst, Associé libre, contenant les 
Mémoires qui ont été lus en nos assemblées pendant les 
années 1747 et 1748, avec un Journal abrégé de nos séances, 
placé à la tête de chaque volume, et les tables nécessaires 
pour en faciliter Tusage. 

Discours du Secrétaire à cette occasion, — Le Secrétaire 
a prononcé à cette occasion un Discours, qui sera couché 
sur le Registre à la suite de la présente délibération . 

M, Desportes fait lecture dune Dissertation sur le rap^ 
port de la Peinture avec la Poésie et la Musique. — Ce 
Discours fait, M. Desportes a continué la séance par la lec- 
ture d'une Dissertation sur le rapport de la Peinture avec 
la Poësie et la Musique. 

Après quoi. Monsieur le Directeur Général a fait la dis- 
tribution des Grands Prix, sçavoir : 

Le !««' Prix de Peinture au Sieur Mettay, 
Le i»' Prix dé Sculpture au Sieur Cafiery^ 
Le 2® Prix de Peinture au Sieur Doyen ^ 
Et le 2® Prix de Sculpture au Sieur Dumont. 

Ensuite il a aussi distribué les petits Prix du quartier de 
Janvier 1747 jusques et y compris celui d'Octobre delà 
même année. 

L'assemblée finie, Monsieur le Directeur Général a passé 
dans la Gallerie d'Apollon pour voir les travaux des Élèves 
protégés, dont il a été extrêmement satisfait, ainsi que de 
l'excellente conduite de M. le Gouverneur à leur égard. 

Ca![es — Pierre — Galloche — Desportes 
— Halle — De Jullienne — J, Restout — 
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Hulst — L. Tocqué^Le Clerc -^ Carie Van- 
loo — C. de Vermont — J. B. Oudry ^ 
Coustou — Pigalle — J. Nattier — /. B. 
Massé — P. Slodt^ — Cochin — <t. Duehange 
— Leblanc — Huilliot — Poitreau — Upiçié. 

Discours prononcé par le Secrétaire^ en présentant à V Aca- 
démie les deux Recueils rédige^ et mis en ordre par 
M. Hulsty Associé libre, 

c Je prie Monsieur le Directeur Général de vouloir bien 
me permettre que je présente à TAcadémie, pour Touver- 
ture de cette séance, deuf Recueils, rédigez et mis en ordre 
par Monsieur Hulst, Associé libre. 

c Ces deux Recueils contiennent les Mémoires qui ont 
été lus en nos assemblées pendant les années 1747 et 1748. 
Le judicieux rédacteur, dont Tactivité infatigable et les 
talens supérieurs sont si connus et d'une si grande utilité 
à la Compagnie, a placé, à la tête de chaque volume, ^a 
Journal abrégé de nos séances, ou plustôt une suite des 
grâces que nous avons reçues. 

< Je ne m'étendray pas. Messieurs, sur le mérite de cha- 
cune des pièces qui composent les deux Recueils que j'ai 
rhonneur de vous annoncer. Qu'il me suffise de vous rap- 
porter que, depuis l'établissement de l'Académie, il n'y en 
a point eu qui rassemblent des ouvrages plus travaillez et 
qui présentent des vues plus solides et plus utiles pour la 
perfection des Arts qui font l'objet de ses travaux. 

c C*est aux bienfaits dont le digne Chef des Arts la comble 
Journellement et i la gloire qu'il lui a procurée, qu'Elle 
doit ce renouvellement d'émulation, qui se répand sur tous 
ses membres. Que ne m'est-il permis, Messieurs, de vous 
exposer la grandeur et la justesse des desseins de M. le 
Directeur Général, et cette joie pure qu'il goûte en facili- 
tant les progrès de nos Muses ? Que n'aurois-je point à vous 
dire sur une matière si intéressante? Mais sa présence 
m'arrête et ne laisse à notre zèle que le choix de la recon- 
noissance et de l'admiration. » 
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Du samedi 5* Juillet 1 749. 

Lecture des délîhératîùns dû quartier, qui n'avait pu se 
faire à la précédente assemblée, — L'Académie n'ayant 
pu, à la précédente assemblée, faire la lecture des délibé- 
rations du quartier, à cause de la distribution des Prix, 
Elle a ordonné qu'il y seroit procédé aujourd'hui, ainsi 
qu^aux autres affaires dont il est d'usage de parler à la der- 
nière assemblée du mois de Juin. 

M.Coypel continué par aclamation dans la place de Direc- 
teur, — L'article IX des Statuts portant que le Directeur 
sera changé tous les ans, si ce n'est que la Compagnie 
trouve à propos de le continuer, et, l'affaire ayant été mise 
en délibération, l'Académie a été, unanimement et sans 
aller au scrutin, pour la continuation. 

Visite des Salles. — Conformément au résultat du 29 Juil- 
let 1747, M'* les Officiers du quartier ont rapporté qu'ils 
avoient visité les salles de l'Académie et trouvé tous les 
effets en bonne conservation. 

Jugement des Prix du quartier d'Avril^ ; 

I" Prix. Thomire^ S. 
2« Prix. Auyray^ S. 
3« Prix. Le Noir, P. 

Casfes — Pierre — Gallocke — /. Restout 
— /. Du Mont le Rom. — De Jullienne — 
Hulst — Le Clerc — Carie Vanloo — C. De 
Vermont — /. B, Oudry — Coustou — /. Nat- 
tier — P. Slodt^ — Pigalle — Halle — G. Du- 
change — /. B. Massé — Huilliot — L. Toc- 
que — Cochin — Poitreau — Leblanc — 
Desportes — Lépieié. 

Aujourd'hui, samedi 26* Juillet, l'Académie s'est assem- 
blée à l'ordinaire. 

I . Il est, comme à Tordinaire, écrit en marge. 
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M. Cqypel remercie la Compagnie au sujet de la place 
de Directeur, — En prenant séance, M. Cqypel^ Direc- 
teur, a témoigné à la Compagnie combien il étoit touché 
de Tunanimité avec laquelle Elle lui avoit continué le 
Directorat. 

Lecture d'un Mémoire pour un vernis. — Le Secrétaire 
a communiqué à la Compagnie un Mémoire qui lui est 
adressé ; par lequel deux particuliers associés ont trouvé le 
secret de composé un vernis blanc, sans odeur, clair, trans* 
parent, qui rappelle les couleurs, et que Ton peut ôter dans 
tous les tems, sans endommager les tableaux, auquel 
mémoire lesdits associés ont ajouté les réponses qu'ils ont 
faites aux difficultés que la Compagnie leur a proposées sur 
la composition et les effets de ce vernis. 

Lesdits particuliers suplient l'Académie de leur permettre 
d'en faire Tessai sous ses yeux sur tel tableau qu'Elle jugera 
à propos, et, qu'en conséquence de la réussite de l'épreuve. 
Elle veuille bien, par son aprobation, les mettre en état de 
solliciter l'obtention d'un Privilège. 

L^ Compagnie, après avoir délibéré sur lesdites proposi- 
tions, a permis l'essai du vernis, dont l'épreuve se fera en 
présence de l'assemblée samedi prochain. 

Lecture du Catalogue raisonné Jes tableaux du Roy, — 
Ensuite le Secrétaire a continué la lecture de son c Cata- 
logue raisonné des tableaux du Roi » par l'article de VAl- 
bane^ avec un abrégé de la vie de ce Peintre, dont la 
Compagnie a été extrêmement satisfaite ^ 

En terminant la séance, la Compagnie a nommé M. Hallé^ 
Adjoint, pour exercer les fonctions du mois prochain à la 
place de M. Le Moine^ Professeur, qui a prié la Compa- 
gnie de l'en dispenser, attendu la figure pédestre du Roi, 
dont il est chargé pour la ville de Rennes. 

Coypel — Ca^es — Louis de Silvestre — 
J, Restout — Pierre — Caylus — Hulst — 

I. Le dernier membre de la phrase, ajouté dans l'interligne, 
est contresigné de deux C (Coypel et Casses), 



1749] ' Ï73 

G, étlsle — Carie Vanloo — Natoire •— C. 
De Vermont — J. B. Oudry — Lemoyne fils 
— Coustou — Halle — /. B. Massé — L. Toc' 
que — Lépicié. 



Aujourd'hui, samedi 2* Âoust, TAcadémie s'est asseqiblée 
pour les Conférences. 

M. Desportes fait la lecture de la i'« partie de la vie 
de M. Le Brun, — Monsieur Desportes, Académicien, les 
a ouvertes par la lecture de la i'^ partie de la vie de M, Le 
Brun, contenant la naissance de cet homme illustre jusqu'à 
sa nomination à la place de Premier Peintre du Roy. 

Cet ouvrage, dans lequel Tordre, le détail et les réflexions 
qui y sont jointes ne laissent rien à désirer, a été extrême- 
ment goûté par la Compagnie, qui en a remercié et fait 
compliment à Fauteur. 

Ensuite il a été arrêté que, le samedi 23 du présent mois, 
la Compagnie s'assemblera pour voir les tableaux et bas- 
reliefs faits par ses Elèves pour les grands Prix, lesquels 
seront exposés à l'ordinaire le jour de S. Louis. 

M" Restout et Oudry font leur rapport de la réponse de 
M. Duvivier. — W^ Restout et Oudry, chargés verbale- 
ment par la Compagnie de sçavoir de M. Duvivier s'il son- 
geoit à finir la tête du Roy, qui lui a été ordonnée comme 
ouvrage de réception, et qui doit servir de sceau à l'Aca- 
démie, ont raporté que ledit Sieur prioit la Compagnie 
de lui accorder jusqu'à la fin de l'année pour terminer ce 
morceau. 

Ce qui lui a été octroyé par TAcadémie. 

En marge : Nota. — Les associés pour le vernis ne sont 
point venus recevoir la réponse de la Compagnie et n'ont 
point paru en cette assemblée. 

Coypel — Ca^es — Halle — Gallocke — 
/. Restout — /. Du Mont le Rom, — Hulst 
— Le Ch*^^ de Valory — De Jullienne — Le 
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Clerc — Watelet — Carie Vanloo — Boucher 

— /. B. Oudty — Natoire — Adam /'«m^ — 
Lemcyne fis — Pierre — P. Slodt\ — G. Du- 
change — /. B. Massé — L. Tocqué — DeS" 
portes — Cochin — Nonnotte — Lépicié. 

m 

Aujourd'hui, samedi 23^ Aoust, l'Académie s'est assem- 
blée extraordinairement pour voir les tableaux et bas-reliefs 
faits par ses Élèves pour les grands Prix. Après les avoir 
vus, Elle a résolu que ces ouvrages seront exposez pour ie 
public le jour de S^ Louis, et jugez le dernier samedi 3o du 
présent mois par Messieurs les Officiers et Académiciens, 
lesquels ne donneront leurs suffrages que le jour de l'as- 
semblée, conformément aux précédentes délibérations, ce 
qui sera indiqué sur les billets. 

Coypel — Ca^es — Halle — Louis de SU- 
vestre — Galloche — J. Du Mont le Rom, — 
'De Jullienne — Le Ch^ de Valory — Le 
Clerc — Carie Vanloo — Boucher — Natoire 

— C. De Vermont — Lémoynefils — E, Bou- 
chardon — Coustou — P, Slodt\ — G, Du- 
change — /. B, Massé — L, Tocqué — P. 
Slodt^ (pour la seconde fois) — Lépicié, 

Aujourd'hui, samedi 3o« Aoust, TAcadémie s'est assem- 
blée, par convocation générale, pour juger les grands Prix 
faits par ses Élèves, sur deux sujets tirés de l'Ancien Testa- 
ment, dont l'un représente un mort ressucité sur le tom- 
beau d'Elisée, et l'autre la guérison miraculeuse du Roi 
Ézéchias, 4« Livre des Rois, ch. i3 et ch. 20 ^ 

Jugement des grands Prix, — La Compagnie ayant fait 
l'ouverture des boètes qui avoient été exposées pour le juge- 
ment des grands Prix, les voix prises et comptées à l'ordi- 
naire : 

I. Le ms. donne à tort V. 1 3 et V, 20^ et qui voudrait dire 
verset^ alors qu'il s^agit du chapitre. 
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Le S. Blriarâ^ qui tt fut le tableau marqué C, s'est trouvé 
mériter le premier Prix de Peinture ; 

Le Sieur Guiard, qui a fait le bas-relief marqué F, le 
premier Prix de Sculpture; 

Le Sieur Metling, qui a fait le tableau marqué B, a aussi 
été jugé mériter le second Prix de Peinture ; 

Et le S. De la RSe^ qui a fait le bas-relief marqué E, le 
second de Seulpture. 

M. Afed -R remercié la Compagnie de la visite qu'Elle 
lui a fidt &ire aU Sujet de sa maladie. 

M. MoireaUy Graveur, a présenté à l'assemblée deux 
épreuves d'une planche qu'il a gravée d'après Vovremens^ 
aïant pour titre c L'abreuvoir hoUandois. » L'examen fait, 
la Compagnie a aprouvé ladite planche, pour faire jouir 
l'exposant des privilèges accordés à l'Académie par l'Arrest 
du Conseil d'Etat du 28 Juin 1714. 

Cqypel — Halle — Galloche — Louis de 
Silvestre — J. Restout — Caylus — De Jul- 
tienne — Hulst — Le Clerc — Carie Vanloo 

— Boucher — Collin de Vermont — /. B. 
Oudry — Lemoyne fils — E. Bouckardon — 
Coustou — Pierre — Pigalle — J, Nattier — 
De Lettre — Francisque — G, Duchange — 
/. B. Massé — L. Tocqué — Aved — /. Chau- 
fourier — /. /. Sue — Leblanc — Mase (sic) 

— Courtin — Vinache — Huilliot — Lépicié. 



Aujourd'hui, samedi 6* Septembre, l'Académie s'est 
assemblée pour les Conférences. 

M. Desportes fait la lecture de la seconde partie de la vie de 
M, Le Brun, — Monsieur Desportes^ Académicien, a occupé 
la séance par la lecture de la seconde partie de la vie de 
M. Le Brun^ dont le contenu a paru d'autant plus intéres- 
sant à la Compagnie que le détail de l'auteur fait des tra- 
vaux de ce Peintre célèbre devient, pour ainsi dire, l'his- 
toire des arts sous le ministère de- Monsieur Colbert. 
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L'Académie a remercié unanimement M. Desportes de 

cet ouvrage, si capable de fiaire honneur à son zèle et à 

son goût. 

Coypel — Ca^es — Louis de Silvestre — 
Jeaurat — Galloche^ J. Restout — Hulst — 
Le Clerc — Carie Vanloo — Boucher — C. 
De Vermont '— Adam Vaine — Lemoynefils 
— E. Bouchardon — Pierre — Pigalle — J. 
Nattier — P. Slodt{ — Halle — Tocqué — 
G, Duchange — J. B, Massé — Âved — Lé" 
picié. 



Aujourd'hui, samedi 27* Septembre, l'Académie s'est 
assemblée, par convocation générale, pour la relevée du 
quartier ; les délibérations prises pendant ce tems ont été 
lues, ainsi qu'il est d'usage. 

lecture du c Catalogue raisonné des Tableaux du Roy, » 
— Le Secrétaire a continué la lecture du c Catalogue rai- 
sonné des Tableaux du Roy » par l'article du Guide^ avec 
un abrégé de la vie de ce Peintre, dont la Compagnie a été 
aussi satisfaite que des autres articles qu'il a lu précédem- 
ment. 

Prix du quartier* : 

ler Prix. Auvrqy, S. 
2« Prix. Monnet, P. 
3« Prix. Dagoumery P. 

Visite des salles. — M" les Officiers du quartier ont rap- 
porté que, conformément au résultat du 29 Juillet 1747, 
ils avoient visité les salles de l'Académie et trouvé tous les 
effets en bon état. 

En terminant la séance, la Compagnie a nommé M. Pi- 
gallcy Adjoint, pour exercer à son rang le mois d'Octobre 

I. Ils sont ajoutés en marge. 
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Dchain à la place de M. Parrocel^ Professeur, qui a prié 
Compagnie de l'en dispenser, attendu les ouvrages qu'il 
à ûdre pour le Roy. 

Coypel — Jeaurat — Louis de Silvestre — 
Galloche -^J, Du Mont le Rom. — Hulst — 
Carie Vanloo — De Jullienne — Natoire — 
C De Vermont — /. B, Oudry — Adam Vaine 
■^ Pierre — Pigalle — Nattier — P. Slodt^ 
— G. Duchange — Halle — Tocqué — J. B. 
Massé — Aved — Courtin — Desportes — 
Huilliot — Leblanc — Lépicié, 



Aujourd'hui, samedi 4* Octobre, F Académie s'est assem- 
blée pour les Conférences. 

» M, Desportes fait la lecture de la troisième et dernière 
partie de la vie de M. Le Brun, — M. Desportes les a 
ouvertes par la lecture de la troisième partie de la vie de 
M. Le Brun^ contenant la suite des travaux de ce grand 
homme, des réflexions sur ses ouvrages, et un précis de 
' ses démêlés avec M. Mignard sous le ministère de M. de 
Louvois. 

Cette dernière partie aussi intéressante que les deux 
premières, par l'exactitude avec laquelle les faits y sont 
discutés et détaillés, a été goûtée unanimement par la Com- 
pagnie, qui en a remercié l'auteur par un Discours que 
M. Coypel lui a adressé, et qui sera couché sur le Registre 
à la suite de la présente délibération. 

Coypel — Galloche — Pigalle — Louis de 
Silvestre — De Voyer d'Argenson — Watelet 
— De Jullienne — Hulst — Carie Vanloo — 
Boucher — Natoire — C De Vermont — J, B, 
Oudry — Adam Vaine — Coustou — /. Nat' 
lier — P. Slodt^ — Halle — G. Duchange — 
/. B. Masse' — Tocqué — Chardin — Lépicié. 
VI 12 



178 [1749 

Réponse de M, Cqypeî à M. Desportes sur la vie de 
M. Le Brun, Premier Peintre du Roy, 

< Monsieur, — Vous ne pouviez mieux témoigner votre 
zèle à cette Compagnie, dont vous êtes chéri, qu'en écri- 
vant la vie du célèbre Monsieur Le Brun avec l'exactitude 
d'un fidelle historien, et dans ce style mâle, noble et précis, 
qui vous a déjà tant de fois attiré nos applaudissemens. 

c Depuis longtems ceux qui s'intéressent véritablement 
à la gloire de notre Académie desiroient que cet ouvrage, 
ùiil pour ainsi dire sous ses yeux par un de ses dignes 
membres, pût être regardé comme un monument de sa 
reconnoissance envers son illustre père. 

c Je ne considère pas seulement l'ouvrage que vous venez 
de nous communiquer. Monsieur, comme un écrit curieux 
et agréable, mais comme un écrit capable de redoubler 
l'émulation des grands Artistes, ainsi que des Étudians, 
et de confirmer de plus en plus le Chef des Arts dans ses 
nobles idées. 

c Nos Élèves, qui vous ont entendu, ont dû sentir, dans 
la première partie de la vie de M. Le Brun^ ce qu'il faut 
faire indispensablement à leur âge pour se rendre digne de 
la haute protection qui prévient aujourd'hui leur capacité. 

c L'énumération des travaux de M. Le Brun^ travaux si 
immenses qu'ils nous paroissent presqu'incroyables quoi- 
qu'ils soient sous nos yeux, cette énumération, dis-je, suf- 
firoit non seulement pour désabuser ceux qui [seroient] ten- 
tez d'attribuer la fortune de ce grand homme à la faveur ou à 
la profusion du Monarque, mais aussi pour faire cesser nos 
plaintes si nous étions dans l'erreur au point d'imaginer 
que les grâces du Roy sont dues indistinctement à tous 
ceux que l'Académie renferme dans son sein. 

c Enfin notre Supérieur, si zélé pour la gloire du Maître, 
pour le progrès des Arts, et pour le bien des Artistes, 
pourra-t-il lire, dans l'ouvrage que nous venons d'entendre, 
les endroits où vous parlez si dignement de Monsieur Col- 
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bert sans en être frappé et sans se proposer, chaque jour, 
les traits heureux de ressemblance qui se trouvent entre ce 
grand Ministre et lui. 

< Quelques louanges que vous ayez donné aux produc- 
tions de M. Le Brun^ vous ne devez pas craindre, Mon- 
sieur, d'en avoir trop dit. 

« Quiconque sçaura peser judicieusement les diverses 
parties de notre art conviendra sans peine que celles, dont 
ce sçavant homme étoit doué, ne sont pas les moins rares, 
et qu'il doit être regardé comme un des grands génies que 
la Peinture a mis au nombre de ses favoris. Il est vrai que, 
pour l'exécution, ses premiers ouvrages sont beaucoup plus 
piquants que les derniers; mais il ne ùlui s'en prendre 
qu'à la nécessité où il se trouvoit de satisfaire le Prince et 
le Ministre, qui, justement épris de la noblesse et de la 
fécondité de son imagination, l'accabloient d'ouvrages si 
considérables qu'à peine peut on concevoir qu'il ait eu 
même le temps de composer et de conduire le grand nombre 
de ceux qui ne sont pas de sa main. 

« Si les dernières années de la vie de M. Le Brun ont été 
remplies de traverses, n'en soyons point étonnés ; au con- 
traire soyons surpris qu'elles ayent été précédées d'une si 
longue prospérité. Trois choses dévoient lui attirer des 
ennemis, un mérite supérieur, une faveur éclatante, et une 
de ces places dans lesquelles il est bien difi^cile, pour ne 
pas dire impossible, de satisfaire tout le mondée » 



Aujourd'hui, samedi 25 Octobre, l'Académie s'est assem- 
blée à l'ordinaire. 

Réception de M, Tardieu^ Graveur ^ fils de feu M. Tar» 
dieu^ Graveur et Académicien. — Le Sieur JacqueS'Nico^ 
las Tardieu^ Graveur et Agréé, à qui il avoit été ordonné 

I. L'ouvrage de Desportes est imprimé dans les Vies des Pre» 
miers Peintres du Roi, 1752, p. 1-199; le Discours de Cqypel 
s'y trouve à la suite, p. ioo-3. 
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de graver pour sa réception les portraits de M**" de Bou' 
longne Vaine et Le Lorrain^ les a présenté à rassemblée, 
ainsi que les planches et cent épreuves de chacune ; les voix 
prises à Tordinaire, la Compagnie a reçu et reçoit ledit 
Sieur Tardieu Académicien, pour avoir séance dans les 
assemblées et jouir des privilèges, honneurs et prérogatives 
attribués à cette qualité, en observant par lui les Statuts et 
Règlemens d'icelle Académie, ce qu'il a promis en prêtant 
serment entre les mains de M. Coypel^ Ecuyer, Premier 
Peintre du Roy, Directeur et Recteur. 

Lecture du « Catalogue raisonné des tableaux du Roy. » 
-^ Pour occuper le reste de la séance, le Secrétaire a suivi 
la lecture du « Catalogue raisonné des tableaux du Roy » 
par l'article de Jules Romain, avec un abrégé de la vie de 
ce Peintre. 

En levant le siège, il a été réglé que, le premier samedi 
du mois prochain tombant sur la fête de la Toussaint, l'as- 
semblée seroit remise à huitaine. 
> 

Coypel — Ca^es — Galloche — Pigalle — 
/. Restout"— Hulst — Le Clerc — Carie Van- 
loo — Boucher — Natoire — C de Vermont 
— /. B. Oudry — Adam l'aîné — Lemoyne 
fils — Coustou — Nattier — P. Slodt^ — 
Halle — G. Duchange — Aved — Tocqué — 
Vinache — Allou — Droûais — Geuslain — 
Leblanc — Cochin — Tardieu — Antoine Le- 
bel — Lépicié. 



Aujourd'hui, samedi 8* Novembre, l'Académie s'est assem- 
blée, par convocation générale, pour les Conférences. 

M. Massé fait la lecture d*une Dissertation sur la néces- 
sité de bien connoître V antique et Vanatomie. — M. Massé 
les a ouvertes par la lecture d'une excellente Dissertation 
sur la nécessité de bien connoître l'antique et l'anatomie 



1749] ï*^ 

pour arriver, autant qu'il est possible, à la perfection de 
la Peinture et de la Sculpture. 

M. Cqypel rend compte à la Compagnie (Tune brochure 
nouvellement imprimée. — M. Coypel, après avoir témoi- 
gné à M. Massé f au nom de la Compagnie, combien Elle 
étoit satisfaite d'un ouvrage qui réunit les plus profondes 
méditations à toutes les grâces du style, a rendu compte 
à l'assemblée d'une nouvelle brochure, dans laquelle l'ano- 
nyme ose avancer que l'inobservation des anciens Règle- 
mens et l'établissement des nouveaux ne tend pas moins 
qu'au découragement des Artistes et à la décadence totale 
de l'Académie ; que lui, Directeur, auroit pris le parti du 
silence, si ses reproches ne tomboient que sur des faits qui 
lui fussent personnels, mais que, l'honneur et le bien de 
l'Académie s'y trouvant intéressez par raport à l'adminis- 
tration dont il est chargé, il prie la Compagnie de lui dire 
sans contrainte ce qu'Elle pense de sa conduite et des faits 
énoncés dans la brochure. 

Résultat de V Académie à cette occasion. — Conséquem- 
ment, l'affaire mise sur le bureau et en délibération, la 
Compagnie, qui a eue connoissance de cette brochure, a 
déclaré unanimement que tous les faits qui y sont avancés 
sont faux ou méchamment déguisés; que les Registres de 
l'Académie font foi qu'Elle a toujours la même exactitude 
à observer les anciens Règlemens ; que ceux qu'Elle a renou- 
velles n'ont pour but que d'augmenter le bon ordre et de 
ménager la gloire de la Compagnie, en s'assurant sans par- 
tialité du mérite des sujets qui veulent entrer dans son 
corps; que, bien loin que l'Académie dégénère de son 
ancienne splendeur, Elle ne s'est point trouvée jusqu'à 
présent dans une position si brillante; que la preuve en 
résulte, non seulement de l'union de ses membres, de l'af- 
fluence de ses assemblées, des Discours intéréssans et 
solides qui s'y prononcent les jours destinés aux Confé- 
rences, mais encore de la Protection immédiate du Roi; 
que la Compagnie, indignée de l'injustice avec laquelle 
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M. Coypel est attaqué dans ladite brochure, sur la partie 
de Tadministration, a cru lui devoir ce témoignage public 
que jamais l'Académie n'a été conduite avec plus de pru- 
dence et d'équité que sous sa gestion, ce que la Compagnie 
a signé pour constater dans ses Registres la vérité et l'una* 
nimité de ses sentimens à son égard. 

Ensuitte il a été ordonné au Secrétaire de transcrire le 
Discours de M. Coypel à la suitte de la présente délibé- 
ration. 

Service pour les deffunts.-^ En finissant la séance, la Com- 
pagnie a déterminé que le service pour le repos des âmes 
de M** les Officiers et Académiciens décédés dans le cou- 
rant de Tannée et les précédentes se feroit à S. Germain 
l'Auxerrois. L'Académie y sera invitée par billets. 

Galloche — Coustou — Louis de Silvestre 
— J. Restout — Caylus — De Jullierme — 
Hulst — Le Ch^* de Valoty — Watelet — 
Le Clerc — Carie Vanloo — Boucher — JVa- 
toire — C. de Vermont — Oudry — Adam 
rainé — Lemoyne fils — Nattier — Halle — 
E, Bouchardon — Pierre — Pigalle — G. Du- 
change — /. B. Massé — /. C. Roèttiers — 
Chardin — Tocqué — Aved — J. /. Sue ~ 
Geuslain — Boi^ot — Courtin — Leblanc — 
Oudry fils — Cochin — L. Surugue -— Su- 
rugue le fils — Guay — Le Sueur — De la 
Tour — Lépicié 

Réponse de Monsieur Coypel au discours de M, Massé sur 
la nécessité de bien connoître Vantique et Vanatomie. 

€ Monsieur, — Je doute qu'on pût rien ajouter aux 
solides réflexions que vous venez de nous communiquer 
sur la nécessité d'étudier l'anatomie et les Sculptures 
antiques. Je desirerois que nos Élèves fussent convaincus, 
comme nous, des véritez que vous dites à ce sujet. 



1749] i83 

< Mais ce qui, dans votre ouvrage, ne mérite pas moins 
nos éloges et nos remercîmens, c'est, Monsieur, le zèle 
noble et touchant avec lequel vous tachez d'inspirer à cette 
jeunesse l'amour de la véritable gloire, de cette gloire qu'on 
n'acquière qu'à force de courage et de soins ; de cette gloire, 
dis-je, si différente pour la durée, et même pour la satis- 
faction intérieure, de la gloire fausse et passagère que fait 
obtenir le manège, et qu'on ne doit qu'à la témérité de cer- 
tains juges peu connoisseurs. 

c Je sçais que cette gloire non méritée est pourtant assez 
brillante pour séduire un jeune artiste, 

Mais, comme elle a l'éclat du verre, 
Elle en a la fragilité. 

(Corneille, dans Polieucte.) 

« De tous tems on a vu de ces prôneurs, prévenus ou 
gagez, abaisser, dans leurs discours ou dans leurs écrits, 
l'habile homme qu'ils ne connoissent pas pour élever l'igno- 
rant qu'ils protègent ; mais une suite de mauvais ouvrages, 
enfantés par le protégé, démentent les éloges des protec- 
teurs; la fausse réputation de l'un s'évanouit et les déci- 
sions que les autres ont rendues publiques ne sont plus 
que des monuments de leur mauvaise foi, ou de leur 
imbécilité. 

c D'ailleurs, à moins qu'un ignorant ne soit absolument 
aveuglé, est-il possible que, vis-à-vis de ses ouvrages, il lise 
avec complaisance un écrit où il est comparé à Zeuxis ou 
à Praxitèles ? 

c Un éloge fait au* hazard et donné mal à propos, loin 
de flatter, doit faire gémir celui qui le reçoit. 

« L'artiste vraiment épris de la beauté de son art, pense 
trop noblement pour se contenter d'une réputation injus- 
tement acquise, à laquelle il pourroit survivre, ou qui du 
moins fîniroit avec lui. Certain qu'il n'appartient qu'au 
tems, juge équitable, de rendre immortelle ou d'anéantir 
la mémoire des hommes, mais qu'il n'y procède qu'avec 
lenteur, c'est à la postérité qu'il consacre ses veilles, et 
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Tespoir de lui plaire, qui le flatte d'avance, l'aide si bien à 
supporter les traverses que la* cabale lui fait essuyer, qu'il 
ne voudroit pas changer de situation avec ceux qu'elle 
£Eivorise. Les chefs-d'œuvres des anciens, sur lesquels il s'est 
formé, se retracent toujours à ses yeux; il n'opère, pour 
ainsi dire, qu'en présence de ces grands maîtres; ce sont 
eux qui le critiquent, qui résolvent ses doutes, qui l'encou- 
ragent, et qui deviennent les garands de l'immortalité à 
laquelle il aspire. 

c Jeunes Étudians, c'est pour vous que je viens de 
m'expliquer sur la vraie gloire et sur cette réputation man* 
diée, peu solide, et pourtant trop capable de vous éblouir. 

€ Ces Messieurs, pour préférer l'une à l'autre, n'avoient 
pas besoin de mes réflexions ; mais je me flatte qu'ils me 
sçauront gré de vous en avoir fait part. Oui, c'est votre 
seul intérest qui m'a porté à les mettre au jour en pleine 
Académie, et non le désir de tomber sur ceux qui se 
chargent aujourd'hui du soin d'apprécier le mérite des 
Artistes dans les brochures dont ils nous inondent. » 

M. Cqypel rend compte de la brochure. — Il en paroit 
une nouvelle, cependant, de laquelle je crois ne pouvoir, 
Messieurs, me dispenser de parler aujourd'hui. 

« C'est un tissu de faits imaginez ou déguisez par la plus 
noire méchanceté; en cela je n'avance rien que nos 
Registres ne puissent prouver. 

c Malheureusement, on publie dans le monde que c'est 
l'ouvrage de quelques membres de la Compagnie, mais je 
ne puis le croire. Non, il n'est pas possible que l'Académie 
ait reçu dans son sein des gens capables de recourir au 
mensonge pour la flétrir. Qu'il est triste pour un galant 
homme d'être loué dans un pareil écrit ! 

i Je ne penserois pas à repousser les traits envenimés 
qu'on y lance contre moi. Messieurs, s'ils ne retomboient 
pas sur vous. Mais, lorsqu'on ose dire que l'Académie 
s'achemine à grands pas vers sa chute; qu'ElIe mérite 
même d'être supprimée ; qu'on ne voit plus chez Elle que 
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Toubles et que divisions; que les anciens Règlemens ne 
.'y observent plus; quand on ajoute que les nouveaux, 
éfigurés au gré de Técrivain, ne tendent pas à moins qu'à 
écourager les grands sujets qui voudroient percer jusqu'à 
ous ; ces reproches odieux ne vous blessent-ils pas autant 
ue moi ? 

c Car, enfin, si les anciens Règlemens sont méprisés, si 
celui qui a été fait pour les Agrémens et les Réceptions est 
préjudiciable, pourquoi avez-vous approuvé hautement 
<:elui-ci, et par quelle raison ne me reprocheriez-vous pas 
3e peu de soin que je prendrois de maintenir les autres 
dans toute leur vigueur ? 

€ On m'accuse d'injustice dans les distributions d'ou- 
vrages. Vous ne l'ignorez pas, Messieurs, depuis que j'ai 
l'honneur d'être à votre tête, il ne s'est point présenté d'as- 
sez grandes occasions pour en distribuer à tous ceux qui 
peuvent, ou qui osent prétendre à l'honneur de travailler 
pour Sa Majesté. Supposé que ma voix soit suffisante pour 
déterminer, en pareil cas, le choix de M. le Directeur 
Général, peut-on se plaindre que, pour faire le peu de 
tableaux dont on a eu besoin depuis deux ans pour le ser- 
vice du Roy, l'on n'ait pas employé ceux en faveur de qui 
le public s'est déclaré ouvertement ? 

« Il y a nombre d'autres choses, dans l'écrit dont je vous 
parle, sur lesquelles il me seroit facile encore de me justi- 
fier, mais que je passe sous silence, parce qu'elles ne 
regardent que moi. 

« Ce qui me reste à vous dire. Messieurs, et ce que j'ose 
vous prier d'écouter avec attention, c'est que, si, jusqu'ici, 
par des ménagemens qui seroient au-dessous de vous, vous 
m'avez caché les mécontentemens que j'ai pu vous causer, 
loin de vouloir vous engager à m'épargner encore, je vous 
suplie de cesser de vous contraindre dès ce moment même. 
Parlez, Messieurs; quoiqu'il puisse m'en coûter, je pren- 
drai de justes mesures pour ne plus mériter vos plaintes, 
sans perdre de vue toutefois le désir de me concilier votre 
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bienveillance ; mais, tant que je serai en place, on ne doit 
pas attendre de moi que la crainte des reproches les plus 
aigres, ni des satyres les plus injurieuses, que le ressenti- 
ment, que Tamitié même puissent me porter à faire des 
préférences injustes, lorsque le Chef des Arts daignera me 
consulter. La façon dont la pluralité recevra ce que j'ai 
rhonneur de dire à toute la Compagnie me déterminera 
sur ce que je dois faire. 

t Prononcez donc. Messieurs; votre réponse sera ma 
condamnation ou mon apologie. Mais, telle enfin qu'elle 
puisse être, je prie Monsieur le Secrétaire de la coucher 
sur le Registre, et, convaincu comme je le suis de votre 
politesse, je me retire, pour vous laisser délibérer en pleine 
liberté. » 



Aujourd'hui, samedi 29* Novembre, l'Académie s'est 
assemblée à l'ordinaire. 

M, Oudry fait part à V Académie de l'établissement d'une 
École de dessein à Beauvais. — M. Oudry ^ Professeur, a 
fait part à l'assemblée d'un Mémoire contenant rétablisse- 
ment qu'il fait d'une École de dessein, publique et gratis, 
en faveur des habitants de la ville de Beauvais, avec un 
règlement pour le choix des sujets, la tenue des leçons et 
la police de ladite École. 

I^ Compagnie a trouvé cet établissement aussi noble que 
judicieusement pensé, et digne du zèle que M. Oudry a 
toujours montré pour l'avancement des arts que l'Académie 
professe. 

M. Paul'Ambroise Slodt^ propose un Aspirant Sculpteur, 
— M. Slodti(^ Adjoint, ayant proposé un Aspirant Sculp- 
teur, la Compagnie a nommé en conséquence, pour aller 
voir ses ouvrages, M. de Silvestre^ Ancien Recteur, M. Gai- 
loche ^ Recteur, M. Bouchardon^ Professeur, et M. Pi galle, 
Adjoint, lesquels en rendront compte à l'assemblée pro- 
chaine. 
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Lecture du c Catalogue raisonné des tableaux du Roy» » 
— Ensuite le Secrétaire a continué la lecture du c Cata- 
logue raisonné des tableaux du Roy » par Tartfcle du Domi- 
niquain^ avec un abrégé de la vie de ce Peintre. 

L'Académie a témoigné unanimement à l'auteur combien 
Elle étoit satisfaite de son travail. 

Conformément à la dernière délibération, la Compagnie 
a fait célébrer ce matin, à Saint-Germain-rAuxerrois, un 
service pour le repos des âmes de M'** les Officiers et Aca- 
démiciens décédés dans le courant de la présente année. 

Coypel — Galloche — Coustou — Louis de 
Silvestre — J, Restout — De Jullienne — 
Hulst — Carie Vanloo — Boucher — Natoire 
. --C. De Vermont — J. B. Oudry — E. Bou- 
chardon — Pierre — Pigalle — P. Slodt^ — 
Halle — J. Nattier — G, Duchange — Oudry 
fils — Cochin — J, B. Massé — Tocqué — 
, Aved — Boi^ot — Cars — Vinache — Surugue 

le fils — Lépicié, 



Aujourd'hui, samedi 6* Décembre, l'Académie s'est assem- 
blée pour les Conférences. 

M. Coypel fait une seconde lecture de la vie de Monsieur 
son père. — M. le Directeur les a ouvertes par une nouvelle 
lecture de la vie de M. Coypel^ son père, Écuïer, Premier 
Peintre du Roy. 

Cette seconde lecture a causé d'autant plus de plaisir à 
la Compagnie qu'elle lui a procuré l'occasion de renouvel- 
1er à M. Coypel l'estime qu'elle fait de ses talens, de son 
esprit et de son cœur * . 

Raport des Commissaires pour V examen des ouvrages d'un 
Aspirant Sculpteur. — Messieurs les commissaires, nommés 

I . Elle est imprimée dans les Vies des Premiers Peintres, II, 
1752, pages 1-41. La première lecture en avait été faite le 
6 Mars 1745, 
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par la dernière délibérations pour aller voir les ouvrages 
d'un Aspirant Sculpteur, ont raporté unanimement à l'Aca- 
démie qu'ils étoient extrêmement contents desdits ouvrages. 

En conséquence de ce raport il a été arrêté que ledit 
Aspirant pourroit se présenter à la prochaine assemblée. 

En terminant la séance, on est convenu que, le dernier 
samedi du mois tombant sur la fête de S* Jean, l'assemblée 
seroit remise au mécredi suivant, 3 1 du présent. 

Coypel — Galloche — C. De Vermont — 
J. Restout — Caylus — De Jullienne — Hulst 

— G. D'Isle — Le Clerc — Carie Vanloo — 
Natoire — J, B. Oudry — Pierre — E, Bou- 
chardon — Coustou — Pigalle — /. Nattier 

— P. Slodtsf — G. Duchange — Halle — 
/. B, Massé — /. C. Roëttiers — Vinache — 
Oudryfils — Tocqué — Aved — Frontier — 
De Uarmessin — Surugue le fils — Boisfot — 
Leblanc — De la Tour — Lépicié, 



Aujourd'hui, mercredi 3i Décembre, l'Académie s'est 
assemblée, par convocation générale, pour la relevée du 
quartier et pour la lecture des délibérations prises pendant 
ce tems. 

Agrément du S^ MicheUAnge Slodtsf^ Sculpteur, — Le 
S' Michel-Ange Slodt^^ Sculpteur, natif de Paris, ayant fait 
apporter de ses ouvrages, l'Académie, après avoir reconnu 
sa capacité et pris les voix à l'ordinaire, a agréé sa présen- 
tation et lui a ordonné d'exécuter en marbre pour sa récep- 
tion, et sans tirer à conséquence, un modèle qu'il a fait 
voir , représentant allégoriquement l'Amitié avec ses 
attributs. 

Accordé un an pour l'exécution de cet ouvrage. 

Députation à M. De Tournehem pour la nouvelle année. 
— Suivant l'usage, l'Académie est convenue d'aller en Dépu- 
ration, au sujet de la nouvelle année, saluer Monsieur le 
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Directeur Général des Bâtimcns et Monsieur de Vandières, 
reçu en survivance. La Députation sera composée de 
M. Coypel^ Directeur, de M. ie5i7v^5/re, Ancien Recteur, 
et de M'* les Officiers en exercice. 

Le Secrétaire chargé d* écrire à Rome à M. de Vandières. 
— 'M. de Vandières étant parti pour Rome, le Secrétaire a 
été chargé de lui écrire, au nom de l'Académie ; le projet 
de la lettre a été lu et approuvé. 

Prix du quartier^ : 
1 «' Prix. Brenet^ P. 
2« Prix. Marc Godefroy^ P. 
3« Prix. Plumier, S. 
M. Cqypel ayant représenté que les différentes affaires 
dont il est chargé par l'Académie ne lui permettoient pas 
de faire les fonctions du Rectorat pendant le prochain quar- 
tier, la Compagnie a nommé, pour y supléer, M. Restout, 
Adjoint à Recteur, ainsi que M. Nattier pour exercer, à son 
rang, le mois de Janvier à la place de M. Bouchardon, Profes- 
seur, qui est occupé à la figure équestre du Roi. 

Visite des Salles, — Ceux qui ont exercé pendant le pré- 
sent quartier ont rapporté à l'assemblée qu'ayant fait la 
visite des salles de l'Académie, ils n'avoient trouvé aucune 
dégradation dans les effets de la Compagnie. 

En terminant la séance, on est convenu que, la prochaine 
assemblée tombant sur la fête de S'« Geneviève, elle seroit 
remise à huitaine. 

La Compagnie ordonne une quête pour des œuvres cha^ 
ritables. — La Compagnie a ordonné une quête pour des 
œuvres charitables, ainsi que cela s'est toujours pratiqué. 

Cqypel — Ca:[es — Galloche — Louis de 
Silvestre — C. de Vermont — J, Retout (sic) 
— Hulst — /. Du Mont le Rom. — De Jul- 
lienne — Pierre — Pigalle — Boisfot — De 
la Tour — Frontier — Francisque — Drouais 

I. Ils sont en marge, comme toujours. 
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— Desportes — Vinache — Le Clerc — HuiU 
liot — Surugue le fils — Carie Vanloo — Bon- 
cher — J. B. Massé — De Lettre — Natoire 

— Nattier — Jeaurat — Tocqué — J. B. 

Oudry — Courtin — Adam Vaine — Lemojrne 

fils — E. Bouchardon — Coustou — P. Slodtif 

-r G» Duchange — Halle — Cars — Cochin 

— Lépicié^, 

I. Tous les sommaires de ce procès-verbal sont écrits avec la 
mention : c De l'autre part, » sur la marge du feuillet blanc, 
marqué par erreur dxij (il devrait l'être clxcxij), qui termine le 
sixième Registre. 
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Aujourd'hui, samedi lo" Janvier, l'Académie s'est assem- 
blée par convocation générale. 

Raport de la Députation à M, le Directeur Général. — 
Conformément à la dernière délibération, M" les députés 
ont raporté que, jeudi dernier, ils s'étoient rendus chez 
M. le Directeur Général des Bâtimens pour le saluer au 
sujet de la nouvelle année;, que M. de Tournehem, après 
avoir répondu avec beaucoup de politesse au compliment 
de M. Cqypel^ Tavoit prié d'assurer l'Académie de toute sa 
bonne volonté à contribuer à son bien être et à sa gloire. 

Conférence, M, le Comte de Caylus lit la vie de M. Leran- 
bert^ Sculpteur, — Ensuite de ce raport, M. le Comte de 
Caylus a fait l'ouverture des Conférences par la lecture de 
la vie de Louis Leranbert^ Sculpteur, ornée non seu- 
lement de réflexions agréables et solides sur les talens et 
les mœurs de cet homme célèbre, mais encore d'une digres- 
sion curieuse sur les bontés de nos Rois pour les artistes. 

Réponse de M, Cqypel. — Cet ouvrage, intéressant par 
la matière et par l'instruction que l'auteur a sçu y mêler, 
a fait beaucoup de plaisir à la Compagnie, qui en a remer- 
cié M. le Comte de Caylus par un discours que M. Cqypel 
lui a adressé et qui sera couché sur le registre à la suite de 
la présente délibération. 

M. Nattier présente une estampe gravée d'après lui, — . 
M. Nattier^ Adjoint en exercice, a présenté à l'assem- 
blée deux épreuves d'une planché qu'il a fait graver 
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d'après un de ses tableaux par le S' Balechou^ Agréé, dont 
le sujet représente, sous la figure d'une femme, Tembléme 
de la Forcée L'examen fait, la Compagnie a aprouvé 
ladite planche, pour fiaire jouir l'exposant des privilèges 
accordez à l'Académie par l'Arrest du Conseil d'État du 
28 Juin 17 14. 

Mort de M. Le BlanCy Graveur en médailles. — Le Secré- 
taire a notifié à l'assemblée la mort de M. Le Blanc, Gra- 
veur des médailles du Roi, arrivée à Paris le 22 du mois 
de Décembre dernier, âgé de 72 ans et demi. 

En terminant la scéance, le Secrétaire a fait la lecture 
des lettres de MM. De Trqy, De La Datte et Dandré^ au 
sujet de la nouvelle année. 

M. Le Moine le père, ancien Recteur, que ses infirmités 
privent de se trouver aux assemblées, a aussi écrit une lettre 
pour le même sujet. 

\jà Compagnie a nommé M. Restout et le Secrétaire pour 
aller visiter M. Le Moine et le remercier de son attention. 

Coypel — Louis de Silvestre — Restout — 
Natlier — De Jullienne — Hulst — Le Ch^^ de 
Valory — Watelet — Carie Vanloo — jBou- 
cher — Natoire — C. De Vermont — J. B. 
Oudry — Adam Y aine — E. Bouchardon — 
Coustou — Pierre — Pigalle — P. Slodt^f — 
G. Duchange — J. B, Massé— Halle — Cochin 
— Tocqué — Cars — Huilliot — Bois[ot — 
Surugue le fils — Tardieu — Lépicié. 



Réponce de Monsieur Coypel à Monsieur le Comte de 
Caylus^ au sujet de la vie de Louis Leranbert^ Sculp^ 
teur. 

« Monsieur, à voir ce qu'il vous en coûte pour recevoir 
les louanges qui vous sont dues, on a peine à comprendre 

I. C'est le portrait de la Duchesse de Châteauroux. Ch. Leblanc, 
article Baléchou, n* 46, I, 129. 
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V*a.Tdeur avec laquelle vous travaillez â les mériter. Je ne 
Vous dirai point que nos justes applaudissemens doivent 
vous engager à continuer d'enrichir rAcadémie de vos 
sçavans écrits. Je m'y prendrai d'une façon plus propre à 
vous convaincre de la nécessité où vous êtes de poursuivre, 
en vous représentant, Monsieur, que vos travaux acadé- 
miques sçavent à la fois instruire les Élèves et redoubler 
l'émulation des Maîtres. 

c Quoi de plus propre, en effet, â nous animer de la plus 
noble ardeur que de nous remettre sous les yeux les tra- 
vaux des grands hommes qui nous ont précédez ? 

c Quoi de plus convenable, pour l'instruction de la jeu- 
nesse, que vos profondes et utiles réflexions sur les ouvrages 
et sur les mœurs de ces grands Artistes ? 

« N'auriez-vous point, Monsieur, des reproches à vous 
faire si, possédant Theureux talent de produire avec facilité 
des choses qui réunissent l'utile et l'agréable, vous négli- 
giez d'en faire usage pour le bien et Thonneur de ces arts 
que vous avez toujours chéris ? 

c Quel homme venez- vous de nous peindre ? Un homme 
admirable et pour les talens et pour le caractère, et dont 
l'exemple cependant peut être dangereux pour nos Elèves, 
ainsi que vous l'avez parfaitement remarqué. 

f Pouvons-nous trop vous rendre grâce, Monsieur, de 
la façon dont vous venez d'exposer aux étudians le danger 
de se livrer à la passion d'écrire en vers. Il leur est abso- 
lument nécessaire de sentir les beautés de la Poésie, mais 
ce n'est que dans leurs tableaux, comme vous Tavez dit, 
qu'ils doivent "s'efforcer de paraître poètes. Il est aisé de 
prouver que de tout point leur intérêt demande qu'ils en 
usent ainsi. Quand même la distraction que leur causeroit 
la Poésie ne nuiroit pas à l'application sérieuse qu'exige la 
Peinture ; quand même ils pourroient réunir en eux ces 
deux rares talens, l'un feroit tort à l'autre et, dans l'esprit 
du public, la plume pourroit eflacer les traits du pinceau. 
« Je dois m'attendre, en parlant ainsi, que le jeune trou- 
VI i3 
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peau qui m'écoute va me comparer à ces vieilles prudes 
qu'on soupçonne de n'avoir renoncé au monde qu'en per- 
dant l'espoir de lui plaire, et qui veulent engager leurs 
filles à fuir les plaisirs dangereux qu'elles cherchoient dans 
leur bel âge. Si vous pensez ainsi, Messieurs, comme j'ai 
lieu de le croire, je l'ai peut-être trop mérité pour ne pas 
vous le pardonner; mais, de grâce, écoutez attentivement 
ce qui me reste à vous dire. 

c Je suppose que vous sortiez d'une route dangereuse 
que l'imprudence vous a fait choisir, et où vous avez pensé 
vous perdre. Si vous rencontrez des voyageurs, ne les 
avertirez- vous pas de ne point s'exposer au danger que vous 
avez couru? J'ai trop bonne opinion de vous pour douter 
que vous n'en usassiez pas ainsi ; cependant cet avis salutaire 
à qui le donneriez-vous ? A des inconnus. Jugez si je puis 
le refuser à ceux pour qui je m'intéresse vivement. Car 
enfin vous ne pouvez douter de ma façon de penser à votre 
égard, vous surtout, qui êtes honorés du titre d'Élèves pro- 
tégés. Vous avez du moins entendu parler des critiques et 
des satyres mordantes que m'a attiré le simple soupçon 
d'avoir contribué au bonheur dont vous jouissez aujour- 
d'hui ; je les ai lues de sang froid et même avec une sorte 
de joye, parce que je me suis figuré qu'elle ne serviroient 
qu'à vous exciter de plus en plus à prouver, par de rapides 
progrès, la bonté d'un établissement dont on me fait l'hon- 
neur de m'attribuer le projet. Mon attente ne sera pas 
trompée^ j'en ai pourgarans vos sentimens, vos dispositions, 
et le zèle admirable avec lequel Monsieur Vanloo seconde 
les intentions du Chef des Arts. Vous, c'est à tous les Élèves 
que je m'adresse, vous, dis-je, qui avez le bonheur de ren- 
contrer dans le cœur de vos Maîtres des sentimens de père, 
ne négligez rien pour tâcher de les égaler un jour. Si vous 
y parvenez, loin d'en être jaloux, c'est alors qu'ils se croi- 
ront parfaitement récompensés de ce qu'ils font en votre 
faveur. Songez que la reconnoissance, dont je vous crois 
pénétrez, ne suffiroit pas pour vous acquiter de ce que vous 
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leur devez. Ce n'est point assez pour un Maître, qui chérit 
ceux qu'il prend soin d'instruire, de ne point trouver dans 
son École de méprisables ingrats ; il veut qu'il en sorte de 
grands hommes, t 

Aujourd'hui samedi 3i« Janvier, l'Académie s'est assem- 
blée à l'ordinaire. 

Lecture du Catalogue raisonné des tableaux du Roy, — 
Le Secrétaire a suivi la lecture du Catalogue raisonné 
des tableaux du Roy par les articles du Giorgion^ 6! André 
Manteigne et du Perrugin^ avec l'abrégé de la vie de ces 
Maîtres. 

La Compagnie a ordonné au Secrétaire de marquer sur 
le registre combien Elle continuoit à être satisfaite de son 
travail. 

En terminant la séance, le Secrétaire a lu une lettre de 
M. Vanloo^ Premier Peintre du Roy d'Espagne, au sujet 
de la nouvelle année. 

Louis de Silvestre — Nattier — Galloche — 
Caylus — Carie Vanloo — C De Vermont 

— Adam Vaine — P. Slodtsf — E, Bouchar" 
don — Halle — G. Duchange — L. Tocqué 

— /. B. Massé — /. C. Roéttiers — Surugue 

— Guay — Lépicié. 



Aujourd'hui, samedi 7* Février, l'Académie s'est assem- 
blée pour les Conférences. 

M. le Comte de Caylus fait la lecture de la vie de M. Gui' 
lain^ Sculpteur, — Monsieur le Comte de Caylus, dont le 
goût et les connoissances sont si utiles à l'Académie, et qui 
ne cesse de lui en donner des preuves par ses travaux litté- 
raires, a occupé la séance par la lecture de la vie de Simon 
Guilain, Sculpteur, dans laquelle, après avoir rendu compte, 
avec une sçavante précision, des talens et du mérite réel 
de cet artiste, il trouve moyen, à l'occasion de la valeur et 
de l'intrépidité de M. Guilain^ de faire connoître aux 
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Elèves le danger de se livrera la passion des armes, qui devient 
toujours nuisible pour la Société et la culture des arts, si 
la raison et l'honneur n'en relent tous les mouvemens. 

Réponse de M. Cqypel. — L'Académie, qui a été sensi- 
blement touchée de la solidité de cet ouvrage, en a remer- 
cié M. le Comte de Caylus par un discours que M. Cojrpel 
lui a adressé, et qui sera couché sur le registre à la suite 
de la présente délibération. 

Coypel — J. Restant — J. B. Oudry — 
Louis de Silvestre — Galloche — De Jullietme 
— Hulst — Watelet — Le Clerc — Carie 
Vanloo — Boucher — Natoire — C. De Ver- 
mont — Adam Vaine — Nattier — Coustou — 
E. Bouchardon — G. Duchange — Halle — 
Pigalle — L. Tocqué — J, B, Massé — 
Cochin — Drouais — Lépicié, 

Réponce de Monsieur Cqypel à Monsieur le Comte de 
Caylus au sujet de la vie de M. Guillain. 

« Monsieur, — l'heureux projet que vous avez formé 
d'écrire la vie de nos grands Sculpteurs doit faire autant 
d'honneur à la Nation qu'à la mémoire de ces excellents 
hommes. 

c On sçait, dans toute l'Europe, que la France a produit 
des Lerambert, des Sarrasfin^ des Guillain^ des Girardon, 
des VanclèveSy des Coy^evauXy des Coustou^ et tant d'autres ; 
mais nous avons l'avantage de posséder ici ces marbres et 
CCS bronzes, monuments érigés à leur gloire par leurs sça- 
vantes mains, et, parmi les étrangers, ceux qui ne voyagent 
point, ne connoissant ces chef-d'œuvres que par de légers 
récits, peuvent douter qu'ils soient dignes d'entrer en com- 
paraison avec les merveilles qui nous restent de l'Antiquité. 

t Vous décrivez ces ouvrages d'une manière si vive et si 
précise qu'ils croiront les voir en lisant vos écrits, et, sur- 
tout, la franchise avec laquelle vous citez les deffauts qu'on 
peut y remarquer, sera pour eux la preuve incontestable 
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des sublimes beautez qu'avec justice vous pensez qu'on y 
doit admirer. 

« Vous ne vous lasserez point de remplir, en travaillant 
pour la gloire de cette Académie, les devoirs de bon Citoyen. 
J'en ay pour garants votre amour pour les Arts, votre haine 
pour Toisiveté, l'heureuse facilité avec laquelle vous pro- 
duisez, pour ainsi dire en vous jouant, des choses qui exi- 
geroient de tout autre la plus sérieuse application, et je 
m'en repose encore plus, Monsieur, sur vos sentimens, qui 
jamais ne vous permettront de refuser vos soins lorsqu'il 
s'agira d'assurer la mémoire des hommes rares qui nous 
ont précédez, de louer, dans ceux que nous possédons, les 
grands talens acquis, et de contribuer à hâter les progrès 
d'une jeunesse qui travaille pour les acquérir, et sur 
laquelle notre Auguste Monarque ne dédaigne pas de jetter 
ses regards. 

« La nouvelle preuve de bonté, dont le Roy vient de 
nous combler, en permettant que Monsieur le Directeur 
Général lui présentât les ouvrages et les personnes des 
Élèves de l'Académie qu'Elle même a jugé digne de jouir 
des nouveaux bienfaits de Sa Majesté ; cette preuve de bonté, 
dis-je, de la part du plus grand des Rois pour ceux qui 
cherchent à se distinguer dans nos talens, ne doit elle pas, 
comme vous l'avez dit, Monsieur, embrazer les Élèves de 
l'ardeur la plus vive, et nous transporter de joye ainsi que 
de reconnoissance. 

« Quelle Gloire pour cette Compagnie ! Ses enfans mêmes 
viennent d'être honorez par Louis d'un coup d'œil favo- 
rable ! 

c Ne pouvons-nous pas nous flatter d'avance des progrès 
qu'ils feront, à Rome, après avoir passé paisiblement trois 
années à étudier, avec application, les chef-d'œuvres qui 
leur sont offerts dans le Cabinet du Roy, sans toutefois 
cesser d'exercer de tems en tems leur génie par quelques 
morceaux de leur composition. 

f Vous le sçavez mieux que personne. Monsieur, le nou- 
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yel établissement n'a d'autre objet que de rendre T Acadé- 
mie de France à Rome plus utile que jamais, en lui envoyant 
des Écoliers assez formez pour que bientôt ils y deviennent 
de grands hommes. C'est ainsi que Monsieur le Directeur 
Général s'explique sur cet établissement -dans une des der- 
nières lettres qu'il a écrite à M, De Troy, 

« Comparons la situation présente de l'Académie avec 
rétat où Elle se vit en naissant. Les illustres artistes qui 
la composoient alors, pleins du noble désir de se former 
de dignes successeurs, mais peu secourus dans un si beau 
projet, étoient obligés de contribuer chacun, selon Tétat de 
sa fortune, à l'entretien de l'École, et même de tirer de 
légères rétributions des Écoliers. 

€ Pouvons-nous trop bénir mais vous m'avez pré- 
venu. Monsieur, sur toutes les réflexions qu'on poûrroit 
faire à ce sujet ; il ne me reste plus qu'à vous rendre grâce 
pour nos Élèves. 

f Ce que vous venez de leur dire à propos de l'intrépi- 
dité de M. Guillain doit-il jamais sortir de leur mémoire? 
Cette admirable leçon auroit-elle, dans la bouche d'aucun 
de nous, la force qu'elle a dans la vôtre ? 

« Qu'il est fâcheux qu'en ce moment la crainte de vous 
déplaire m'empêche d'apprendre à ces jeunes gens quelles 
preuves de valeur a donné celui qui vient de les exhorter 
à ne confondre jamais le véritable courage, soutien de l'hon- 
neur, avec la folle témérité, méprisable support des pas- 
sions brutales. » 



Aujourd'hui, samedi 28* Février, l'Académie s'est assem- 
blée à l'ordinaire. 

Lecture du Catalogue raisonné des tableaux du Roy. — 
Le Secrétaire a continué la lecture de son Catalogue rai- 
sonné des tableaux du Roy, par l'article de Léonard de 
Vinci y avec l'abrégé de la vie de ce Maître. 

En terminant la séance, le Secrétaire a raporté à l'as- 
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semblée qu'il avoit répondu à toutes les lettres écrites à 

TÂcadémie au sujet de la nouvelle année. 

Cqypel — J. Restout — Caylus — /. B, 
Oudry — • Hulst — Le Clerc — De Jullienne 
— Carie Vanloo — C. De Vermont — Adam 
Vaine — Boucher ^— Coustou — Pierre -^ Pi- 
galle -* Nattier — Vinache — Halle -— G. 
Duchange — J. B. Massé — £,. Tocqué — 
Desportes — Lépicié, 



Aujourd'hui, samedi 7» Mars, l'Académie s'est assemblée 
pour les Conférences. 

Af. Tocqué, Conseiller y fait la lecture d'un Discours sur 
le genre du Portrait. — M. Tocqué j Conseiller, les a 
ouvertes par la lecture d'un Discours contenant des réflexions 
sur la Peinture et particulièremMit sur le genre du Portrait. 

Ce talent, si analogue à celui de FHistoire, par rapport 
aux principes, ne demandoit pas moins que la capacité et 
l'expérience de l'auteur dans cette partie de la Peinture, 
pour en développer toutes les difficultés, et tracer aux 
Elèves, qui voudront embrasser ce genre, la route qu'ils 
doivent prendre pour parvenir à s'y distinguer, ce que 
M. Tocqué facilite par la franchise généreuse avec laquelle 
il communique le fruit de ses méditations les plus profondes. 

Réponse de M. Coypel. •— M. Cqypel a remercié l'au- 
teur, au nom de la Compagnie, de son zèle pour l'avan- 
cement des Élèves, et le Discours prononcé à ce sujet sera 
couché sur le registre à la suite de la présente délibération. 

Il a été résolu que la prochaine assemblée seroit avancée 
de huit jours à cause de la Semaine Sainte, et que, le 
samedi 21 du présent mois, Messieurs les Directeur, Rec- 
teurs, Adjoints a Recteurs, Professeur en exercice, et, à 
tour de rôle : dans les anciens Professeurs Monsieur Le 
Clerc; dans les Professeurs Monsieur Coustou; dans les 
Adjoints Monsieur Halle; dans les Conseillers Monsieur 
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Chaufourier et le Secrétaire, et, dans les Académiciens, 
M. DumonSy s'assembleront, à huit heures , précises du 
matin, pour régler la répartition de la Capitation de la 
présente année lySo et examiner et arrêter les Comptes 
de 1749. 

Épreuve d'un nouveau verni. — Relativement à la déli- 
bération du 26 Juillet dernier, l'épreuve d'un nouveau 
verni ayant été faite en présence de l'assemblée, la Compa- 
gnie a trouvé qu'il faisoit un bon effet et qu'il ne pouvoit 
porter aucun préjudice aux tableaux, ce qu'EUe a ordonné 
au Secrétaire de marquer sur le registre*. 

Sur la nouvelle de la maladie de M. Galloche^ l'Acadé- 
mie a nommé M. Restoutet M. Fâcn/oo pour aller le visiter. 

Coypel — /. Restout — Carie Vanloo — 
Caylus — Louis de Silvestre — De Jullienne 

— Huist — Le Ch» De Valory — Le Clerc 

— Watelet — Boucher — Natoire — C. De 
Vermont — Adam Vaine — Le Mqyne fils — 
Pierre — Nattier — P. Slodt^ — Halle— Pi- 
galle "- G. Duchange — J. B. Massé — L. 
Tocqué — Boi^ot — Guay — Lépicié, 

Réponse au Discours de M. Tocqué sur la Peinture en géné- 
ral, et particulièrement sur le Portrait^ prononcé à l'Aca- 
démie^ le 7 Mars lySo. 

€ Monsieur, — Il est aisé de juger, en voyant vos ouvrages, 
que vous n'opérez jamais au hazard. Cette belle facilité, 
qu'on admire dans vos tableaux, ne peut être attribué à 
la seule habitude de manier le pinceau ; c'est plustôt le fruit 
de vos profondes réflexions. 

« Nous desirions depuis longtems. Monsieur, que vous 
voulussiez bien nous les. communiquer, moins pour nous 
confirmer dans cette opinion que pour l'instruction de 

I. Elle n'aurait pas mal fait, puisque ce vernis était si bon, de 
faire marquer sur le registre sa composition. 
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ceux qui s'adonnent au recommandable talent du Portrait. 

ff En remplissant nos désirs, vous venez de nous donner 
une aussi haute idée de votre fisiçon de penser que de votre 
capacité. Plus vos réflexions nous paroissent solides et peu 
oommuneSy plus nous vous trouvons généreux d'en enri- 
chir nos Mémoires. Est-il rien en effet de plus noble que 
de mettre au jour, pour le bien de la jeunesse, les moyens 
secrets par lesquels on est parvenu à se faire un nom, et 
de leur donner, si j'ose m'exprimer ainsi, ce fil précieux 
qui seul pouvoit empêcher qu'on ne s'égarât, dans des 
routes incertaines, où l'on se perd trop aisément. 

c Combien de gens auroient plustôt fait part aux autres 
des richesses qu'ils avoient acquises par leurs travaux que 
des méditations qu'ils avoient faites sur les talens qui les 
distinguoient. Combien de gens ont malheureusement alliez 
à l'élévation du génie la crainte puérile de se former des 
rivaux en formant des Élèves. Cependant, Monsieur, quel 
est l'objet qui doit nous animer, et qui nous anime en effet ? 
N'est-ce pas de perpétuer la gloire de cette Académie, en 
élevant des sujets qui puissent la maintenir après nous 
dans l'éclat où elle est aujourd'hui? 

« Risquerions-nous de la voir, sur la fin de nos jours, 
menacer de tomber avec nous, faute d'avoir secondé par 
nos soins les intentions du Supérieur dans ce qui concerne 
l'éducation des Étudiants ? Quoi ! L'Académie, pour dégé- 
nérer, auroit-elle attendu le moment où le plus grand des 
Rois se déclare son Protecteur, et daigne, par de nouveaux 
bienfoits, lui fournir des moyens nouveaux de rendre nos 
jeunes Artistes dignes de remplacer un jour ceux qui sans 
doute la soutiendroient à jamais, s'ils étoient immortels 
comme le seront leurs ouvrages ? > 



Aujourd'hui, samedi 21 Mars, l'Académie s'est assemblée 
par convocation générale, pour la lecture des délibérations 
du quartier, l'arrêté du Compte de 1 749 et le rôle de la 
Capitation de lySo, réglé dans le comité du matin. 
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Reddition des Comptes. — M» les Direaeur, Recteurs, 
Adjoints à Recteurs et Officiers, nommez pour r^er la 
répartition de la Capitation, et pour examiner et arrêter 
les Comptes de Tannée 1749, s'étant assemblés le matin 
dans la salle de l'Académie, le S' Reydellet, Concierge et 
Receveur, chargé, par délibération du i"* Décembre lySô, 
de recevoir la Capitation des Officiers et Académiciens, et 
autorisé, par la même délibération, à recevoir de M" les 
Trésoriers des Bâtimens du Roi, les sommes accordées par 
Sa Majesté à TAcadémie pour son entretien, a présenté 
rétat de la Recette et Dépense par lui faites durant le cours 
de Tannée 1749, suivant les ordres de M" les Directeur et 
Recteurs; Texamen en ayant été fait, ainsi que des quit- 
tances et Mémoires, la Recelte s'est trouvée monter à la 
somme de 6,061 liv. 6 s. et la Dépense à celle de 6,1 23 liv. 
14 s. ; partant la Dépense excède la Recette de la somme 
de 62 liv. 8 s., lequel compte, s'étant trouvé juste, il a été 
aprouvé, et le Sieur Reydellet déchargé par lesdits Direc- 
teur, Recteurs et Officiers, et la décharge dudit Sieur con- 
firmée et signée par TAcadémie. 

M'" les Officiers du présent quartier ont rendu compte 
qu'ils avoient fait, conformément à la délibération du 
29 Juillet 1747, la revue des effets de la Compagnie. 

Lecture du Catalogue raisonné des Tableaux du Roy. — 
Le Secrétaire a continué la lecture du Catalogue raisonné 
des tableaux du Roy, par Tarticle d* André del Sarte^ et par 
celui du Pontorme^ avec Tabrégé de la Vie de ces Maîtres. 

La Compagnie a aprouvé unanimement ces deux articles. 

Ameublement de maroquin noir donné par le Roy*. — 
La Compagnie devant aux attentions et à la bienveillance 
de M. le Directeur Général l'ameublement en maroquin 
noir dont le Roi a gratifié TAcadémie, la Compagnie a 



I . Cet aoieublement pour la salle d'assemblée est composé : 
d*un bureau avec son pupitre, de 3 grands fauteuils, de 21 moyens, 
de 36 tabourets et de 3o chaises. (Note en marge.) 
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résolu qu'elle iroit en députation remercier Monsieur de 
Toûmehem. 

La députation se fera par M. Coypel et par M^* les Offi- 
ciers en exercice. 

Prix du quartier : 

i« Prix : Peronety P. 
a* Prix : Luhet^ S. 
3« Prix : Nattier^ P. 

Coypel — J, Restout — J. Du Mont le Rom. 

— De Jullienne — Hulst — Le Ch^ de Fo- 
lory — Le Clerc — Natoire — C. De Ver^ 
mont — /. B. Oudry — Adam l'aîné — Le- 
moyne fils — E, Bouchardon — G. Coustou 

— Pierre — Pigalle — Nattier — P. Slodt^ 

— G, Duchange — J, B. Massé — Halle — 
L, Tocqué — Aved — Poitreau — Antoine le 
Bel — Tardieu — Courtin — Vinache — 
Lépicié, 



Aujourd'hui, samedi 4» Avril, T Académie s'est assemblée 
pour les Conférences. 

M, Massé fait la lecture dune Dissertation sur l'examen 
qu'il faut faire pour connottre le genre de ses dispositions. 
— M. Massé les à ouvertes par la lecture d'une Disserta- 
tion sur l'examen qu'il faut îaXvQ pour connoître le genre 
de ses dispositions, afin de se déterminer solidement sur le 
choix des talens différens que renferme la Peinture. 

Cette Dissertation, que Ton ne pourroit extraire sans lui 
faire perdre beaucoup de la gradation méthodique qui y 
» est observée, de l'excellence des principes qui y sont déve- 
loppés, ainsi que de la justesse et de la variété de l'expres- 
sion, a été goûtée unanimement par la Compagnie, qui en 
a remercié et fait compliment à l'auteur. 

Réponse de M. Coypel, — M. Coypel a prononcé à cette 
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occasion un Discours qui sera' couché sur le r^istre à la 
suite de la présente délibération. 

Choix des Élèves pour ctmcourir aux Grands-Prix. — 
La Compagnie, après avoir vu les épreuves Eûtes par les 
Etudians pour concourir aux Grands Prix, n'a jugé de 
capables à y être admis que les nommés Casçes^ MelUngy 
Challe^ Deshayes^ Péranet et Corrège^ pour la Peinture, et 
les nommés La Rue et Auyray^ pour la Sculpture. 

M. MoireaUj Graveur et Académicien, a présenté à l'as- 
semblée deux épreuves d'une planche qu'il a gravée d'après 
Vorremens^ ayant pour titre c La fontaine du Triton ; » 
l'examen Êiit, la Compagnie a approuvé ladite planche, 
pour &ire jouir l'exposant du privilège accordé à l'Acadé- 
mie par l'Arrest du Conseil d'État du 28 Juin 1714. 

En terminant la séance, M. Galloche a remercié la Com- 
pagnie de la visite qu'EUe lui a fait faire au sujet de sa 
maladie. 

Cqypel — Boucher — Galloche — Louis de 
Silvestre — J, Restout — J, Du Mont le Rom. 

— De Julliene (sic) — Hulst — L'ahhé de 
Lowendal — Le ch^ de Valory — Notoire — 
Carie Vanloo — Watelet — C. De Vermont 

— /. B, Oudry — Adam Vaine — Lemoyne 
fils — E, Bouchardon — Pierre — Pigalle — 
Nattier — P. Slodtif — Halle-- G. Duchange 

— Surugue le fils — /. B. Massé — L. Toc- 
que — Chardin — Vinache — Tardieu — 
Lépicié, 

Réponce de M, Coypel^ Directeur^ au Discours de M. Massé 
sur le choix des talens divers que renferme la Peinture, 

« Monsieur, — Vous ne pouviez travailler sur un sujet 
plus intéressant et plus utile que celui sur lequel vous 
venez de nous entretenir. Rien ne nous paroît plus impor- 
tant pour les jeunes gens qui s'adonnent à la Peinture que 
de faire un choix judicieux dans les genres divers qu'elle 
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renfenne, et je pense qu'on peut leur appliquer ces vers 
que Despréaux adresse à ceux qui se livrent à la Poésie : 

O vous donc, qui, brûlant d'une ardeur périlleuse, 
Courez du bel esprit la carrière épineuse, 
N'allez pas sur des vers sans fruit vous consumer, 
Ni prendre pour Génie un amour de rimer ; 
Craignez d'un vain plaisir les trompeuses amorces. 
Et consultez longtems votre esprit et vos forces ; 
La Nature, fertile en esprits excellens, 
Sait entre les auteurs partager les talens. 
L'un peut tracer en vers une amoureuse flamme, 
L'autre, d'un trait plaisant, aiguiser Pépigramme; 
Blalherbe d'un Héros peut vanter les exploits, 
Racan chanter Philis, les bergers et les bois, 
Mais souvent un esprit, qui se flatte et qui s'aime, 
Méconnoit son génie et s'ignore soi-même. 

c Élèves, qui nous écoutez^ voilà où vous en êtes pour 
la pluspart. Vous prenez pour génie un amour de manier 
le crayon et le pinceau, et vos parents, sur ce point, 
s'abusent encore plus que vous. Sans consulter votre esprit 
et vos forces, et brûlant d'une périlleuse ardeur, vous entre- 
prenez de courir la carrière la plus épineuse. La Nature a 
beau vous indiquer le genre pour lequel elle vous a donné 
de favorables dispositions; c'est à celui, qui vous paroît le 
plus élevé, que vous croyez devoir vous attacher. Mécon- 
naissant votre génie, et vous ignorant vous-même, vous 
vous abandonnez sans réserve aux conseils d'un amour- 
propre mal entendu, sujet aux plus lourdes beviies, et, pour 
vouloir trop briller, vous vous exposez aux plus rudes mor- 
tifications en faisant des entreprises au-dessus de vos forces. 

t Car, enfin, comme vous l'avez dit. Monsieur, est-il rien 
de plus accablant, pour un homme né avec des sentimens, 
que d'être forcé de ç'avouer intérieurement qu'il n'est que 
médiocre dans un art qui n'admet pas la médiocrité. 

t L'on me dira que ce même amour-propre, qui l'a 
séduit d'abord, sait aussi l'aveugler sur ses ouvrages ; que, 
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s'il est froid dans les ordonûances de ses tableaux et sec 
dans Texécution, Tamour-propre lui persuade qu'il est 
parvenu à la simplicité sublime et à la perfection de 
Raphaël. Que, si au contraire il compose d'une manière 
extravagante et dessine incorrectement, l'amour-propre le 
porte à se comparer au Corrège. Ainsi du reste. Voilà, je 
le suppose, notre Artiste très convaincu de sa haute capa- 
cité ; mais en est-il plus heureux ? Non. Son peu de succès 
le rend furieux ; il s'en prend au mauvais goût qui règne. 
Le poison de l'envie le dévore ; ceux de ses confrères, en 
faveur desquels le public se déclare, deviennent bientôt les 
objets de son aversion ; il ne met plus au rang de ses véri- 
tables amis que les gens qui le flattent. Enfin, s'il ne trouve 
plus d'adulateurs, il renonce aux humains pour se ranger 
lui-même dans l'obscurité où il s'ensevelit avec son triste 
orgueil. 

c Ne devons-nous pas présumer que ceux qui tombent 
dans le cas de cet homme, que je peins si malheureux, ne 
restent dans la médiocrité que pour avoir fait choix d'un 
genre plus étendu que leur génie ? Peut-être dans un autre 
auroient-ils trouvé autant de facilité pour se faire un nom 
qu'ils rencontrent d'obstacles insurmontables pour briller 
dans celui qu'une aveugle présomption lui a fait embrasser. 

c Convenons, Monsieur, qu'une des principales sources 
des chagrins que s'attirent quelquefois les Artistes vient de 
ce qu'ils ne peuvent ou ne veulent pas s'apprécier équita- 
blement. Pour donner à croire que l'on est propre à tout, 
on fait de vains efforts, qui ne servent souvent qu'à prou- 
ver que l'on n'est vraiment propre à rien. L'on perd, à 
tenter tous les genres, un tems précieux et considérable, 
qui sufifiroit à peine pour tâcher d'en posséder un seul dans 
toutes ses parties. Car il n'est pas douteux que, parmi les 
genres divers que la Peinture offre à notre choix, il en est 
qui peuvent encore se diviser, et chacun d'eux fourniroit 
aisément à nombre de gens qui l'embrasseroient, de quoi 
briller dans des caractères opposez. Pour prouver cette 



lySo] 207 

Yérité, je ne feindrai pas de dire qu'il est rare qu'un Peintre 
soit également heureux à saisir les caractères dififérens que 
renferme souvent un seul genre. 

c Dans le genre historique, par exemple, tel sera propre 
aux sujets pathétiques qui ne traitera pas avec succès les 
actions de grand mouvement. Celui-ci peut toucher le 
oœar en représentant Ândromaque aux pieds de Pyrrhus, 
et, s'il peint la chute des Géans, il court risque de tomber 
avec eux. Cet autre nous inspirera la tisrreur s'il nous fait 
voir Achille poursuivant les Troyens à travers les flots du 
Zante irrité; mais il tentera vainement d'enchanter nos 
r^ards en peignant Vénus à sa toilette, environnée des 
Grâces, qui tressent ses cheveux, et consultant son fils sur 
la dangereuse parure dont elle emprunte le secours pour 
charmer Adonis. 

c Un Paysagiste peut offrir à nos yeux, de la façon la 
plus piquante, ces pays arides que Cérès, Pomone, et Flore 
n'embellissent jamais de leurs dons, où Tonde, avec fureur 
se précipitant de rochers en rochers, fait régner majes- 
tueusement et l'horreur et l'efifroi. Mais ce même Peintre 
n'aura pas l'imagination assez riante pour bien rendre les 
agrémens des campagnes fertiles et fleuries, séjour favori 
de la tranquillité, de l'innocence et des plaisirs. 

€ Un Peintre d'Architecture saura rendre d'une manière 
facile, mâle et brillante, ces palais et ces monuments que 
leur solidité n'a pu soustraire aux outrages du tems, et ne 
pourra s'assujétir à nous représenter avec exactitude des 
bâtimens superbes nouvellement construits. 

« Ne pouvons-nous pas dire avec assurance que, pour 
obscurcir la gloire d'un grand Peintre, il suffiroit de lui 
donner à traiter des sujets opposez, je ne dis pas seulement 
au genre, mais au caractère qui le distingue. Le Peintre, 
en pareille occasion, feroit honneur à son discernement et 
ménageroit sa réputation s'il renvoyoit à un autre les 
ouvrages proposez. Mais ce funeste amour-propre, dont 
nous venons de parler, et contre lequel on déclamera tou- 
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jours inutilement, entend trop mal ses intérests pour per- 
mettre d'en user ainsi, et en général nous croyons au con- 
traire qu'il y va de notre gloire d'entreprendre des choses 
qui, si elles ne réussissent pas, donneront du moins aussi 
mauvaise opinion de notre jugement que de l'étendue de 
notre capacité. 

c Je crois, Monsieur, en avoir dit assez pour prouver 
l'importance de la matière que vous avez si bien traitée. 
Je connois trop votre modestie pour ne pas vous épargner 
l'embarras de recevoir en pleine assemblée les louanges qui 
vous sont dties. Je me bornerai à vous dire, sur la façon 
touchante dont vous venez de nous parler de feu M. de 
Chatillon, que vous avez su couronner par les sentiments 
du cœur un ouvrage plein de raison, de connoissance et 
d'esprit. » 



Aujourd'hui, samedi 25* Avril, l'Académie s'est assem- 
blée à l'ordinaire. 

Lecture du Catalogue raisonné des tableaux du Roy. — 
Le Secrétaire a occupé la séance par la lecture de la suite 
du Catalogue raisonné des tableaux du Roi, contenant les 
articles de Polidore de Caravage^ du Chevalier Josépin, 
et de Baccio Bandinelli, avec l'abrégé de la vie de ces Maîtres. 

La Compagnie a approuvé ces trois articles très-fort ^. 

Ensuite M. Tardieu a présenté à l'assemblée quatre 
épreuves de deux planches qu'il a gravées en petit d'après 
feu M. Antoine Coypely Écuyer, Premier Peintre du Roy, 
doht les sujets représentent la colère d'Achille et les 
adieux d'Hector^. L'examen fait, la Compagnie a approuvé 
lesdites planches pour faire jouir l'exposant des privilèges 
accordez à l'Académie par l'Arrest du Conseil d'État du 
28 Juin 17 14. 

1. Très fort y qui est souligné, est accompagné de la signature 
C. C, c'est-à-dire Charles Coypel, 

2. Les deux tableaux sont aujourd'hui au musée de Tours. 
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Coypel — Boucher — Galloche — /. Res- 
tout ~ Caylus — De Julîîenne — Hulst — 
Vabbé de Lowendal — Garnier d^Isle — Le 
Clerc — Natoire — C De Vermont — J, B. 
Oudry — Adam l'aine — Lemoyne fils — 
Coustou — P. Slodt^ — G. Duchange — Hal- 
le — Tardieu — J, B. Massé — Lépicié. 



Aujourd'hui, samedi 2* May, TAcadémie s'est assemblée 
pour les Conférences. 

M. le Comte de Caylus /ait la lecture de la vie de 
M. Girardon^ Sculpteur. — M. le Comte de Caylus a 
occupé la séance par la lecture de la vie de François 
Girardorty Sculpteur, dans laquelle, après avoir rendu 
compte, sans partialité, des talens et du mérite propre de 
cet artiste, il s'attache encore à le faire connoître du côté 
de l'esprit et du cœur, ce qui lui fournit les moyens de 
semer son ouvrage de réflexions, aussi solides que néces- 
saires, sur les foiblesses inséparables de l'humanité et 
auxquelles les grands hommes sont souvent plus sujets 
que les hommes vulgaires. 

Réponse de M. Coypel. — Cet écrit véridique a fait beau- 
coup de plaisir à la Compagnie, qui en a remercié l'au- 
teur par un Discours que M. Coypel lui a adressé, et qui 
sera couché sur le registre à la suite de la présente déli- 
bération. 

Coypel — Louis de Silvestre — Natoire — 
Galloche — J. Restout — /. Du Mont le Rom. 

— DeJullienne — Hulst — Le Clerc — Carie 
Vanloo — Watelet — C. De Vermont — Adam 
Vaine — E. Bouchardon — G, Coustou — 
Pierre — Pigalle — P. S/oi/f — G. Duchange 

— Halle — J. B. Massé — L. Tocqué — Co- 
chin — Lépicié. 

VI 14 
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Réponee de M. Cqypel à M, le Comte de Cqylus au sujet 

de la vie de M. Girardon. 

« Monsieur, — La mémoire de M. Girardon est dans 
une telle vénération chez tous les Artistes qu'aucun de 
nous, s'il se fût chargé d'écrire la vie de ce grand homme, 
n'eut osé hazarder de joindre anx éloges qui lui sont dûs 
les réflexions critiques et judicieuses que vous faites sur 
ses ouvrages. 

« Je ne feindrai pourtant pas de dire, Monsieur, que de 
pareilles réflexions, faites sans partialité et appuyées sur 
des connoissances solides, me paroissent non seulement 
permises, mais absolument nécessaires pour épurer le goût 
des Amateurs, et pour guider ceux qui s'adonnent aux arts 

ê 

que nous professons. 

« Elles sont utiles à nombre d'Amateurs, pour les tirer 
de l'erreur où ils tombent de mesurer sur le degré de la 
Réputation d'un habile homme le degré d'estime qu'ils 
accordent indifféremment à tous leurs ouvrages. Vous le 
savez, Monsieur, il suflBit souvent qu'un morceau soit incon- 
testablement de la main d'un grand Maître pour être cité 
par celui qui le possède comme un exemple inimitable ; 
quelquefois il s'en faut beaucoup que cela ne soit ainsi, et 
peut-être l'auteur même de ce prétendu chef-d'œuvre le 
mettroit-il au rang des ouvrages que, pour sa gloire, il 
auroit voulu pouvoir supprimer. 

« Les réflexions critiques, telles que vous savez les faire, 
Monsieur, ne sont pas pour les Élèves d'une moindre 
importance. Les études qu'ils font d'après les grands 
Maîtres, Peintres ou Sculpteurs, ne peuvent leur être par- 
faitement utiles qu'autant qu'ils savent distinguer, dans ce 
qu'ils ont fait de plus admirable, les parties deffectueuses 
qui s'y rencontrent quelquefois. S'ils sont prévenus que 
tout ce qu'ils y voyent est également digne de vénération, 
les Élèves Sculpteurs se figureront que le Bernin et Puget 
les mettent en droit de s'écarter de la pureté des statues 
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antiques. Les jeunes Peintres croiront trouver dans les 
anciens tableaux des autorités pour dessiner incorrecte- 
ment, peindre d'une manière sèche, outrer le coloris, le 
négliger, ou même le mépriser, et composer d'une manière 
extravagante. Car il faut convenir que le Poussin, Rubens, 
Michel'-Ange, le Corrège, Raphaël même peuvent induire 
en erreur un Écolier qui n'a pas le goût assés formé pour 
bien sentir, dans ce qui nous reste de ces Maîtres de l'Art, 
les beautez, qu'on ne sauroit étudier avec assez de soin ; 
et les défauts que l'on ne peut trop éviter. 

« Je ne sçais si je m'abuse ; mais je crois que ce sont 
précisément les deffauts des hommes renommez qu'il faut 
citer à la jeunesse ; ceux qu'on remarque dans les produc- 
tions des ignorents ne peuvent séduire, n'étant rachetés 
par aucunes beautés. 

« Qu'il me soit permi d'ajouter encore que c'est un très 
mauvais moyen, pour consacrer la mémoire d'un grand 
artiste, que de lotier également tout ce qui est sorti de ses 
mains. Si celui qui lit un éloge fait de cette manière n'a 
vu, par malheur, que quelques morceaux, dont peut-être, 
ainsi que je l'ai déjà dit, l'auteur lui-même faisoit peu de 
cas, il ne balance pas à croire que ceux qu'il ne connoit 
pas ne sont pas plus dignes de son admiration, et l'écri- 
vain, lorsqu'il en use ainsi en déshonorant son goût, fait 
tort à son héros. 

« Mais, dira-t-on, est-il bien facile de faire des réflexions 
telles que vous les demandez ? Ne faut-il pas, non-seule- 
ment êtrfe doué de beaucoup de goût, mais avoir perfec- 
tionné ce goût par une longue habitude de voir les belles 
choses ; et ne seroit-il pas même nécessaire d'avoir opéré ? 
Sans doute, et je ne dirai plus ; il faut être assez dépouillé 
de prévention pour ne point rejetter des ouvrages, par la 
seule raison qu'ils s'éloignent de la manière que nous pré- 
férons, savoir enfln rendre justice à des beautés qui ne 
sont pas celles dont nous sommes sensiblement touchés, 
ne jamais confondre la critique avec la satyre, ne songer 
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qu'à éclairer le lecteur, et savoir rejetter ces mordantes 
saillies qui rendent le Critique suspect d'animosité ; ne point 
se figurer que, pour hazarder des décisions choquantes, il 
suffise, si je puis m'exprimer ainsi, de s'ériger en secrétaire 
du public. Ces tours rebattus ne séduisent point les gens 
sensez. On sçait que ce public prétendu n'a la plupart du 
tems que deux ou trois têtes, et quelles têtes encore ! La 
meilleure oseroit-elle ouvrir la bouche devant le moindre 
des Artistes que ce petit public juge si hardiment? » 



Aujourd'hui, samedi 3o' May, l'Académie s'est assem- 
blée à l'ordinaire. 

Lettre de M. le Directeur Général pour r Exposition des 
tableaux. — M. Cqypel a communiqué une lettre, qu'il a 
reçue de M. le Directeur Général, par laquelle il lui 
marque que, suivant l'intention du Roy, l'Exposition des 
tableaux dans le Salon commencera le 25 Aoust prochain, 
pour finir le 25 Septembre suivant. 

L'Académie a résolu de faire tous ses efforts pour 
répondre aux intentions de Sa Majesté et au zèle de 
M. de Tournehem. 

M. Coustou propose un Aspirant Sculpteur, — M. Cous- 
tou ayant proposé un Aspirant Sculpteur, la Compagnie, 
relativement au règlement du 3i Aoust C748, a nommé, 
pour en examiner les ouvrages, M. Cas[eSy Recteur, 
M. Dumont le Romain y Adjoint à Recteur, et M" Adam 
et Le Moine, Professeurs, lesquels Officiers en rendront 
compte à la prochaine assemblée. 

Lecture du Catalogue raisonné des tableaux du Roi. — 
Le Secrétaire, pour occuper le reste de la séance, a con- 
tinué la lecture du Catalogue raisonné des Tableaux du 
I^oi, par les articles de Michel-Ange et de Piètre de Cor- 
tone, avec l'abrégé de la vie de ces Maîtres. 

La Compagnie a fort approuvé ces deux articles. 

Cqypel — Ca^es — Natoire — Galloche — 
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/. Restout — Caylus — Le Clerc — Boucher 

— C De Vermont — J. B. Oudry — Adam 
Vaine — Lemoyne fils — E. Bouchardon — 
Nattîer — P, Slodt^ — Pierre — Pigalle — 
Halle — G, Duchange — Boi^ot — De Lettre 

— Cochin — Surugue — Lépicié, 



M. Galloche fait la lecture de la i*^ partie d'un Traité 
sur la Peinture. — Aujourd'hui, samedi 6« Juin, TAcadé- 
mie s'étant assemblée pour les Conférences, M. Galloche^ 
Recteur, a lu la première partie d'un Traité sur la Pein- 
ture, contenant les réflexions qu'il a faites, par rapport à 
la manière qu'il croiroit convenable, et qu'il ne fait que 
proposer a la Compagnie, pour conduire les Elèves depuis 
les premiers élémens du dessein jusqu'à l'étude des Antiques. 

Réponse de M. Goypel, — Cet ouvrage, qui renferme 
une partie des principes les plus essentiels pour réussir 
dans un art si difficile et si étendu, a été fort goûté par la 
Compagnie, qui en a remercié l'auteur, par un Discours 
que M. Coypel a prononcé à ce sujet et qui sera couché 
sur le registre à la suite de la présente délibération. 

Rapport des commissaires pour Vexamen des ouvrages 
iun Aspirant Sculpteur, — Le rapport des commissaires, 
nommez pour aller voir les ouvrages d'un Aspirant Sculp- 
teur, ayant été favorable, l'Académie a décidé en consé- 
quence que ledit Aspirant pouroit se présenter à la fin du 
mois. 

M. Boucher propose un Aspirant peintre dans le genre 
de l'Histoire» — Ensuite, M. Boucher ayant proposé un 
Aspirant Peintre dans le genre de l'Histoire, l'Académie a 
choisi, à tour de rôle, pour en examiner les ouvrages, 
M. Galloche^ Recteur, M. Restout^ Adjoint à Recteur," et 
M" Oudry et Pierre^ Professeurs ; lesquels Officiers en ren- 
dront compte à la prochaine assemblée. 

Coypel — Ca^es — Adam Vaine — Caylus 
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— G4dicdÊ€ — J. RaUmt — J. Dmmwmt le 
Ram. — ilr JmOimme — Hirlsl — /> Clerc 
-* G»ir Foafeo — BofldhfT — NoMmre — 
C. iV FéTHMMif -^ y. B. (Mlr|r ^ Ltmoymt 
fds — CoitfliNi — P^oOe — P. SlMiff^ — 
HaOé — G. 2>iiekaHge *- J. B. Afossé — 
L. Toequé — ily«rf — Poiireau — Lépidé. 

RéfOfue de M. Cayjel, Directeur ^ au Disccmrs de M. Gai- 
loche sur la tnanière de conduire les Élèves depuis les 
premiers élémens du dessein jusqi^à Vétude des Antiques, 

c Monsieur, — L'Académie, dans ses Conférences, ayant 
pour principal objet Tinstmction de la jeunesse, c'est secon^ 
der dignement ses intentions que de prouver, comme vous 
fiûtes, la nécessité de commencer par se munir de ses prin- 
cipes solides sans lesqueb les Élèves s'égarent promptement. 
La route, que vous leur indiqués. Monsieur, est sans doute 
la véritable, mais malheureusement peu d'Écoliers sont 
assez courageux et assez modestes pour la suivre. 

c Quelques-uns se figurent même que l'étude de la Géo- 
métrie, de l'Anatomie et de l'Antique n'est propre qu'à 
refroidir leur prétendu génie et à leur ôter ce qu'ils 
appellent une heureuse facilité. Ne pourroit-on appliquer à 
plusieurs d'entre eux ce qu'un de nos Auteurs dit, en par- 
lant d'un mauvais poète : « Il faisoit assez bien de méchants 
4f vers. » — Scarron, Rom. Com.^, 

c Je conviens que, sans le génie et la facilité, les meil- 
leurs principes ne peuvent faire un grand Peintre ; mais je 
crois pouvoir soutenir que, sans les principes, le génie et 
la facilité sont comparables à ces feux de paille, aussi peu 
durables qu'ils sont éclattans ; on accourt de loin pour les 
voir, mais, plus on approche, plus cet éclat Vaffoiblit, et 

I . G^est de La Rancune que Scarron le dit. Première partie, 
chapitre V. 
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bientôt il n'en reste plus qu'un monceau de cendre légère, 
que disperse le moindre vent. 

i Dans rÉcole de FÂcadémie, vous trouvez assez com- 
munément nombre de jeunes gens capables d'enfanter à la 
hâte, sur le papier ou sur la toile, des compositions qui 
semblent vous promettre des tableaux piquants; mais, s'ils 
exécutent ces tableaux, vous reconnoissés sans peine, en 
les voyant, que leurs foibles auteurs ont mis le peu qu'ils 
savent dans ces premiers crayons où l'on se contente de 
l'intention, sans exiger aucune perfection de détail. Vous 
remarqués avec chagrin que les études qu'ils veulent faire 
d'après la nature ne servent qu'à éteindre ces étincelles de 
feu qui paroissent dans leurs esquisses, parce qu'ils ne font 
ces études qu'en tâtonnant, sans choix, sans goût et sans 
intelligence ; et ce qui toujours enrichit un ouvrage pensé 
par un homme qui a des principes ne fait qu'appauvrir 
le leur. 

c D'où pourroit venir l'incertitude de la pluspart des 
Étudians, sur la route qu'ils doivent suivre, si ce n'est du 
manque de principes ? Aujourd'hui ils passeront du blanc 
au noir, demain de l'extravagance à la froideur. La manière 
d'un artiste qui commence à briller les transporte; sans 
ezafnen, ils n'en veulent plus connoître d'autre ; Êiute de 
discernement, ib l'exagèrent et la défigurent, croyant 
l'imiter. 

« Mais me conviendroit-il d'en dire davantage quand nous 
avons lieu de nous flatter que vous continuerez. Monsieur, 
à démontrer ici que les plus grandes dispositions en appa^ 
rence s'affoiblissent et meurent si, de bonne heure, elles 
ne sont nourries par les grands principes. Cette belle 
matière doit être réservée à celui qui a eu le bonheur de 
former dans son École plusieurs Maîtres de l'Art, b 



Lecture des délibérations du quartier. — AoîcMmrfaBi. 
samedi 27* Juin, l'Académie s*est assemblée par 



2i6 [1750 

tion générale pour la relevée du quartier; les délibéra- 
tions prises pendant ce tems ont été lues, ainsi qu'il est 
d'usage. 

Agrément du Sieur Saly, Sculpteur, — Le Sieur Jacques 
Saly^ Sculpteur, natif de Valenciennes, ayant fait apporter 
de ses ouvrages, l'Académie, après avoir pris les voix à 
l'ordinaire et reconnu sa capacité, a agréé sa présentation, 
et lui a ordonné, par grâce et sans tirer à conséquence, 
d'exécuter en marbre pour sa réception, un modèle qu'il a 
Élit voir, représehtant un Faune. 

Accordé un an pour l'exécution de cet ouvrage. 

Lettre de M, le Directeur Général au sujet du tableau 
d^ André del Sarte mis sur toile par le S. Picault, -^ 
Ensuitte le Secrétaire a fait la lecture d'une lettre de M. le 
Directeur Général, écrite à M. Cqypel et qui porte ce 
qui suit : 

« A Paris, ce 7 Juin ijSo, 

i Vous savez. Monsieur, que, lorsque je fis voir au Roy 
le tableau â* André del Sarte ^ que le S»" Picault a enlevé de 
dessus le bois pour le transporter sur la toile, ainsi que 
plusieurs autres, l'admiration fut générale à Versailles, où 
il fut exposé tout un jour. Il n'y eut qu'une voix pour 
demander qu'on se servît du même moyen pour prévenir 
là ruine du S^ Michel de Raphaël, qui dépérit de jour en 
jour. 

€ Avant que de rien décider sur une affaire de cette 
importance, je crois ne pouvoir mieux faire que de con- 
sulter Messieurs de T Académie de Peinture. Leur vénéra- 
tion pour les ouvrages des grands Maîtres de l'Art, leur 
capacité, et surtout leur zèle pour le service de leur Auguste 
Protecteur, me répondent qu'ils examineront les choses de 
manière à ne me laisser aucun doute sur le parti que je 
dois prendre en cette occasion. Faites donc transporter le 
tableau d^ André del Sarte à l'Académie à la première 
assemblée, où vous déclarerez mes intentions par la lecture 
de cette lettre. 
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i J'attends de TAcadémie une réponce qui, sans doute, 
xxe pourra que lui âiire honneur quand je la ferai voir à 
Sa Majesté. 

c Je suis très véritablement, etc. Signé ; Le Normant. 1 
La Compagnie, après avoir examiné le tableau, l'a trouvé 
si bien remis et en si bon état qu'il croit qu'il seroit abso- 
lument nécessaire de faire la même opération pour le 
S* Michel de Raphaël^ dont on doit craindre à tout moment 
le dépérissement total. 

Ce que la Compagnie a ordonné au Secrétaire de mar- 
quer de sa part à M. le Directeur Général. 

Prix du quartier : 

2« Prix. Goàefroy^ P. 
3« Prix. Gallot, S. 

A l'égard du premier Prix, la Compagnie, ayant trouvé 
les desseins et les bas-reliefs trop foibles pour le mériter, 
Elle l'a réservé pour le prochain quartier. 

M. Slodtj^ Adjoint, a été nommé pour exercer â son rang 
le mois de Juillet prochain â la place de M. Pierre^ Pro- 
fesseur, qui a prié la Compagnie de l'en dispenser. 

M. Coypel continué dans sa place de Directeur, — Cette 
affaire terminée, M. Coypel a remercié la Compagnie de 
l'honneur qu'EUe lui a fait de le continuer pendant trois 
ans dans la place de Directeur, et la prie de vouloir bien 
en disposer suivant l'article IX des Statuts. 

M. Coypel a voulu se retirer pour laisser la liberté de 
délibérer. La Compagnie s'y est opposée et a décidé una- 
nimement que M. Coypel seroit continué dans le Directo- 
rat, par justice et par reconnoissance. 

Visiite des Salles. — En terminant la séance M" les Offi- 
ciers du quartier ont raporté qu'ayant fait la visite des 
salles de l'Académie, ils avoient trouvé tous les effets en 
bon état. 

Coypel — Ca^es — Adam Vaine — Louis 
de Silvestre — Caylus — Halle — /. Restout 
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^ J. Dumont le Romain — De JuHienne — 
Le Clerc — Carie Vanloo — Boucher — Aa- 
taire — C. De Vermont — J. B. Oudry -^ 
Jeaurat — Lemoyne fils — E» Bauchardon — 
Coustou — Pierre — Pigalle -^ Nattier — 
P. Slodtiç — /, B. Massé — L. Tocqué — 
Aved — Geuslain — Boi^fot — Vinache *- 
Courtin — Poitreau — Cochin — Desportes 
— Le 5^5 — Lépicié. 



M. /c Comte de Caylus fait la lecture des vies de 
MM, Buyter et Poissant^ Sculpteurs. — Aujourd'hui, 
samedi 4« de Juillet, rAcadémie s*étant assemblée pour les 
Conférences, M. le Comte [de] Caylus les a ouvertes par 
la lecture des vies de M« Buyster et Poissant^ Sculpteurs, 

Ces deux éloges ont fait d'autant plus de plaisir à la Com- 
pagnie que l'auteur, malgré l'ingratitude de la matière, a 
sçu, par le secours du génie et du sentiment, tirer des cir- 
constances où se sont trouvés ces deux Artistes, les réflexions 
les plus capables d'intéresser le lecteur et de contribuer â 
l'instruction des Élèves. 

Réponse de M, CqypeL — Une indisposition ayant empê» 
ché M. Cojrpel de se trouver à l'assemblée, le Secrétaire, 
a lu, pour lui, sa réponce â M. le Comte de Caylus, ce qui 
a été suivi du raport qu'il a fait à la Compagnie d'avoir 
selon ses ordres répondu à M. le Directeur Général au 
sujet du tableau d! André del Sarte. 

Lecture du Catalogue raisonné des tableaux du Roy. — 
Ensuite il a continué la lecture du Catalogue raisonné des 
tableaux du Roi, par les articles de Perrin del Vague 
et du Parmesan avec l'abrégé de la vie de ces Maîtres. 

La Compagnie a aprouvé ces deux articles, et Elle a 
nommé M» les Ofi&ciers en exercice pour aller visiter 
M. Coypel. 

En terminant la séance, on est convenu que, le dernier 
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saxxiedi du mois tombant sur la fête de S^ Jaxques et de 
S*' Christophe, rassemblée seroit avancée d'un jour et se 
^^:»idroit le vendredi 24 du présent. 

Galloche — P. Slodt^ — /. Restout — /, 
Dûment le Rom. — De Jullienne — Hulst — 
L^ Clerc — Carie Vanloo — Natoire — /. B, 
Oudry '— Adam Vaine — Pierre — Nattier 
— Halle — G. Duchange — J, B. Massé — 
Poitreau — Antoine Lebel *— Desportes — L. 
Tocqué — Lépicié. 

^^éponse de M. Coypel à M, le Comte de Caylus au sujet 
des vies de M'* Buister et Poissant^ Sculpteurs, 

i Monsieur, — Vous venez de nous prouver plus que 
Jamais qu'il n'est point pour vous de matière ingratte* 
Sans perdre de vue un seul instant les sujets les plus 
simples, vous savez les enrichir d'ornemens précieux, qui 
leur conviennent si parfaitement qu'on seroit tenté de croire 
que vous ne pouviez vous dispenser d'en faire usage. 

« Tdi est l'effet des bons ouvrages en tous genres. La 
justesse et la vérité qui les caractérisent font imaginer que, 
pour les produire, la Nature n'a pas eu besoin de secours 
de l'Art. En général, un ouvrage excellent plaît d'abord 
plus qu'il n'étonne, parce qu'il n'offre que le vrai, et qu'on 
se figure volontiers que le vrai est facile à trouver. 

« Cependant il faut convenir, Monsieur, qji'on ne parvient 
pas aisément à orner un sujet stéril de ces traits vrais et 
piquants qui semblent s'être offerts d'eux-mêmes. On peut 
dire que souvent le travail le plus pénible, c'est de donner 
à ceux qu'on fait l'apparence de la facilité. 

a Tout ce que vous dites par exemple sur la difficulté de 
faire connoître ses talens dans un pays étranger, et sur 
l'incompatibilité de l'étude avec les soins qu'exige le nœud 
du mariage; toutes ces réflexions, dis-je, sont placées si à 
propos qu'il sembleroit que tout autre les eût faites comme 
Vous; mais combien d'écrivains se seroient contentés de dire 
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simplement que M. Buyster s'étoit marié fort jeune, et 
qu'il avoit pris la résolution de quitter Anvers pour venir 
s'établir à Paris en i635. Quel parti n'avez- vous pas tiré 
de ces deux faits, et pour l'agrément et pour l'utilité. 

c Si je ne relève pas nombre d'autres traits qui sans 
doute méritent nos éloges, ce n'est pas, Monsieur, qu'ils 
nous soient échappés ; mais l'Académie, connoissant votre 
façon de penser, craint toujours de vous dégoûter d'un 
travail si précieux pour elle, en vous donnant des louanges 
qui vous sont à charge autant qu'elles vous sont dUes. i 



Aujourd'hui, vendredi 24» Juillet, et conformément à la 
dernière délibération, l'Académie s'est assemblée à l'or- 
dinaire. 

En prenant séance, Monsieur Coypel a remercié la Com- 
pagnie de la visite qu'elle lui a fait faire au sujet de son 
indisposition. 

Lecture du Catalogue raisonné des tableaux du Roy, — 
Ensuite le Secrétaire a continué la lecture du Catalogue 
raisonné des Tableaux du Roy par les Artistes de Sébas* 
tien del Piombo^ de Baltha^ar Perru^^i^ et de François 
Salviati, avec l'abrégé de la vie de ces Maîtres. 
La Compagnie a fort approuvé ces trois Articles. 
Apfès quoi. Elle a nommé M. Oudry et M. Slot:^ pour 
aller visiter M. Le Clerc qui est malade. 

M. Le Moine ^ Professeur, ayant représenté que la figure 
pédestre du Roy, dont il est chargé pour la ville de Rennes, 
ne lui permettoit pas d'exercer le mois prochain, la Com- 
pagnie a nommé, pour y supléer, M. Halle, Adjoint. 

Coypel — Ca^es — P, Slodtsf — /. Restout 
— Caylus — Hulst — Carie Vanloo — BoU" 
cher — C. De Vermont — /. B, Oudry — 
Adam l'aine — Le Moyne fils — Nattier — 
Halle — G, Duchange — J, B, Massé — L. 
Tocqué — Aved — Antoine Lebel — Lépicié. 
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.^.xijourd'hui, samedi i«' Aoust, TAcadémie s'est assem- 
^^é:o pour les Conférences. 

-ZWr. le Comte de Caylus fait présent du portrait de 

-^^- Ihifirénox peint par M, Le Brun, — M. le Comte de 

^aiylus, toujours attentif à tout ce qui peut intéresser TAca- 

^émie, a fait aporter le portrait de M. Du/rénqy, peint par 

M.. Le Brun^ et il a ouvert la séance par un Discours, dans 

^^quel, après avoir donné des éclaircissements sur Thisto- ^ 

^ique de ce tableau, il 'prie la Compagnie de l'accepter 

comme un témoignage de son estime et de sa vénération 

pour Elle. 

Ce portrait, aussi précieux, par rapport â l'exellent 
homme qu'il représente, que recommandable du côté de 
la couleur et de l'exécution, dont le beau faire annonce le 
meilleur tems de M. Le Brun, a été reçu de l'Académie 
avec un extrême plaisir. 

Réponce de M. Coypel au discours de M. de Caylus. — 
M. Coypel^ Directeur, en a remercié M. le Comte 4e Cay- 
lus, au nom de la Compagnie, et il a été ordonné que les 
deux Discours prononcés en cette occasion seroient trans- 
crits sur le registre à la suite de la présente délibération. 

M, Coypehfait une seconde lecture d^un Dialogue sur la 
connoissance de la Peinture. — Après quoi M. le Directeur 
a bien voulu répondre au désir de l'assemblée, en faisant 
une seconde lecture d'un Dialogue sur la connoissance de 
la Peinture, auquel il a fait des changemens considérables. 

Cet ouvrage, écrit avec cette élégance et cette solidité, 
qui caractérisent toute les productions de son auteur, a été 
écouté avec beaucoup d'intérest par l'Académie. 

Commissaires nommés pour examiner les ouvrages du 
Salon, — Ensuite il a été réglé que, conformément aux 
intentions du Roy, il y auroit, le mécredi 19» du présent, 
une assemblée particulière pour examiner les ouvrages qui 
seront placés dans le Salon, et en conséquence on a nommé, 
par la voie du scrutin, indépendamment de M. le Directeur, 
de M» les anciens Recteurs, de M» les Recteurs et Adjoints 
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à Recteurs, qui sont de tous les jugements, M. Le Clerc, 
ancien Professeur, M" Carte Vanloo^ Boucher, Natoire, 
Oudry, Bouchardon, Pierre, Professeurs; M» Pigale^Nat- 
fier et Halle, Adjoints à Professeur, et M" Massé et Toc* 
que. Conseillers. 

Il a été aussi arrêté que le samedi, 22* du présent, la 
Compagnie s'assemblera pour voir les tableaux et bas-reliefs 
faits par ses Élèves pour les Grands Prix, lesquels seront 
exposés à l'ordinaire le jour de S^ Louis. 

M» Oudry et Slodtf, chargez par F Académie pour aller 
visiter M. Le Clerc, ont raportez à l'assemblée qu'ils s'en 
étoient acquitez et que M. Le Clerc, qui se portoit mieux, 
les avoit priez de témoigner à la Compagnie combien il 
étoit sensible à son attention. 

Af» de Silvestre et Halle nommés pour aller remercier 
M. le Comte de Caylus, — En terminant la séance, l'Aca* 
demie a nommé M. Silvestre et M. ffid//^ pour aller remer- 
cier M. le Comte de Caylus du présent qu'il a fait à la 
Compagnie. 

Le Secrétaire chargé d'écrire à M. le marquis de Cal-' 
vière au sujet de la dignité de Commandeur de VOrdre 
militaire de 5' Louis. — Le Secrétaire a été chargé d'écrire 
à M. le Marquis de Cal vière de la part de l'Académie pour 
le complimenter sur la dignité de Commandeur de l'Ordre 
royal et militaire de S* Louis, dont le Roy l'a honoré. 

Coypel — Halle — Louis de Silvestre — 
/. Restout — Hulst — Carie Vanloo — Bou- 
cher — C De Vermont — /. B. Oudry — 
Adam Vaine — Lemoyne fils — Coustou — 
Pierre — Pigalle — P. Slodt^ — /. B. Massé 
— L. Tocqué — Lépicié. 

Discours prononcé par Monsieur le Comte de Caylus le 
j«' Aoust lySo, au sujet du portrait de M. Dufrénoy, 
peint par M. Le Brun, dont il a fait présent à V Académie. 

f Messieurs, — Vous m'avez toujours vu persuadé que, 
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poor mieux vous célébrer et connoître vos talens, les 
amateure doivent se former parmi vous, soit en vous voyant 
opérer, soit en profitant de vos réflexions sur les ouvrages 
de vos anciens ; vous êtes si convaincus, Messieurs^ de l'uti- 
lité que les grands artistes peuvent retirer de Texamen des 
ouvrages de ceux qui vous ont précédés, que vos Statuts 
ofdohneftt sagement que celui que vous recevez doit lais- 
ser dans vos salles un morceau qui prouve à la postérité les 
rabOns sur lesquelles a été fondé le choix que vous en avez 
fidt^ et, par une conséquence nécessaire, vous avez engagé 
ceux qui se destinent à fiaire des portraits à vous en donner 
deul de vos Officiers pour leur réception. Par ce moyen, 
vous réunissez dans vos salles Futile à l'agréable ; car c'est 
Un agrément réel que de conserver les traits des grands 
liommes; c'est une facilité pour fixer les idées et pour 'rap- 
peler la mémoire du caractère et des événements qu'on 
vous a rapporté dans leur vie. Témoin de vos sentimens et 
de tous vos procédés, je vous ai vu regretter de n'avoir 
aucun ouvrage d'un de vos plus grands Maîtres, cet homme 
si noblement facile, cet Apelles d'un autre Alexandre, cet 
homme enfin qui a tant contribué à la gloire et à l'établis- 
sement de votre Académie n'a cependant laissé à sa fille 
dhérie que les plus grands exemples à suivre. 

t A ce portrait vous reconnoissez sans peine M. Le Brun^ 
et vous sentes avec quelle joye je vous présente aujourd'hui 
non son portrait peint par lui-même, ce seroit trop de 
bonheur à la fois, mais au moins un ouvrage de lui, peint 
dans son meilleur tems, exécuté pour un ami, et quel ami? 
Celui de tous la Peinture, M. Dufresnoy qui en a si bien 
et si élégamment écrit que tout ce qu'on a pu dire depuis 
ne peut être, en un sens, regardé que comme une ampli- 
fication des idées justes dont il a fait le fonds de son excel- 
lent Poëme Latin. Vous le connoissés trop. Messieurs, pour 
vous en faire un plus grand éloge. Je puis d'ailleurs vous 
renvoyer à ceux que M» De Piles et Félibien en ont fiûs. 
Il est étonnant qu'un Peintre de votre École, qu'on homme 
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qui possédoit si éminemment la théorie de votre Art, qui 
en parloit si dignement, et qui Va consacré dans un Poëme 
que le Dieu des Vers ne désavoueroit pas, ait échappé , 
dans le temps, aux vœux et au choix de l'Académie. N'en 
accusons qu'une fatalité dont les plus célèbres Compagnies 
ne sont pas exemptes ; cependant, comme le dit M. de Piles : 
c Son Poëme sur la Peinture fera vivre son nom autant 
c que cet Art sera en quelqu'estime dans le Monde. » C'est 
donc avec un extrême plaisir que je puis vous offrir aujour- 
d'hui un morceau qui réunit l'ouvrage d'un Peintre aussi 
célèbre par ses grands travaux, et les traits d'un autre qui, 
moins fécond dans son exécution, n'est pas moins illustre 
dans son genre. 

c Heureux si mes recherches me satisfont au point de 
vous donner quelque jour un morceau dont vous êtes 
encore privés, par ces mêmes fatalités dont on ne peut 
rendre compte. Je parle de Le Sueur, cet autre grand homme 
que la France a vu naître, que votre Académie a placé 
dans son sein, et qui fera toujours également d'honneur à 
l'une et à l'autre. 

a Vous connoissés, Messieurs, le zèle dont je suis animé. 
Il vous explique suffisamment les motifs qui m'engagent à 
vous prier d'accepter ce témoignage de l'envie que j'ai tou- 
jours de vous plaire et de mériter la continuation de votre 
amitié. » 

Réponce de Monsieur Coypel au Discours de Monsieur le 

Comte de Caylus. 

€ Monsieur, — L'Académie me fait l'honneur de se repo- 
ser sur moi du soin de vous témoigner sa vive reconois- 
sance ; mais j'ai souvent éprouvé que vous n'aimez pas 
plus à recevoir les remerciments qui vous sont dûs que les 
éloges que vous méritez. 

c Dans la crainte de vous fatiguer, je me bornerai donc à 
vous dire que, si le tableau de Monsieur Le Brun, dont 
vous enrichissez l'Académie, redouble pour elle de prix 
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parce qu'il représente un Artiste qui a si noblement écrit 

sur la Peinture*, vous devez juger â quel point Elle ressent 

Vava.xitage de posséder en vous, Monsieur, un Amateur qui 

ne Cesse de travailler à déveloper les mystères des Beaux- 

Arts qu'Elle professe, à immortaliser la mémoire des grands 

^otnmes qu'EUe a possédé, et à rendre justice au mérite 

de ceux qui les remplacent aujourd'hui. » 



Examen des ouvrages qui seront exposés au Salon. — 
Aujourd'hui, mécredi 19^ Aoust, l'Académie s' estant assem- 
blée extraordinairement pour examiner les ouvrages qui 
seront exposés au Salon, Elle y a procédé, conformément 
aux intentions du Roy et aux délibérations précédentes. 
M. Oudry propose un Aspirant Peintre dans le genre des 
fleurs, — Ensuite, M. Oudry ayant proposé un Aspirant 
Peintre dans le genre des fleurs, la Compagnie a nommé, 
pour en voir les ouvrages et en faire le raport à la pro- 
chaine assemblée, M. Ca^eSy Recteur, M. Restout^ Adjoint 
â Recteur, et M" Bouchers et Nattoire, Professeurs. 

Cojrpel — Ca!(es — Halle — Louis de 5i7- 
vestre — /. Restout •— /. Du Mont le Rom. 

— Carie Vanloo — /. B. Oudry — Natoire 

— Pierre — Pigalle — Nattier — /. B. Mas- 
sé — L. Tocqué — Lépicié. 



Examen des ouvrages pour les Grands Prix. — Aujour- 
d'hui, samedi 22* Aoust, l'Académie s'est assemblée extraor- 
dinairement pour examiner les tableaux et bas-reliefs faits 
par ses Élèves pour les Grands Prix. Après les avoir vus. 
Elle a résolu que ces ouvrages seront exposés pour le public 

I. Le portrait de Dufresnoy est au Musée du Louvre jusqu'à ce 
que quelqu'un^ qui ne connaîtra, ni Dufresnoy, ni Le Brun, ni 
l'Académie de Peinture, ni Caylus, l'en mette à la porte, par le 
droit de son goût et de son ignorance. 

vt l5 
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le jour de S* Louis, et jugez le dernier samedi 29» du pré- 
sent mois, par Messieurs les Officiers et Académiciens, 
lesquels ne donneront leurs sufiBrages que le jour de l'as- 
semblée, conformément aux précédentes délibérations, ce 
qui sera indiqué sur les billets. 

Rapport des Commissaires pour l'examen des ouvrages 
de V Aspirant Peintre dans le genre des fleurs. — Sur le 
raport favorable de M» les Commissaires nommés pour 
aller voir les ouvrages d'un Aspirant Peintre dans le genre 
des fleurs, la Compagnie a décidé que ledit Aspirant pour- 
roit se présenter samedi prochain. 

Coypel — Ca^es — Halle — Louis de SU- 
vestre — Galloche — J, Restout — Caylus — 
J, Du Mont le Rom, — De Jullienne — Hulst 

— Carie Vanloo — Boucher — /. B. Oudry 

— Natoire — Adam Vaine — Lemoynefils — 
E, Bouchardon — G, Coustou — Pierre — 
Pigalle — G. Duchange — /. B. Massé — 
Cars — L. Tocqué — Ckau/ourier — Lépicié, 



Jugement des grands Prix, — Aujourd'hui, samedi 
29* Aoust, l'Académie s'est assemblée, par convocation 
générale, pour juger les Grands Prix faits par ses Élèves 
sur deux sujets, tirés de l'Ancien Testament, dont l'un 
représente Laban qui présente Lia pour épouse à Jacob, 
et l'autre le moment qu'Abraham rend grâces à Dieu de la 
délivrance de son fils. 

Jugement des Grands Prix, — La Compagnie ayant fait 
l'ouverture des boëtes qui avoient été exposées pour le 
jugement des Grands- Prix, les voix prises et comptées à 
l'ordinaire. 

Le Sieur Melling^ qui a fait le tableau marqué H, s'est 
trouvé mériter le premier Prix de Peinture ; 

Le Sieur de la Rue^ qui a fait le bas-relief marqué C, le 
premier Prix de Sculpture ; 
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.e Sieur Deshayes^ qui a fait le tableau marqué G, a 
aussi jugé mériter le second de Peinture, 
'Ex le Sieur Auvray^ qui a fait le bas-relief marqué D, le 
^^cond de Sculpture. 

A^grément du Sieur Bachelier^ Peintre de fleurs. — Ce 
î^^igement terminé, lé Sieur Jean-Jacques Bachelier^ natif 
^e Paris, Peintre de fleurs, ayant fait voir de ses ouvrages, 
V'Académie, suivant la forme ordinaire, a agréé sa présen- 
tation, et ledit Sieur ira chez M. le Directeur, qui lui 
t)rdonnera ce qu'il doit faire pour sa réception. 

M. Le Clerc, présent à cette assemblée , a remercié la 
Compagnie de la visite qu'EUe lui a fait faire au sujet de 
sa maladie. 

M. Moireau, Académicien, a présenté deux épreuves 
d'une planche qu'il a gravée d'après Vovremens, ayant pour 
titre « La fontaine de Vénus. » L'examen fait, la Compa- 
gnie a aprouvé ladite planche, pour faire jouir l'exposant 
des privilèges accordés à l'Académie par l'Arrest du Con- 
seil d'État du 28 Juin 17 14. 

Réponse de M. le Marquis de Calvières, — En terminant 
la séance, le Secrétaire a fait lecture d'une lettre de remer- 
cîment de M. le Marquis de Calvières, en réponce de celle 
de l'Académie, au sujet de la dignité de Commandeur de 
l'Ordre royal et militaire de Saint- Louis, dont le Roy Ta 
honnoré. 

da^es — Caylus — Louis de Silvestre — 
Halle — Galloche — /. Restout — J. Du 
Mont le Rom. — De Jullienne — Hulst — Le 
Clerc — Carie Vanloo — Natoire — Boucher 

— C De Vermont — J, B, Oudry — Jeau- 
rat — Adam l'aine — Lemoyne fils — Cous^ 
tou — Pierre — - Pigalle — Nattier — P, Slodt^ 

— G. Duchange — Aved — Chaufourier — 
Huilliot — Vinache — • Poitreau — Geuslain 

— De Lettre — • Courtin — Cochin — Lépicié. 
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Aujourd'hui, samedi 5* Septembre, l'Académie s'est 
assemblée, par convocation générale, comme étant un jour 
indiqué par Monsieur le Directeur Général pour Êiire la 
distribution des Grands Prix du second Concours de 1748 
et des Grands Prix de 1749. 

Distribution des Grands Prix par M. le Directeur Géné- 
ral, — Monsieur de Toumehem étant arrivé sur les cinq 
heures, M. Coypel et M" les Ofl&ciers de quartier ont été 
au-devant de lui dans le grand Salon et Tout accompagné 
dans la Salle d'assemblée, où, avant de prendre séance, il 
a souhaité voir les Prix et les travaux des Élèves protégés, 
ce qui s'étant exécuté, il a rentré dans la Salle et a été 
conduit à la place d'honneur, M. Coypel à sa droite, 
M. Ca^es, Chancelier et Recteur en exercice, à sa gauche, 
et M*^ les autres Officiers selon leurs rangs ordinaires. 

La séance prise, Monsieur le Directeur Général, après 
avoir exhorté les Étudians à redoubler de zèle pour méri- 
ter les bontés du Roy, a fait la distribution des Grands 
Prix, sç avoir : 

Pour le second Concours de 1748 : 

Le i«' Prix de Peinture au Sieur Hutin; 
Le !•' Prix de Sculpture au Sieur Pajou; 
Le 2« Prix de Peinture au Sieur de La Rue ; 
Autre 2« Prix de Peinture au Sieur de La Traverse; 

Pour le Concours de 1749 : 

Le i«' Prix de Peinture au Sieur Briard; 

Le !«' Prix de Sculpture au Sieur Guiard; 

Le 2® Prix de Peinture au Sieur Melling ; 

2® Prix de Sculpture au Sieur De la Rue, 
Ensuitte Monsieur De Tournehem a aussi distribué les 
petits Prix du quartier de Janvier 1748 jusques et compris 
celui d'Octobre 1749. 

Lecture du Catalogue raisonné des tableaux du Roy, — 
Le Secrétaire a terminé la séance par la lecture du Cata- 
logue raisonné des Tableaux du Roy, contenant une par* 
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^i^ de Tarticle Paul Véronnèse^ avec Tabrégé de la vie de 
^^ :Wahre. 

-^Lettre de M" de la Société des beaux^^rts de Toulouse, 

' — -Après quoi, il a lu une lettre de politesse, écrite à l'Acâ- 

^^naie par M» de la Société des Beaux-Arts de Thoulouze, 

^^^•^ sujet de leur nouvel établissement; laquelle lettre sera 

^^>\ichée sur le registre, à la suite de la présente délibé- 

ï'SLiiion. 

La Compagnie y fera réponce incessamment. 
L'assemblée finie, M. le Directeur Général a été recon- 
duit avec le même ordre qu'à son arrivée. 

Députation pour aller remercier M. le Directeur Gêné- 
- rai. — Il a été décidé que M. Cojrpel et M'« les Officiers 
en exercice iroient en députation remercier Monsieur de 
Tournehem de l'honneur qu'il a fait aujourd'hui à l'Aca- 
démie. 

Coypel — Jeaurat — J. Du Mont le Rom. 

— Cajes — Louis de Silvestre — /. Restout 

— C. Baschi — Le Clerc — Carie Vanloo — 
Natoire — C De Vermont — Adam Vaine — 
Lemoynefils — E, Bouchardon — Pigalle — 
Nattier — Halle — G. Duchange — /. B. 
Massé — Huilliot — Desportes -— Cochin — 
Tardieu — Lépicié. 

Copie de la lettre écrite à r Académie par Af» de la Société 
des Arts de la ville de Toulouse, 

« Messieurs, — L'école du dessein que la Ville de Tou- 
louse établit, en l'année 1726, en faveur et sous les soins 
de feu M. Rival^^ fournit dès lors à nos jeunes artistes un 
nouveau moyen de cultiver et de perfectioner leurs talens. 
Après la mort de M. Rivaï^^ le S' Cammas^ son successeur 
dans la place de Peintre de l'Hôtel de Ville, employa heu- 
reusement ses sollicitations pour maintenir cette École, à 
laquelle il devoit une partie de ses connoissances. Non 
content de communiquer aux autres les leçons qu'il avoit 



23o [1750 

reçeues, il rassembla plusieurs artistes et divers amateurs 
des Beaux-Arts, qui, avec Tagrément et Tappui des Magis* 
trats de cette Ville, formèrent une Société de Peinture, de 
Sculpture et d'Architecture. 

c Le zèle de cette Compagnie mérita bientôt que la 
Ville lui confiât, chaque année, une somme de cinq cens 
livres, partagée en plusieurs Prix, pour couronner les 
Élèves qui se distinguoient. Leurs progrès ont démontré, 
d'une manière sensible, l'utilité de cet établissement et ont 
fait désirer de lui donner une forme durable. Nous n'igno- 
rons pas, Messieurs, que les succès brillans sont toujours 
dûs à la Capitale; mais nous espérons de déveloper les 
heureuses dispositions pour le dessein et pour les arts, 
que l'on trouve assez communément dans cette Province, 
et dont la plupart restent inutiles par le défaut de secours. 
Ceux qui auront des talens distingués nous échapperont 
bientôt, et nous les verrons avec plaisir vous aller rendre 
les hommages qui vous sont si légitimement dûs. C'est sur 
ce motif que nous fondons nos espérances, et que nous 
vous prions de nous accorder votre protection, l'honneur 
de votre affiliation, l'avantage de votre correspondance, 
et votre crédit, pour obtenir les Lettres-patentes que nous 
sollicitons actuellement auprès du Roy. 

« Nous sommes avec respect. Messieurs, vos très humbles 
et très obéissants serviteurs. 

« A Toulouse, le i5 Aoust lySo. 

« Et ont signé : Mondran^ Modérateur de la Société des 

Beaux-Arts — Gailhne Puy 5* Pierre 

— Manassus de Puy^Maunie — 
UEspie —De la Gorrée — De Marie 

— Garipuy — L'Abbé de Santés — 
Martin Saint^Amand — De Savi- 
gnacK t 

I . Comme nous n'avons pas affaire à Toriginal, mais à la trans- 
cription des Procès- verbaux, nous n'avions qu'à suivre le manus- 
crit, malgré l'étrangeté, évidemment incorrecte, de certains noms. 
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»^cture des délibérations du quartier» — Aujourd'hui, 

^^«^izxedi 26« Septembre, TAcadémie s'est assemblée, par 

^o Xi-vocation générale, pour la relevée du quartier; les déli- 

^^^ï^ations, prises pendant ce tems, ont été lues ainsi qu'il 

^sx d'usage. 

lecture du Cc^talogue raisonné des tableaux du Roy; 
I^ecture de la réponse à M" de la Société des Arts de la Ville 
<ie Toulouse, — Le Secrétaire a continué la lecture du Cata- 
logue raisonné des Tableaux du Roy, par le reste de l'article 
de Paul Véronnèse, et il a aussi lu un projet de réponse, 
que la Compagnie lui a ordonné de faire à Messieurs de la 
Société des Arts de Toulouse, lequel projet a été aprouvé. 
M. De Silvestre propose un Aspirant Peintre dans le 
genre de V Histoire, ->- M, de Silvestre ayant proposé un 
Aspirant Peintre dans le genre de l'Histoire, la Compagnie 
a nommé, pour en examiner les ouvrages et en faire le 
rapport à la prochaine assemblée, M. Galloche, Recteur, 
M. Dumont le Romain^ Adjoint à Recteur, et M" de Ver-^ 
mont et Jeaurat^ Professeurs. 
/ Visite des Salles. — M» les Ofi&ciers du quartier ont 

rapporté que, pour se conformer au résultat du 29 Juil* 
let 1 747, ils avoient visité les salles de l'Académie et trouvé 
tous les effets en bon état, à la réserve de la figure du Gla* 
diateur, qui a été endommagée, à la cheville du pied 
gauche, le jour de S* Louis. 

En levant le siège, la Compagnie a nommé M. Pigalle, 
Adjoint, pour exercer à son rang le mois d'Octobre pro- 
chain à la place de M. Parrocel^ Professeur, qui a prié 
l'Académie de l'en dispenser, attendu la suite d'ouvrages 
dont il est chargé pour le Roy. 

En marge : M. Le Bouteux, Académicien, mort, à Lille 
en Flandres, le... de ce mois. 

Quartier de Juillet j '^So : 

i«' Prix : Buteux^ S. 
2« Prix : Saint'Aubin^ P. 
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3* Prix : D'Hue^, S. 
Le i«' Prix mis en réserve au quartier précédent a été 
accordé à Monnet^ P. 

Cqypel — Cas[es — Jeaurat — Louis de 
Silvestre — Restout — Baschi — /. Du Mont 
le Rom. — Le Clerc — G. Duchange — Na- 
toire — Carie Vanloo — /. B. Massé — C. 
DeVermont — Adam l'ainé — Lemojme fils 
— Huilliot — Nattier — Pigalle — E. Bou- 
chardon — Desportes — Halle — Cochin — 
Tardieu — Lépicié, 

Réponse faite par le Secrétaire^ au nom de la Compagnie y 
à M** de la Société des Arts de la Ville de Toulouse, 

« Messieurs, — J'ai lu, à l'assemblée générale du samedi 
5" Septembre, où Monsieur de Toumehem a présidé, la 
lettre que vous avez écrite à FAcadémie. Elle me charge 
de vous remercier de votre politesse, et de vous assurer, 
que non seulement elle approuve votre établissement, 
mais qu'elle reçoit avec plaisir votre affiliation et la cor- 
respondance que vous lui proposés. Soyez persuadés, Mes- 
sieurs, que la Compagnie se fera même un devoir, dans 
les différentes occasions qui pourront se présenter, de vous 
donner des marques de son estime et de Tintérest qu'elle 
prend à vos succès. 

« Je suis avec respect, Messieurs, votre très humble et 
très obéissant serviteur. 

« Signé : Lépicié. 

f A Paris, ce 26* Septembre lySo. » 



Aujourd'hui, samedi 3« Octobre, l'Académie s'est assem- 
blée pour les Conférences. 

M. le Comte de Caylus fait la lecture des vies de M. Van 
Opstal et celle de M. Van Clève^ Sculpteurs. — Monsieur 
le Comte de Caylus a ouvert la séance par la lecture des 
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vî^s de M" Van Osptal et Van Clève^ Sculpteurs, recom- 
J^sindables l'un et l'autre par leurs talens et leur probité, 
€t le dernier surtout par son attachement inviolable à 
^'ol^servation des Statuts et des usages de l'Académie. 

Jiéponce de M. Cojrpel, — Le Discours que Monsieur 
C<>yp€l a prononcé à cette occasion, et qu'il a adressé â 
^^ • le Comte de Caylus, au nom de la Compagnie, sera 
<^c>\iché sur le registre à la suite de la présente délibération. 

Cqypel — Galloche — Louis de Silvestre — 
/. Du Mont le Rom, — C. Parrocel — Le 
Clerc — Carie Vanloo — Natoire ~ C. De 
Vermont — Jeaurat — Adam Vaine — Le^ 
mqynefils — Coustou — Pierre — P. Slodt^ 

— G. Duchange — Halle — Pigalle — /. B. 
Massé — Chardin — L. Tocqué — Vinache 

— Lépicié. 

Réponse à Monsieur le Comte de Caylus sur les vies de 

M" Van Obstal et Van Clève. 

c Monsieur, — S'il est facile de juger, en écoutant les 
écrits dont vous enrichissez nos Archives, combien l'Aca- 
démie vous est chère, il vous est aisé de reconnoître, par 
la façon dont Elle les reçoit, à quel point Elle est flattée 
de posséder un Amateur tel que vous et reconnoissante des 
soins que vous prenez pour Elle. 

« Soit que vous parliez, Monsieur, des mœurs et des 
ouvrages des grands hommes dont vous nous retracez la 
mémoire, vous ne perdez jamais de vue l'heureuse idée 
de mettre tout à profit pour le progrès et la gloire des 
Arts que nous professons. 

« La cause de M . Van Obstal^ deffendue par Monsieur De 
Lamoignon, est un fait si honorable pour l'Académie 
qu'Elle ne peut trop vous rendre grâces de l'avoir placé si 
à propos pour le faire passer à la postérité. 

f Dans la vie de M. Van Clève^ la peinture de son carac- 
tère paroît être faite d'après nature, tant elle est exacte et 
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vive. Vous lui. rendrez, Monsieur, la justice qui lui est due 
en disant que cette humeur pointilleuse, qu'on croyoit 
quelques fois remarquer en lui, ne provenoit que de son 
inviolable attachement pour la Compagnie. Il sentoit que 
la durée des plus beaux établissemens dépend beaucoup.de 
cette exactitude qu'il ezigeoit pour l'observation de nos 
Statuts. Il étoit persuadé, avec raison, que des condesceti- 
dances, des faveurs, des commisérations, qu'on ne croit pas 
qui puissent tirer à conséquence, introduisent les plus 
grands abus, que ce qu'on fait de trop pour les uns ne peut 
se refuser aux autres, et que, pour l'ordinaire, ceux aux- 
quels on a fait grâce se figurent bientôt qu'on leur devoit 
ce que le trop de facilité pouvoit seul leur faire accorder. » 



Aujourd'hui, samedi 3i« Octobre, l'Académie s'est 
assemblée à l'ordinaire. 

M, Coypel fait présent à la Compagnie du portrait de 
M. De Tournehem, peint par M. Tocqué. — En ouvrant 
la séance, M. Coypel^ par un procédé aussi noble que 
généreux, a rempli les désirs de la Compagnie, en lui fai- 
sant présent du portrait de M. le Directeur Général, qu'il 
a fait faire par M. Tocqué. 

Députation pour aller remercier M. CqypeL — La Com- 
pagnie a témoigné unanimement sa reconnoissance à 
M . Coypel^ et il a été résolu que M" les Officiers en exer- 
cice iroient, en députation, le remercier chez lui. 

M. De La Tour donne le portrait de M. Dumont le 
Romain^ Adjoint à Recteur. — M. De La Tour^ qui a été 
reçu ^ sur le portrait de M. Restout, voulant prouver à 
l'Académie son zèle et son attachement, et ne point s'écarter 
de l'usage, lui a donné celui de M. Dumont le Romain^ de 
la même forme et grandeur que le premier. 

La Compagnie a été aussi satisfaite de la beauté de 
l'ouvrage que sensible à la façon de penser de l'auteur. 

I. Le 24 septembre 1746. 
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M. Tœqiié pfopost un Aspirant Peintre dans le genre du 
Portrait, — M. Tocqué, Conseiller, ayant proposé un 
A^rakit Peintre, dans le genre du Portrait, la Compagnie 
a fimtitûë, pour l'examen des ouvrages et en faire le 
tappott a la prochaine assemblée, M. Silvestre^ ancien 
Recteur, et M» Carie Vanloo^ Oudry et Adam^ Professeurs. 

Lecture du Catalogue raisonné des tableaux du Roy. — 
Ensuite le Secrétaire a continué la lecture du Catalogue 
raisonné des tableaux du Roi, par les articles du Féti et 
de Carlè Matatte^ avec l'abrégé de la vie de ces Maîtres. 

La Compagnie a très fort aprouvé ces deux articles^. 

Coypel -^ Galloche — E, Parrocel — Cay^ 
lus — J. Du Mont le Rom, — De Jullienne 

— Carie Vanloo — C. De Vermont — Adam 
l'aîné — Le Mcyne fils — Coustou — P. Slodtff 

— Pigalle *-^ G, Duchange — Le Tocqué — 
/. B, Massé -^ Desportes -^ Vinache — Lépicié. 



Aujourd'hui, samedi 7* Novembre, l'Académie s'est 
assemblée pour les Conférences. 

M, besportes fait la lecture d'une Pré/ace pour mettre à 
ta tête de la Vie de M. Le Brun, — M. Desportes les a 
ouvertes par la lecture d'une Préface pour mettre à la tête 
de la Vie de M. Le Brun^ avec un Discours préliminaire 
sur l'ancien état de la Peinture en France, et sur ceux qui 
ont porté le titre de Premier Peintre du Roy avant M. Le 
Brun, 

Ces deux ouvrages ont fait beaucoup de plaisir à TAca* 
demie, le premier par l'intérêt qu'Elle prend â la gloire de 
M. Le Brun, et le second, par les recherches, nouvelles et 
profondes, que l'auteur a faites pour donner une idée juste 
de l'ancien état de la Peinture en France, ainsi que des 

I. Le mot très fort ajouté par M. Coypel et paraphé par lui : 
C. C. 
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talens de ceux qui ont porté le titre de Premier Peintre du 
Roy avant M. Le Brun. 

La Compagnie a remercié unanimement M. Desportes 
d'un travail aussi utile que relatif à l'histoire de l'Académie. 
Rapport des commissaires pour l'examen des ouvrages 
d'un Aspirant Peintre dans le genre du Portrait, — Le 
rapport des commissaires, nommés pour aller voir les 
ouvrages d'un Aspirant Peintre dans le genre du* Portrait, 
s'étant trouvé favorable, la Compagnie a décidé en consé- 
quence que ledit Aspirant pourroit se présenter à la fin du 
mois. 

Service pour les deffunts. — En terminant la séance, il a 
été réglé que le service pour le repos des âmes de M" les 
Officiers et Académiciens, décédés dans le courant de l'année 
et les précédentes, se feroit à S^-Germain-l'Auxerrois, le 
samedi 28® du présent. L'Académie y sera invitée par billets. 

Coypel — Coustou — Caylus — Louis de 
Silvestre — /. Du Mont le Romain — De JuU 
lienne — Watelet — Carie Vanloo — /. B. 
Oudry — Adam Vaine — Lemoyne fils — C. 
De Vermont — G. Duchange — Pierre — 
Halle— J, B. Massé — L. Tocqué — Dr ouais 
— Lépicié, 



Aujourd'hui, samedi 28® novembre, l'Académie s'est 
assemblée â l'ordinaire. 

Agrément du 5' Valade^ Peintre de Portraits, — Le 
sieur Jean Valade^ natif de Poitiers, Peintre de Portraits, 
ayant fait apporter de ses ouvrages, la Compagnie, après 
avoir pris les voix à l'ordinaire, a agréé sa présentation, et 
ledit sieur ira chez M. le Directeur, qui lui ordonnera ce 
qu'il doit faire pour sa réception. 

Députation à Versailles pour examiner le tableau du 
5' Michel. — Ensuite M. Coypel a fait part à l'assemblée 
que M. le Directeur Général desiroit, avant de livrer le 



tableau de S^ Michel de Raphaël à l'opération du S' Picaut, 
qu'une partie de TAcadémie vînt à Versailles, le mardi 
8» Décembre, jour de, la conception de la Vierge, pour 
conférer ensemble vis-à-vis le tableau, et donner une déci- 
sion certaine ; que pour cet effet il prioit la Compagnie de 
choisir, indépendamment du Directeur et du Secrétaire, 
six Officiers des plus anciens, tous Peintres, et d'ajouter 
au moins à ce nombre un Amateur et un Associé libre. 

En conséquence de cet exposé, l'Académie a nommé : 
M. De Silvestre^ ancien Recteur; M. Galloche, Recteur; 
M. Restout^ Ad]ointkR6cttuT; M. De Julienne, Amateur; 
M. Hulst, Associé libre; M" Van Loo^ Boucher et De 
Vermont^ Professeurs, le dernier en exercice ; M. Nattier^ 
Adjoint à Professeur, et M. Massé ^ Conseiller. 

Lecture du Catalogue raisonné des tableaux du Roy, — Le 
Secrétaire a continué la lecture du Catalogue raisonné des 
tableaux du Roy, par les articles de Fra Bartholomée de 
S^'Marc et de MicheUAnge des Batailles^ avec l'abrégé de 
la vie de ces Maîtres. 
La Compagnie a fort ^ approuvé ces deux articles ; 
Conformément à la dernière délibération, l'Académie a 
fait célébrer ce matin, à S^-Germain-l'Auxerrois, un service 
pour le repos des âmes de M" les Officiers et Académiciens 
décédés dans le courant de l'année et les précédentes. 

Coypel — Casses — Coustou — Hulst — 
De Jullienne — Louis de Silvestre — Restout 
— Le Clerc — Carie Vanloo — Natoire — 
C de Vermont — Jeaurat — /. B, Oudry — 
Adam l'aine — Le Moyne fils — Pigalle — 
Nattier — P. Slodt^ — G, Duchange — • J. B. 
Massé — L, Tocqué — Cochin — Boi^ot — 
Droûais — Vinache — Aved — Lépicié. 

1. Le mot fort ajouté et paraphé par M. Coypel. 
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Aujourd'hui, samedi 5« Décembre, l'Académie s'est 
assemblée pour les Conférences. 

M. le Comte de Cajrlus fait la lecture d'un Diteaurs sur 
la composition, -» M. le Comte de Caylus, qui ne cesse.de 
donner des preuves de son attachement à la Compagnie et 
de son zèle pour le progrès des arts qu'EUe professe, a 
occupé la séance par la lecture d'une Dissertation sur la 
composition. Cet ouvrage, où l'auteur i^it voir, par des 
exemples sensibles, en quoi consiste la beauté et la diffi- 
culté de cette partie, une des principales de la Peinture, a 
été goûté extrêmement par l'Assemblée. 

Réponse de M, Coypel, — M. Cqypel^ Directeur, en a 
remercié M. le Comte de Caylus, au nom de l'Académie, 
et le Discours prononcé à cette occasion sera couché sur 
le registre, à la suite de la présente délibération. 

En terminant la séance, on est convenu que, le dernier 
samedi du mois tombant sur la fête de S^ Etienne, l'assem- 
blée seroit remise au jeudi suivant, 3i du présent. 

Coypel — - C. De ^Vermont — Restout — 
De Jullienne — Hulst — Watelet — Carie 
Vanloo — Natoire — /. B. Oudry — Le 
Moynefils — Pierre — Pi galle — Nattier — 
P. Slodt^ — Halle — G. Duchange — /. B, 
Massé — L. Tocqué — » Vinache -^ Drouais 
— Lépicié. 

Réponse au Discours de M. le Comte de Caylus sur la 
composition^ prononcé à l'Académie, le 5« du mois de 
Décembre lySo, 

a Monsieur, -^ En nous entretenant sur ce que demande 
la composition d'un tableau, vous venez de nous repré- 
senter la Peinture comme une des principales Muses. Si 
nombre de gens osent la mettre au rang des Arts mécani- 
ques, c'est bien souvent la faute d'une partie de ceux qui 
la cultivent, sans comprendre qu'elle exige d'eux, à la fois, 
le génie, le jugement, le goût, la noblesse dans les senti-* 
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mens, la profonde étude du cœur humain, la connoissance 
de THistoire et de la Fable. Les Amateurs tels que vous, 
Monsieur, ne disputeront jamais à cette Muse le haut rang 
où vous la placez. 

« Je suis affligé d'être forcé de craindre en ce moment 
que, dans le grand nombre d'Élèves qui vous ont écouté, 
il ne s'en trouve plusieurs qui ne soient pas en état de 
bien concevoir ce que vous venez de leur dire. Quelques- 
uns se figurent que, pour traiter les sujets les plus héroï- 
ques, il ne faïut autre chose qu'une pratique commune de 
grouper, de dessiner, de peindre, de colorier et d'opposer 
des masses obscures à des masses lumineuses. Se donnent- 
ils la peine de lire les sujets qu'ils veulent rendre? Non; 
ils ne les connoissent que par les tableaux et par les 
estampes où ils les ont vus représentez. 

c Cependant ils veulent donner des preuves de génie. Que 
font-ils pour y parvenir ? Courant après la nouveauté, ils 
s'éloignent du vrai; si l'un d'eux, par exemple, veut 
peindre le sujet de S^ Paul qui prêche â Corinthe, il fera 
de cet Apôtre un Déclamateur outré ; les yeux pleins de 
fureur, le corps dans l'agitation, les mains menaçantes, il 
paroîtra ne sortir de sa bouche que des imprécations. Une 
draperie volante achèvera de rendre cette figure principale 
compiettement ridicule. 

c Celui-ci, qui aura choisi le moment où J.-C. donne à 
S* Pierre les clefs du Ciel, se gardera bien d'imiter dans 
sa composition la noble simplicité qui charme dans celle 
de Raphaël ; mais, faute de lecture, il croira ne pouvoir 
supprimer ce petit temple que vous reprochez avec raison 
au Prince de la Peinture. Heureux encore si, pour éviter 
de paraître plagiaire, il ne place pas cet édifice sur le pre- 
mier plan du tableau. 

€ Cet autre, n'ayant lu les sujets qu'il veut traiter que 
dans les tableaux de Paul Véronè^e ou dans les estampes 
gravées d'après ce Mattre, n'hésitera pas à peindre les Juifs, 
les Grecs et les Romains vêtus en Nobles Vénitiens, ou en 
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Orientaux, et il couvrira hardiment Alexandre et ses sol- 
dats d'armures gauloises. 

c Je serois trop long si je détaillois les fiantes énormes que 
fait commettre le manque d'éducation et de leaure. Par le 
manque d'éducation, la colère basse, l'insolente morgue, 
la minauderie indécente, tiennent dans un ouvrage les 
places que devroient occuper la valeur, la noblesse et les 
grâces. 

c Mais, si Ton vous en croit, dira-t-on, votre art ne pourra 
donc plus être exercé que par ceux qui ont eu le bonheur 
de recevoir une noble éducation? Non. Je n'ose pousser 
les choses si loin; mais je desirerois^ue les jeunes gens, 
qui n'en ont reçu aucune, se bornassent, ainsi qu'on leur 
a déjà dit, à des talens particuliers, qui, tout recomman- 
dables qu'ils sont lorsqu'on les porte jusqu'à un certain 
degré, demandent pourtant beaucoup moins de culture 
d'esprit. Cependant, comme, parmi cette jeunesse peu 
instruite, il est possible qu'il se rencontre des génies heu- 
reux pour le genre historique, je voudrois que ceux-là 
employassent les moments de loisir que la Peinture doit 
leur laisser, à s'orner l'esprit par de bonnes lectures. Je 
n'exige pas qu'ils aspirent à tenir un rang parmi les Savans, 
mais je leur demande de n'être pas ignorans et d'en savoir 
d^ moins assés pour connoître ce qui leur manque, et pour 
recourir, dans leurs besoins divers, à ceux qui peuvent ' 
les éclairer. 

« Je demanderois encore qu'ils fissent en sorte de ne 
voir les ouvrages des grands maîtres qu'avec des gens 
dépouillez de passion, qui, en leur faisant admirer dans 
ces tableaux les sublimes beautés qu'on ne sauroit trop 
étudier, leur fissent remarquer qu'ils ne sont pas exempts 
de nombre de deffauts, qui jamais ne peuvent autoriser 
les nôtres. Les Étudians appfendroient, avec de tels guides, 
à ne point rejeter le Dominiquin^ parce qu'il n'a pas dans 
son coloris le brillant de Rubens; ainsi des autres. Enfin^ 
ils s'accoutumeroient à considérer ces admirables produc- 
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tions par les cotez divers qui nous les font révérer. Quel- 
ques-uns d'entre eux perdroient la mauvaise habitude de 
mépriser tout ce qui n'est pas dans la manière qu'ils affec- 
tionnent, ety pour finir par un exemple sensible^ ceux qui 
jusqu'ici n'ont été touchés que du fracas et de l'éclat de la 
couleur, seroient bientôt forcés de convenir que, dans le 
tableau du Poussin qui représente le Déluge, ce grand 
homme n'a presque rien laissé à désirer. 

« Le peu de figures, dont ce sujet est composé, redouble 
l'horreur du spectacle ; ce petit reste des coupables 
humains, privé de tout espoir, donne l'idée du nombre 
ii!nmense de ceux qui sont engloutis. 

« Dahs ce tableau, tout fait frémir, et toutefois on n'y 
remarque aucun objet hideux. Les Acteurs de cette tra- 
gédie vivent encore; mais il est facile de juger qu'ils n'ont 
plus que quelques instants à vivre. La couleur terreuse 
qu'on peut quelquefois reprocher au Poussin le sert en 
cette occasion, en donnant à ce bel ouvrage un coup d'œil 
qui inspire la tristesse, avant même qu'on soit assez proche 
pour connoître le sujet que le Peintre a traité. La pâleur 
de la foudre qui tombe la fait paroître plus terrible encore; 
enfin, ce morceau est, à mon gré, une preuve convain- 
quante que, pour attirer, surprendre et charmer, toutes les 
parties qui composent nôtre art doivent être soumises au 
jugiement et à l'esprit, et que nous ne devons négliger au- 
cune de ces parties, puisqu'il n'en est pas une qui, par un 
juste retour, ne puisse faire briller l'esprit et le jugement 
du Peintre. » 



Da samedi 19 Décembre lySo. 

Rapport de la députation à Versailles au sujet du tableau 
du 5' Michel de Raphaël, — L'Académie s'étant assemblée 
extraordînairement pour entendre le rapport de ce qui 
s'est passé à Versailles, conformément à la délibération du 
28 Novembre dernier, au sujet du tableau du S^ Michel 
VI 16 



«4^ [^î^5o 

de Raphaël^ le Secrétaire de TAcadémié, tin des députés 
nommés, a dît tju'en conséquence de cette déKbération et 
des ordres de Monsienr le Directeur Général des Bâti- 
ments, M** les députés de FAcadémie se sont rendus à 
Versailles le 8 du présent mois pour examiner le S^ Michel 
de Raphaël et décider si, par les expériences que le S' Pi- 
cault a faites sur les tableaux ^ André del Sorte et de 
Vander Meulen, qu'il a enlevés, le premier de dessus le 
bois et le second de dessus la pierre, et qu'il a transportés 
sur la toile, avec tout le succès possible, quoiqu'ils fussent 
l'un et l'autre dans un très mauvais état, on pouvoit se 
servir du même moyen pout* prévenir la ruine du S* Michel ; 

Que MM. les députés, après avoir examiné avec l'atten- 
tion la plus scrupuleuse Tétat présent dudit tableau, avoient 
trouvé) dans la totalité, de petites parties sans nombre, 
prêtes à se détacher; 

Qu'il est indubitable qu'en voulam faire ces réparations 
sur le panneau même, on seroit non seulement obligé de 
conserver l'ancien repeiût, mais d'en ajouter de nouveau ; 

Que les mêmes accidents venant à se répetter prompte- 
ment et successivement^ on ne pourroit y remédier qu'en 
faisant la même opération, ce qui, au bout de peu d'an- 
nées, ne laisseroit plus rien du tableau original ; 

QuC) conséquemment, il n'y avoit point d'autre parti à 
prendre), pour sauver le tableau du S^ Michel, que de le 
remettre entre les mains du Sieur Picauît pour le trans- 
porter sur la toile; que par ce moyen on conserve roi t tout 
ce qui reste de pur de Raphaël^ mais encore que ledit 
S' Picault ayant aussi le secret d'enlever le repeint, on 
pourroit trouver, dans les dessous, des indications pour le 
trait et pour la couleur ; 

Qu'il ^ fatloit, pour se convaincre de cet avantage, que 
réfléchir sur là manière dont on raccommodoit àttcienne- 
ihent les tableaux ; 

Lol's^Û^il y avoit dès 'èftdi'oité écaillés dans uhû partie, 
'celui qui «ébil chargé de la réparation, peigf^h, po^t 



accorder le tableau, la partie entière, ce qui est arrivé sur- 
tout danis la figure du démon terrassé, du même tableau 
de Raphaël, au lieu qu'à présent on ne couvre que la partie 
nécessaire et en pointillant; 

Qu'il falloit de plus observer que, le Roy possédant une 
belle copie du S^ Michel, faite il y a plus de vingt-cinq 
ans, elle servîroit à conduire au rétablissement de Toriginal. 
L'Académie approuve les observations des députés. — 
L'Académie, ayant trouvé toutes ces observations justes 
et solides, les a approuvées unanimement, et a ordonné 
que ce présent rapport seroit inséré dans ses registres, ce 
qui a été fait à Tînstant, et ont tous MM. les députés signé : 

Coypel — Restout — L, de Silvestre — 
Hulst — C. de Vermont — De Jullienne — 
Carie Vanloo — Natoire — Nattier — /. B. 
Massé — Lépicié. 

Ensuite, le Secrétaire a notifié à la Compagnie la Mort 
de M. Le Fevre^, Amateur, et il a ajouté que, conformé- 
ment à la délibération du 26 Août 174?, M. le comte de 
Baschi montoit à son rang dans la classe de M'' les Ama- 
teurs, et que la place qu'il occupoit dans celle de M" les 
Associés libres devenoit vacante par cette mutation. 

Proposition faite par M, Coypel^ de la part de M. le 
Directeur Général^ au sujet des places qui viennent à vac" 
quer dans la classe de M'* les Associés libres. — Sur quoi, 
M. Coypel a dit à l'assemblée, de ta part de Monsieur le 
Directeur Général, qu'il croyoit que, pour l'avantage de 
la Compagnie et suivant l'intention du Roy, il convenoit 
de choisir alternativement, lorsqu'il vient à vacquer des 
places dans la classe de M" les Associés libres, un homme 
titré et un travailleur; que cette disposition devenoit d'au- 
tant plus nécessaire que l'Académie, se proposant de don- 
ner incessamment au public une partie de ses Conférences, 

1. Note en marge : M. Lé FèVre, Trésorier général delà Mai- 
son de la Reine, arrivé lé 9 Décembre lySo. 
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Elle avoit besoin de Membres qui pussent l'aider dans ce 
travail; qu'étant persuadé du zèle de la Compagnie à saisir 
tout ce qui peut contribuer au perfectionnement ,des arts 
qu'elle professe, il ne doutoit point qu'elle ne reçût ayec 
plaisir cette proposition. 

M. Mariette élu Associé-libre, — L'Académie en a donné 
des preuves sur le champ en nommant, par acclamation, 
M. Mariette, dont les connoissances profondes dans l'his- 
toire de la peinture, de la sculpture et de leurs dépen- 
dances ne peuvent être que très utiles à la Compagnie. 

M. le Professeur en exercice et le Secrétaire ont été 
chargés de lui faire part de sa nomination au nom de 
l'Académie. 

Quartier d'Octobre lySo. 

i«» f^rix, Lubet, S., 
2« Prix, Nattiery P., 
3« Prix, Tkomire^ P. 

Coypel — Galloche — C de Vermont — 
Louis de Silvestre — Restout — J, Du Mont 
le Rom. — De Bo^e — Caylus — De JuU 
Henné — Baschi — Hulst — Carie Vanloo — 
Le Ch^^ de Valory — Boucher — Natoire 
— J, B. Oudry — Adam Cainé — E. Bou- 
chardon — Coustou — Pigalle — Nattier — 
P. Slodtif — Halle — J, B. Massé — L. Toc- 
que — Drouais — /. C. Roettiers — Lépicié, 



Lecture des délibérations du quartier, — Aujourd'hui, 
jeudi 3 1 Décembre, l'Académie s'est assemblée, par convo- 
cation générale, pour la relevée du quartier et pour la lec- 
ture des délibérations prises pendant ce tems. 

M. Mariette^ Associé-libre, prend séance, — En ouvrant 
la séance, M. Mariette, élu Associé-libre le 19 de ce mois,, 
a remercié et pris rang en cette qualité. 
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Députation pour la nouvelle année, — Suivant Tusage, la 
Compagnie est convenue d'aller en députation, au sujet de 
la nouvelle année, saluer Monsieur le Directeur Général 
des Bâtimens et M. De Vandières, reçu en survivance. La 
Députation sera composé de M. Coypel, Directeur, de 
M. De Silvestre^ ancien Recteur, et de M" les Officiers en 
exercice. 

Lettre écrite à ce sujet à M. de Vandières. — M. de 
Vandières étant à Rome, le Secrétaire a été chargé de lui 
écrire au nom de TAcadémie. Le projet de la lettre a été 
lu et approuvé. 

Les différentes affaires dont M. Coypel est chargé pour 
l'Académie ne lui permettant pas de faire les fonctions de 
Rectorat pendant le prochain quartier, la Compagnie a 
nommé, pour y suppléer, M. Dumont le Romain, Adjoint 
à Recteur, ainsi que M. Pigale, pour exercer à son rang 
le mois de Janvier à la place de M. Bouchardon, Professeur. 

Visite des Salles. — La visite des Salles de TAcadémie 
s'est faite par M» les Officiers du quartier, conformément 
au résultat du 29 Juillet 1747. 

Quête pour des œuvres charitables, — Ensuite, il a été 
ordonné une quête pour des oeuvres charitables, ainsi qu'il 
se. pratique à pareil jour*. 

En levant le siège, il a été arrêté que, comme il ne se 
trouve qu'un jour d'intervalle entre cette assemblée et la 
preinière du mois prochain, elle seroit remise à huitaine. 

Coypel — Galloche — C. De Vermont — 
Louis de Silvestre — Restout — Caylus — 
/. Du Mont le Rom, — De Jullienne — 
Hulst — Le Clerc — Le Ch^* de Talory — 
Mariette — Watelet — Carie Vanloo — Fi- 

I . On lit en marge : . . . . . . . . . 112I. iis. 

Plus remis à M. Reidelet 14 Janvier . . 36 »» 
Plus remis à M. Reidelet 6 Février ... 48 »» 



Total de la quête 196I. iis. 
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— a; 

Jeamrai — J, B. Omàry^ 

Pierre — PigtUe ^ Smiher — /. B- 
^ D^ Ltttre ~ P. 5lo^ — HâOé — G. 
Dmekamge — Ckariim — Détona — IMI- 
liot — L. Toeqmé — Fromtûr — BDtfoe — 
Ccmrîim — D^ LoM — Smrmgme le jus -^ 
Lépidé. ' 



^ ^7 5ïl :^47 



1751. 



Aujourd'hui, samedi 9* Janvier, rAcadémie s'est assem- 
blée par convocation générale. 

Rapport de la députation à M, le Directeur général. — 
Conformément à la précédente délibération, M'» les dépu- 
tés ont rapporté que, jeudi dernier, ils s'étoient rendus 
chez Monsieur le Directeur Général pour le saluer au sujet 
de la nouvelle année, et que M. Coypel, portant la parole, 
lui avoit dit : 

« Monsieur, — TAcadémie vient vous assurer de son res- 
pect et de sa vive reconnoissance. Elle vous redira tous les 
ans la même chose à pareil jour; ses sentimens ne peuvent 
s'altérer, et vous ne négligerez Jamais de lui procurer les 
avantages qu'Elle s'efforcera de mériter de plus çn plus v ; 

Qu'ensuite, Monsieur De Tournehem^ après, avoir remer- 
cié la Compagnie de sa politesse, avoit ajouté qu'il saisi-» 
roit toujours avec joie les occasions de l'obligeir, et qu'il 
croyoit ne pouvoir donner une meilleure caution de ses 
sentimens pour l'Académie que M. Coypel. 

Lecture du Catalogue raisonné des tableaux du Roy, ■:— 
Ce rapport fait, le Secrétaire a lu, du Catalogue raisonné 
des tableaux du Roi^, l'article de Romanelliy avec l'abrégé 
de la vie de ce Maître, ce qui a été suivi de la lecture des 
lettres de complimens de MM. De Trqy^ Dandré-Bardon^^ 
La Datte tX Nonotte^ au sujet du nouvel an. 

M, Coypel fait part d'une lettre de M. de Bo^e^au sujet, 

I . Lequel a été fort approuvé (ajouté et paraphé par M. Coypel), 
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de P Académie des Arts de la ville de Toulouse. — M. Cqy- 

pel a fait part à rassemblée d'une lettre qui lui a été écrite 
par M. De Boze, Amateur, dans laquelle il lui marque 
qu'ayant été chargé de rédiger les Statuts de l'Académie 
des Arts de la ville de Toulouse, nouvellement établie par 
Sa Majesté, il le prie de communiquer à la Compagnie 
trois articles desdits statuts qui sont relatifs à ses privilèges. 
Le Secrétaire en ayant fait lecture, la Compagnie a 
reconnu avec plaisir, par la façon dont ils sont dressés, le 
zèle et l'attention de M. De Boze pour conserver à l'Acadé- 
mie de Paris sa supériorité, et il a été ordonné qu'ils seroîent 
couchés sur le registre, pour y avoir recours, suivant l'exi- 
geance des cas. 

Coypel — J. Dumont le Romain — Pigalle 

— Galloche — Caylus — De Jullienne — 
Hulst — Mariette — Carie Vanloo — Natoire 

— C. de Vermont — Adam Vaine — Le 
Moynefils — Pierre — Nattier — Halle — 
G. Duchange — /. C. Roettiers — L. ToC" 
que — De la Tour — Cochin — Guay — 
Surugue le fils — Le Sueur — Lépicié. 

Copie de la lettre de M, de Bosfe à M. Coypel^ Directeur, 

Vous sçavez, Monsieur, que je me suis trouvé dans 
l'obligation de rédiger les Statuts de l'Académie de Pein- 
ture, Sculpture et Architecture, que le Roi établit à Tou- 
louse; et que, dès que j'en fus chargé, je me proposai d'y 
marquer, autant qu'il me seroit possible, la supériorité de 
l'Académie de Paris. Il en est parlé dans trois articles, 
dont je vous envoyé le relevé, afin que, si vous le jugez à 
prop(os, vous puissiez les communiquer à la Compagnie, 
comme une nouvelle preuve de mon zèle et de mon res- 
pect. Je me' flatte que vous n'êtes pas moins persuadé de 
tous les sentimens avec lesquels j'ai l'honneur d'être. Mon- 
sieur, votre très humble et très obéissant serviteur. 

' Signé : De Boze. 
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Trois Articles des Statuts de V Académie de Toulouse, 

Article XXXI. — Les Académiciens qui forment le Corps 
de l'Académie seront tous indispensablement établis et 
domiciliez dans la ville de' Toulouse, à Tunique exception 
des Associez honoraires, qui devront être seulement regni- 
coies, et dont deux seront toujours choisis parmi les Ama- 
teurs honoraires de l'Académie royale de Peinture et Sculp- 
ture établie à Paris sous la protection immédiate de Sa 
Majesté. 

Article XXXIX. — Quant l'Académie de Toulouse se 
trouvera partagée sur des questions relatives aux progrès 
des Arts qu'elle cultive, elle S'adressera à l'Académie Royale 
de Peinture et Sculpture établie à Paris ; elle lui exposera 
les raisons alléguées de part et d'autre, et, quand elle aura 
reçu la discussion, elle l'inscrira sur ses registres. 

Article XL. — Pour entretenir une correspondance 
encore plus avantageuse avec l'Académie de Paris, celle de 
Toulouse lui enverra tous les ans une relation sommaire 
de ce qui s'y sera passé de plus considérable dans le cours 
de l'année, et, quand quelque Professeur, quelqu' Associé 
artiste ou même quelqu'Elève, qui aura emporté les Grands 
Prix, viendra s'établir à Paris, elle pourra lui donner des 
lettres de recommandation, adressées au Directeur ou au 
Secrétaire de l'Académie, afin que, dans les occasions, 
Elle puisse faire usage de ses talens . 



Aujourd'hui, samedi 30® Janvier, l'Académie s'est assem- 
blée par convocation générale. 

Lettre de M, le Directeur Général au sujet du Nouveau 
Règlement du Roy. — M. Coypel a remis au Secrétaire, 
pour en faire lecture, une lettre de M. le Directeur Géné- 
ral adressée à la Compagnie, avec la copie coUationnée d'un 
nouveau Règlement approuvé et signé par Sa Majesté, et 
dont l'original est resté dans le Dépôt des Bâtimens. 

Ce Règlement, qui constate la protection immédiate du 
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Roy, rétablissement des deux Écoles de Rome et de Paris, 
et augmente la discipline de l'Académie, a été reçu avec 
joie de la part de la Compagnie, qui a protesté de suivre 
et d'observer inamoviblement tous les Articles y contenus, 
lesquels sont enregistrés à la suite de la présente délibéra- 
tion, ainsi que la lettre de M. le Directeur Général. 

Députation pour aller remercier M. le Directeur Géné- 
ral. — Après quoi la Compagnie a résolu d'aller en dépu- 
tation remercier à ce sujet M. De Toumehem et lui témoi- 
gner combien l'Académie est reconnoissante de son atten- 
tion à lui procurer tout ce qu'Elle pouvoit jamais désirer 
de plus utile et de plus glorieux pour son Corps. 

La députation sera composée de M. Coypelet de M» les 
Officiers en exercice, et, à tour de rôle, dans les Anciens 
Recteurs M. De Silvestre^ dans les Recteurs M. GallochCy 
dans les Adjoints à Recteurs M. Restout, dans les Anciens 
Professeurs M. Le Clerc ^ dans les Professeurs M. Vanloo^ 
dans les Adjoints M. Pigalle, dans les Conseillers M. Z>ii- 
change, et, dans les Académiciens, M. Massé. 

M, Coyrpel remercié à ce sujet, — M. Coypel a aussi été 
remercié des peines qu'il a prises pour arranger et termi- 
ner cette affaire. 

M. Cochin, Graveur et Académicien, a présenté â l'as- 
semblée quatre épreuves de deux planches qu'il a gravées, 
l'une d'après Vovremens et l'autre d'après M<. Pierre, 
L'examen fait, la Compagnie a approuvé lesdites planches 
pour faire jouir l'exposant des privilèges attribués à l'Aca- 
démie par l'Arrest du Conseil d'État du 28 Juin 17 14. 

Lecture d'un projet d'Avertissement pour mettre à la tête 
du Catalogue raisonné, — En finissant la séance, le Secré- 
taire a lu un projet d'Avertissement pour mettre à la tête 
du Catalogue raisonné des tableaux du Roy, dont la Com- 
pagnie a été très satisfaite. 

Coypel — J, Du Mont le Rom, — Louis de 
Sihestre — E, Bouchardon — Caylus — Gai' 
loche T- Restout — De Jullienne -^ Hulst — 
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Le Ch^ de Valory — Mariette — Natoire 
-7 C De Vermont — Carie Vanloo — J. B. 
Oudry — Adam Vaine — Lemoyne fils — 
Pierre — Pigalle — Coustou — Nattier — P, 
Slodts[ — Halle — Cochin — G, Duchange 
— /. B, Massé — J, C. Roè'ttiers — Surugue 
le fils — L. Tocqué — Droûais — Courtin — 
Surugue — < Lépicié. 

Copie de la lettre écrite à ï Académie par Monsieur le 
Directeur Général^ en lui envoyant le Règlement, 

A Versailles, ce 23 Janvier cjSi. 

Le Roy honnore aujourd'hui, Messieurs, son . Académie 
de Peinture et de Sculpture d'une nouvelle preuve dç son 
afifection en lui envoyant un Règlement, qui constate tout 
ce que Sa Majesté a fait en sa faveur depuis quatre ans. Je 
connpis trop les sentimens de la Compagnie pour dout^ 
que les bontés de Son Auguste Protecteur ne redouble ^ 
Elle le désir de les mériter de plus en plus. Je suis, Mes- 
sieurs, votre très humble et très obéissant serviteur. 

Signé : Le Normant. 



REGLEMENT 

POUR 

l'Académie Royale de Peinture et Sculpture « 

Du 12 Janvier l'^Si. 

De par le Roy. 

Sa Majesté ayant pris sous sa protection immédiate 
TAcadémîe de Peinture et de Sculpture, et voulant donner 
à cet établissement une forme encore plus solide et plus 
avantageuse que celle qu'il a eu jusqu'à présent, Sa Majesté 
a ordoj^é et ordoone q$ qui suit : 
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Article premier. 

L'Académie Royale de Peinture et Sculpture sera tou- 
jours sous la protection immédiate de Sa Majesté, et rece- 
vra ses ordres par le Directeur et Ordonnateur général de 
ses Bâtimens, Jardins, Arts et Manufactures. 

Article IL 

Cette Académie demeurera composée d'un Directeur, 
d'un Chancelier choisi parmi les Recteurs, des trois autres 
Recteurs, en cas que le Directeur n'ait pas ce grade, sinon 
de deux seulement, de deux Adjoints à Recteurs, de huit 
Honoraires-Amateurs, de huit Honoraires Associés-Libres, 
de douze Professeurs de Peinture ou de Sculpture, de six 
Adjoints à- ces Professeurs, d'un Professeur de Géométrie 
et de Perspective, d'un Professeur d'Anatomie, de huit 
Conseillers, d'un Trésorier, d'un Secrétaire et Historio- 
graphe, et d'autres Académiciens en nombre illimité, qui 
seront successivement jugés par l'Académie avoir les talens 
nécessaires pour pouvoir y être reçus. 

Article IIL 

Les Professeurs, qui auront servi assiduement en cette 
qualité, pendant dix années révolues, et demanderont la 
Vétérance, l'obtiendront si l'Académie le juge convenable, 
et prendront alors le rang de Professeurs anciens. L'Aca- 
démie pourra même conférer le titre d'Ancien Recteur à 
ceux de ses Officiers qui se seront distingués pendant plu- 
sieurs années à la tête de l'Académie Royale de Rome, ou 
chez des Souverains avec l'agrément de Sa Majesté. 

Article IV. 
Dans les cas où l'Académie croira devoir soulager ou 
suppléer ses Professeurs de Géométrie. et Perspective ou 
d'Anatomie, il lui selra permis de leur choisir à chacun un 
Adjoint. 

Article V. 
L'Académie ne recevra, en qualité d'Académiciens, que 
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des sujets d'un mérite reconnu dans les arts de Peinture, 
de Sculpture ou de Gravure, et, pour s'assurer de la réa- 
lité de ce mérite, elle usera des précautions prescrites par 
les sept articles suivans. 

Article VI. 

Tout sujet qui voudra se présenter à l'Académie s'adres- 
sera à l'un de ses Officiers exerçant le même talent auquel 
il se sera adonné; cet Officier, après avoir examiné les 
ouvrages de l'Aspirant, le proposera à l'Académie assem- 
blée, mais sans déclarer son nom. 

Article VII. 

Alors, l'Académie nommera un Recteur, un Adjoint à 
Recteur, deux Professeurs ou un Professeur et un Adjoint 
à Professeur, pour aller voir les ouvrages de l'Aspirant et 
en faire leur rapport en l'assemblée la plus prochaine, sur 
lequel rapport Elle se déterminera pour consentir à la 
présentation ou pour la différer. 

Article VIII. 

L'Aspirant se présentera avec ses ouvrages à l'Académie 
assemblée, qui décidera du mérite desdits ouvrages, par 
la voye du scrutin, et, s'il se trouve avoir au moins les 
deux tiers des suffrages, il sera Agréé, sinon, il sera 
exhorté à faire de nouveaux efforts pour s'en rendre digne. 

Article IX. 

Dès que l'Aspirant aura été Agréé, il se rendra chez le 
Directeur pour recevoir de lui le sujet qu'il devra traiter 
pour son morceau de réception ; il en présentera à l'Aca- 
démie assemblée une esquisse peinte à l'huile, s'il est 
Peintre, et une maquette modelée en terre, s'il est Sculp- 
teur; lesquelles l'Académie jugera, par voye de scrutin, et 
qu'elle admettra, à la pluralité des suffrages, ou qu'Elle 
fera recommencer jusqu'à ce qu'Elle en soit satisfaite. 

Article X. 
Le Peintre agréé sera tenu d'exécuter et de finir, dans 
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TAcadéinie, même, et non ailleurs, le tableau qu'il fera sur 
ladite esqubse. Le Sculpteur agréé y fera de même son 
modèle en grand; mais il pourra l'exécuter en marbre 
chez lui, et l'Académie nommera deux de ses Officiers pour 
aller lui voir travailler le marbre, toutes les fois qu'ils le 
jugeront à propos. Elle en usera de même à l'égard des 
Graveurs agréés. 

Article XI. 

S'il est reconnu que les Agréés, soit de Peinture, de 
Sculpture ou de Gravure, se soient ptévalus, dans le tra- 
vail de leur morceau de réception, d'aucun secours étran- 
ger, ils seront déclarés déchus du bénéfice d'Agrégation, 
dont ils seront déchus de même, faute par eux de s'être 
acquités de ce devoir dans le tems qui leur aura été pres- 
crit par l'Académie. 

Article XII. 

L'Académie assemblée jugera ces morceaux de réception 
par voye de scrutin, et, s'ils ont au moins les deux tiers 
des suffrages, l'Agréé sera reçu Académicien, en la manière 
accoutumée ; et, s'il y a pouf lui un moindre nombre que 
les deux tiers, il perdra les droits de son Agrégation, 
laquelle sera regardée comme nulle et non avenue. 

Article XIII. 

Pour soutenir et accroître le progrès des Arts en France, 
et renouvellér successivement l'Académie de dignes sujets. 
Veut Sa Majesté que l'Académie Royale de Peinture, 
Sculpture et Architecture, qui subsiste à Rome depuis 
l'année j666, y soit toujours entretenue aux dépens de 
Sa Majesté, et qu'il y ait, sans interruption, douze Pen- 
sionnaires, pour y être fofmés par un Directeur, qui ne 
pourra être tiré que de ladite Académie de Paris, dans la 
connoissance et la pratique desdits arts, sur les statues et 
autres monuments antiques et les ouvrages des plus grands 
Maîtres des diverses Écoles d'Italie, lesquels Pension- 
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naires seront choisis et nommés par le Directeur et Ordon- 
nateur général des Bâtimens de Sa Majesté. 

Article XIV. 

Et, afin que ceux qui seront à portée d'aspirer à ces 
places soient mieux préparés à profiter des études supé- 
rieures qu'ils devront faire à Rome, Ordonne Sa Majesté, 
que l'École Royale, qu'elle a établie à Paris, soit toujours 
composée de six Élèves protégés. 

Article XV. 

Lèsdits Élèves protégés seront réunis en ladite École 
sous une éducation commune, et conduits, tant pour ce 
qui conserne l'étude des Arts de Peinture et de Sculpture, 
que pour les mœurs, par un Gouverneur, qui sera toujours 
tiré de la classe des Professeurs de ladite Académie de 
Paris, lequel nourrira lesdits Élèves protégés à sa table, et 
occupera avec eux une seule et même demeure, dont Sa 
Majesté continuera à feire les frais. 

Article XVI. , 

Seront aussi lesdits Élèves protégés formés dans l'étude 
de l'Histoire, de la Fable, de la Géographie et des autres 
sciences relatives auxdits Arts, par un homme de lettres, 
qui de même vivra habituellement avec eux et aura le titre 
de Professeur de ladite École Royale, et séance aux assem- 
blées de ladite Académie, avec les Professeurs de Géomé- 
trie et Perspective et d'Anatomie. 

Article 'XVII. 

Les Élèves fïrotégés tie pourront rester <jué trois ans en 
ladite École, et ceux qui s'y appliqueront avec le plus de 
succès passeront aux places de Pensionnaires du Roy à 
Rome, à mesure qu'il en viendra à vacquer, et 5ela con- 
curremment avec les fils des Officiers et autres Membres 
de l'Académie qui auront été formés dans l'art sous levrr 
pèrô, et aufônt gagné l'ùn des premiers Grands Prix de 
ladite Académie. 
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Article XVIII. 

Les places que ces mutations ou autres feront vaquer 
dans ladite École Royale des Élèves protégés continueront 
d'être remplies, sur la nomination dudit Directeur et 
Ordonnateur général des Bâtimens de Sa Majesté, par les 
Étudians de ladite Académie qui, dans les Concours, 
auront obtenu le premier Prix, soit de Peinture ou de 
Sculpture, et ne pourront jamais être remplies par des 
sujets qui n'auront pas remporté Tun desdits premiers 
Grands Prix. 

Article XIX. 

Ledit Concours sera ouvert au commencement du mois 
d'Avril de chaque année. L'Académie jugera du degré de 
capacité nécessaire pour pouvoir y être admis, sur les 
esquisses, peintes ou dessinées, ou sur les modèles en terre, 
qui auront été faits sur le champ dans l'Académie et en 
présence du Professeur de mois. Les Sujets qui auront été 
admis feront leur tableau ou bas-relief dans* les loges pré- 
parées à cet effet dans l'Académie, et seront exclus du 
Concours s'ils ont recours à aucun aide frauduleux. Leurs 
ouvrages seront examinés par l'Académie avant que d'être 
exposés au public le jour de S' Louis, et seront jugés dans 
une assemblée générale de l'Académie, spécialement con- 
voquée, pour ce jugement, le dernier samedi du mois d'Août. 

Article XX. 

Ne seront admis audit Concours que les seuls Étudians 
de ladite Académie, dUement inscrits comme tels, qui y 
suivront actuellement les exercices du modèle en l'École 
que Sa Majesté fait tenir, et qui auront remporté au moins 
l'un des petits Prix qu'Elle y fait distribuer tous les trois 
mois. Seront même tenus lesdits Étudians, pour être admis 
audit Concours, de rapporter un certificat du Professeur 
de Géométrie et Perspective, et un autre du Professeur 
d'Anatomie, de leur assiduité à suivre les leçons de l'un et 
de l'autre, ou de leur capacité dans les sciences qui en font 
l'objet. 
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Article XXI. 

Les Statuts et Règlemens de ladite Académie Royale de 
Peinture et de Sculpture, autorisés par Lettres-patentes du 
mois de Décembre i663, continueront d'être exécutés 
selon leur forme et teneur, ensemble toutes autres Lettres- 
patentes, Arrêts et Règlemens donnés en sa faveur, en tout 
ce qui ne se trouvera pas contraire au présent Règlement. 

Mande et ordonne Sa Majesté au S. Le Normant de 
Tournehem, Directeur et Ordonnateur général de ses 
Bâtimens, Jardins, Arts et Manufactures, et à ses succes- 
seurs, de tenir la main à ce que ledit présent Règlement 
ait sa pleine et entière exécution. 

Fait à Versailles, le douze Janvier mil sept cent cinquante 
et un. 

Signé : LOUIS. 
Et plus bas : M. P. De Voger D'Argenson. 



Aujourd'hui, samedi 6 Février, l'Académie s'est assem- 
blée pour les Conférences. 

M. Desportes fait la lecture d'un Discours sur la nécessité 
de mettre des inscriptions au bas des tableaux, — M. Des- 
portes a occupé la séance par la lecture d'un Mémoire sur 
la nécessité de mettre des inscriptions au bas des Tableaux, 
pour faciliter l'intelligence des sujets. 

Réponse de M, CoypeL — Cet ouvrage où l'auteur, mal- 
gré la sécheresse de la matière, a trouvé le moyen de 
réunir l'agrément et Futilité, a fait beaucoup de plaisir à la 
Compagnie, qui l'en a remercié par un Discours que 
M. Coypel lui a adressé, et qui sera, couché sur le registre 
à la suite de la présente délibération. 

Coypel — /. Dumont le Romain — J. B, 
Oudry — Galloche — Restout — Caylus — 
De Jullienne — Hulst — Watelet — De 
Voger d'Argenson — Mariette — Carie Fa«- 
loo — Boucher — Adam Vaine — Lemoyne 
VI 17 
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fils — C. de Vermont — E, Bouchardon — 
Pigalle — Nattier — P. Slodt^ — G. Z)ii- 
change — /. ^. Massé — L. Tocqué — Fi- 
ntic/ie — Lépicié. 

Réponse de M. Coypel^ Directeur^ au Discours de M, Des- 
portes sur la nécessité de mettre des inscriptions au bas 
des tableaux^ prononcé le 6 Février l'^Si. 

t Monsieur, — Je doute qu'on pût rien ajouter à ce que 
vous venez de dire, pour prouver la nécessité de mettre 
des inscriptions au bas des tableaux ; mais, en supposant 
que les raisons que vous alléguez pour soutenir votre opi- 
nion ne fussent pas aussi solides qu'elles le sont ordinaire- 
ment, vous possédez Fart de les présenter de manière à 
séduire ceux mêmes qui seroient tentez de vous contrarier. 

f Vous venez, Monsieur, de nous faire un Discours 
agréable et d'une juste étendue, sur une matière qui pou- 
voit paroître stérile. De quoi l'esprit ne vient-il pas à bout 
en pareil cas, quand il est orné de connoissances variées ! 
Retournons aux inscriptions. Je sais que, lorsqu'il est ques- 
tion de vous, vous n'aimez pas à entendre ce que je me 
plais à publier. 

€ Il est certain qu'avec une courte explication, placée 
dans Un cartouche au bas de la bordure du tableau, nous 
nous trouverions en état de traiter non seulement des faits 
historiques qu'on n'ose choisir, dans la crainte qu'ils ne 
soient pas assez généralement coiinus, mais aussy nous 
pourrions saisir, dans des sujets, des instants singuliers et 
délicats, que nous rejettons dans l'appréhension que le 
langage muet de la Peinture ne fût pas suffisant pour les 
faire connoître. 

« Je désirerois à la vérité que cette courte explication 
fût toujours placée dans le tableau ; mais souvent il n'est 
pas possible d'en user comme a fait le Poussin en peignant 
l'Arcadie. D'ailleurs, pour peu qu'un tableau fût élevé, il 
seroit difficile qu'on aperçût cette inscription ; ainsi, quand 
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même il seroit facile de Tintroduire dans le sujet qu'il 
représente, mon avis seroit toujours qu'elle fût répétée sur 
un cartouche qui orneroit le bas de la bordure. 

« M. le Directeur général m'a permis d'en user ainsi à 
l'égard de quelques morceaux qui viennent d'être peints 
pour le service de Sa Majesté, et je n'ai point remarqué 
que personne fût blessée de cette nouveauté ; au contraire, 
il m'a paru qu'on l'approuvoit assez généralement. Les 
sujets de ces tableaux sont tirez des plus célèbres pièces 
de nos grands auteurs dramatiques. Ceux qui n'en seroient 
pas prévenus pourroient croire que le Peintre ne connoit 
l'Histoire que par les Tragédies, et ce ne seroit pas la bien 
connoître. Dans l'Histoire par exemple, nous apprenons 
qu'Antiochus force Gléopâtre, sa mère, à prendre le poison 
qu'elle avoit préparé pour lui; la Tragédie adoucit le 
caractère d'Antiochus et met le comble à la noirceur de 
celui de Cléopâtre, en lui faisant faire l'essai de ce breu- 
vage empoisonné, dans l'espoir que son fils ne balancera 
plus à prendre ce qui reste dans la funeste coupe. Si ceux 
qui voyent le tableau où cette action est représentée 
ignorent que le dessein de l'auteur a été de peindre la scène 
du dernier acte de Rodogune, et non pas le fait historique, 
ils ne manqueront pas, ainsi que je Tai déjà dit, de croire 
que ce Peintre n'a étudié l'Histoire qu'au parterre de la 
Comédie. 

€ Enfin, Monsieur, il me paroit qu'on ne doit pas balancer 
à introduire, s^ on le peut, l'usage des inscriptions au bas 
des tableaux ; il nous sera sans doute très avantageux ; il ne 
peut blesser les sa vans ; les ignorans de bonne foi l'approu- 
veront, et ceux qui craignent de le paroître nous sauront 
gré de leur épargner le désagrément de faire des questions 
qui décèlent ce qu'ils s'efforcent de cacher. » 



Aujourd'hui, samedi 27e Février, l'Académie s'est assem- 
blée à l'ordinaire. 
Rapport de la Députation à M. le Directeur général, — 
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En ouvrant la séance, le Secrétaire a rapporté que M" les 
députés, nommés dans l'assemblée du 3o Janvier dernier 
pour aller remercier Monsieur le Directeur général du 
Règlement du Roi, qu'il a obtenu en faveur de l'Académie, 
s*ea étoient acquités le onzième du présent et que Mon- 
sieur de Toumehem avoit répondu, au compliment que 
M. Coypel lui avoit fiçiit au nom de la Compagnie, ces 
paroles si dignes de sa Êiçon de penser : 

€ Je me ferai. Messieurs, toujours plaisir à moi-même, 
dès que je serai sûr d'en procurer à l'Académie. » 

Lecture du Catalogue raisonné des tableaux du Roy. — 
Ensuitte le Secrétaire a continué la lecture du Catalogue 
raisonné des tableaux du Roy par l'article des Carrackes, 
avec l'abrégé de la vie de ces Maîtres. 

La Compagnie a fort approuvé cet article*. 

Distribution d'exemplaires du Règlement du Roy. — 
Cette lecture âiite, M. Coypel a fait distribuer à chacun de 
M** les Officiers et Académiciens présens un exemplaire 
du Règlement de Sa Majesté. 

Mort de M. Van Schuppen. — M. Van Schuppen, Peintre, 
Conseiller, Directeur de l'Académie de Peinture et Sculp- 
ture à Vienne, mort dans le courant de Janvier dernier^. 

Coypel — y. Dumont le Rom, — J. B. Ou' 
dry — Gallocke — Restout — Cqylus — 
Hulst — Waielet — Mariette — Carie Van- 
loo — Boucher — Notoire — C. De Vermont 

— Adam Vaine — Coustou — Pierre — Pi- 
galle — P. Slodt^ — Halle — G. Duchange 

— L. Toequé — De Lobel — J. B. Massé — 
Lépicié, 



Aujourd'hui, samedi 6* Mars, l'Académie s'est assemblée 
pour les Conférences. 

I . Fùrt est «iouté et paraphé par Corpei. 
«, MeniHMi ajoutée en maffee. 



75 i] 261 

M. le Comte de Caylus fait la lecture de la Vie de 

. Mignard. — M. le Comte de Caylus les a ouvertes par 

i lecture d'une nouvelle Vie de M. Mignard^ dans laquelle 

auteur, aidé des Mémoires particuliers de TAcadémie, 

iscute, sans partialité, la pluspart des faits rapportez dans 

X 'Éloge historique de M. TAbbé de Mouville, et nous donne, 

X^ar ce moyen, une idée vraie des talens et des mœurs de 

<:e Peintre célèbre, en pesant, au poids de l'équité, tous les 

endroits de sa vie exagérés ou adoucis par la prévention 

et par l'amitié. 

Réponse de M, Coypel. — L'Académie, extrêmement 
satisfaite de cet ouvrage, en a remercié M. le Comte de 
Caylus par un Discours que M. Coypel lui a adressé, et 
dont le contenu sera transcrit sur le registre, à la suite de 
la présente délibération. 

Commission pour la Capitation et V examen des Comptes, 
— Après quoi, il a été résolu que, le samedi 27 de ce mois, 
MM. les Directeur, Recteurs, Anciens Recteurs, Adjoints 
à Recteurs, Professeurs en exercice, et, à tour de rôle : 
dans les Anciens Professeurs, M. Le Clerc; dans les Pro- 
fesseurs, M. Pierre; dans les Adjoints, M. Pigalle; dans 
les Conseillers, M. Duchange et le Secrétaire, et, dans les 
Académiciens, M. Moireau^ s'assembleront, à huit heures 
précises du matin, pour la répartition de la Capitation et 
pour examiner et arrêter les comptes de 1750. 

Élection de deux Conseillers indiquée pour l'assemblée 
suivante, — Ensuite, le Secrétaire a notifié de nouveau la 
mort de M. Vanschuppen^ Conseiller, et il a dit qu'en rem- 
plissant cette place cela ne feroit que sept Conseillers, et , 
que le Roi, par son Règlement du 12 Janvier dernier, ayant 
fixé cette classe à huit, il croyoit que, pour s'y conformer, 
il falloit en élire encore un, ce que la Compagnie a jugé 
de règle, et il a été décidé qu'à la prochaine assemblée on 
procéderoit à remplir ces deux places, avec ordre aux pré- 
tendans de ne pas s'écarter de l'Arrêté du 27 Avril 1748, qui 
defTend de faire à ce sujet aucunes visites de sollicitations. 
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En terminant la séance, M. Pierre a fait présent à l'Aca- 
démie de quatre épreuves de deux planches gravées d'après 
lui par le Sieur Dupuis, dont Tune représente un S^ Nico- 
las, et Tautre un S^ François ; ces deux morceaux, qui font 
honneur au génie du Peintre et au burin du Graveur, ont 
fait beaucoup de plaisir à la Compagnie. 

Coypel — J. Du Mont le Rom» — Carie 
Vanloo — Galloche — Restant — DeJullienne 

— Louis de Silvestre — Caylus — Hulst — 
Mariette — Watelet — Boucher — Natoire 
J. B. Oudry — C. De Vermont — Adam Vaine 

— Lemqyne fils — E, Bouchardon — Cous- 
tou — J. B, Massé — Pierre — Pigalle — 
Cochin — Hutin — De la Tour — Lépicié, 

Réponse de M. Coypel^ Directeur^ à M. le Comte de 
Caylus^ au sujet de la vie de M, Mignard. 

f Monsieur, — En écrivant la vie des hommes célèbres, 
qu'il est facile de se méprendre sur les moyens d'honorer 
leur mémoire ! On seroit tenté de croire que ce digne 
ouvrage doit être réservé à l'amitié. Hélas ! pour prouver 
que souvent il ne lui convient pas de l'entreprendre, il 
suffit, je crois, de citer l'Eloge de M. Mignard écrit sous 
la dictée de feue Madame la Comtesse de Feuquières, sa 
fille. 

« Cet éloge, qui nous peint non seulement un artiste, mais 
un homme sans défauts, ne devient-il pas avec raison sus- 
pect de la flatterie la plus outrée aux yeux du public qui 
sait trop que la Nature n'en produit jamais et n'en produira 
point. 

« On ne peut cependant que louer le tendre aveuglement 
de Madame de Feuquières, et je ne pense pas qu'il fût juste 
de blâmer la complaisance de celui dont elle conduisoit la 
plume ; peut-être même n'étoit-il pas assez initié dans les 
mistères de notre art pour la contrarier, supposé qu'il eût 
osé prendre cette liberté. 
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« Mais, dira-t-on, si vous ne croyez pas Tamitié toujours 

Topre à se charger du soin d'écrire la vie d'un homme 

■renommé, vous vous en reposerez encore moins sur la 

s.^tyre et sur la haine ? Sans doute, et ce sera à Timpartia- 

Xité que j'aurai recours, quand je la trouverai accompagnée 

cflu jugement, du goût et des profondes connoissances. Je 

sn'ignore pas, il est vrai, que ces rares qualités sont diffi- 

oiles à rencontrer dans un écrivain ; mais ce que nous 

menons d'entendre prouve suffisamment que la chose n'est 

pas impossible. 

« Oui, vous venez, Monsieur, de nous peindre M. Mignard 
de manière que quelques-uns de ces Messieurs qui ont été 
en commerce avec lui croyoient le revoir, et que ceux qui 
ne l'ont jamais vu se sont retracez avec plaisir tout ce qu'ils 
en ont entendu dire. 

f Vous convenez des defFauts de ce Peintre avec une 
sincérité qui ne permet pas de douter du bien que vous 
dites de lui, et la portion de mérite que vous lui accordez 
suffit pour assurer sa mémoire. 

f Vous n'avez pas dû craindre, Monsieur, d'en dire trop, 
quand vous avez parlé des procédés de M. Mignard avec 
l'Académie. Pourquoi donc, en écrivant les vies des Peintres 
et des Sculpteurs qui nous ont précédez, aurions nous des 
ménagements que l'Histoire n'a pas même pour les têtes 
couronnées ? Dans tous les pays, l'Histoire ose, en parlant 
des Souverains qui ne sont plus, dévoiler, pour l'instruc- 
tion de ceux qui leur succèdent, ce qu'elle a dû tenir 
caché jusqu'à la mort de ces Maîtres du Monde. 

f N'en doutons point ; la certitude que, tôt ou tard, on 
instruira le public de nos démarches les plus secrettes, est 
un frein pour la plupart des hommes. On a beau dire, si 
je puis me servir de cette expression, qu'on ne se rencon- 
trera jamais avec la postérité ; le désir d'en être estimé, 
ou la crainte de mériter ses mépris, nous excite ou sait 
nous retenir, et l'idée de laisser une bonne ou mauvaise 
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répotation doit adoucir ou redoubler les chagrins de la 
vieillesse. 

c II nous est donc très important de ne pouvoir douter 
que, si nous sonunes capables de manquer â ce que nous 
devons à la Compagnie, nos Mémoires en informeront 
l'avenir. Songez encore, Monsieur, que vous n*avez pu rap- 
peler les torts de M. Mignard à cet égard, sans retracer à 
l'Académie, ce qu'a souffert pour Elle M. Le Brun, son 
illustre père. 

c En parlant, avec cette noble franchise, de ces deux 
fameux Peintres, vous £sdtes pour l'Académie, deux grands 
biens à la fois. Supposé qu'il se trouve encore des Artistes 
tentez d'en user ainsi que fit jadis M. Mignard^ vous les 
intimidez, et vous encouragez ceux qui, comme M. Le 
Brun^ sont traversez dans des entreprises où le bien géné- 
ral est leur unique objet. » 



Aujourd'hui, samedi 27® Mars, l'Académie s'est assem- 
blée, par convocation générale, pour l'arrêté des comptes 
de 1750, la lecture des délibérations du Quartier et du rôle 
de la Capitation, réglé dans le Comité du matin, et aussi 
pour remplir deux places de Conseillers, vacantes, Tune 
par la mort de M. Vanschuppen^ et l'autre pour faire le 
nombre de huit, fixé par le Règlement du Roy du 1 2 Jan- 
vier dernier. 

Reddition des comptes. — MM. les Directeur, Anciens 
Recteurs, Recteurs, Adjoints à Recteurs et Officiers, nom- 
mez pour régler la répartition de la Capitation et pour 
examiner et arrêter les comptes de 1750, s'étant assemblés 
le matin dans la salle de l'Académie, le Sieur Reidellet, 
Concierge et Receveur, chargé par délibération du i" Dé- 
cembre 1736 de recevoir la capitation des Officiers et 
Académiciens, et autorisé, par la même délibération, à 
recevoir, de M» les Trésoriers des Bâtimens du Roy, les 
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sommes accordées par Sa Majesté à TAcadémie pour son 
entretien, a présenté l'état de la Recette et Dépense par 
lui faictes pendant le cours de Tannée lySo, suivant les 
ordres de MM. les Directeur et Recteurs. L'examen en 
ayant été fait, ainsi que des quittances et mémoires, la 
Recette s'est trouvée monter à la somme de 3,746 1. 16 s. 
et la Dépense à celle de 3,699 1. 12 s. ; partant Ija Recette 
excède la Dépense de 47 L 4 s., lequel compte s'étant trpuvé 
)uste, il a été approuvé, et ledit s' Reidellet déchargé par 
lesdits Directeur, Anciens Recteurs, Adjoints à Recteurs 
et Officiers, et la décharge dudit Sieur confirmée et signée 
par l'Académie. 

Élection de Af»* Desportes et de La Tour au grade de 
Conseiller, — Ce raport fait, la Compagnie, après avoir 
délibéré, a pris les voix par scrutin, et M'* Desportes et De 
La Tour^ Académiciens, ont monté au grade de Conseiller. 
M. Duchange propose un Aspirant Graveur. — M. Du- 
change ayant proposé un Aspirant Graveur, la Compagnie 
a nommé, pour en examiner les ouvrages : M. Galloche^ 
Recteur; M. Dumont le Romain ^ Adjoint à Recteur; 
M. Pierre, Professeur, et M. Ma55^, Conseiller, lesquels 
Officiers en rendront compte à la prochaine assemblée. 

Visite des salles, — M" les Officiers du présent Quartier 
ont rendu compte qu'ils avoient fait, conformément au 
Résultat du 29 Juillet 1747, la revue des effets de la Com- 
pagnie. 

M, Nattier^ Adjoint nommé pour exercer le mois d*AvriL 
-- M. Nattier^ Adjoint, a été nommé pour exercer à son 
rang, le mois d'Avril prochain, à la place de M. Boucher^ 
Professeur, qui a prié la Compagnie de l'en dispenser. 

M. MoireaUy Académicien, a présenté à l'assemblée deux 
épreuves d'une planche qu'il a. gravée d'après Vovremens, 
ayant pour titre Le conseil des chasseurs. L'examen fait, 
la Compagnie a approuvé ladite planche, pour faire jouir 
l'exposant des privilèges accordés à l'Académie par l'Arrest 
du Conseil d'État du 28 Juin 1714. 
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Lettre écrite par JVf » de V Académie de Toulouse, — En 
terminant la séance, le Secrétaire a fait lecture d'une lettre 
de politesse écrite à la Compagnie par M» de TAcadémie de 
Toulouse, en lui envoyant un exemplaire relié de leurs 
Lettres-patentes. 

Projet de la réponse approuvé, — Le Secrétaire a été 
chargé de les en remercier, au nom de la Compagnie. Le 
projet de la réponse a été lu et approuvé. 

Prix du quartier : 

i«' Prix, Dupre^^ S. 
2« Prix, Bertrand^ P. 
3« Prix, Brenet^ S. 

Coypel — J, Du Mont le Rom, — Carie 
Vanloo — Louis de Silvestre — Galloche — 
Restout — De Jullienne — Mariette — Le 
Clerc — Natoire — J. B. Oudry — Lemoyne 
fils — C, De Vermont — Adam Vaine — E. 
, Bouchardon — G, Coustou — Pierre — Pz- 

galle — Nattier — P. Slodtijf — L, Tocqué 

— Halle — G, Duchange — J, B, Massé — 
J. C. Roëttiers — Aved — Cars — Desportes 

— De la Tour — Boi^çot — Chardin — Vi- 
nache — Surugue le fils — Moyreau — Co* 
chin — Lépicié. 



Aujourd'hui, samedi 3« Avril, TAcadémie s'est assemblée 
pour les Conférences. 

M. Watelet fait lecture de la Vie de M. De Boullongne^ 
Premier Peintre du Roy, — M. Watelet, Associé-libre, 
ne pouvoit mieux marquer son attachement à la Compa- 
gnie qu'en lui donnant la Vie de M. de Boullongne, Pre- 
mier Peintre du Roy, aussi recommandable par ses talens 
supérieurs et la douceur de son caractère, que pour les 
Sujets célèbres qu'il a formés, et dont les divers rejetons 
font encore l'ornement et le soutien de l'Académie. 
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Get ouvrage, où tout est marqué au coin du génie et du 
sentiment, a été extrêmement goûté par la Compagnie. 

Réponse de Af. CoypeL — M. Coypel a prononcé, à cette 
occasion, un Discours, qui sera couché sur le Registre à la 
suite de la présente délibération. 

Rapport fait au sujet d'un Aspirant Graveur, — Le rap- 
port des Commissaires, nommez pour Texamen des 
ouvrages d'un Aspirant Graveur, s'étant trouvé favorable, 
l'Académie a décidé en conséquence que ledit Aspirant 
pourroit se présenter à la fin du mois. 

Examen des épreuves pour les Grands Prix, — La Com- 
pagnie,' après avoir vu les épreuves faites par les Etudians 
pour concourir aux Grands Prix, a choisi, pour y être admis, 
les nommés Deshayes^ Corrège et Jollain pour la Peinture, 
et les nommés Auvray^ Duc^ et Vandandri pour la Sculpture. 

Lesquels JÊlèves ont satisfait aux conditions prescrites 
par l'article XX du Règlement de Sa Majesté, du 1 2 Jan- 
vier dernier. 

Coypel — Louis de Silvestre — Nattier — 
Galloche — Restout — J. Du Mont le Rom, 

— Caylus — De Jullienne — Hulst — Le 
Ch^' de Valory — Mariette — Le Clerc — 
Watelet — Boucher — Natoire — Adam Vaine 

— J. B. Oudry — C. De Vermont — Lemoyne 
fils — E, Bouchardon — Coustou — P. Slodtj 

— Halle — Pierre — Pigalle — G. Duchange 

— J, B, Massé •— L. Tocqué — Desportes — 
De la Tour — Drouais — Vinache — Lépicié, 

Discours sur la Vie de M. de Boullorigne^ prononcé à 
l'Académie^ le 3 Avril ij5i. 

« Monsieur, — Vous venez de nous causer une extrême 
satisfaction, en nous faisant revoir, j'ose hazarder cette 
expression, en nous faisant revoir, dis-je, pour quelques 
momens, un homme illustre, dont la mémoire nous sera 
toujours chère. i 
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f Les grands talens de M. de Boullongne dévoient néces- 
sairement lui susciter des envieux; mais son caractère 
noble, doux, liant, lui fit trouver ici de sincères amis dans 
ses redoutables rivaux. Voilà non seulement ce que, dès 
mon enfance, j'ai ouï dire à feu mon père ; mais voilà ce 
qu'avec plaisir j'ai vu pendant plus de vingt ans. 

c M. ^6 Boullongne^ dans toutes les places qui l'ont con- 
duit successivement à la première de cette Académie, a 
rempli les différents devoirs qu'elles exigent avec une 
dignité, une exactitude, un zèle pour le progrès des Arts, 
que nous ne pouvons trop nous rappeler. L'on n'a point 
vu de Professeur, de Recteur, de Directeur, plus jaloux de 
la gloire de cette Compagnie et plus occupé du noble 
désir d'y maintenir et le bon ordre et l'union. Un si^and 
exemple ne nous fera pas rougir, et toujours il nous ser- 
vira à nous encourager. 

« J'ai eu le bonheur de dessiner sous M. de Boullongne 
dans les dernières années où il a exercé les fonctions 
qu'exige indispensablement la place importante de Profes- 
seur, et je me souviens d'avoir mêlé mes regrets à ceux des 
autres Écoliers, lorsque l'Académie, le dispensant du soin 
pénible de nous instruire, le fit monter au rang d'Adjoint 
à Recteur. Nous ne connaissions point encore le grand 
art de cacher qu'en général nous ne sommes sensibles à 
l'intérêt d'autrui qu'autant qu'il ne s'oppose point au nôtre. 
Le chagrin de perdre un Professeur si respectable ne nous 
permit pas de lui faire compliment sur la justice que l'on 
rendoit à son mérite, et, lorsqu'avec tendresse, il nous 
annonça cette nouvelle, notre triste silence dut le flatter 
sans doute. 

f Son assiduité dans son mois d'exercice rendoit la jeu- 
nesse assidue ; nous le craignions, parce que nous l'aimions; 
nous faisions usage avec ardeur du tems fixé pour l'étude, 
parce qu'il n'en perdoit pas un instant. Enfin nous faisions 
notre devoir avec régularité, parce que lui-même il rem- 
plissoit parfaitement le sien. 



f 
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c Quoique M. de Boullongne fût naturellement porté à 
la douceur, quoique son plus cher objet ait toujours été 
de maintenir la paix, il sayoit, dans l'occasion, donner des 
preuves de fermeté. Il cédoit tout lorsqu'il. s'agissoit uni- 
quement de sa personne, et rien quand il étoit question de 
la place qu'il occupoit. Nous l'avons vu soutenir inflexi- 
blement les droits que la dignité de Recteur lui donnoit 
parmi nous. Lorsque M. Van Clève lui disputa, comme 
Chancelier, Thonneur de présider ici en l'absence du Direc- 
teur, M. de Boullongne V emportai hautement sur ce fameux 
adversaire, sans perdre de vue un seul instant les égards 
qu'exigent la plus haute estime et la plus tendre amitié. 

f Pouvons-nous trop admirer l'union de cet homme 
célèbre avec son illustre frère ! Pouvons-nous trop réfléchir 
sur un fait si noble, si touchant et si rare ! Quel exemple 
pour nous que l'amitié réciproque et constante de deux 
frères rivaux ! Je dis deux frères, car, en pareil cas, tout 
concourt à exciter la jalousie. Le public, toujours porté à 
croire qu'entre nombre de Peintres dans le même genre, 
il ne peut s'en trouver deux d'un mérite égal, île se per- 
suade jamais que cette égalité, presqu'impossible, selon lui, 
à rencontrer dans une foule d'émulés, se trouve chez deux 
frères. Ce public alors se partage, et, dans chaque parti, 
l'on n'exalte l'un des deux artistes qu'en rabaissant l'autre. 

f Vous avez touché cette matière. Monsieur, si parfaite- 
ment qu'il me convient mal de vouloir y rien ajouter. Ce 
qui me reste à dire, c'est qu'après avoir perdu ce que 
j'avois de plus cher, je trou vois de la consolation à voir 
M. de Boullongne remplir les places que mon père occu- 
poit. Je crus revoir en lui ce père que je pleurois. Je me 
tiens trop honoré de l'amitié qu'il eut pour moi, pour ne 
pas saisir toutes les occasions de jetter des fleurs sur son 
tombeau. 

« Nous avons quelquefois le plaisir de le voir revivre ici 
dans la personne de Monsieur son fils, en qui nous retrou- 
vons le même intérêt pour la gloire de cette Académie, et 
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la même amitié pour ceux qui la composent. Ce plaisir est 
rare, mais, comme citoyens, nous n'osons nous en plaindre ; 
les momens qu'il aimeroit à donner à Tagrèment des Arts, 
il les déroberoit au bien public auquel il se dévoue. » 



Aujourd'hui, samedi 24* Avril, l'Académie s'est assem- 
blée à Tordinaire. 

Agrément du S, Dupuis^ Graveur. La Compagnie lui 
donne à graver le portrait de M. le Directeur Général. — 
Conformément à la dernière délibération, le Sieur Nicolas 
DupuiSy Graveur, natif de Paris, ayant fait apporter de ses 
ouvrages, la Compagnie, après avoir pris les voix à l'ordi- 
naire et reconnu sa capacité, a agréé sa présentation et lui 
a ordonné d'exécuter, pour morceau de réception, le por- 
trait, jusqu'aux genoux, de M. De Tournehem; mais, 
comme cette planche sera du double de la grandeur pres- 
crite pour les portraits de l'Académie, il a été décidé que 
ledit Sieur Dupuis ne feroit que ce portrait, au lieu de deux 
qui sont d'obligation. 

La Compagnie a nommé M. Chardin et M. Tbc^M^pour 
aller visiter M. Massé, qui est malade. 

A la fin de la séance, on est convenu que, le premier 
samedi du mois prochain tombant sur la fête de S* Jacques 
et S* Philippe, l'assemblée seroit remise à huitaine. 

Coypel — Nattier — Restout — Caylus — 
Hulst — Mariette — Carie Vanloo — Natoire 

— C. De Vermont — Adam Vaine — Coustou 

— L. Tocqué—P. Slodt^ — Pierre — G, Du- 
change — Pigalle — Desportes — Chardin — 
De la Tour — Surugue le fils — Cochin — 
Lépicié. 



Lecture de la vie de François Perrier. — Aujourd'hui, 
samedi 8« May, l'Académie s'est assemblée pour les Con- 
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férences. M. le Comte de Caylus a lu la vie de François 
Porrier^ dans laquelle l'auteur ofre un tableau frapant de 
toutes les ressources que le génie et la vertu sçavent trou- 
ver, quand un artiste aime véritablement son art et qu'il 
est animé du désir de s'y distinguer. 

Le Discours, que M. Coypel a prononcé à cette occasion 
au nom de la Compagnie, sera couché sur le registre, à la 
suite de la présente délibération. 

M. Massé ^ présent à cette assemblée, a remercié l'Aca*- 
demie de la visite qu'Elle lui a fait faire au sujet de son 
indisposition. 

Coypel — Louis de Silvestre — Restout — 
J. Du Mont le Rom. — Natoire — Caylus — 
De Jullienne — Hulst — Calvière — Watelet 

— Le Clerc — C. î)e Vermont ^— Adam Vaine 

— isfattier — P. Slodtiç — Halle — G. Dm- 
change — J. B. Massé — L. Tocqué — Des^ 
portes — De la Tour — Cochin — Lépicié. 

Réponse de M. Coypel à M.- le Comte de Caylus au sujet 

de la vie de François Perfier, 

« Monsieur, — Dans tous les écrits dont vous enrichis- 
sez l'Académie, nous remarquons toujours avec un nouveau 
plaiisir combien vous vous intéressez aux progrès des Arts 
qu'Elle cultive. Vous ne négligez jamais rien de ce qui 
peut redoubler l'émulation si nécessaire aux Artistes. A 
quel point le commencement de la vie de M. Perrier^ tel 
que vous venez de nous l'exposer, a-t-il dû surprendre et 
frapper la plupart des Élèves? Il seroit à désirer que ce ne 
fût point un reproche pour nombre de ceux qui viennent 
de vous écouter. 

€ Le seul amour de l'art peut faire surmonter à un jeune 
étudiant les obstacles cruels que la mauvaise fortune opposa 
d'abord à l'ardeur avec laquelle M. Perrier ehtroit dans la 
carrière. Grâce aux bontés de Notre Auguste Protecteur, 
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nous n'ayons plus à redouter que des génies heureux, 
dévorés de ce véritable amour, de cet amour qui porte a 
sacrifier au désir de se Êdre un nom le repos, Tintérest, le 
plaisir, la puérile vanité... je m'explique. Je ne prétends 
point parler ici de cette sorte de parure, qui annonce plu- 
tôt un jeune homme oisif qu'im jeune homme studieux ; 
je n'entre point dans de pareils détails; j'appelle puérile 
vanité cette répugnance pour des études importantes en 
tous tems, dans la fausse idée qu'elles sont au-dessus des 
Élèves d'un certain âge. En vain l'Académie eut la bonté, 
il y a deux ou trois ans, de déclarer qu'Elle permettroit à 
quelques-uns de dessiner les Statues sur les chefeni'œuvres 
antiques, que nous ne cessons d'admirer ici. Pas un des 
Écoliers n'a daigné profiter de cette grâce. Devrions-nous 
jamais nous trouver dans la nécessité bien triste de repro- 
cher a plusieurs de ceux même qui se présentent ici pour 
disputer le Prix, de n'avoir point la moindre notion de la 
perspective et de l'anatomie ? Peuvent-ils se justifier, quand, 
pour étudier ces deux parties si importantes, ils trouvent 
ici deux Professeurs, dont le zèle égale la capacité? 

f Si j'en dis trop pour certains Élèves qui m'écoutent, 
je les prie de croire que j'en suis aussi mortifié qu'ils 
doivent eux-mêmes être affligez d'avoir pu me forcer â en 
agir ainsi. Non, je le proteste, ce n'est point le sombre 
désir de les humilier, c'est au contraire la tendresse que 
j'ai pour eux qui m'oblige à leur faire aujourd'hui des 
reproches qui malheureusement ne sont que trop bien fon- 
dez. Si leur amour-propre en est blessé dans ce moment, 
qu'il les engage à ne plus se les attirer désormais. 

« Je le redis encore, en leur adressant la parole; sans 
cet ardent amour qui dévoroit M. Perrier, il ne faut pas 
espérer de se distinguer dans un art qui demande un cou- 
rage que rien n'étonne. Cest cet amour qui seul nous 
arrache au repos avant le lever du soleil ; qui nous fait pré- 
férer l'étude sérieuse à l'intérest flatteur ; qui nous pré- 
serve de la séduction des plaisirs ; qui nous inspire enfin 
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cette modestie, sans laquelle nous ne voyons jamais le che- 
min que nous avons à faire. 

a Vous donc, qui participez, ou qui aspirez aux grâces 
que le plus grand et le plus aimé des Rois daigne répandre 
sur ceux que nous en jugeons dignes, pour vaincre ces 
ennemis de vos progrès dont je viens de vous tracer une 
légère image, excitez en vous désormais une généreuse 
ardeur; soyez piquez contre vous-même de n'avoir pas 
mieux profité jusqu'à présent des moyens d'étudier qui 
vous sont offerts ici de toutes parts ; mais, loin de vous 
laisser abattre, armez vous de courage pour réparer vos 
torts; employez le tems présent de manière que vous 
puissiez moins regretter celui que vous avez perdu. Que 
l'avenir efface ce que le passé a pu déposer contre vous ; 
en mettant à profit ces secours qui vous sont encore accor- 
dez, démentez hautement ceux qui osent soutenir que, 
pour le bien des arts, il faut que la jeunesse qui les cultive 
soit dans un déplorable besoin. » 



Aujourd'hui, samedi 29» May, l'Académie s'est assemblée 
à l'ordinaire. 

En ouvrant la séance, le Secrétaire a dit que M. Coypel^ 
Directeur, ayant été obligé d'aller à Versailles, il l'avoit 
chargé de faire ses excuses à la Compagnie de ce qu'il ne 
pouvoit pas se trouver à l'assemblée. 

En Vabsence de M, Coypely M. de Silvestre a présidé. — 
En conséquence, M. De SHvestre^ ancien Recteur, a pré- 
sidé, M. De Favanne^ Recteur de quartier, et M. Ca^e5, 
Chancelier, étant l'un et l'autre indisposés. 

Réception de M. Saly, Sculpteur, — Le Sieur Jacques 
SalXy Sculpteur, natif de Valenciennes, a présenté à la 
Compagnie l'ouvrage qui lui avoit été ordonné pour sa 
réception, dont le sujet représente un jeune Faune tenant 
un chevreau, qu'il a exécuté en marbre de ronde-bosse, 
suivant le modèle qu'il a fait voir à l'Académie et qu'EUe 
VI 18 
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a appi'ouvé. Les voix prises à Tordinaîre, la Compagnie a 
reçu et reçoit ledit Sieur 5a/^ Académicien, pour avoir 
séance dans les assemblées et jouir des honneurs et préro- 
gatives attribués à cette qualité, en observant par lui les 
Statuts et Règlemens d'icelle Académie, ce qu'il a promis 
en prêtant serment entre les mains de M. de Silvestre^ 
Écuïer, Premier Peintre du Roy de Pologne. 

M. Nattoire fait part que le Roy Va nommé pour rem-' 
placer M,. De Troy. — Cette réception faite, M. Nattoire 
a fait part à rassemblée que le Roy Tavoit nommé pour 
remplacer M. De Troy dans la direction de l'École de 
France à Rome. 
La Compagnie lui en a fait compliment. 
(En marge :) Quitte Paris le 6« Septembre suivant. 
Aspirant Peintre proposé, — Ensuite, M. Nattoire ayant 
proposé un Aspirant Peintre, dans le genre de l'Histoire, 
l'Académie a choisi pour en voir les ouvrages M. Restout^ 
Adjoint à Recteur, MM. de Vermont et Pierre^ Professeurs, 
et M. Nattier y Adjoint, lesquels Officiers en rendront 
compte à la prochaine assemblée. 

Louis ^€ Silvestre — Natoire — Galloche — 
Restout — Caylus — J, Du Mont le Rom. — 
De Jullienne — Le Clerc — Carie Vanloo — 
Jeaurat — Boucher — C. De Vermont — 
Pierre — /. B. Oudry — Adam Vaine — Le- 
moyne fils ■— E. Bouchardon — Coustou — 
Pigalle — Nattier — P. Slodt!{ — Halle— 
G. Duchange — Surugue le fils -^ /. B. Massé 
r— Delobel — Desportes — Vanloo — De la 
Tour — Saly — Vinache — Lépicié. 



Aujourd'hui, samedi 5« Juin, l'Académie s'est assemblée 
pour les Conférences. 

Figures mutilées dans V Académie. — La Compagnie, 
justement indignée de l'attentat commis au sujet de huit 
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figures en plâtre, dont les têtes ont été arrachées par la 
négligence du Concierge, et voulant en faire une punition 
exemplaire, Ta renvoyé à la pluralité des voix, en lui pro- 
mettant cependant que, s'il peut découvrir, d'ici à la pro- 
chaine assemblée, les auteurs du délit, l'Académie lui fera 
grâce. 

Le Secrétaire fait lecture de deux Épitres. — Ensuite le 
Secrétaire a fait lecture de deux Épitres, Tune au Roy et 
Fautre à M. le Directeur Général ; la première pour le Cata- 
logue raisonné des tableaux de Sa Majesté, et la seconde 
pour mettre à la tête du premier volume de THistoire de 
l'Académie . 
La Compagnie a fort^ approuvé ces deux épitres, 

Coypeî — Adam Vaine — Louis de Silvestre 

— Galloche — Restout — Caylus — Carie 
Vanloo — C. De Vermont — Lemoyne fils — 
Pierre — Nattier — P, Slodt^ — G. Duchange 

— L. Tocqué — Desportes — De la Tour — 
Drouais — Lépicié. 



Aujourd'hui, samedi 26® Juin, l'Académie s'est assemblée 
par convocation générale, pour la relevée du quartier. Les 
délibérations prises pendant ce tems ont été lUes, ainsi 
qu'il est d'usage. 

La Compagnie fait grâce au Concierge, — Relativement 
au résultat de la dernière délibération, au sujet de huit 
modèles en plâtre de M*» les Agréés qui se sont trouvés 
mutilés, par la négligence du Sieur Reydellet, Concierge, 
à veiller à la garde des salles, la Compagnie, sans s'arrêter 
à la clause qui y est insérée de la découverte des auteurs 
du délit pour en obtenir le pardon, et de l'inutilité des 
recherches pour y satisfaire, a bien voulu, touchée du 
repentir dudit Concierge et des promesses qu'il a faites 

I. Fort ajouté et paraphé par M.Ccypel. 
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d'être plus attentif à Tavenir, user de clémence à son égard 
et lui faire grâce, à condition toutefois de remplir dores- 
navant son devoir avec tant d'exactitude qu'il ne puisse 
jamais tomber dans le cas d'aucun reproche, non seule- 
ment par rapport à la sûreté des effets de l'Académie, mais 
encore pour tout ce qui concerne la discipline de l'École, 
et la décence des assemblées, ce qui sera marqué <lans un 
Règlement qui lui sera donné par la Compagnie. 

M. Coypel continué par acclamation dans le Directorat. 
— L'article IX des Statuts portant que le Directeur sera 
changé tous les ans, si ce n'est que la Compagnie trouve à 
propos de le continuer, et l'affaire mise en délibération, 
l'Académie a été unanimement, et sans aller au scrutin, 
pour la continuation. 

M. MoireaUj Graveur et Académicien, a présenté à l'as- 
semblée deux épreuves d'une planche qu'il a gravée d'après 
Vayremens , aïant pour titre . : t Récréation militaire ; » 
l'examen fait, la Compagnie a approuvé ladite planche pour 
faire jouir l'exposant des privilèges accordés à l'Académie 
par l'Arrest du Conseil d'État du 28 Juin 1714. 

Prix réserves pour un autre Quartier. — La Compagnie, 
ayant trouvé que les Étudians se relachoient dans l'étude 
du modèle, a jugé nécessaire, pour punir leur peu d'appli- 
cation, de ne point donner les prix de ce Quartier et de les 
réserver pour un autre. 

Distribution des Grands Prix indiquée, — En terminant 
la séance, le Secrétaire a notifié que la première assemblée 
du mois prpchain seroit remise au samedi suivant, io« dudit 
mois, comme étant un jour indiqué par M. le Directeur 
Général pour faire la distribution des Grands Prix. M. De 
Boze, Amateur, y fera lecture d'une Dissertation sur les . 
inscriptions des tableaux. 

Louis deSilvestre — Adam l'ainé — Natoire 
— Galloche — Restout — Jeaurat — /. Du- 
mont le Rom. — Caylus — Le Clerc — P. 
Slodt^ — De Jullienne — Lemoyne fils — 
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Nattier — Carie Vanloo — Pierre — E, Bou- 
chardon — C. De Vermont — Halle— L. 7oc- 
qué — Chardin — Avei — G. Duchange — 
/. B. Massé — Saly — Despartes — De la 
Tour — Lesueur — Cochin — Geuslain — 
/. Moyreau — Lépicié. 



Aujourd'hui, samedi 10" Juillet, TAcadémie s'est assem- 
blée, par convocation générale, comme étant un jour indi- 
qué par M. le Directeur Général pour faire la distribution 
des Grands Prix de lySo. 

. Monsieur de Toumehem étant arrivé sur les cinq heures, 
conduit par M. Cqypel^ M» les Officiers du Quartier ont 
été au devant de lui à la descente de son carrosse, et Tout 
accompagné dans la Galerie d'Apollon, pour y voir les 
ouvrages des Élèves protégés, et ensuite dans la salle d'as- 
semblée, où il a pris séance en la manière accoutumée. 

Discours de M. De Boje sur les inscriptions des tableaux, 
— Après quoi, M. De Boze, Amateur, a lu une Dissertation 
sur les inscriptions des tableaux. Cette Dissertation roule 
sur la distinction qu'il £aut faire pour placer des inscrip- 
tions aux tableaux. 

Distribution des Grands Prix par M. le Directeur Géné- 
ral, — Cette lecture faite, Monsieur le Directeur général 
a fait la distribution des Grands Prix, sçavoir : 

Le I*' Prix de Peinture au Sieur Melling; 

Le !•' Prix de Sculpture au Sieur De La Rue; 

Le 2« Prix de Peinture au Sieur Deshayes; 

Le 2« Prix de Sculpture aii Sieur Auvray, 

M. De Toumehem a aussi distribué les petits Prix du 
Quartier de Janvier lySo jusque y compris celui d'Octobre 
de la même année. 

L'assemblée finie. Monsieur le Directeur Général a été 
reconduit avec le même ordre qu'à son arrivée. 

Il a été décidé que M. Cqypel et M" les Officiers en 
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exercice iroient, en Députation, remercier Monsieur de 
Toumehem, de Thonneur qu'il a fait aujourd'hui à TAca- 
démie. 

Coypel — Ca^es — Pierre — Louis de SiU 
vestre — Restout — Caylus — Le Clerc — 
Carie Vanloo — Boucher — C. De Vermont 
— Jeaurat — Adam l'aine — Lemoynefils — 
Pigalle — Nattier — P. Slodt^ — Halle — 
J. B. Massé — G. Duchange — Saly — L, 
Tocqué — Desportes — Lépicié. 



Aujourd'hui, vendredi 3o* Juillet, l'Académie s'est assem- 
blée un jour plus tôt à cause de la fête de S* Germain. 

Règlement fait au sujet du Concierge, — Conséquem- 
ment à la délibération du 26 Juin dernier, le Secrétaire a 
lu un Règlement qu'il a fait, par ordre de la Compagnie, 
au sujet des différentes fonctions de la place de Concierge. 
Ce Règlement, qui contient onze articles, a été ratifié par 
l'assemblée, et il a été ordonné au Sieur Reydellet de s'y 
conformer sans aucune diminution ni extension, ce qu'il a 
promis d'observer fidèlement, sous les peines qu'il plaira 
à l'Académie de prononcer, s'il vient à y manquer par sa 
faute. 

Ensuite il a été décidé que ledit Règlement seroit cou- 
ché sur le Registre à la suite de la présente délibération, et 
que copie en seroit délivrée au Sieur Reydellet. 

Lecture du Catalogue raisonné, — Après quoi, le Secré- 
taire a continué la lecture du Catalogue raisonné des 
tableaux du Roy par une partie de l'article du Titien^ avec 
l'abrégé de la vie de ce Maître. 

Assemblée indiquée pour choisir des Commissaires au 
sujet de l'examen des tableaux qui seront exposés au Salon, 
— Il a été aussi annoncé qu'à la prochaine assemblée on 
choisiroit les Commissaires pour l'examen des tableaux qui 
seront exposés au Salon. 



M. Slodt^y Adjoint, a été nommé par l'Académie pour 
eicercer à son rang le mois d'Aoust prochain, à la place de 
M. Le Moyne^ Professeur, qui a représenté à l'assemblée 
l'impossibilité où il étoit de quitter actuellement l'entre- 
prise dont il est chargé pour la Ville de Rennes. 

Coypel — Ca^es — Caylus — Pierre -*- 
Louis de Silvestre — Restant — Le Clerc — 
Carie Vanloo — ^ Boucher — C De Vermont 
— Jeaurat — Adam Vaine — Lemoyne fils — 
Pigalle — Nattier — P. Slodt!^ -^ Halle — 
G. Duchange — Saly — L. Tocqué — J. B. 
Massé — Desportes — Lépicié, 

Règlement fait par V Académie Royale de Peinture et de 
Sculpture^ pour être observé à la rigueur par le Con* 
cierge^ au sujet des différentes fonctions de sa place. 

Article I. — Le Concierge veillera exactement à la garde 
des salles, n'en confiera les clés â personne, et sera présent 
lorsque les étrangers viendront les visiter. 

Article II. — Les jours d'assemblées, le Concierge se tien- 
dra à l'entrée de la salle, pour être à portée d'exécuter ce 
que l'on jugera à propos de lui ordonner, et, la scéance 
finie, si c'est en hyver, il conduira avec deux flambeaux 
M. le Directeur, ou celui qui présidera en son absence. 

Article III. — Il portera lui-même ou fera porter par un 
homme dont il sera seur, les billets de convocation, sans 
les confier à des Élèves, qui s'en acquitent avec négligence. 

Article IV. — Il se trouvera dans l'École à l'heure que 
le Professeur pose le modèle, y fera sonner la pendule, et 
restera tout le tems de l'étude pour faire observer le silence 
et sortir tous les Élèves oisifs qui ne dessinent point. Aura 
soin d'éclairer le Recteur et le Professeur, si c'est en h)rver, 
pendant la correction, et, lorsque la séance sera finie, il 
les reconduira jusqu'au bas de l'escalier, conformément à 
l'ancien usage. 

Article V. — Lorsque les Élèves travailleront aux Grands 
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Prix, il fera une garde exacte, pour empêcher que per- 
sonne n'entre dans les loges, soit pour donner des secours 
auxdits Élèves, soit pour les détourner, et, s'il s'apperçoit 
de la moindre fraude dans l'exécution de leurs tableaux 
ou bas-reliefs, il en instruira sur le champ le Secrétaire, 
qui en fera son rapport à l'assemblée. 

Article VI. — La même attention et le même soin pour 
les desseins et les modèles des Élèves qui concourent aux 
petits Prix. 

Article VII. — Le Concierge ne souffrira dessiner dans 
l'École aucun Élève sans billet de protection, signé d'un 
Officier ou d'un Académicien, lesquels billets seront aussi 
signés du Recteur et du Professeur en exercice et se renou- 
velleront tous les trois mois. Et, à faute d'y satisfaire par 
les Élèves, le Concierge les fera sortir de l'École avec 
l'agrément des Officiers du nouveau trimestre. 

Article VIII. — La liste des places pour les Élèves qui 
n'ont pas remporté de petits Prix, se fera à la manière 
accoutumée par M" les Officiers en exercice, avec le visa 
de M. le Directeur. Cette liste originale sera remise au 
Secrétaire, qui en délivrera une copie au Concierge, lequel 
ne pourra rien y changer, soit pour y placer de nouveaux 
Élèves, soit pour en déranger l'ordre, en avançant ou recu- 
lant ceux qui seront inscrits. 

Article IX. — Il n'y aura que les Élèves placés sur cette 
liste qui pourront dessiner dans l'École ; tous ceux qui en 
auront été exclus par leur incapacité, seront renvoyez par 
le Concierge, sans aucune exception. 

Article X. — Les desseins et les bas-reliefs de Messieurs 
les Professeurs et Adjoints, qui sont dans l'École, étant 
pour servir d'exemple aux Élèves, et leur inspirer les bons 
principes, il en sera fait un état par le Secrétaire, dont le 
double sera remis au Concierge, pour en répondre, ainsi 
que des autres effets de l'Académie. 

Article XI. — Les Élèves, à qui l'Académie permettra 
de dessiner les Antiques dans les salles, seront obligez de 
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présenter au Concierge un certificat signé de leur Maître 
* et de M. le Directeur. Ledit Concierge les enfermera dans 
les salles, et sera attentif qu'ib n'y fassent aucun dégât. 



Aujourd'hui, samedi 7® Aoust, l'Académie s'est assem- 
blée pour les Conférences. 

Il a été réglé que, conformément aux intentions du Roy, 
il y auroit, le jeudi ig* du présent, une assemblée particu- 
lière pour examiner les ouvrages qui seront placés dans le 
Salon, et en conséquence on a nommé, par la voie du, 
scrutin, — indépendamment de M. le Directeur, de M'» les 
Officiers en exercice, de M" les Anciens Recteurs, de 
M« les Recteurs et Adjoints à Recteurs qui sont de tous 
les jugemens, — M. Le Clerc^ Ancien Professeur, M» Van- 
loo^ Boucher^ NatoirCy de Vermont^ Jeaurat et Oudry, 
Professeurs; M" Pigalle^ Nattier et Halle ^ Adjoints à 
Professeurs, et M" Massé et Tocqué, Conseillers. 

Il a été aussi arrêté que le samedi 21^ suivant la Compa- 
gnie s'assembleroit pour ^ir les tableaux et bas-reliefs faits 
par les Élèves pour les Grands Prix, lesquels seront expo- 
sés à l'ordinaire le jour de S* Louis. 

Cqypel -^ J, Du Mont le Rom, — P. Slodt^ 

— Restout — De Jullienne — Hulst — Cay" 
lus — Watelet — Le Clerc — Carie Vanloo 

— Boucher — Natoire — Jeaurat — /. B. 
Oudry — Adam Vaine — Coustou — Pierre 

— Pigalle — Nattier — Halle — G. Du- 
change — Chardin — /. B, Massé — L. Toc- 
que — Lépicié. 

Examen des ouvrages du Salon. — Aujourd'hui, jeudi 
19* Aoust, l'Académie s'est assemblée extraordinairement 
pour examiner les ouvrages qui seront exposés au Salon ; 
Elle y a procédé, conformément aux ordres du Roy et aux 
délibérations précédentes. 
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faits par ses Élèves sur deux sujets tirés de l'Ancien Testa- 
'^ ment, dont l'un représente Job sur son fumier, et l'autre 
'. 1a guérison miraculeuse de Tobie. 

'f Réception du S' Vassé, Sculpteur. — Avant d'y procéder, 
l le Sieur Louis Claude Vassé, Sculpteur, natif de Paris, a 
' préseaté à l'assemblée, pour son ouvrage de réception, la 
■ figure d'an berger qui dort, qu'il a exécuté en marbre de 

fronde-bosse, suivant le modèle qu'il a fait voir à l'Acade'- 
mie et qa'ElIe a approuvé. Les voix prises à l'ordinaire, la 
I Compagnie a reçu et reçoit ledit S' Vassé Académicien, 
li pour avoir séance dans les assemblées, et jouir des privi- 
ï lèges, honneurs et prérogatives attribués à cette qualité, 
\ en observant par lui les Statuts et Règlemens d'icelle Aca- 
r d<mie, ce qu'il a promis en prêtant serment entre les mains 
t,- de Monsieur Coypel, Écuyer, Premier Peintre du Roy, 
Directeur et Recteur. 

Jugement des Grands Prix. — Ensuite la Compagnie 
aiaiit recueilli et fait compter par les Commissaires les 
suffi^ges pour le jugement des Grands Prix : 

Le Sieur Deshayes, qui a fait le tableau marqué G, s'est 
trouvé mériter le premier Prix de Peinture ; 

Le Sieur (4iivrrf>-, qui a fait le bas-relief marqué E, le 
premier Prix de Sculpture ; 

Le Sieur Corr^g-e, qui a fait le tableau marqué H, a aussi 
été jugé mériter le second de Peinture, 
- Et le Sieur Dure^, qui a fait le bas-relief marqué D, le 
second de Sculpture. 

Coypel — Cajes — Louis de Silvestre — 
P. Slodtif — Galloche — Restout — J. Vu 
Mont te Rom. ~ Caylus ~ De Juliienne — 
Hutsi — Mariette — Le Clerc — Carte Van- 
loo — Boucher — Jeaural — C De Vermont 

— Adam Vaine — Lentoyne jits — F.. Bou- 
chardon — Coustou — Naltier — Halle — 
Pigatle — Huilliot — G. Duchange — Chardin 

— L. Toc^ié — J. B. Massé — Aved — Des- 
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Cqypel — Casçes — Lùuis de Silvestre — 
P. Slodt^ — Restout -- J. Du Mont le Rom, 
— Carie Vanloo — Boucher — C. De Ver* 
mont — Nattier — Halle — /. B. Massé — 
L. Tocqué — Boucher* — Lépicié, 



Assemblée pour voir les ouvrages des Élèves, — Aujour- 
d'hui, samedi 2i* Aoust, TAcadémie s'est assemblée extraor- 
dinairement pour voir les tableaux et bas-reliefs feits par 
les Élèves pour les Grands Prix. Après les avoir vus, Elle 
a résolu que ces ouvrages seront exposés pour le public le 
jour de S* Louis, et jugés le dernier samedi, 28 du pré- 
sent, par M" les Officiers et Académiciens, lesquels ne 
donneront leurs suffrages que le jour de l'assemblée, con- 
formément aux précédentes délibérations, ce qui sera mar- 
qué sur les billets. 

Résultat au sujet de M. De LobeL — M. De Lobel^ Acadé- 
micien, n'ayant pas satisfait aux ordres du Roy en faisant 
aporter ses ouvrages au jour indiqué pour l'examen, l'Aca- 
démie n'auroit point reçu le portrait de M. le Chancelier 
que ledit Sieur a peint, sans la respectueuse vénération que 
la Compagnie a pour ce Magistrat. 

Cqypel -^ Louis de Silvestre — P. Slodtf^ 

— Galloche — Restout — J. Du Mont le Rom, 

— Caylus — De Jullienne — Hulst — Carie 
Vanloo — Jeaurat — Adam Vaine — C, De 
Vermont — Le Moyne fils — Coustou — G, 
Duchange — Halle — Pigalle — J. B. Massé 

— L, Tocqué — Cochin — Guay — Saly — 
Lépicié. 

Aujourd'hui, samedi 28* Aoust, l'Académie s'est assem- 
blée, par convocation générale, pour juger les Grands Prix, 

I. Pour la seconde fois. 
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faits par ses Elèves sur deux sujets tirés de TAncien Testa- 
ment, dont l'un représente Job sur son fumier, et Fautre 
la guérison miraculeuse de Tobie. 

Réception du 5' Vassé^ Sculpteur, — Avant d'y procéder, 
le Sieur Louis Claude Vassé^ Sculpteur, natif de Paris, a 
présenté à l'assemblée, pour son ouvrage de réception, la 
figure d'un berger qui dort, qu'il a exécuté en marbre de 
ronde-bosse, suivant le modèle qu'il a fait voir à l'Acadé- 
mie et qu'Elle a approuvé. Les voix prises à l'ordinaire, la 
Compagnie a reçu et reçoit ledit S' Vassé Académicien, 
pour avoir séance dans les assemblées, et jouir des privi- 
lèges, honneurs et prérogatives attribués à cette qualité, 
en observant par lui les Statuts et Règlemens d'icelle Aca- 
démie, ce qu'il a promis en prêtant serment entre les mains 
de Monsieur Coypel^ Écuyer, Premier Peintre du Roy, 
Directeur et Recteur. 

Jugement des Grands Prix, — Ensuite la Compagnie 
aïant recueilli et fait compter par les Commissaires les 
suffrages pour le jugement des Grands Prix : 

Le Sieur Deshayes, qui a fait le tableau marqué G,' s'est 
trouvé mériter le premier Prix de Peinture ; 

Le Sieur AuvrcCy^ qui a fait le bas-relief marqué E, le 
premier Prix de Sculpture ; 

Le Sieur Corrège^ qui a fait le tableau marqué H, a aussi 
été jugé mériter le second de Peinture, 

Et le Sieur Dure^^ qui a fait le bas-relief marqué D, le 
second de Sculpture. 

Coypel — Ca:{€s — Louis de Silvestre — 
P. Slodt!( — Galloche — Restout — /. Du 
Mont le Rom, — Caylus — De Jullienne — 
Hulst — Mariette -— Le Clerc — Carie Van- 
loo — Boucher — Jeaurat — C. De Vermont 

— Adam rainé — Lemoyne fils — E, Bou^ 
chardon — Coustou — Nattier — Halle — 
Pigalle — Huilliot — G. Duchange— Chardin 

— L. Tocqué — /. B. Massé — Aved — Des* 
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portes — Vassé — Saly — Chau/ourier — De 
la Tour — Geuslain — Boijot — Cars — 
Massé — Cochin — Francisque — Vinache — 
Lépicié, 



Aujourd'hui, samedi 4» Septembre, PAcadémie s'est 
assemblée pour les Conférences. 

Lecture du Catalogue raisonné. — Le Secrétaire a con- 
tinué la lecture du Catalogue raisonné des tableaux du Roy^ 
par l'article du Tintoret^ avec l'abrégé de la vie de ce 
Maître. 

La Compagnie a fort ^ approuvé cet article. 

Opération du S' Pico sur un tableau à Mgr le Duc d^Or" 
léans, — Avant la séance, M. Coypel a fait voir à la Com- 
pagnie un tableau appartenant à M. le Duc d'Orléans, 
peint sur bois par Raphaël^ et dont le S' Pico a enlevé la 
couleur et [fait] la remise sur toile avec tout le succès pos- 
sible, quoique ce tableau menaçât d'une ruine totale. 

Cette nouvelle épreuve a fait d'autant plus de plaisir à la 
Compagnie qu'EUe assure la réussite de la même opération 
que ledit Sieur Pico fait actuellement sur le S* Michel du 
même Peintre. 

Coypel — Galloche — Jeaurat — Restout 

— /. Du Mont le Rom. — Caylus — Le Clerc 

— Adam l'ainé — Pierre — C. De Vermont 

— Natfier — Coustou — G. Duchange — P. 
Slodti( — Halle — L. Tocqué— Aved — Des- 
portes — De Label — Saly — L. Vassé — 
Lépicié. 



Lecture des délibérations du Quartier. — Aujourd'hui, 
samedi 25« Septembre, l'Académie s'est assemblée, par 

I. Fort écrit de la main de Coypel, qui a contresigné l'addi- 
tion de ses deux initiales C. C. 
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convocation générale, pour la relevée du Quartier ; les déli- 
bérations prises pendant ce tems ont été lues ainsi qu'il est 
d'usage. 

Approbation pour le i^' volume du Catalogue raisonné 
des tableaux du Rojr- — Ensuite le Sieur Lépicié, Secré- 
taire, a représenté à l'assemblée que, suivant les ordres du 
Roy, il avoit été chargé par M. de Tournehem, Directeur 
Général des Bâtimens, de faire le Catalogue raisonné des 
tableaux de Sa Majesté ; que le premier volume, contenant 
l'École Florentine et l'École Romaine, étoit en état d'être 
imprimé si l'Académie en approuvoit le manuscrit. 

La Compagnie, à qui l'auteur a fait lecture de cet 
ouvrage dans plusieurs assemblées, a jugé que l'impression 
n'en pouvoit être qu'utile et agréable pour tous ceux qui 
aiment et qui cultivent la Peinture. 

Te Deum pour la naissance de Mgr le Duc de Bour- 
gogne, — L'Académie, voulant donner un témoignage 
publique de sa joie au sujet de l'heureux accouchement de 
Madame la Dauphine, et de la naissance d'un Duc de 
Bourgogne, a résolu unanimement de faire chanter un Te 
Deum en actions de grâces, dans l'église de S* Germain- 
l'Auxerrois. Le jour en sera annoncé par un Billet d'invi- 
tation qu'on enverra à cet effet. 

On suivra pour la dépense, ce qui a été pratiqué par les 
délibérations du 9 Aoust 1721 et du 29 Aoust 1744, c'est 
dire que chacun fournira le cinquième de sa capitation. 

M, Desportes fait lecture d'une Ode sur la naissance de 
Mgr le Duc de Bourgogne, avec un Discours sur le besoin 
qu'ont les Arts de la protection des Princes. — Cet arran* 
gement pris, M. Desportes, Conseiller, a lu un Discours 
sur le besoin qu'ont les Arts de la protection des Princes, 
ce qui amène ingénieusement une Ode qu'il a faite sur la 
naissance de Monseigneur le Duc de Bourgogne. 

Ces deux ouvrages, qui prouvent si bien le Génie, le 
goût et l'érudition choisie de l'auteur, ont été extrêmement 
goûtés par la Compagnie. 
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Députation à M. De Vandières sur son retour d'Italie. — 
L'Académie ayant sçu que M. de Vandières étoit de 
retour de son voyage d'Italie, il a été décidé en consé«- 
quence que M. Coypel et M" les Officiers en exercice 
iroient en Députation le complimenter à ce sujet. 

Rapport au sujet d'un Aspirant Peintre. — Relativement 
à la délibération du 6 Juin 1730, M» les Commissaires, 
nommés pour aller voir les ouvrages d'un Aspirant Peintre, 
en ayant fait un rapport favorable, la Compagnie a permis 
audit Aspirant de se présenter à la fin du mois prochain. 

Suivant l'arrêté du 29* Juillet 1747, M'» les Officiers du 
Quartier ont fait la visite des salles et ont trouvé tous les 
effets en bon état. 

M. Moireau^ Graveur et Académicien, a présenté à l'as- 
semblée deux épreuves d'une planche qu'il a gravée d'après 
Vovremens ayant pour titre t Marche d'armée; » l'examen 
fait, la Compagnie a approuvé ladite planche pour faire 
Jouir l'exposant des privilèges accordés à l'Académie par 
l'Arrest du Conseil d'État du 28 Juin 1714. 

Jugement des Prix du Quartier, auxquels on joint ceux du 
Quartier précédent qui avoient été réservés. 

iw Médaille, Clément, P; 
ire Médaille, Bridan, S ; 
2« Médaille, Sollier, P ; 
2f Médaille, Carron, S; 
3« Médaille, Lépicié, P; 
3« Médaille, Rebillier, S. 

Ca^es — Jeaurat — Galloche — Restout — 
Cqylus — Le Clerc — /. Du Mont le Rom, 

— Chardin — Boucher — C. De Vermont — 
Carie Vanloo — Adam rainé — Lemoynefils 

— Pierre — Pigalle — Nattier — P. Slodt^ 

— Cochin — Halle — G. Duchange — De la 
Tour — Vinache — De Lettre — L. Vassé-^ 
Cars — Lépicié. 
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Aujourd'hui, samedi 2^ Octobre, TAcadémie s'est assem- 
blée pour les Conférences. 

Vie de Sébastien Bourdon par M. Mariette, — Monsieur 
Mariette les a ouvertes par la lecture de la vie du célèbre 
Sébastien Bourdon^ dans laquelle on trouve^ indépendam- 
ment de la vérité des faits et de Télégance du style, les 
réflexions les plus capables d'intéresser et d'instruire un 
lecteur judicieux. L'auteur ajoute au mérite de son ouvrage 
un recueil de toutes les estampes gravées par ce Maître et 
dont il fait présent à l'Académie. 

Monsieur Coypel, Directeur, a remercié M. Mariette au 
nom de la Compagnie et le Discours prononcé à cette occa- 
sion sera couché sur le registre à la suite de la présente 
délibération. 

Lettre de M. Nattoire à l'Académie, — Après quoi, le 
Secrétaire a lu une lettre de M. Nattoire^ datée d'Arles, 
par laquelle, en prenant congé de la Compagnie dans les 
termes les plus respectueux et les plus reconnoissans, il la 
prie de lui permettre de confier au papier Un devoir que 
sa trop grande sensibilité l'a empêché de remplir en per- 
sonne. La Compagnie a été d'autant plus touchée de la 
délicatesse de M. Nattoire qu'il avoit déjà satisfait à ce 
devoir, en faisant part à l'Académie que le Roi l'avoit 
nommé Directeur de l'École de France à Rome. 

Jour déterminé pour faire chanter le Te Deum. — La 
Compagnie reprenant la délibération précédente, au sujet 
du Te Deum, a déterminé qu'EUe le feroit chanter le 
lundi I c* du présent, à trois heures précises du soir. 

M. le Directeur Général et M. de Vandières seront invi- 
tés à s'y trouver. 

M. de Blamont, Sur-intendant de la Musique du Roi, 
s'est chargé avec plaisir de l'exécution, sur la proposition 
qui lui en a été faite par l'Académie. 

M. Hallé^ Adjoint, a été nommé pour exercer à son rang 
le présent mois d'Octobre à la place de M. Parrocel^ Pro- 
fesseur, qui a prié la Compagnie de l'en dispenser. 
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En terminant la séance, il a été ordonné au Secrétaire 
de transcrire sur le Registre la lettre de M. Nattmre. 

Cqjrpel — Galloche — ResUmt —• J. Du 
Mont le Rom. — Halle — Louis de Sihestre 

— De Jullierme — Caylus — Mariette — Le 
Clerc — Carie Vanloo — Boucher — C. De 
Vermont — Adam Vaine — E, Bouchardon 

— Pigalle — P, Slodt^ — /. B. Massé — 
Desportes — Delà Tour — Boi^ot — Surugue 

— Saly — L. Vassé — Lépicié. 

Réponse de M. Cqypel^ Directeur ^ à M. Mariette sur la 
vie de M, Sébastien Bourdon^ Peintre. 

« Monsieur, — Pour prouver à quel point l'Académie 
est satisfaite de Touvrage que vous venez de lui commu- 
niquer, il suffit de vous dire, de sa part, qu'il remplit par- 
faitement les espérances qu'EUe conçut lorsqu'elle vous 
donna séance parmi nous. 

« Ce n'est pas, Monsieur, une petite affaire que de prou- 
ver qu'on est vraiment digne d'un choix aussi universelle- 
ment applaudi que le fut alors celui de la Compagnie. 

c Un homme sage mesure ce qu'il doit faire à ce que 
l'on attend de lui, et, plus l'opinion publique lui est favo- 
rable, plus la crainte de la démentir le rend timide en 
opérant. Celui dont on espère peu travaille avec plus de 
tranquillité ; il est presqu'assuré d'étonner s'il s'aquite pas- 
sablement d'un ouvrage qu'on a pu croire au-dessus de 
ses forces, mais, au contraire, un homme tel que vous ne 
se contente pas de ce qui n'est que bon ; il sait que sa 
réputation exige beaucoup plus. Vous la soutenez, Mon- 
sieur, cette réputation si bien méritée, et vous la soutien- 
drez toujours ; vos profondes connoissances, la pureté de 
votre style, la sagesse de vos jugemens, la justesse de vos 
réflexions nous en font de sûrs garants, et votre attache- 
ment pour l'Académie nous donne lieu d'espérer que vous 
nous fournirez souvent des occasions de vous applaudir 
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et dé nous féliciter nous-mêmes d'avoir un confrère tel que 
vous. Ce n'est pas un des moindres services que M. Botir- 
don ait rendus à la Compagnie que d'avoir inspiré à vos 
ayeux le goût qu'ils vous ont transmis pour les Arts que 
nous professons. J'aime à me flatter que nous lui avons 
encore cette obligation. 

a Ce que je ne puis comprendre, c'est que l'Académie 
eût négligé jusqu'à ce jour de recueillir, comme Elle se 
l'étoit promis, les ouvrages gravez d'après ce grand homme. 
Je ne puis cependant m'affliger de cette négligence, puis- 
qu'elle nous procure aujourd'hui le plaisir de recevoir de 
votre main un présent qui nous devient doublement 
cher. » 

Copie de la lettre de M, Nattoire^ Directeur de l'École de 
France à Rome^ adressée à l'Académie, 

€ Messieurs, — Permettez que je confie au papier un 
devoir que ma trop gi:ande sensibilité m'a empêché de 
remplir en personne ; je n'aurpis pu expliquer aussi libre- 
ment que je le fais à présent toute l'étendue de mes regrets. 
Agréés donc qu'avant de terminer ma course je vienne 
présenter à une illustre Coqipagnie, dont j'ai l'honneur 
d'être membre, les sentimens de respect et de reconnois- 
sance dont je serai toujours pénétré pour Elle. Non, Mes- 
sieurs, je n'oublieray jamais que la place dont le Roi a 
bien voulu m'honorer, je ne la dois qu'aux lumières que 
vous répandes si généreusement sur tous ceux que vous 
élevez dans votre sein. 

c Je ne vais être occupé, Messieurs, que du soin de 
m'efforcer à vous imiter, dans l'instruction des Élèves que 
vous m'envoyerés, afin de les mettre en état de recevoir 
vos dernières leçons, qui les conduiront ensuite à mériter 
l'honneur de prendre place parmi vous. 

« Voilà mon but. Messieurs, comme celui de vous plaire, 
VI 19 
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et par là mériter Tavantage d'être, avec un respectueux 
attachement et upe reconnoissance sans bornes, 
c Messieurs, 
c Votre très humble et tr^ obéissant serviteur, 

« Signé : Nattoire. 
« Arles, le 22 Septembre 1751. » 



Aujourd'hui, samedi 3o» Octobre, l'Académie s'est assem- 
blée à l'ordinaire. 

Agrément du S' Châles, — Le S' MicheUAnge-Charles 
Châles^ Peintre d'histoire, natif de Paris, ayant fait appor- 
ter de ses ouvrages, l'Académie, après avoir pris les voix à 
l'ordinaire et reconnu sa capacité, a agréé sa présentation, 
et ledit Sieur ira chez M. Coypeî^ Directeur, qui lui ordon- 
nera ce qu'il doit faire pour sa réception. 

Délibération du 2g Mai dernier. — Le Rapport des 
Commissaires, nommez le 29 Mai dernier pour aller voir 
les ouvrages d'un Aspirant Peintre d'Histoire, s'étant trouvé 
favorable, la Compagnie a décidé en conséquence que ledit 
Aspirant pourroit se présenter à la fin du mois de Novembre 
prochain. 

Peintre de fleurs proposé. — Ensuite M. Le Moyne ayant 
présenté un Aspirant Peintre dans le genre des fleurs, 
l'Académie a nommée pour en examiner les ouvrages, et 
en faire le rapport à la prochaii^e assemblée, M. Galloche^ 
Recteur, M. Restout, Adjoint, M. Oudry^ Professeur, et 
M. Chardin^ Conseiller. — iV« ; Il n'y a point eu de rap- 
port, attendu la foiblesse du Sujet. 

Règlement pour la dépense du Te Deum. — Conformé- 
ment à la précédente délibération, l'Académie fit chanter, 
le II du présent mois, à Saint-Germain-l'Auxerrois , un 
Te Deum en actions de grâces de l'heureux accouchement 
de Madame la Dauphine et de la naissance du Duc de 
Bourgogne. 

Ce Te Deum, de la composition de M. de Blamont, fut 
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exécuté avec beaucoup de goût et de zèle par M'» de la 
Musique du Roi. 

Le produit du cinquième de la Capitation ne s'étant pas 
trouvé à beaucoup ptls suffisant pour fournir à cette 
dépense, on a été obligé de donner moitié, et M" les Ama- 
teurs et Associés libres chacun un Louis. 

En terminant la séance, il a été réglé que le service, pour 
le repos des âmes de M" les Officiers et Académiciens 
décédés dans le courant de l'année et les précédentes^ se 
feroit à Saint-Germain-rAuxerrois, le samedi 6 Novembre, 
auquel jour se fera au^si rassemblée. 

Cqypel — Galloche — Halle — Louis de 
Silvestre — Restent — J. Du Mont le Rom. 

— Caylus — De Jullienne — Boucher — 
Chardm^r- Jeaurat -^ Adam Vaine — C. De 
Vermont — Tocqué — Pierre -^ J, B, Oudry 

— Lemoyne fils — Coustou — Saly — P. 
Slodtif — J. B* Massé — Desportes — Cochin 

— Nattier — Vinache — L. Vassfé r- Lépicié. 



Aujourd'hui, samedi 6« Novembre, TAçadémie s>st assem^ 
blée pour les Conférences. 

Le Secrétaire a continué la lecture du Catalogue raisonné 
des tableaux du Roy, par l'article de Michel-Ange de Carq* 
vache ^ avec un abrégé de la vie de ce ma$tre,t et celle de 
P^is Bordone et du Pordenon,. 

Service célébré pour les morts à Saint-Germain^VAuxer^ 
rois, — Ce matin, TAcadéinie a fait célébrer un service à 
Saint- Germain -rTAuxerrois pour le repos des âmes de 
MM. les Officiers et Académiciens décédés dans le courant 
de Tannée et les précédentes. 

Coypel — Galloche — Coustou — Louis de 
Silvestre — Restout — /. Du Mont le Rom. 

— Caylus — C. De Vermont — J. B, Oudry 

— Adam Vaine — Lemoyne fils — Pierre — 
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Nattier — P. Slodt^ — G. Duchange — /. B. 
Massé — J. C. Roettiers — , Chardin — L. 
Tocqué — Boi:{ot — Cars — Chastellain — 
L. Vassé — Saly — Lépicié. 



Aujourd'hui, samedi 27» Novembre, TAcadémie s'est 
assemblée â Pordinaire. 

Agrément du Sieur Vien, — Le Sieur Joseph 'Marie 
Vien^ Peintre d'Histoire, natif de Montpellier, ayant fait 
apporter de ses ouvrages, la Compagnie, après avoir pris 
les voix à l'ordinaire et reconnu sa capacité, a agréé sa 
présentation, et ledit Sieur ira chez M. Cqypely Directeur, 
qui lui ordonnera ce qu'il doit fiaire pour sa réception. 

Le Secrétaire notifie la mort de M, Le Normant de Tour» 
nehem, — Le Secrétaire a notifié à la Compagnie la mort 
de M. Le Normant de Toumehem, Directeur et Ordon- 
nateur général des Bâtimens , arrivée dans son château 
d'EstioUe le vendredi 19 de ce mois, âgé d'environ 67 ans. 
Ce digne chef des Arts, dont la mémoire sera toujours en 
vénération à l'Académie, sembloit n'avoir pour objet que de 
lui procurer les avantages les plus glorieux, et, si les années 
de sa régie ne se trouvent marquées sur nos registres que 
par ses bienfaits, on, y trouvera aussi les preuves sincères 
de notre amour et de notre reconnoissance. 

Discours de M. Cqypel à ce sujet. — Le Discours, que 
M. Coypel a prononcé à cette occasion a touché extrême- 
ment la Compagnie, et il a été ordonné qu'il seroit trans- 
crit sur le registre à la suite de la présente délibération. 

Députation à M, de Vandières (le mécredi i«' Décembre). 
— Ensuite il a été ordonné que l'Académie iroit en dépu- 
tation saluer M. de Vandières, actuellement en place, et 
qu'EUe le prieroit de lui continuer la même bienveillance 
que son prédécesseur. 

La Députation sera composée de MM. Coypel^ Directeur, 
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de M** les Officiers en exercice ^^ et, à tour de rôle : Dans 
les Anciens Recteurs, M. de SUvestre, dans les Recteurs, 
M. de Favanne; dans les Adjoints à Recteurs, M. Dumont 
le Romain; dans les Anciens Professeurs, M. Le Clerc; 
dans les Professeurs, M" Carie Vanioo et Boucher; dans 
les Adjoints, M. Nattier; dans les Conseillers, M. Massé^ 
et, dans les Académiciens, M. Audran, 

Les députés se trouveront mécredi prochain dans la salle 
de TAcadémie, à 8 heures précises du matin. 

Permission accordée au S* Baidrighi de voir poser le 
modèle, — Le S' Baidrighi, Peintre Italien, pensionnaire 
de M. le Duc de Parme, étant actuellement à Paris pour 
étudier la Peinture, l'Académie, ayant égard à cette émi- 
nente protection, a bien voulu, sans tirer à conséquence, 
accorder audit Sieur la permission de voir poser le modèle 
et de dessiner dans l'Ecole tout le tems qu'il restera en 
cette ville. 

Présent fait à M. de Blamont. — La Compagnie, voulant 
reconnoître les soins de M. De Blamont, au sujet du Te 
Deum, d'une façon qui répondît à son goût pour les Arts 
et à sa délicatesse de penser, a résolu de lui faire présent 
d'un tableau, lequel sera au choix de M. De Vermont, son 
frère, dans ceux qui ont mérité le Grand Prix. 

M. Cochin le fils reçu par acclamation Académicien, — 
Après quoi, M. Coypel a représenté que les travaux que 
le Sieur Cochin, Agréé, a été obligé de faire pour le Roi, 
et notamment son voyage en Italie avec M. de Vandières, 
l'ayant empêché de fournir son morceau de réception, il se 
trouve privé par là de jouir des Conférences instructives 
que l'Académie fait sur les différentes parties des Arts 
qu'Elle cultive ; qu'il supplieroit donc la Compagnie, en 



I. En marge ; Officiers en exercice : M. Coypel, Directeur; 
M. Ca^eSy Chancelier; M. Gallocke, Recteur; M. de Vermont, 
Professeur ; le Secrétaire. 
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attendant qu'il satis&sse ^ ses engagemens, de lui accorder 
la grâce d'assister aux assemblées. 

L'Académie, après avoir délibéré, a résolu que, sans 
tirer à conséquence, ledit S' Cochin, Graveur, seroit reçu 
Académicien et que ses provisions lui seroient expédiées con- 
formément à ce qui s'est pratiqué au sujet de Monsieur Du 
Vivier, aux conditions cependant de satisfaire à son mor- 
ceau de réception, le plus tôt qu'i lui sera possible, et ledit 
Sieur prêtera serment à la prochaine assemblée. 

Cojrpel — Louis de Silvestre — Galloche — 
Coustou — /. Dumont le Rom. — Caylus — 
De Jullienne — Mariette — Le Clerc — Carie 
Vanloo — Boucher — C De Vermont — Jeau- 
rat — /. B, Oudry — Adam Vaine — Lemoyne 
fils — Pierre — Pigalle -^ Nattier — Halle 

— P, Slodt^ — G. Duchange — J, B. Massé 

— Chardin — /. C. Roëttiers — Desportes — 
L. Tocqué — De la Tour — De Lobel — Fi- 
nache — X. Vassé-^Cochin — Saly — Lépicié. 

Discours prononcé par Af . Coypel, au sujet de la mort de 
Àf. de Tournehemy Directeur et Ordonnateur des Bâti" 
menSy à Messieurs de l'Académie. 

« Je vous offejicerois, Messieurs, si, pour exciter vos 
justes regrets, je croyois devoir vous rappeler aujourd'hui 
ce qu'a fait en notre faveur le Supérieur que nous venons 
de perdre. Vous ne l'avez pas oublié, Messieurs, et vous 
êtes incapables de l'oublier jamais. 

f M. de Tournehem fut l'ami des grands Artistes, et le 
père de ceux qui aspirent â l'honneur d'en augmenter le 
nombre. Tout doit le pleurer ici. 

« La seule consolation que puisse recevoir l'Académie 
et que je lui annonce, c'est qu'Elle ne doit point douter 
que M. de Vandières ne mette sa gloire à suivre les traces 
d'up prédécesseur dont il respecte et chérit la mémoire. 
Voilà quels sont ses sentimens, qu'il a bien voulu me com- 
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muniqaer. Nous pouvons nous flatter, Messieurs, de voir 
longtems revivre, dans M. de Vandières, ce digne chef des 
Arts, qu'il admiroit et qu'il pleure comme nous. » 



Aujourd'hui, samedi 4» Décembre, l'Académie s'est 
assemblée pour les Conférences. 

Rapport de la Députation à M. De Vandières. — Confor- 
mément à la précédente délibération, M*» les Députés ont 
rapporté que mécredi dernier, i» de ce mois, ils avoient 
été saluer M. de Vandières, Directeur et Ordonnateur des 
Bâtimens, et que M. Coypel, portant la parole, l'avoit 
complimenté en ces termes : 

f Monsieur, — L'Académie, encore pénétrée d'une dou*- 
leur, dont sans doute vous lui savez gré, vient vous rendre 
l'hommage qu'EUe vous doit, et vous assurer que l'unique 
consolation qu'EUe puisse recevoir, c'est d'être en droit de 
se flatter qu'EUe verra longtems revivre en vous le digne" 
chef des Arts que vous avez pleuré comme Elle » ; 

Que Monsieur de Vandières, après avoir remercié 
M. Coypel de l'attention de la Compagnie, s'étoit adressé 
aux Députés et leur avoit dit : t Je crois. Messieurs, qu'en 
vous assurant que je ne m'écarterai point des principes de 
M. de Tournehem, c'est vous prouver combien je songe 
aux avantages de l'Académie. » 

Réception de M. Charles- Nicolas Cochin le fils ^ natif de 
Paris. — Ce rapport fait, M. Cochin le fils s'est présenté 
pour remercier la Compagnie de la grâce qu'EUe lui a fkite 
à la dernière assemblée, et il a prêté le serment ordinaire 
entre les mains de M. Cojrpel, Écuïer, Premier Peintre du 
Roy, Directeur et Recteur. 

Lecture d^une Dissertation de M. Bourdon par M, Mariette. 
— Après quoi, M. Mariette, Associé libre, a lu un Discours 
de M. Bourdon sur le S* Etienne du Carache. 

Il ne manquoit à cette savante Dissertation, pour en 
faire un bon ouvrage^ que de la pureté dans le style, et plus 
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d'ordre dans la liaison des phrases. M. Mariette, sans rien 
déranger au fond des choses, a sçu remédier à ces deux 
points avec tant de goût et de précision qu'il seroit à sou- 
haiter que tout ce qui nous reste des anciennes Confé- 
rences pût prendre une pareille forme. 

Réponce de M, Coypel avec un éloge de M. de Tour' 
nehem. — M. Coypel a remercié M. Mariette, au nom de 
la Compagnie ; il a terminé son Discours par un éloge de 
M. de Tournehem, dont le contenu Êiit autant d'honneur 
à ce digne chef des Arts qu'à l'esprit et aux sentimens de 
l'auteur. 

Ensuite il a été ordonné que ce Discours seroit transcrit 
sur le registre, comme un monument consacré à la mémoire 
du grand homme que nous avons perdu. 

En levant le siège, on est convenu que, le dernier samedi 
du mois tombant sur la fête de Noël, l'assemblée seroit 
remise au vendredi suivant, 3i du présent. 

Coypel — Restout — Galloche — Cajrlus 
— J. Du Mont le Rom, — De Jullienne — 
Hulst — Mariette — Le Clerc — Carie Van- 
loo — Boucher — Adam Vaine — E, Bouchar- 
don — G, Duchange — Nattier — Coustou — 
Pierre — /, B. Massé — • L. Tocqué — Pi- 
galle — C. Cochin le fils — Cochin — Saly — 
Desportes — Tardieu — L. Vassé — Surugue 
le fils — Lépicié. 

Réponse de Monsieur Coypel^ Directeur^ à M. Mariette, 

« Monsieur, — L'Académie doit vous être d'autant plus 
redevable du soin que vous avez pris de mettre en ordre 
la Dissertation de M. Bourdon^ qu'un pareil usage doit 
coûter beaucoup à quelqu'un qui, comme vous, n'a pas 
besoin de recourir aux pensées d'autrui pour dire d'excel- 
lentes choses. 

« Le choix que vous avez fait de cette Dissertation ne 
pou voit tomber plus à propos, puisque nous y voyons 
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qu'en excitant rAcadémie à donner des mémoires sur les 
Arts qu'Elle professe, feu M. de Tournehem n'a fait que 
renouveller les demandes que lui fît jadis le grand Cçlbert. 

« C'est donc avec peu de fondement que certaines^ gens, 
dans le public, ont cru pouvoir fronder l'usage de disserter, 
dans cette Académie, sur la Peinture et sur la Sculpture, 
et qu'ils ont été jusqu'à dire que la Compagnie ne seroit 
bientôt plus qu'une Compagnie d'Orateurs. 

c Nous ne nous assemblons point ici. Messieurs, pour 
dessiner, modeler ou peitidre ; que pouvons-nous donc y 
faire de plus utile, pour nous, pour la jeunesse, et même 
pour le public, que nous y communiquer les réflexions que 
nous devons faire sans cesse sur des arts qui en sont une 
source inépuisable. Voilà sur quelles solides raisons s'ap- 
puyoit feu M. de Tournehem, lorsqu'il desiroit si vivement 
que les Dissertations fussent une de nos principales occu- 
pations dans nos assemblées. 

« M. de Tournehem se proposoit en tout l'exemple de 
M. Colbert. Aujourd'hui, M. de Vandières regarde M. de 
Tournehem comme le modèle qu'il doit imiter. Pour juger 
de ce que nous devons espérer de M. de Vandières, rappe- 
lons ce qu'étoit M. de Tournehem. 

« Plein d'amour et de zèle pour Son Auguste Maître, il 
ne trouvoit de vrai plaisir qu'à se livrer, sans réserve et 
sans ménagement pour lui-même, aux soins pénibles dont 
il étoit chargé. 

a Noble dans ses idées, modeste en ses succès ; 

* Ferme sans dureté, compatissant, mais sans foiblesse ; 

a Intègre, impartial, bienfaisant sans ostentation ; 

c M. de Tournehem ne connoissoit pas de satisfaction 
plus touchante que de pouvoir répandre sur des gens de 
mérite les grâces dont il étoit le dispensateur, et, pour être 
aimé de lui, c'étoit un titre que de lui être redevable. 

c II plaignoit ceux qui, faute de se bien connoître, lui 
faisoient des demandes qu'il ne pouyoit leur accorder, et, 
par un doux accueil, il savoit les consoler de son refus. 
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c Je vous Tai déjà dit, Messieurs, il fut l'ami des grands 
Artistes, et le père de ceux qui aspirent à en augmenter le 
nombre, et, si le grand Colbert revenoit au Monde, il lui 
envieroit sans doute la gloire d'avoir obtenu pour TAca- 
démic la Protection de Sa Majesté. 

« Ne pensons pas qu'il nous suffise de verser des larmes 
sur son tombeau. En pareil cas, l'intérêt personnel en fait 
répandre du moins autant que le sincère et tendre attache- 
ment en fait couler. C'est donc par nos actions, et non par 
nos pleurs qu'on pourra juger dés sentimens de vénération 
et de reconnoissance dont nous étions pénétrés pour le 
Bienfaiteur que la mort vient de nous enlever. 

ff C'est «n continuant à travailler pour la gloire de cette 
Académie que nous saurons honorer la mémoire d'un Supé- 
rieur qui desiroit si ardemment qu'Elle se montrât digne 
de plus en plus des grâces qu'il lui avoit procurées, et que, 
par de nobles et d'utiles travaux. Elle justifiât la tendresse 
particulière qu'il avoit pour Elle. 

c Tendresse particulière, j'ose le dire ; la joye que faisoit 
paroître M. De Tournehem, lorsque je lui rendois compte 
de ce qui se faisoit ici d'avantageux pour nos Arts, ne peut 
se comparer qu'au ravissement du père le plus tendre quand 
il reçoit des témoignages favorables de la conduite de ses 
enfans ! Combien desiroit-il que nos Dissertations parussent 
au grand jour ! Hélas ! il touchoit au moment de commen* 
cer à jouir de cette satisfaction. 

c Loin de nous ralentir sur nos travaux académiques, 
nous devons, plus que jamais, les regarder comme indis- 
pensables ; nous avons lieu de compter sur vous. Monsieur, 
pour nous seconder dans un si juste dessein. Votre goût 
pour la Peinture et pour la Sculpture, votre facilité à 
mettre sur le papier ce que vous pensez si heureusement; 
le souvenir de la vivacité avec laquelle feu M. de Tour- 
nehem applaudit à notre juste choix, quand vous fûtes 
nommé pour remplir la place que vous occupez parmi 
nous ; enfin votre amour pour l'Académie ; tout nous flatte 
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que vous lui sacrifierez quelques momens d'un loisir, dont 
votre bon esprit vous fait jouir. » 



Aujourd'hui, vendredi 3i Décembre, l'Académie s'est 
assemblée, par convocation générale, pour la relevée du 
quartier et pour la lecture des délibérations prises pendant 
ce tems. 

Réception de M, Allegrain. — Le Sieur Gabriel-ChriS'^ 
tophe Allegrain, Sculpteur, natif de Paris, fils et petit-fils 
d'Académiciens, a présenté à l'assemblée l'ouvrage qui lui 
avoit été ordonné pour sa Réception, dont le sujet repré*- 
sente Narcisse, qu'il a exécuté en marbre de ronde-bosse, 
suivant le modèle qu'il a fait voijT 'à l'Académie et qu'EUe 
a approuvé. Les voix prises à l'ordinaire, la Compagnie a 
reçu et reçoit ledit S' Allegrain Académicien, pour avoir 
séance dans les assemblées et jouir des privilèges, honneurs 
et prérogatives attribués à cette qualité, en observant par 
lui les Statuts et Règlemens d'icelle Académie, ce qu'il a 
promis en prêtant serment entre les mains de M. Coypel^ 
Écuïer, Premier Peintre du Roi, Directeur et Recteur. 

Députation à Af. De Vandières. — Suivant l'usage, la 
Compagnie est convenue d'aller, au sujet de la nouvelle 
année, saluer M. De Vandières, Directeur et Ordonnateur 
Général des Bâtimens. La Députation sera composée de 
M. Cqypel^ Directeur, de M. de Silvestre^ Ancien Recteur, 
et de MM. les Officiers en exercice. 

Les différentes affaires, dont M. Coypel est chargé par 
l'Académie, ne lui permettent pas de faire les fonctions du 
Rectorat pendant le prochain Quartier, la Compagnie a 
nommé, pour y suppléer, M. Restant^ Adjoint à Recteur, 
ainsi que M. Pigalle^ pour exercer en son rang le mois de 
Janvier, à la place de M. Bouchardon^ Professeur, occupé 
actuellement au modèle de la statue équestre, du Roi. 

La visite des salles de l'Académie s'est faite par M" les 
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Officiers du quartier, conformément au Résultat du 29 Juil- 
let 1747. 

Mort de M. Huilliot, — Le Secrétaire a notifié la mort 
de M. Huilliot^ Peintre de fleurs, arrivée à Paris, le 24 du 
présent mois, âgé de 78 ans. 

Bannissement à perpétuité au sujet du nommé Leconte, 

— Le nommé Le Conte banni de TÉcole pendant 3 mois 
par M. Halle ^ Adjoint en exercice, pour s'être mal com- 
porté chez M. Falconnet^ son Maître, et l'avoir menacé de 
casser la figure de marbre qu'il fait pour l'Académie ; la 
Compagnie, sur les représentations du Secrétaire, trou- 
vant la peine infligée trop petite pour une pareille noir- 
ceur, a prononcé le bannissement à perpétuité, ce qui s'est 
fait à la pluralité des voix. 

Avant de lever le siège, il a été ordonné une qtiête pour 
des œuvres charitables, ainsi qu'il se pratique à pareil jour. 

— Quête : 112 liv. 16 s.; plus 5 liv. 

Prix du Quartier : 

i«'Prix, Watteau^^. 
2« Prix, Brenet^ S. 
3« Prix, Pigalle, S. 

Cojrpel — Galloche — C. De Vermont — 
Louis de Silvestre — Restout — J, Du Mont 
le Rom- — De Jullienne — Hulst — Mariette 

— Carie Vanloo — Boucher — Jeaurat — 
J. B. Oudry — Adam Vaine — Pierre — Pi- 
galle — Lemoyne fils — Coustou — P. Slodt^ 

— Nattier -— Aved — Halle — G, Duchange 

— Desportes — De la Tour — Cochîn — 
J, B. Massé — Cars — Surugue — Droîiais 

— Frontier — Masse — L, Vassé — Delobel 

— Vinache — Saly — Cochin le fils — 5m- 
rugue le fils — Aile grain — Lépicié, 
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Aujourd'hui, samedi 8» Janvier, TAcadémie s^est assem- 
blée par convocation générale. 

Seconde lecture de l'article dé VAlbane. — Le Secrétaire, 
qui travaille à mettre en ordre les matériaux qui doivent 
composer le second volume du Catalogue raisonné des 
tableaux du Roi, a fait une seconde -lecture de l'article de 
VAlbane, avec l'abrégé de la vie de ce Maître. 

Il a aussi lu les lettres de M" Nattoire et Dandré-Bardon 
au sujet de la nouvelle année. 

Rapport au sujet d'un Aspirant Peintre. — Il a été décidé, 
en conséquence du rapport favorable de M»* les Commis- 
saires, que l'Aspirant Peintre, proposé le 26 Septembre 
lySo, pourroit «e présenter à la fin du mois. 

La Compagnie a nommé M. Restout, Adjoint à Recteur 
en exercice, et le Secrétaire, pour aller visiter M, Le 
Moine le père, que son grand âge et ses infirmités privent 
de se trouver aux assemblées. 

Bannissement pour trois mois de dix Élèves, — Sur les 
plaintes de M'» les Officiers en exercice, les nommés Bé^ué 
et autres, s'étant atroupés dans la Place du Louvre et man- 
qué de respect au Roi, en criant et chantant ^vec indé- 
cence, au bas des fenêtres de l'Académie, pendant l'exercice 
du modèle, la Compagnie, voulant donner un exemple et 
réprimer^un pareil désordre, a banni de l'Écjole, pour trois 
mois, dix des plus coupables. 

Cojrpel — Cajrlus — Louis de Silvestre — 
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Restùut — Mariette — Hulst — Pigalle — 
C. IV Vermont — Jeaurat — J. B. Oudry — 
Adam Vaine — Lemqjme fils — E, Bouchar' 
don — Coustou — Pierre — Nattier — P. 
Slodtj — /. B. Massé — Chardin — L. Toc- 
que — Aved — De la Tour — Cars — L. 
Vassé — Allegrain — Cochin — Silvestre — 
Saly — Surugue le fils — Lépicié. 



Aujourd'hui, samedi 29* Janvier^ FAcadémie s'est assem- 
blée à Tordinaire. 

Raport de la Députation à M. le Directeur Général. — 
Conformément à la délibération du 3 1 Décembre dernier, 
M» les Députés ont raporté que, le lundi 10* du présent, 
ils s'étoient rendus chez Monsieur de Vandières, Directeur 
et Ordonnateur général des Bâtimens, pour le saluer au 
sujet de la nouvelle année; que M. Cqypel^ portant la 
parole, Tavoit complimenté, au nom de la Compagnie^ et 
que sa réponse avoit été aussi polie que favorable* 

Agrément du Sieur Le Lorrain. — Ensuite le Sieur Louis 
Le Lorrain 1 Peintre d'Histoire, natif de Paris, ayant fait 
aporter de ses Ouvrages, TAcàdémie, après avoir pris les 
voix à l'ordinaire, a agréé sa présentation, et ledit Sieur 
ira chez M. Coypely Directeur, qui lui ordonnera ce qu'il 
doit faire pour sa réception. 

Le Secrétaire a terminé la séance par la lecture deâ 
lettres de complimeaits de M. Vanloo d'Espagne et de 
M. de La. Datte, 

Avant de lever le siège^ .M. Le Moine le âls a remercié 
la Compagnie de la visite qu'EUe a fait faire à M. son père 
au sujet de la nouvelle année. 

Louis de Silvestre — Restout — Pigalle — 
Galloche — /. Du Mont le Rom. — Caylus 
— De Jullienne — Hulst — Le Clerc — W«- 
télei ^r^, Mariette — Boucher-^ C, De Ver" 
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mont — Jeaurat — J, B. Oudry — Adam 
Vaine — Lemoyne fils — E, Bouchardon -^ 
Coustou — Nattier — P. Slodtj — G. Du^ 
change — J, B. 3fa5i^ — Chardin — JE/a//^ 
— Ir. Tocqué -* Geuslain — Drouais — Ço- 
cAm — Surugue le fils -r Saly-^ X. Vos^^ — 
Allegrain r— Lépicié. 



Aujourd'hui^. samedi 5« Février, T Académie, s'est assem- 
blée pour les Conférences. 

Lecture du Catalogue raisonné des tableaux du Roi, -^ 
Le Secrétaire a lu, pour la seconde fois^ l'article du Guide^ 
avec Fabrégé de la vie de ce Maître. 

Ensuite il a rendu compte qu'il avoit répondu à toutes 
les lettres écrites à la Compagnie au sujet de la nouvelle 
année. 

Coypel — Restout — J, B, Oudry — /. Du 
Mont le Rom. — Caylus — Le Ch^' de Vàlo- 
ry — Mariette — Adam Vaine — C. De Ver- 
mont — Coustou — Pierre ^ — Nattier — P, 
Slodts[ — Halle — G. Duchange — Surugue 
le fils — Saly — C. Cochin le fils — J. B. 
Massé — Lépicié, 



Aujourd'hui, samedi 26" Février, l'Académie s'est assem- 
blée à l'ordinaire. 

Le Secrétaire notifie la mort de Af . De Trcy ; lettre de 
Af. Natoire à ce sujet. Né à Paris en 1 67 g ^ mort à Rome 
le 26 Jativier lySB^ il étoit âgé de y 3 ans. — En ouvrant 
la séance, le Secrétaire a notifié la mort de M. i)e Troy^ 
arrivée à Rome le 26 Janvier dernier, et il a lu, à ce sujets 
une lettre de M. Nattoire^ adressée à la Compagnie, dans 
laquelle, après avoir déploré la. p^rte de ce grand homme 
et semé quelques fleurs sur son tombeau, il ajoute qu'il 
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profite de cette occasion, toute triste qu'elle est, pour 
renouyeiier à rAcadémie les assurances de son respect et 
de son attachement. 
Le Secrétaire a été chargé de lui répondre. 
Lecture d^une Épttre de M. de Boisfranc. — Ce qui a 
été suivi, avec Tagrément de la Compagnie, de la lecture 
d'une Épitre en vers de M. de Boisfranc^ Architecte de Sa 
Majesté, sur le tableau de Suzanne de feu M. Cqypel^ Pre- 
mier Peintre du Roy. 

Aspirant Sculpteur proposé, — M. Bouchardon ayant 
proposé un Aspirant Sculpteur, la Compagnie a choisi, 
pour en examiner les ouvrages et en faire rapport à la pro- 
chaine assemblée, M. de Silvestre^ Ancien Recteur, 
M. Restout^ Adjoint à Recteur, et M»» Adam et Le Moyne^ 
Professeurs. 

Députation à M. Galloche malade. — En levant le siège, 
il a été résolu que M. Restout et le Secrétaire iroient visi- 
ter M. Galloche^ qui est malade. 

Coypel — Restout — J, B. Oudry — J, Du 
Mont le Rom. — Caylus — Mariette — De 
Jullienne — Hulst — Carie Vanloo — Wate^ 
let — C. De Vermont — Adam Vaine — Le- 
moyne fils — E. Bouchardon — Coustou — 
Pigalle — Nattier — P. Slodt^ — Halle — 
J. B. Massé — J. C. Roëttiers — Desportes 
— L. Vassé — Saly — Daullé — Lépicié. 



Lecture d'un mémoire de M. Cochin le fils, — Aujour- 
d'hui, samedi 4® Mars, l'Académie s'étant assemblée pour 
les Conférences, M. Cochin le fils a lu un Discours, dans 
lequel, après avoir remercié la Compagnie de la grâce 
qu'ElIe lui a faite de l'admettre au rang d'Académicien 
avant d'avoir satisfait à ses engagemens, il lui détaille, en 
peu de mots, tout ce qui a paru mériter les observations 
de Monsieur de Vandières, pendant le cours de son voyage' 
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d'Italie ; voyage, continue-t-il, d'autant plus avantageux à 
rAcadémie que M. le Directeur-Général, né avec un goût 
naturel pour les arts, a perfectionné ce goût par la réflexion 
et par l'expérience. De là M. Cochin expose, avec modes- 
tie, ce qu'il pense lui-même sur la marche qu'il croit que 
les Élèves doivent tenir pour étudier efficacement les grands 
Maîtres, et, sans s'écarter de son but, il donne un précis 
des différens ouvrages qui ont occasionné ses remarques, 
soit pour lé dessein, soit pour la couleur, ce qui fait sentir, 
indépendamment de toute instruction, avec quelle réserve 
il faut prononcer sur les productions des arts, qui sont des 
choses de sentiment et non pas des objets de discussion. 

L'Académie a été extrêmement satisfaite de ce Mémoire, 
et le Discours prononcé à ce sujet par M. Coypel^ Direc- 
teur, sera couché sur le registre à la suite de la présente 
délibération. 

Commissaires nommés pour V examen du compte de lySi . 

— Après quo», on a résolu que, le vendredi 24® de ce mois, 
à cause de la fête de l'Annonciation qui tombe sur le 
samedi, M" les Directeur, Anciens Recteurs, Recteurs, 
Adjoints à Recteurs, Professeur en exercice, et, à tour de 
rôle, dans les Anciens Professeurs M. Le Clerc^ dans les 
Professeurs M. Boucher ^ dans les Adjoints M. Nattier^ 
dans les conseillers M. Massé et le Secrétaire, et, dans les 
Académiciens, M. jBoifo/, s'assembleront, à neuf heures pré- 
cises du matin, pour régler le rôle de la Capitation et arrê- 
ter les comptes de lySi. 

Rapport des Commissaires pour un Aspirant Sculpteur, 

— Le rapport des Commissaires, nommés pour examiner 
les ouvrages d'un Aspirant Sculpteur, s'étant trouvé favo- 
rable, il a été décidé en conséquence que ledit Aspirant 
pourroit se présenter à la prochaine assemblée. 

Bannissement levé du nommé Le Conte, — Cet arrange- 
ment pris, le nommé Le Conte^ banni à perpétuité de 
l'École le 3 c Décembre dernier, a obtenu grâce de la Com- 
pagnie, à la prière de M. Falconnet^ son Maître. 

VI 20 
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Coypel — Louis de Silvestre — Restout — 
Carie Vanloo — /• Du Mont le Rom. — Cay» 
lus — De Jullienne — Mariette ~ Hulst — 
Le Ch^f de Valory — Le Clerc — Boucher — 
C De Vermont — Jeaurat — J, B. Oudry — 
Adam Vaine — Le Moyne fils — Coustou — 
Pierre — Nattier — P, Slodtif — Halle — G. 
Duchange — L. Tocqué — Delà Tour — /. B. 
Massé — Boi^ot — C. Cochin le fils — Vi' 
nache — Cochin — £. Vassé — Saly — Aile» 
grain — Lépicié. 



Réponse au Discours de M, Cochin sur Vutiliié du voyage 
d*Italie^ par Monsieur Coypel^ Directeur. 

Du samedi 4* Mars 1752. 

« Quand nou« ne serions pas, Monsieur, aussi persuadez 
que nous le sommes de Tutilité du voyage d'Italie pour 
les Artistes et pour les Amateurs, l'ouvrage que vous venez 
de nous lire suffirôit pour nous en convaincre. 

c Convenons cependant que, pour se rendre un tel voyage 
parfaitement avantageux, il faut, comme vous. Monsieur, 
s'être préparé dès longtems, par de solides réflexions, à 
bien voir les chef-d'œuvres divers qui décorent l'Italie, car 
enfin ce n'est pas une chose facile que de bien voir. Nombre 
de ceux qui parcourent ce beau pays, y portent peu de 
conhoissance et beaucoup de prévention, qui souvent est 
la seule cho^e qu'ils en rapportent. Combien de gens n'cHit 
' fait qoe regarder ce qu'ils «royent avoir bien vô | : :j. 

« Ce n'est point, par exemple, avoir bien vu les ouvrages 
de Raphaël, que de les avoir regardez sans une attention 
particulière. Les Amateurs ou les Artistes, qm en usent 
ainsi, courent risque de n^en ëvoir apperçu que les imper- 
fections qu'on peut reprocher, au premier coup d'œil, àc^ 
Prince de la Peinture. 
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c Nous venons de reconnoître avec plaisir, Monsieur, 
que vous n'avez rien vu sans un sérieux examen, et que 
vous avez cherché dans les grands Maîtres, sans aucune 
prévention, ce qui dans chacun d'eux est digne d'admi- 
ration. 

« L'élévation des idées de Raphaël^ la noblesse et la 
variété de ses caractères, la force, la pureté, Télégance de 
son dessein ne vous ont point rendu insensible aux beau- 
tez des ouvrages du Titien^ quoique d'un genre différent ; 
la manière fière et terrible de MicheUAnge n'a point 
empêché que vous n'ayez été vivement touché des grâces 
naïves du Corrège; les Caraches ne vous ont point éloigné 
de la justice due à Paul Véronèse,' ainsi du reste. 

« Jeunes élèves, c'est ainsi qu'il faut voir, si vous voulez 
un jour faire un digne usage des grâces auxquelles vous 
aspirez. 

c Oui, Monsieur, ce que nous venons d'entendre est 
pour eux une utile leçon, et nous ne pouvons trop vous 
exhorter à poursuivre ce que vous avez si bien commencé. 

c En effet, combien nous avons vu d'Élèves revenir 
d'Italie tels qu'ils y étoient allez, parce qu'ils n'y avoient 
employé le pinceau que pour exécuter, sans même consul- 
ter la nature, des idées qu'ils avoient conçues à Paris chez 
leurs Maîtres ! 

« Un Élève qu'on envoyé en Italie, sans manquer à la 
reconnoissance qu'il doit au Maître qui prît soin de l'ins- 
truire, doit perdre de vue la manière qu'il a contractée et 
doit chercher, autant qu'il le peut, à s'en former une qui 
ne ressemble à aucune autre. Il y parviendra en puisant 
avec choix dans toutes les merveilleuses sources qui 
s'offrent à lui de toutes parts. 

t Raphaël^ frappé des pures et majestueuses beautez des 
statues et des bas-reliefs antiques, ne crut pas que les 
obligations qu'il avoit au Pérugin pussent s'opposer à la 
noble idée qu'il avoit de se former un goût plus épuré, 
plus mâle, plus élevé, en étudiant ces miracles de l'art. 
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N'en usa-t-il pas de même en voyant les ouvrages du grand 
homme dont il excitoit déjà la jalousie ? 

c Je ne dis pas pour cela qu'il ne soit pas permis à un 
Élève de faire, dans l'étude des grands Maîtres, un choix 
relatif au genre de peinture qu'il embrasse. Au contraire, 
je suis persuadé qu'il est absolument nécessaire d'en user 
ainsi. Celui qui se voue aux sujets galants perdroit son 
tems, si j'ose le dire, en copiant soigneusement les ouvrages 
de Jules Romain, Tel, qui voudroit consacrer son pinceau 
à représenter des actions fières et terribles, ne trouve- 
roit point dans VAlbane ce qu'il doit chercher. Ainsi 
des autres; mais ce qu'on ne peut trop éviter, c'est de 
s'enthousiasmer de la manière d'un Maître, quelque 
grand qu'il puisse être, au point de ne pouvoir plus regar- 
der les productions des autres qu'avec froideur. La couleur 
du Tiiien ou de Paul Véronèse transporte un jeune 
homme et lui fait négliger d'étudier le Guide^ sans pen- 
ser que, s'il pouvoit joindre aux grâces et à la noblesse 
du Guide la couleur du Titien et de Pdul Véronèse^ il 
seroit plus parfait que le Titien^ Paul Véronèse et le 
Guide, 

a Mais cette matière, que n'épuiseroit pas une longue 
dissertation, me conduiroit trop loin; je me hâte de reve- 
nir à vous. Monsieur. 

€ Du caractère dont vous êtes, vous avez dû être bien 
satisfait de trouver une si heureuse occasion de mettre au 
jour les sentimens que vous avez pour Monsieur de Van- 
dières, et que vous lui devez. Autant votre cœur à dû 
s'épanouir en nous parlant des soins qu'il a pris dans son 
voyage pour le rendre utile aux arts en perfectionnant le 
goût qu'il a pour eux, autant nous avons resenti de plaisir 
en vous écoutant. Ne craignez pas que nous ayons pu vous 
soupçonner d'adulation. Le favorable accueil que Monsieur 
Dé Vandières fait aux illustres membres de cette Académie 
ne nous permet pas d'imaginer que vous ayez même songé 
à prêter aucun ornement aux vérités que vous dites à ce 



1752] 3o9 

sujet. Quelle consolation pour nous de voir revivre en sa 
personne celui que nous n'oublierons jamais ! 

f Le temps s'efforceroit en vain d'effacer Monsieur de 
Toumehem de notre souvenir; Monsieur de Vandières 
nous le représente trop parfaitement pour que l'Académie 
puisse ne pas conserver vivement la mémoire de l'un, 
ayant le bonheur d'avoir l'autre pour Supérieur. 

« L'amitié que Monsieur de Vandières a pour vous, Mon- 
sieur, est encore pour nous une preuve satisfaisante de la 
justice qu'il sait rendre aux mœurs ainsi qu'aux talens. » 



Aujourd'hui, vendredi 24* Mars, l'Académie s'est assem- 
blée par convocation générale pour la lecture des délibé- 
rations du quartier, l'arrêté du Compte de lySi et le rôle 
de la Capitation de 1752, réglé dans le comité du matin. 

Reddition des Comptes. — M" les Directeur, Anciens 
Recteurs, Recteurs, Adjoints à Recteurs et Officiers nom- 
mez pour régler la répartition de la Capitation et pour 
examiner et arrêter les comptes àe l'année 175 1, s'étant 
assemblés le matin dans la salle de l'Académie, le Sieur 
Reydelet, Concierge et Receveur, chargé, par délibération 
du i^ Décembre 1736, de recevoir la Capitation des Offi- 
ciers et Académiciens, et autorisé, par la même délibéra- 
tion, à recevoir de M» les Trésoriers des Bâtimens du Roi 
les sommes accordées par Sa Majesté à l'Académie pour 
son entretien, a présenté l'état de la Recette et Dépense 
par lui faites, durant le cours de l'année 1751, suivant les 
ordres de VM» les Directeur et Recteurs. L'examen en ayant 
été fait, ainsi que des quittances et mémoires, la Recette 
s'est trouvée monter à la somme de 7,3 1 5 liv. et la Dépense 
à celle de 7,236 liv. i5 s. Partant la Recette excède la 
Dépense de 78 liv. 5 s. Lequel compte s'étant trouvé juste, 
il a été approuvé, et ledit s' Reydelet déchargé par lesdits 
Directeur et Recteurs et Officiers, et la décharge dudit 
Sieur confirmée et signée par l'Académie. 



3io [1752 

Agrément du S' Dumont^ Sculpteur. — Le Sieur Edme 
Dumont^ Sculpteur, natif de Paris, fils de feu M. Dumont^ 
Adjoint à Professeur, ayant fait apporter de ses ouvrages, 
la Compagnie, après avoir pris les voix à l'ordinaire et 
reconnu sa capacité, a agréé sa présentation, et lui a 
ordonné d'exécuter en marbre, pour sa Réception, un 
modèle qu'il a fait voir, représentant Milon qui essaye 
ses forces. 

Accordé un an pour l'exécution dudit morceau, et ledit 
Sieur Dumont^ conformément à l'usage, a pris séance après 
son agrément, comme fils d'Officier. 

Aspirant Graveur proposé. — Après quoi, le Secrétaire 
ayant proposé un Aspirant Graveur, la Compagnie a 
nommé, pour en examiner les ouvrages et en faire le rap- 
port à la prochaine assemblée, M. Galloche, Recteur, 
M. Dumont le Romain^ Adjoint à Recteur, et M« Duchange 
et Massé, Conseillers. 

Mémoire remis par M. De Silv^stre. -r- Ensuite M. de 
Silvestre, Ancien Recteur, a remis aja Secrétaire, pour en 
faire lecture, un mémoire, signé de M. le Comte de Loss, 
Ambass[ade]ur* de Sa Majesté Polonoise, tendant à con- 
sulter l'Académie sur les usages de la gravure, par rapport 
aux planches que les particuliers font graver, lequel 
mémoire contient treize articles. 

Lecture faite de ce Mémoire et Commissaires nommés 
pour l'examiner. — Lecture faite de ce Mémoire, M. de 
Silvestre a prié l'Académie de choisir des Commissaires 
pour examiner ledit Mémoire et donner, sur chaque article, 
une réponse décisive. 

En conséquence, la Compagnie a nommé à cet effet tous 
les Graveurs de son Corps, sçavoir : M. Duchange., 
M. Massé, le Secrétaire, M. Audran, M. de Larmessin, 
Cochin père et fils, M. Moireau, M. Daullé, M. Le Bas, et 

I. Il y avait d'abord : du Sieur Le Loss, Agent. On lit en 
marge : « Aprouvé la rature de cinq mots et le changement fait 
en conséquence. » 
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M. Tardieu, lesqu.çls Commissaire^ s'assembleront, dans 
rAcadémXfe, au jour indiqué par le Professeur en exej:cic^^ 
pour conférer ensemble et donner leur décision sur tous 
les articles énoncés dans le mémoire. Ce fait, ils en ren- 
dront compte à l'assemblée suivante. 

Visite des Salles. — Suivant le résultat du 29 Juillet 1747, 
la visite des salles de l'Académie s'est fait par M** les Offi- 
ciers en exercice. 

Estampes présentées. -^ M. Moireau^ Graveur et Acadé- 
micien, a présenté à rassemblée deux épreuves d'une 
planche qu'il a gravée d'après Vovremens, ayant pour titre : 
f Cavaliers du Manège. » L'examen fait, la Compagnie a 
aprouvé ladite planche, pour faire jouir l'exposant des pri- 
vilèges accordés à l'Académie par l'Arrest du Cons^eil d'État 
du 28 Juin 17 14. 

Députation à M. Duchange, malade. — En terminant 
la séance, la Compagnie a nommé M. Roetiers et le Secré- 
taire pour aller visiter M. Duchange^ qui est incommodé, 
et il a été réglé que, le i" samedi du mois prochain tom- 
bant sur le Samedi Saint, Fassemblée seroit remise à hui- 
taine. 

Coypel — Carie Vanloo -^ Restout — 
J. Du Mont le Rom. — Caylus — DeJulUenne 

— Hulst — Mariette — Louis de Silvestre — * 
Boucher — C De Vermont — /. J5. Oudry 

— Adam Vaine — Le Moyne fils — E. Bon- 
chardon — Coustou — Nattier — H^llé -*- 
Pierre — Pigalle — - /. B. Massé ^ J. C. 
Roët tiers — Chardin — L. Tocqué — Des- 
portes — De la Tour — Aved — Le Sueur 

— Vinache — Saly — Daullé — Surugue le 
fils — Lépicié. 



Aujourd'hui, samedi 8« Avril, l'Académie s'est assemblée 
à l'ordinaire pour les Conférences. 



V 
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La Compagnie accorde au fils de M, Gabriel la grâce 
d'entrer avec AT»» les professeurs dans l'École du Modèle, 
— En ouvrant la séance, le Secrétaire, après avoir fait, 
de la part de M. Cqypel, ses excuses de ce qu'il ne pouvoit 
pas se trouver à l'assemblée, a lu une lettre qui lui a été 
écrite par M. Gabriel^ dans laquelle il le prie de recom- 
mander à M" les Professeurs son fils, qui est en état de 
dessiner à TAcadémie. 

La Compagnie, ayant égard à la prière de M. Gabriel et 
à la recommandation de M. Cqypely a décidé que, sans tirer 
à conséquence, le fils de M. Gabriel entreroit avec M" les 
Professeurs et verroit poser le modèle. 

Rapport des Commissaires au sujet du Mémoire présenté 
par M. de Silvestre. — Relativement à la délibération du 
24» Mars dernier, le Secrétaire a fait rapport que le mer- 
credi suivant, 29 du même mois, M" les Commissaires 
s'étant assemblés en comité dans l'Académie, ils avoient 
procédé à l'examen du Mémoire sur les usages de la gra- 
vure, présenté par M. de Silvestre et signé par M. Le Comte 
de Loss, Ambassadeur de S. M. le Roi de Pologne, Élec- 
teur de Saxe ; qu'après en avoir discuté les treize articles 
avec l'attention la plus scrupuleuse, ils y avoient joint leurs 
décisions en marge, qu'ils soumettoient aux lumières de 
l'Académie. 

Approbation des décisions des Commissaires, — La Com- 
pagnie, après avoir entendu une seconde lecture dudit 
Mémoire, et les réponses y jointes, les a aprouvées comme 
conformes à l'usage et à l'équité, et Elle a ordonné que la 
minute en resteroit à FAcadémie, que le contenu seroit 
couché sur le registre à la suite de la présente délibération, 
et que copie en seroit délivrée par le Secrétaire à M. if 6 
Silvestre. 

Élèves admis pour concourir aux Grands Prix. — La 
Compagnie, après avoir vu les épreuves faites par les Étu- 
dians pour concourir aux Grands Prix, a choisi, pour y être 
admis, les nommés Corrège^ S^Aubîn^ Monnet^ Fragon- 
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nard et Perronety pour la Peinture, et les nommés Duheify 
Brenet et Dupré pour la Sculpture. 

Rapport favorable pour un Aspirant Graveur. —^ Le rap- 
port des Commissaires nommés pour examiner les ouvrages 
d'un Aspirant Graveur s'étant trouvé favorable, il a été 
décidé en conséquence que ledit Aspirant pourroit se pré- 
senter à la fin du mois. 

M, Nattier nommé pour exercer à la place de M, BoU' 
cher, — L'Académie a nommé M. Nattier ^ Adjoint, pour 
exercer à son rang le présent mois à la place de M. Bou- 
cher^ Professeur, qui a prié la Compagnie de l'en dispenser. 

Coypel — Nattier — Louis de Silvestre — 
Restout — Caylus — De Jullienne — Mariette 

— Boucher — Coustou — Pi galle — P, Slodt^ 

— J, C. Ro'éttiers — Pierre — G. Duchange 

— L. Tocqué — Cars — L, Vassé — Saly — 
Cochin le fils — Vinache — Surugue le fils — 
J. B. Massé — De L'Armessin — Lépicié. 



Mémoire à consulter^ présenté à l'Académie Royale de 
Peinture et de Sculpture par M. de Silvestre , lequel 
Mémoire est signé par M, le Comte de Loss, Ambassa^ 
deur de Sa Majesté le Roi de Pologne, Électeur de Saxe^ 
près le Roi T. C. 

Article i«'. 

L'on demande s'il est permis à un Graveur de faire tirer 
plusieurs centaines d'exemplaires d'une planche finie, avant 
que de la rendre à celui qui a ordonnné la gravure ? 

— NonK 

2«. — Dans le cas où la convention faite avec le Graveur 
fixeroit le nombre des épreuves qui seroient promises au 

. I. L'avis des Commissaires est en marge sous le titre : Réponses. 
Nous le mettons à la suite des articles en caractère italique. 
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Graveur, ne fussent que la quantité de deux, lui est- il per- 
mis d'en faire tirer davantage à son profit, à Tinsçu du pro- 
priétaire de Fouvrage ? 

— Non. 

3e. — Qu'un Graveur, pour s'excuser des impressions 
furtives, dise que l'ouvrage n'étoit pas fini, ce fait peut-il 
passer pour certain, lorsque ladite impression s'est faite 
depuis qu'une Compagnie aussi éclairée que l'Académie 
Royale de Peinture et de Sculpture avoit reconnu l'ou- 
vrage parfait et, en conséquence, agréé son auteur comme 
capable de devenir un de ses Membres ? 

— S'il étoit prouvé que , sur les sentimens des Académi- 
ciens^ l'Artiste eût fait des changemens considérables^ ces 
changemens ne pourroient pas Vavoir engagé à plus d'une 
quarantaine d'épreuves, 

4«. — Un ouvrage ne doit-il être regardé comme parfait 
qu'autant qu'il seroit impossible d'y trouver à désirer ? 
Au contraire, n'est-ce pas un des caractères essentiels des 
ouvrages des hommes d'être susceptibles de mieux ? 

En efiet, n'entend-t'on pas tous les jours dire aux 
Artistes, en parlant des anciens célèbres Peintres d'Italie 
et de France, que l'un manquoit du côté de la couleur, 
l'autre du côté de la correction du dessein ; l'autre n'a point 
les effets de lumière heureux, etc., sans que pour cela aucun 
desdits Peintres ne soient regardés avec admiration par 
ceux qui en parlent ainsi ? 

— Cette question a paru inutile, attendu qu'elle n'a aucun 
rapport avec les usages de la Gravure. 

5®. — Est-ce un prétexte recevable, de la part d'un 
Artiste, pour excuser l'impression de six cents exemplaires 
qu'il a fait faire depuis son Agrément à l'Académie et avant 
que son ouvrage soit livré, que de dire qu'il ne se conduit 
pas suivant les usages des autres Graveurs ? 

— Ce prétexte n'est pas recevable. 
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Peut-il être donc nécessaire à un habile homme de faire 
imprimer de suite pendant plusieurs jours, et même des 
semaines entières, d'un ouvrage, de quelque conséquence 
que ce soit, pour voir le degré où est le travail ? 

— Non. 

6«. — A combien à peu près, pour le plus, peut-on faire 
monter 1^ totalité des épreuves nécessaires à un Graveur 
pour conduire un ouvrage depuis son commencement jus- 
qu'à sa fin ? 

— Cinquante ou soixante ordinairement ^ pour les grands 
ouvrages; cent épreuves^ au plus fort ^ même en comprenant 
le cas énoncé dans la réponse à l'article 3. 

7'. — Dans le cas où l'ouvrage auroit été rectifié dans 
quelque chose, est-ce un motif pour en faire imprimer de 
suite, pendant plusieurs semaines, le nombre de six cents 
épreuves ? 

— Non, 

Quel est là-dessus Tusage, et combien à peu près est-il 
besoin de faire tirpr d'épreuves de suite pour connoître si 
l'on a réparé ce qui manquoit audit ouvrage ? 

— En cecjr les usages peuvent varier. Néanmoins il ne peut 
pas être nécessaire d'en faire tirer plus que dous[e de suite^ 
et ce nombre même^ répété plusieurs fois^ doit toujours 
entrer dans celui des cent épreuves énoncé dans la réponse 
à Varticle 6. 

8". — Des épreuves non finies d'une planche peuvent- 
elles être bonnes à vendre ou à faire des présents à des per- 
sonnes que l'on considère, et surtout en y joignant la 
dépense d'un cadre et de sa glace ? 

— Arbitraire. * 

9«. — Est-il permis à un Graveur de faire des présents 
ou de vendre des épreuves finies qu'il auroit légitimement, 
et ce avant que celui à qui est l'ouvrage les ait lui-même 
mis au jour ? 

— Non ; à moins que le propriétaire n'y consente. 
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10*. — Peut-on regarder comme des épreuves deffec- 
tueuses toutes celles dont les défauts sont recommandables 
par un coup de crayon noir, ou de plume, qui remplit les 
blancs causés par le manque d'impression ? 

— Non. 

II*. — Ces petits défauts, presqu'inévitables dans les 
grands ouvrages, exigent-ils une nouvelle impression 
d'autres estampes, lorsqu'il n'est question simplement que 
reconnoître le degré où en est l'ouvrage ? 

— Cet article n'est pas clair, 

12*. — Un Imprimeur peut-il, en y donnant des soins 
extraordinaires, faire d'une planche affoiblie par l'impres- 
sion, quelques épreuves aussi parfaites et d'un ton aussi 
ferme que lorsque la planche étoit neuve ? 

— Non, 

i3«. — Enfin, doit-il être question entre le Graveur et 
l'Imprimeur d'un prix fixe pour chaque cent d'impression 
d'un ouvrage dont il n'auroit besoin que des épreuves à 
* faire, pour conduire le travail jusqu'à sa fin ? 

— Ce n'est pas Vusage. 

Signé : J. A. C. de Loss. 

Nous, soussignés. Commissaires nommés par la délibé- 
ration du 24® Mars dernier, en exécution des ordres de 
l'Académie, Royale de Peinture et de Sculpture, certifions 
qu'après un meur examen , nous avons , suivant nos 
lumières et notre conscience, dit vérité sur les treize articles 
énoncés dans le Mémoire cy dessus. En foi de quoi nous 
avons signé et fait parapher par M. Lépicié^ l'un de nous, 
et Secrétaire de l'Académie, chacune des réponses mises 
en marge. 

Fait à Paris, au Louvre, l'assemblée tenante, le samedi 
8 Avril 1752. 

Et ont signé : Duchange^ 5o au plus ; Audran^ 25 au plus; 
Lépicié; Massé; De Larmessin ; L. Surugue; J. Moyreau; 
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J, Daullé; Cars; Tardieu; Le Bas; Cochin; Cochin fils et 
Suruguefils, 



Aujourd'hui, samedi 29 Avril, rAcadémie s'est assem- 
blée à l'ordinaire. 

Mort de M. de Favanne, Recteur en -quartier. — En 
ouvrant la séance, le Secrétaire a notifié la mort de M. de 
Favanne^ Recteur de quartier, arrivée le 27 du présent, âgé 
d'environ 83 ans. 

Cette notification faite, il a été réglé que M. Dumont le 
Romain, Adjoint à Recteur, en continueroit l'exercice ; que 
l'on ne procéderoit à remplir cette place qu'à la dernière 
assemblée du mois prochain, et que le premier mois du 
quartier seroit payé à la succession de M. de Favanne, 

Agrément du 5' Galimard, Graveur, — Le Sieur Claude- 
Olivier Galimard, Graveur, natif de Paris, ayant fait appor- 
ter de ses ouvrages, la Compagnie, après avoir pris les 
voix à l'ordinaire et reconnu sa capacité, a agréé sa pré- 
sentation, et ledit Sieur ira chez M. le Directeur, qui lui 
ordonnera ce qu'il doit faire pour sa réception ^. 

Aspirant proposé. — Ensuite de cet agrément, M. Par^ 
rocel^ Professeur, a proposé à l'Académie un Aspirant 
Peintre dans le genre historique, et Elle a choisi, pour en 
examiner les ouvrages et en faire le rapport à la prochaine 
assemblée, M. Galloche, Recteur, M. Restout^ Adjoint à 
Recteur, et M»** Carie Vanloo et Pierre, Professeurs. 

M. Galloche présent a remercié la Compagnie de la visite 
qu'EUe lui a fait faire au sujet de sa maladie. 

Avant de lever le siège, l'Académie a nommé M. Slodt^, 
Adjoint, pour exercer à son rang le mois de May prochain 
à la place de M. Nattoire, Professeur, qui est à Rome. 

Coypel — Nattier — Louis de Silvestre — 
Galloche — Restout — Caylus — De Jullienne 

I. En marge : « iVoa. ifa gravé le portrait de M. de Silvestre 
et celui de M. Le? Moine le père. » 
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— Mariette — J, Du Mont le Rom. — Le 
Clerc — Carie Vanloo — C De Vennont — 
Jeaurat — J. B, Oudry — Adam l'aine — 
Lemoynefils — C. Parrocel — E. Bouchar- 
don — Coustou — Pierre -- Pigalle — P, 
Slodt![ — Halle — G. Duchange — /. B, Massé 

— L. Tocqué — Aved — Desportes — Cochin 

— Surugue le fils — Aile grain — L, Vassé 

— Saly — Vinache — Lépicié. 



Aujourd'hui, samedi 6® May, T Académie s'est assemblée 
pour les Conférences. 

Seconde lecture de Varticle des Carrache. — Le Secré- 
taire les a ouvertes par une seconde lecture de Farticle des 
Caraches^ avec Tabrégé de la vie de ces Maîtres, ce qui 
doit entrer dans le 2^ volume du Catalogue raisonné des 
tableaux de Sa Majesté. 

Assemblée indiquée pour la première scéance de M. le 
Directeur Général. — Ensuite M. Coypel a fait part à la 
Compagnie que M. le Directeur général des Bâtimens 
viendroit prendre séance mécredi prochain ; qu'il y auroit 
à ce sujet une assemblée extraordinaire et que M. Mariette, 
Associé-Libre, y feroit lecture d'une Dissertation de 
M. Bourdon sur la lumière. 

Dépulation pour aller voir M. Vanloo. — M. Slodt^ et 
le Secrétaire ont été nommés pour aller visiter M. Vanloo 
qui est malade. 

Coypel — J. Du Mont le Rom. — Louis de 
Silvestre — P. Slodtj — Caylus — Hulst —■ 
Calvière — Mariette — Le Clerc — Boucher 

— C. De Vermont — Jeaurat — Adam Vaine 

— E, Bouchardon — Pierre — Pigalle — 
Nattier — Coustou — Halle — G. Duchange 
■•—■ Frontier — L, Vassé — Saly — /. B. 
Massé — Surugué le fils — Lépicié. 
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Première séance de M. le Directeur Général des Bâti- 
mens. *— Aujourd'hui, mécredi io« May, rAcadémie s'étant 
assemblée extraordinairement, Monsieur de Vandières, 
Directeur et Ordonnateur général des Bâtimens, est venu 
pour la première fois y présider en cette qualité. 

M. Cojrpel et M'» les Officiers en exercice, ayant été le 
recevoir, l'ont conduit à la place d'honneur, où, après avoit* 
été complimenté par le Secrétaire au nom de la Compagnie 
sur la joie qu'Elle ressentoit de sa présence, et sur ce 
qu'EUe avoit à espérer de son goût éclairé pour les arts. 

Compliment fait par le Secrétaire au nom de la Compa^ 
gnieJ — a Monsieur, je ne troublerai point la joie que la 
Compagnie ressent aujourd'hui de vous voir à sa tête, en 
rappelant le triste souvenir de la perte de M. de Tourne- 
hem. Elle est avantageusement réparée par l'espérance que 
nous avons de vous posséder longtems. D'ailleurs la con- 
formité de vos vues avec celles de votre illustre prédéces- 
seur pour le progrès des arts nous devient, Monsieur, un 
double motif de consolation. 

f Votre goût naturel, épuré par l'examen réfléchi que vous 
avez fait des difFérens chef-d'œuvres que Rome et l'Italie 
ont offert à vos yeux, animera l'émulation des artistes qui 
composent l'Académie. 

« Sous vos auspices, ils se flattent de partager avec vous, 
Monsieur, l'honneur d'approcher du Trône, et de mériter 
un coup d'œil favorable de leur Souverain. » 

M. le Directeur général y a répondu avec cette politesse 
qui lui est propre, et dans des termes qui annoncent sa 
bienveillance particulière pour l'Académie. 

Ensuite, M. Mariette, Associé Libre, a lu une Disserta- 
tion de M. Bourdon sur la lumière, avec l'historique d'une 
autre Conférence sur la manière de dessiner l'antique avec 
facilité et précision. 

Ces deux Conférences, que M. Mariette a misés dans un 

t . Le Compliment est transcrit en marge. 
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nouvel ordre, ont fait beaucoup de plaisir à la Compagnie. 
L'intérest qu'Elle prend â la mémoire de M. Bourdon lui 
rend précieux tout ce qui peut le faire connoître du côté 
de la pensée et du sentiment, et tel est objet des deux Dis- 
cours. Le premier découvre cet esprit inventif et créateur 
qui le suivoit dans toutes ses opérations ; et le second déve- 
loppe les excellentes qualités de son cœur par le soin qu'il 
prenoit pour la discipline de l'École. 

Cette lecture faite, il a été arrêté que M. Coypel et 
M" les Officiers en exercice iroient en Députation remer- 
cier M. le Directeur général de Thonneur qu'il a fait 
aujourd'hui à l'Académie. — En marge : La Députation à 
M. le Directeur général s'est faite le lendemain, jour de 
l'Ascension. 

iVoa. — Il a été décidé â cette assemblée par M. le Direc- 
teur général qu'il n'y auroit point de Salon cette année. 

Vandières — Coypel — /. Du Mont le Rom, 

— P. Slodt\ — Louis de Silvestre — Caylus 

— Galloche — Mariette — Restout — Hulst 

— De Jullienne — Boucher — C De Vermont 

— Jeaurat — Adam rainé — Lemoynefils — 
Nattier — Watelet — Coustou — E, Bouchar- 
don — Pierre — Pigalle — Sarrau — J, B, 
Massé — L. Tocqué — /. C. Roè'ttiers — Char- 
din — Desportes — Aved — L, Vassé — Aile- 
grain — Cochin — Frontier — Daullé — 
Drouais -^ Vinache — Cars — Surugue le 
fils — Cochin le fils — Saly — Lépicié. 



Aujourd'hui, samedi 27* May, l'Académie a convoqué 
une assemblée générale pour remplir, par mutation, la 
place de Recteur, vacante par le déceds de M. de Favanne, 

Mutation d'Officiers, — Conformément à la délibération 
du 29 Avril dernier, et relativement à celle du 28 Sep- 
tembre 1743, la Compagnie, après avoir délibéré et pris 
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les voix par scrutin, M. Restout, Adjoint à Recteur, a 
monté au grade de Recteur, M. Carie Vanloo, Professeur, 
a été élu Adjoint à Recteur, M. Pigalle^ Adjoint, a remplacé 
M. Vdnloo dans la place de Professeur, et M. Saîy^ Aca- 
démicien, a été nommé Adjoint à Professeur. / 
Mort de Af. Parrocely Professeur y* né le 6 May 1688^ 
mort le 24 May ij52, — Ces élections faites, le Secré- 
taire a notifié la mort de M. Parrocel, Professeur, arrivée, 
dans son logement des Gobelins, le 24 de ce mois, âgé de 
64 ans ou environ. 

Ensuite de ce rapport, et le scrutin repris, M. Nattier 
a été élu Professeur et M. Frontier Adjoint. 

M. Carie Vanloo a témoigné à la Compagnie la recon- 
noissance qu'il avoit de Tintérest qu'EUe a pris â sa mala- 
die, et de la visite qu'Elle lui a fait faire à cette occasion. 
Mort de Af. de Tournière. — En terminant la séance, le 
Secrétaire a fait part que M. de Tournière^ Ancien Profes- 
seur, étoit mort â Caen, sa patrie, le 10 du présent, âgé de 
82^ ans 10 mois. 

Lettre de M, Roi^ Chevalier et Secrétaire de r Ordre de 
S* Michel. — Après quoi, il a fait lecture d'une lettre qui 
lui a été écrite par M. Roi, Chevalier et Secrétaire de 
rOrdre de S* Michel, par laquelle il le prie de présenter à 
l'Académie six exemplaires de l'Éloge de M. De Troy, avec 
une lettre qui accompagne son hommage. 

La Compagnie a été extrêmement sensible à la politesse 
de M. Roi, et Elle a chargé le Secrétaire de l'en remercier 
de sa part. 

Coypel — Louis de Silvestre — /. Du Mont 
le Rom. — P. Slodt^ — Galloche — Restout 
— Carie Vanloo — Cqylus — De Jullienne — 
Hulst -- Le Clerc — Boucher — C De Ver^ 
mont — Jeaurat — /. B, Oudry — Adam 
Vaine-- Lemoyne fils — Coustou — Pierre — 

I . Le chiffre 82 est une correction ; il y avait d'abord le chiff're g o . 
VI 21 
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Pigalle — Halle — Nattier — Froniier — 
Saly — G. Duchange — Chardin — J. C. 
Roettiers — - /. B. MtfJ5^ — L, Tocqué — 
Poitreau — Cochîn — ilvei -— Desportes — 
L. P^lwj^ — Surugue le fils — Cochin le fils — 
Allegrain — Lépicié, 



Aujourd'hui, samedi 3^ Juin, rAcadémie s'est assemblée 
pour les Conférences; le Secrétaire a dit que M. Cqypel, 
qui étoit incomodé, Tavoit chargé de faire ses excuses à 
la Compagnie de ce qu'ir ne pouvoit pas s'y trouver. 

Lecture de Af. Galloche, — Ensuite M. Galloche^ Rec- 
teur, a lu la seconde partie d'un Traité sur la Peinture, 
contenant les réflexions qu'il a faites sur la route que les 
Elèves doivent tenir depuis l'étude des Antiques jusqu'à ce 
qu'ils soient en état d'opérer par eux-mêmes et de peindre 
des tableaux de leur composition, et il termine cette impor- 
tante instruction par un exposé qu'il fait de son sentiment 
sur Raphaël et sur les différens Maîtres de l'École des 
Caraches, 

M. Hurtrelle, Nottaire^ fait présent à rAcadémie du 
portrait de son père, — M. Slodts[y Adjoint, a dit à l'as- 
semblée que M. Hurtreile, Nottaire à Paris, l'avoit prié 
d'offrir de sa part à l'Académie le portrait de feu M. son 
père, Sculpteur et Adjoint à Professeur, peint par feu 
M. Halléy Recteur et Ancien Directeur. Ce présent a été 
fort agréable à la Compagnie, qui a chargé M. Slodt^ d'en 
remercier M. Hurtreile au nom de l'Académie, laquelle a 
aussi nommé M. Silvestre et le Secrétaire pour aller visiter 
M. Coypel. 

W^ Pierre et Pigalle , Professeurs, ont, avec l'agrément 
de la Compagnie et par droit d'ancienneté, choisi les mois 
de Mars et d'Octobre, et laissé le mois de Juillet à M. Nat- 
tier^ à commencer en 1753 ^ 

I . Ce paragraphe est écrit en marge. 
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A la fin de la séance on est convenu que, le dernier 
samedi tombant sur la fête de Saint- Jean, rassemblée seroit 
avancée d'un jour et se tiendroit le vendredi 23 du présent. 

/. Du Mont le Rom. — Adam Vaine — 
Louis de Silvestre — Galloche — Restout — 
Carie Vanloo — Caylus — De Jullienne — 
Hulst — Calvière — Le Ck de Valory — 
Watelet — Mariette — Boucher — C. De 
Vermont — Jeaurat — /. B. Oudrjr — Lépi" 
cié — Lemoyne fils — E. Bouchardon — 
Coustou — Pierre — Pigalle — Poitreau — 
P. Slodt^ — Halle — Saly — Frontier — Su* 
rugue le fils — G, Duchange — Chardin — 
Cochin — Lépicié, 



Aujourd'hui, vendredi 23* Juin, l'Académie s'est assem- 
blée par convocation générale, pour la relevée du quartier ; 
les délibérations prises pendant ce tems ont été lues, ainsi 
qu'il est d'usage. 

Mort de M, Cojrpel. — Le Secrétaire a notifié la mort 
de Messire Charles-Antoine Cojrpel^ Écuyer, Premier 
Peintre du Roy et de Monseigneur le Duc d'Orléans, 
Directeur et Recteur de l'Académie, Garde des desseins du 
Cabinet de Sa Majesté et Censeur Royal, arrivée en son 
logement, aux Galeries du Louvre, le mécredi i4« Juin 1752, 
âgé de 58 ans. Ensuite il a dit : 

Discours prononcé par le Secrétaire, — t Messieurs, je 
me garderai bien de chercher des expressions qui, par 
leur énergie, pussent vous faire sentir la grandeur de la 
perte que nous déplorons aujourd'hui. Ce seroit vous con- 
noître mal si, pour exciter vos justes et tendres regrets, je 
rappelois tous les avantages que M. Coypel a procurés à 
l'Académie, dans le court espace de cinq ans et demi. 

f Né avec des talents distingués pour la Peinture et pour 
les Belles-lettres, il sçut joindre à la justesse de l'esprit 
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la délicatesse du sentiment. Tout portoit chez lui l'em- 
preinte de la probité et de la candeur, et ses ouvrages et 
ses actions annonçoient chez lui Thabile homme et l'hon- 
nête homme. 

« Occupé des intérêts de ses confrères, il se faisoit un 
devoir d'oublier les siens, et le désintéressement le plus 
parfait fiit toujours la règle de sa conduite. Â peine jouis- 
sions-nous du bonheur de le posséder qu'il a disparu ; 
mais il vivra sans cesse dans nos cœurs. Immortalisons sa 
mémoire par notre reconnoissance; c'est le seul tribut digne 
de lui, le seul qui puisse répondre à ses vertus et faire le 
plus d'honneur à notre discernement. » 

Service ordonné pour M. CoypeL — La Compagnie a 
témoigné avec unanimité combien Elle entroit dans ces 
sentiments, et, pour en constater la preuve, Elle a résolu 
que le premier samedi de Juillet, jour de l'assemblée, il 
seroit célébré à Saint-Germain-l'Auxerrois un service pour 
le repos de l'âme de M. Coypel^ où toute la Compagnie 
seroit invitée par billets. 

Dernière assemblée du mois de Juillet indiquée pour rem* 
plir les places vacantes. — Cet arrangement pris, il a été 
réglé que Ton ne procéderoit à remplir les places vacantes 
par cette mort qu*à la dernière assemblée du mois prochain. 

Conformément à la délibération du 29 Juillet 1747, 
M" les Oflficiers du quartier ont rapporté qu'ils avoient 
visité les salles de l'Académie et trouvé tous les effets en 
bon état. 

Jugement des Prix du quartier d'Avril : 

ler Prix : Amand^ P. 
2» Prix : Lépicié^ P. 
3« Prix : Attiret, S. 

/. Du Mont le Rom. — Adam Vaine — Louis 
de Silvestre —- Galloche — Restout — Carie 
Vanloo — Caylus — Hulst — Le Clerc — 
De Jullienne — Boucher — C. De Vermont 
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— Jeaurat — J. B. Oudry — Lemoyne fils — 
E, Bouchardon — Coustou — Nattier — P. 
Slodt![ — Halle — Pigalle — Pierre — Saly 

— G, Duchange — Frontier — /. B: Massé 

— Aved — Chardin — L. Tocqué — Allegrain 

— Boi:[Ot — L. Vassé — Poitreau — De Lettre 

— Cochin — Geuslain — Drouais — Lépicié. 

Aujourd'hui, samedi i®' Juillet, TAcadémie s'est assem- 
blée pour les Conférences. 

Lecture faite par M. le Comte de Caylus, — M. le Comte 
de Caylus les a ouvertes par la lecture d'une Dissertation 
sur l'importance et l'étendue du Costume, dans laquelle, 
après avoir expliqué ce que nous devons entendre par ce 
mot, il dit que, son dessein étant de donner les moyens de 
réunir deux choses absolument nécessaires au Peintre, qui 
sont l'étude de son art et la convenance parfaite des objets 
qu'il représente, il croit ne pouvoir mieux faire, pour déve- 
lopper ses idées, que d'entrer, à cette occasion, dans un 
examen réfléchi, et, pour dissiper tout ce qui pourroit 
rétrécir le génie en l'assujetissant à des règles trop sévères, 
il expose aussi ce qu'il croiroit convenable d'observer ou 
de rejeter par rapport au Costume relativement à la Pein- 
ture et à la Sculpture. 

La Compagnie a fort approuvé la solidité des réflexions 
que contient cet écrit, dont Elle a remercié unanimement 
M. le Comte de Caylus. 

Dessein légué par M. Parrocel à V Académie. — Ensuite 
le Secrétaire a dit que M. le Directeur Général l'avoit 
chargé de remettre à la Compagnie un dessein de feu 
M. Parrocel^ contenant la Marche de la publication de la 
Paix faite en 1739, et que mondit Sieur Parrocel a laissé 
par testament à l'Académie. 

Ce dessein a 1 10 pieds de long sur i pied 8 pouces de 
haut ; il est collé sur toile et dessiné au crayon noir et à 
la plume. 
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Service célébré pour M. CoypeL -— Ce matin, TAcadé- 
mie a ùil célébrer à Samt-Gennain-rAuxerrois un ser- 
vice pour le repos de Tâme de feu M. Cqypel^ Écuyer, 
Premier Peintre du Roy, Directeur et Recteur. 

Louis de Silvestre — Galloche — Restout — 
Pierre — /. Du Mont le Rom. — Carie Van- 
loo — Jullienne — Hulst — Le Ch*"^ de Valory 

— Le Clerc — Mariette — C. De Vermont — 
Jeaurat — /. B, Oudry — Adam l'ainé — 
E. Bouchardon — Coustou — Pigalle — Nat- 
tier — ■ Saly — P- Slodts( — G. Duchange — 
Frontier — Z.. Tocqué— J, B. Massé — Poi- 
treau — Chardin — Aved — L. Vassé — Cars 

— Daullé — Allegrain — Dr ouais — Lépicié, 

Aujourd'hui, samedi 29 Juillet, l'Académie s'est assem- 
blée, par convocation générale, pour remplir les places 
vacantes par la mort de M. Cqypel, Directeur et Recteur. 

Élection d'un Directeur et promotion d'Officiers. — La 
Compagnie ayant pris les voix par scrutin, M. de Silvestre^ 
ancien Recteur, a été élu Directeur; M. Dumont le Romain^ 
Adjoint à Recteur, a monté au grade de Recteur; M. Bou^ 
cher y Professeur, a été fait Adjoint à Recteur ; M. Dandré- 
Bardon^ Adjoint, a remplacé M. Boucher dans le rang de 
Professeur ^, et M. Allegrain, Académicien, a été nommé 
Adjoint. 

M. Nattier a présenté à l'assemblée deux épreuves d'une 
planche gravée d'après lui. 

L'examen fait, la Compagnie a approuvé ladite planche 
pour faire jouir l'exposant des Privilèges accordés à l'Aca- 
démie par l'Arrest du Conseil d'État du 28 Juin 1714. — 
En marge .-Cette planche, grayée par le nommé Aubert, 
représente un Amant qui verse du vin à sa Maîtresse. 

I . En marge : c M. Dandré^Bardon, de retour à Paris, après 
une longue absence dans sa patrie, a été élu Professeur. » 
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M. Moireau a aussi présenté deux épreuves d'une planche 
gravée d'après Vovremens^ aïant pour titre : t Occupations 
champêtres d, que la Compagnie a approuvé de même. 

Lettre de Af. Nattoire au sujet de la mort de M. Coypel. 
— En terminant la séance, le Secrétaire a lu une lettre de 
M. Nattoire^ adressée à la Compagnie au sujet de la mort 
de M. Cqypel^ et dont le contenu îslïi l'éloge des sentimens 
de l'un et de l'autre. 

M. de Silvestre, en prenant rang comme Directeur, a 
remercié l'assemblée avec cette noble franchise qui lui est 
propre, et dans les termes les plus intéressans pour la Com- 
pagnie, par rapport à la charge dont il a été honoré. 

Louis de Silvestre — Ca^es — Restout -^ 
Boucher — Pierre — /. Du Mont le Rom, — 
Cajrlus — Hulst — Carie Vanloo — Watelet 

— De Jullienne — Le Ch^ de Valory — /. B. 
Oudry — Le Clerc — C. De Vermont — 
Jeaurat — Adam l'aine — Lemoyne fils — 
E, Bouchardon — Coustou — Pigalle — Nat" 
tier — Dandré Bardon — F, Slodtff — Fron- 
tier — Halle — Saly — G. Duchange — 
Chardin — J. B. Massé — Z». Tocqué — Aved 

— Aile grain — Desportes — Cochin -- Boi^ot 

— Poitreau — Cars — Daullé — Lépicié. 

M. Desportes fait lecture de la Vie de M. Coypel, — 
Aujourd'hui, samedi 5* Aoust, l'Académie s'étant assemblée 
pour les Conférences, M. Desportes a lu la vie de Charles 
Coypel y Écuyer, Premier Peintre du Roy, Directeur et 
Recteur, écrite avec cette effusion de cœur qui n'appartient 
qu'au sentiment, et dans laquelle l'auteur, sans s'écarter 
des droits de la vérité, n'oublie rien de ce qui peut faire 
connoître le Peintre distingué, l'homme de lettres et le par- 
fait honnête homme, trois points qui caract^risoient feu 
M. Coypel^ et qui rendront pour toujours sa perte sensible 
à l'Académie. 
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La Compagnie a témoigné à M. Desportes combien Elle 
étoit satisfaite de son ouvrage et combien elle applaudissoit 
au zèle qu'il a eu d'honorer aussi promptement la mémoire 
de son ami particulier, et de ce chef respectable. 

Ensuite il a été arrêté que le samedi, i9« du présent, 
l'Académie s'assembleroit pour voir les tableaux et bas- 
reliefs faits par les Élèves pour les Grands Prix, lesquels 
seront exposés à l'ordinaire le jour de S* Louis. 

M. Béryer^ Lieutenant-Général de Police^ révoque la 
nomination de M. Coustou pour allumer les lanternes. — 
Après quoi le Secrétaire a rapporté que, M. Coustou ayant 
été nommé pour allumer les lanternes, il avoit été, par 
ordre de M. de Vandières, en conférer avec M. Béryer, 
Lieutenant-Général de police ; que ce Magistrat, pour le 
maintien des Privilèges de l'Académie et par amour pour 
les Arts, avoit révoqué cette nomination. La Compagnie a 
ordonné que ce rapport seroit couché sur le Registre et 
Elle a chargé M . Coustou et le Secrétaire d'en aller remer- 
cier M. Berryer au nom de l'Académie. 

Ancien règlement remis à vigueur au sujet des préten^ 
dans aux places d* Adjoints à Professeurs. — L'égalité des 
voix à la dernière assemblée pour laisser la place d'Adjoint 
en réserve, ou pour la remplir, ayant obligé M. le Direc- 
teur d'user du droit, attaché à sa dignité, de déterminer, 
en pareille circonstance, par une seconde voix le sentiment 
qui penche à la douceur, il propose maintenant, pour évi- 
ter une semblable alternative si le cas se présentoit à l'ave- 
nir, de remettre en vigueur les anciens Statuts et Règle- 
mens qui portent que tous les prétendans aux charges 
d'Adjoints -à Professeurs seront tenus de dessiner ou de 
modeler dans l'école plusieurs figures, et que, le jour qu'il 
sera question de disposer desdites places, ils seront encore 
tenus de faire apporter des ouvrages nouvellement faits, 
afin que l'Académie puisse décider et choisir par la voie 
du concours. 
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Cette proposition a passé unanimement, et il a été résolu 
que l'on s'y conformeroit doresnavant. 

Louis de Silvestre — Le Moynefils — Res- 
tout — /. Du Mont le Rom. — Carie Vanloo 
-^ Boucher — Caylus — De Bo^e — Hulst 
— Watelet — Mariette — Le Clerc — C. De 
Vermont — /. B, Oudrjr — Adam l'aine — 
Coustou — Aile grain — Pierre — Pi galle — 
P. Slodt^ — Nattier — Dandré-Bardon — 
Halle — Saly — G. Duchange — Chardin — 
L. Tocqué — /. B, Massé — Boi!{ot — Lépicié, 



Aujourd'hui, samedi 19* Aoust, TAcadémie s'est assem- 
blée extraordinairement pour voir les tableaux et bas-reliefs 
faits par les Élèves pour les Grands- Prix. Après les avoir 
vus, Elle a décidé que ces ouvrages seront exposés pour le 
public le jour de S' Louis et jugez le dernier samedi, 26 du 
présent, par M" les Officiers et Académiciens, lesquels ne 
donneront leurs suffrages que le jour de l'assemblée, con- 
formément aux précédentes délibérations, ce qui sera mar- 
qué sur les billets de convocation. 

Rapport de la Députation à M. de Vandières pour lui 
présenter M, de Silvestre^ élu Directeur. — Ensuite le 
Secrétaire a rapporté que mécredi dernier M" les Officiers 
en exercice avoient été présenter Monsieur le nouveau 
Directeur à M. de Vandières; que Taccueil avoit été très 
favorable et qu'il avoit dit à M. de Silvestre, en lui adres- 
sant la parole, que l'Académie ne pouvoit faire un meil- 
leure choix ny qui lui fût plus agréable. 

M. Le Moine fait présent du buste de M, ParroceL — 
M. Le Moine j le fils, Professeur, a fait présent à la Com- 
pagnie d'un buste en terre cuite qu'il a fait de feu M. Par^ 
rocel et que son ami lui a rendu par testament. 

L'Académie a remercié M. Le Moine de ce portrait, 
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recommandable par Texcellent homme qu'il rq>réseiite, 
par le mérite distingué de l'ouvrage et par les preuves que 
l'auteur donne, à ce sujet, de son zèle et de son attache- 
ment pour la Compagnie. 

Louis de Silvestre — LemoyTiefils — GaU 
loche — Restout — /. Du Mont le Rom. — 
Boucher — Caylus — Hulst — Le Clerc — 
Nattier — C De Vennont *— Jeaurat — Adam 
rainé — Coustou — Pigalle — P. Slodt!( — 
Dandré^Bardon — Halle — Saly — Frontier 
— Guay — Allegrain — /. B, Massé — L. 
Vassé — DroUais — Cochin — Lépicié. 



Aujourd'hui, samedi 26^ Aoust, l'Académie s'est assem- 
blée, par convocation générale, pour juger les Grands-Prix 
faits par ses Élèves sur deux sujets tirés de l'Ancien Testa- 
ment, dont l'un représente la réconciliation de David et 
d'Absalon et l'autre Jéroboam qui sacrifie aux idoles. 
(Liv. II et III des Rois.) 

Agrément et réception de M. Vénevault^ Peintre en 
miniature, — Avant d'y procéder, le Sieur Nicolas Véne- 
vaulty natif de Dijon, Peintre en miniature, a présenté à 
l'assemblée plusieurs morceaux dans ce genre, et la Com- 
pagnie, qui a trouvé que lesdits ouvrages réunissoient la 
belle exécution et la partie du génie, a agréé sa présenta- 
tion, conséquemment à cette dernière partie. Ensuite, à la 
pluralité des voix et sans que cela puisse servir d'exemple 
à l'avenir, l'Académie a reçu, dans la même séance, ledit 
Sieur Académicien, pour jouir des privilèges, honneurs et 
prérogatives attachés à cette qualité, en observant par lui 
les Statuts et Règlemens d'icelle Académie, ce qu'il a pro- 
mis en prêtant serment entre les mains de M. de Silvestre^ 
Directeur. 

La Compagnie a accepté, pour la réception de M. Véne- 
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vaulty deux morceaux représentants la formation d'Eve et 
la chute d'Adam. 

En marge : Sur le billet de convocation, il y avoit encore 
la présentation d'un Aspirant Peintre dans le genre des 
fêtes galantes, lequel a été refusé par le scrutin. ( Voir p. 333.) 

Jugement des Grands-Prix, — Cette affaire terminée, la 
Compagnie aïant recueilli et fait compter par les Commis- 
saires les suffrages pour le jugement des Grands- Prix, 

Le Sieur Fragonard^ qui a fait le tableau marqué D, 
s'est trouvé mériter le Premier Prix de Peinture ; 

Le Sieur Brenet^ qui a fait le bas-relief marqué B, le 
Premier Prix de Sculpture ; 

Le Sieur Monet^ qui a fait le tableau marqué F^ a aussi 
été juger mériter le Second de Peinture; 

Et le S^ Duhe^^ qui a fait le bas- relief marqué A, le 
Second de Sculpture. 

Délibération pour faire chanter le « Te Deum » pour la 
convalescence de Af. le Dauphin, — Avant de lever le siège, 
la Compagnie, toujours attentive à ce qui peut marquer 
son zèle et son attachement respectueux pour le Roy, la 
Reine et leur auguste famille, a résolu de faire chanter à 
S'-Germain-l'Auxerrois une Messe solennelle et le Te 
Deum en actions de grâces de la convalescence de M. le 
Dauphin. 

Le jour et l'heure seront indiqués sur le billet d'invi- 
tation. 

Louis de Silvestre — Ca^es — Lemoyne fils 

— Galloche — Restout — /. Du Mont le Rom, 

— Carie Vanloo — Boucher — De Jullienne 

— Caylus — Hulst — Le Ch'^' de Valorjr — 
Watelet — Le Clerc — C. De Vermont •— 
Adam Vaine — E. Bouchardon — Jeaurat — 
Coustou — • Pierre — Pigalle — Nattier — 
Dandré'Bardon — P, Slodt^ — Halle— rSaly 

— Chardin — J, B, Massé — Frontier — 
Allegrain — Aved — Geuslain — Desportes 
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— Daullé — Cochin — Masse — Boi^ot — L. 
Vassé — Vénevault — Lépicié. 



Séance de M, le Directeur-Général pour la Distribution 
des Grands-Prix à cinq heures précises, — Aujourd'hui, 
samedi 2« Septembre, l'Académie s'est assemblée par con- 
vocation générale, comme étant un jour indiqué par M. de 
Vandières, Directeur et ordonnateur général des Bâtimens, 
pour faire la distribution des Grands-Prix de 1 75 1 . 

Lecture de M, Watelet^ Associé-Libre. — M. Watelet, 
Associé- Libre, a ouvert la séance par la lecture du i** chant 
d'un Poème qu'il a fait sur la Peinture. 

Ensuite Monsieur le Directeur-Général a fait la distribu- 
tion des Grands-Prix de ijSi, savoir : 
Le I" Prix de Peinture au Sieur Deshayes, 
Le i«' Prix de Sculpture au Sieur Auvray, 
Le 2« Prix de Peinture au Sieur Corrège, 
Le 2* Prix de Sculpture au Sieur Duhe^*. 
M. de Vandières a aussi distribué les petits Prix du quar- 
tier de Janvier lySi, jusques y compris celui d'Octobre de 
la même année. 
Députation pour aller remercier M, le Directeur Général. 

— L'assemblée finie, Monsieur le Directeur Général a été 
reconduit avec le même ordre qu'à son arrivée, et il à été 
décidé que M. de Silvestre et M" les Officiers en exercice 
iroient en Députation le remercier de l'honneur qu'il a fait 
aujourd'hui à l'Académie. — La Députation s'est faite le 
lendemain dimanche 3«. 

Te Deum chanté pour la convalescence de M. le Dauphin, 

— Ce matin la Compagnie a fait chanter à S*-Germain- 
l'Auxerrois un Te Deum, pour l'heureuse convalescence 
de Monsieur le Dauphin. 

Louis de Silvestre — Galloche — Restout 

I . Corrigé à côté en D'Hue:[. 



1752] 333 

— /. Dumont le Rom, — Carie Vanloo — 
Adam Vaine — Lemoyne fils — Pierre — Pi- 
galle — P. Slodt!( — L. Tocqué-- Allegrain 

— Chardin — Aved — Cochin — Geuslain — 
L. Vassé — Boi^ot — Lépicié. 



Aujourd'hui y samedi 3o* Septembre, TAcadémie s'est 
assemblée par convocation générale pour la relevée du 
quartier. 

Les délibérations prises pendant ce tems ont été lues, 
ainsi qu'il est d'usage. 

Réception du S' Bachelier^ Peintre de fleurs, — Le Sieur 
Jean-Jacques Bachelier^ natif de Paris, Peintre de fleurs, a 
présenté à l'Académie le tableau qui lui avoit été ordonné 
pour sa réception, dont le sujet représente un médaillon 
du Roy, orné d'une guirlande de fleurs et d'autres attributs 
relatifs aux Arts. Les voix prises à l'ordinaire, TAcadémie 
a reçu et reçoit ledit Sieur Bachelier Académicien, pour 
avoir séance dans les assemblées et jouir des privilèges, 
honneurs et prérogatives attribués à ladite qualité, en 
observant par lui les Statuts et Règlemens d'icelle Acadé- 
mie, ce qu'il a promis en prêtant serment entre les mains 
de Monsieur de Silvestre^ Écuyer, Premier Peintre du Roy 
de Pologne, Directeur et Ancien Recteur. 

Arrangement pris pour le Sieur Porlier, — Le Secrétaire 
a dit à l'assemblée que. Monsieur le Directeur Général 
s'intéressant au S' Porlier^ Peintre dans le genre des fêtes 
galantes, il avoit témoigné que l'Académie lui feroit plai- 
sir si elle pouvoit le soustraire à la Maîtrise. 

Sur cette proposition, la Compagnie, sans déroger au 
jugement qu'EUe a porté précédemment sur les ouvrages 
dudit Sieur, et sans avoir recours aux formalités ordinaires, 
a résolu que, pour montrer à Monsieur le Directeur Géné- 
ral sa respectueuse déférence. Elle mettroit le Sieur Por- 
lier au nombre des Agréés, en attendant qu'il puisse acqué- 
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rir le mérite requis pour être reçu Académicien, ce qui a 
passé avec la clause : « Sans tirer â conséquence. » 

Après quoi, le Secrétaire a fait lecture d'une lettre qui 
lui a été écrite â ce sujet par M. le Directeur Général, et 
dont le contenu sera couché sur le registre à la suite de la 
présente délibération. 

Suivant l'arrêté du 29 Juillet 1747, M» les Officiers de 
quartier ont fait la visite des salles de l'Académie et ont 
trouvé tous les effets en bon état. 

Mort de Af. Courtin. — En terminant la séance, le Secré- 
taire a notifié la mort de M. Courtin^ Peintre d'Histoire et 
Académicien, arrivée à Paris, le'26 Aoust dernier, âgé de... 

Louis de Silvestre — Galloche — Restant 

— /. Du Mont le Rom. — Carie Vanloo — 
De Jullienne — Le Clerc — C. De Vermont 

— /. B. Oudry — Adam Vaine — Lemqyne 
fils — Pierre — Pigalle — Nattier — Fron- 
tier — Allegrain — Chardin — L. Tocqué -* 
Aved — Desportes — De la Tour — Cochin 

— Geuslain — L. Vassé — Cars — Daullé — 
Boi!(ot — Lépicié, 

Lettre de Monsieur le Directeur Général écrite au Secré^ 
taire au sujet du 5' Porlier^ Peintre dans le genre des 
fêtes galantes, 

« A Paris, le 22 Septembre 1752. 

« La grâce que la Compagnie a bien voulu faire. Mon- 
sieur, au S' Porlier à ma recommandation, de le soustraire 
à la Maîtrise de S'-Luc m'engage à lui en faire mon remer- 
cîment; mais assurez-la en même tems que j'ai été ravy de 
la clause sans tirer à conséquence^ qu'Elle y a joint, et que 
j'applaudiray toujours à la plus scrupuleuse sévérité dont 
elle usera dans les Réceptions. Ce sera un moyen d'aviver 
le désir de l'étude parmy les Élèves, et de les engager de 
s'y appliquer très sérieusement. 
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« Je suis, Monsieur, votre très humble et très obéissant 
serviteur, 

« Signé : Vandières. 
« M. Lépicié, » 



Aujourd'hui, samedi 7« Octobre, FÂcadémie s'est assem- 
blée pour les Conférences. 

Procès-verbal dressé au sujet du tableau du S^^Michel de 
Raphaël. — Sur le rapport de M" les Commissaires nom- 
més à Teffet d'examiner le tableau du S' Michel de Raphaël 
placé à Versailles, en constater Tétat et décider si le moyen 
dont s'est servi le S' Picault pour transporter sur toile les 
tableaux d'André del Sarte et de Vander Meulen pouvoit 
être employé pour prévenir la ruine du S' Michel; il 
est dit : . 

t Qu'après avoir examiné, avec l'attention la plus scru- 
puleuse, l'état présent dudit tableau, ils avoient trouvé, 
dans sa totalité, de petites parties sans nombre prêtes à se 
détacher; 

« Que de plus il y avoit beaucoup de repeints dans la 
figure de l'Archange, et dans celle du Démon ; 

a Qu'ils étoient d'avis que, pour empêcher l'entier dépé- 
rissement de ce tableau, il fût remis audit S' Picault, qui, 
au secret d'enlever la couleur de dessus le bois et le trans- 
porter sur la toile, joignoit celui d'ôter les repeints sans 
altérer le travail original. » 

Ledit S' Picault ayant achevé son opération a, par ordre 
de M. de Vandières, Directeur et Ordonnateur Général des 
Bâtimens, fait apporter à l'Académie le tableau transporté 
sur la toile, avec le panneau sur lequel il étoit peint, qui 
s'est trouvé piqué de vers dans toutes ses parties. 

La Compagnie, après avoir examiné ledit tableau, a jugé 
que l'opération avoit été faite avec tout le succès qu'on 
pouvoit se promettre des talens et de l'attention dudit Sieur 
Picault ; que le secret d'ôter les repeints reproduisoit aux 
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yeux le trait et la couleur primitives, et que, par la nou- 
velle découverte dudit Sieur, les ouvrages des anciens 
Maîtres seroient garantis de l'outrage des années et repren- 
droient une nouvelle vie par un secret auquel on ne pou- 
voit trop applaudir. 

Et, pour donner audit S' Picault un témoignage de sa 
satisfection, la Compagnie a ordonné à son Secrétaire de lui 
délivrer copie de la présente délibération. 

Permission accordée pour voir poser le Modèle. — Ensuite 
M. de Silvestre a remis au Secrétaire, pour en faire lecture, 
une lettre qui lui a été écrite par M. Hulin, Ministre du 
Roy de Pologne, Duc de Lorraine, par laquelle ce Prince 
demande à M'* de l'Académie pour le nommé Richard 
d^Hermaney natif de Lunéville et élève« de M. Vassé, la 
permission de dessiner et de voir poser le modèle pendant 
le tems qu'il restera à Paris. 

La Compagnie, ayant égard à cette Auguste recomman- 
dation, a bien voulu, sans tirer à conséquence, accorder 
ladite permission. 

Levée du 5« de la Capitation pour la dépense du Te Deum 
pour la convalescence de M, le Dauphin. — Il a été décidé 
que, pour satisfaire à la dépense du Te Deum chanté pour 
la convalescence de Mgr le Dauphin, M" les Officiers et 
Académiciens donneroient le cinquième de leur Capitation. 

Louis de Silvestre — Galloche — Pigalle — 
/. Du Mont le Rom. — J. B. Oudry — Cày- 
lus — De Jullienne — Mariette — Carie Van* 
loo — Coustou — Pierre — Adam Vaine — 
Lemoyne fils — Nattier — P. Slodt^ — /. B. 
Massé — G. Duchange — Frontier— Allegrain 
— Aved — Chardin — Cochin — Lapidé. 



Aujourd'hui, vendredi 27» Octobre, l'Académie s'est 
assemblée un jour plus tôt, à cause de la fête de S^ Simon 
S^ Jude qui tombe sur le samedi. 
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Seconde lecture de la rie de VAlbane, — Le Secrétaire a 
fait une seconde lecture de la vie de VAlbane^ ce qui a 
occupé une partie de la séance. 

Service pour les. Morts. — Avant de lever le siège, il a 
été réglé que le service pour le repos des âmes de M» les 
Officiers et Académiciens, décédés dans le courant de Tan- 
née et les précédentes, se feroit à S^Germain-FAuxerrois, 
le samedi 4 Novembre, auquel jour se fera aussi l'as- 
semblée. 

Louis de Silvestre — Galloche — Pigalle — 
Restout — /. Du Mont le Rom. — Caylus — 
De Jullienne — Hulst — C. De Vermont — 
Adam Vaine — Lemqynefils — Pierre — Nat- 
tier — P. Slodt!( — Halle — Allegrain — 
/. B. Massé — Aved — Cochin le fils — Lé* 
pidé. 



Aujourd'hui, samedi 4' Novembre, TAcadémie s'est 
assemblée pour les Conférences. 

Seconde lecture d^un Discours de M. le Comte de Caylus 
sur la Peinture. — Le Secrétaire a fait une seconde lecture 
d'un Discours de M. le Comte de Caylus, ayant pour 
titre : « Réflexions sur la Peinture, contenant les moyens 
qu'on croit les plus capables de développer et de fortifier 
le génie et le goût de ceux que la Nature a fait naître pour 
les Arts. Cette nouvelle lecture a fait d'autant plus de plai- 
sir à la Compagnie que les écrits solides gagnent toujours 
à être relus. 

Poëme sur la Gravure par le Père Doissin, Jésuite. — 
Ensuite M. le Comte de Caylus a dit à l'assemblée que le 
R. P. Doissin, de la Compagnie de Jésus, qui a fait un 
Poème latin sur la Gravure, et qu'il souhaitoit dédier à 
l'Académie, lui avoit écrit à ce sujet ; qu'après avoir exa- 
miné l'ouvrage, il pensoit que la chose ne pourroit servir 
qu'à illustrer cet art et faire honneur à la Compagnie. 
VI 22 



338 [1752 

Sur ce rapport, la Compagnie a témoigné à M. le Comte de 
Caylus qu'elle acceptoit volontiers la Dédicace de ce Poème, 
et Elle Ta prié d'en faire part à l'auteur. 

Estampes présentées par M. Cars. — M. Cars^ Acadé- 
micien, a présenté à l'assemblée deux épreuves d'une 
planche qu'il a gravée d'après M. Le Moine j Premier 
Peintre du Roy, et dont le sujet représente L'enlèvement 
d'Europe. L'examen fait, la Compagnie a approuvé ladite 
planche, pour faire jouir l'exposant des privilèges accordés 
à l'Académie par l'Arrest du Conseil d'État du 28 Juin 17 14. 
Service pour les défunts. — Ce matin, l'Académie a fait 
célébrer un service à Saint-Germain-l'Auxerrois, pour le 
repos des âmes de M^ les Officiers et Académiciens décédés 
dans le courant de l'année. 

Louis de Silvestre — Coustou — Restout — 
Caylus — Hulst — J. Du Mont le Rom. — 
Le Clerc — C de Vermont — Adam Vaine — 
Jeaurat — Pierre — E. Bouchardon — P. 
Slodt^ — Halle — Allegrain — J. B. Massé 
— Chardin — L. Tocqué — Desportes — De 
Lobel — Boi^ot — Cars — L. Vassé — Lé" 
picié. 

Aujourd'hui, samedi 25* Novembre, l'A'cadémie s'est 
assemblée à l'ordinaire. 
Seconde lecture de la vie de Michel-Ange de Caravage. 

— Le Secrétaire a occupé une partie de la séance par la 
lecture de la vie de MicheUAnge de Caravage. 

Recueil d'antiquités présenté par M. le Comte de Caylus. 

— Ensuite il a présenté à l'assemblée, de la part de M. le 
Comte de Caylus, un ouvrage de sa composition, ayant 
pour titre : a Recueil d'antiquités Égyptiennes, Étrusques, 
Grecques et Romaines, » volume in-quarto, orné de figures. 

La Compagnie a félicité M. le Comte de Caylus sur 
l'utilité d'un pareil ouvrage et l'a remercié de sa politesse. 

Louis de Silvestre — Galloche — Coustou 
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— /. Du Mont le Rom, — Boucher — Cay" 
lus — De Jullienne — Hulst — Mariette — 
/. B, Oudrjr — C De Vermont — Adam 
Vaine — Lemoyitefils — Pierre — Nattier — 
P. Slodts[ — Pigalle — Saly — Alîegrain — 
De Lobel — L. Tocqué — Lépicié. 

Aujourd'hui, samedi 2« Décembre, FÂcadémie s'est assem- 
blée pour les Conférences. 

Discours de M, Oudry sur la pratique de la Peinture. — 
Le Secrétaire a lu, pour M. Oudry ^ Professeur, un Dis- 
cours qu'il a fait sur la pratique de la Peinture et ses trois 
procédés principaux, savoir : Ebaucher , peindre à fonds et 
retoucher. 

Ce Discours, qui prouve le zèle de Fauteur pour com- 
muniquer aux Élèves les fruits de ses réflexions, et les 
mettre en état de méditer eux-mêmes sur la manœuvre la 
plus certaine pour opérer avec succès, a été goûté par la 
Compagnie. 

M. de Silvestre^ Directeur, portant la parole, a remercié 
M. Oudry au nom de la Compagnie. 

Louis de Silvestre — C. De Vermont — 
Restout ^ J. Du Mont le Rom. — Caylus — 
De Jullienne — Hulst — Mariette — J, B. 
Oudry — Adam Vaine — Lemoyne fils — 
Coustou — Pigalle — Saly — Frontier — 
Alîegrain — J. B. Massé — Desportes — De 
la Tour — £. Vassé — Chardin — Boi^ot — 
Cochinfils — Surugue le fils — Vénevault — 
Lépicié. 

Aujourd'hui, samedi 3o« Décembre, l'Académie s'est 
assemblée, par convocation générale, pour la relevée du 
quartier et pour la lecture des délibérations prises pendant 
ce tems. 

Suivant l'usage, la Compagnie est convenue d'aller en 
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Députation, au sujet de la nouvelle année, saluer M. de 
Vandières, Directeur et Ordonnateur général des Bâti- 
mens; la Députation sera composée de M. de Silvestre^ 
Directeur, et de M'» les Officiers en exercice. 

Ensuite M. Saly, Adjoint, a été nommé pour exercer à 
son rang le mois de Janvier prochain, à la place de M. Bou- 
chardorty Professeur, qui a représente à rassemblée l'im- 
possibilité où il étoit d'en faire les fonctions, par rapport 
au grand modèle de la figure du Roy, auquel il travaille 
actuellement. 

Cet arrangement pris, le Secrétaire a lu une lettre de 
compliment de M. NattoirCy adressée à la Compagnie au 
sujet de la nouvelle année. 

Après quoi, il a rapporté que la visite des salles s'étoit 
faite par M'* les Officiers du quartier, conformément au 
résultat du 29 Juillet 1747. 

M. Restout, Recteur, et le Secrétaire ont été chargés, de 
la part de la Compagnie, de visiter M. Cajes et M. Le 
Moine le père, que leurs infirmités privent de se trouver 
aux assemblées. 

' M. Moyreau, Académicien, a présenté deux épreuves 
d'une planche qu'il a gravée d'après Vovremens^ ayant pour 
titre : « Port de mer. » L'examen fait, la Compagnie a 
approuvé ladite planche, pour faire jouir l'exposant des 
privilèges accordés à l'Académie par l'Arrest du Conseil 
d'État du 28 Juin 17 14. 

En terminant la séance, il a été réglé que la prochaine 
assemblée seroit avancée d'un jour et se tiendroit le ven- 
dredi 5 de Janvier, à cause de la fête des Rois, qui tombe 
sur le samedi, ce qui a été suivi d'une quête pour des 
oeuvres charitables, ainsi qu'il se pratique en pareil jour. 
Reçu : 92 liv. 10 s. 6 d. 

plus: 81 liv. » » que M. ieSi7ve5/re, Direc- 
teur, m'a remis ; 
plus : 6 liv. » » de M. Mariette. 

179 liv. 10 s. 6 d. 
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Jugement des prix du quartier : 

ire Médaille du quartier de Juillet, mise en réserve et 
accordée au nommé Lépiciéy P. 

I '• Médaille du présent quartier : Solier, P. 
2« Médaille : Pigalle^ S. 
3« Médaille : Le Noir, P. 

Louis de Silvestre — Galloche — J. Du 
Mont le Rom. — C. De Vermont — Restout 

— Carie Vanloo — Caylus — De Jullienne — 
Hulst — Le Clerc — Jeaurat — /. B, Oudry 

— Adam Vaine — Lemoyne fils — E, Bou^ 
chardon — Coustou — Pierre — Pigalle — 
Dandré'Bardon — P. Slodt:( — Halle-- Saly 

— Frontier — De Lettre — L. Surugue — 
Aile grain — /. B, Massé — L. Tocqué — De 
la Tour — Chardin — Cochin — Francisque 

— Drouais — Cars — Surugue le fils — Vé^ 
nevault — Bachelier — Daullé — Lépicié, 
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Aujourd'hui, vendredi 5« de Janvier, TAcadémie s'est 
assemblée par convocation générale. 

Lecture de l'article du Corrège, — Le Secrétaire a 
occupé une partie de la séance par la lecture de Tarticle 
du Corrège^ avec l'abrégé de la vie de ce Maître. 

Visite faite à M, Ca^es et à M, Le Moine le père. — 
M. Restout et le Secrétaire ont rendu compte que, suivant 
les ordres de la Compagnie, ils avoient été visiter M. Le 
Moine le père et M. Ca^es^ et que ces respectables Officiers 
les avoient chargés d'en témoigner leur reconnoissance à 
l'Académie. 

M" les A g réés mandés pour rendre compte de leurs ouvrages 
de Réception, — Sur les représentations de M. le Directeur, 
il a été réglé que le S' Reydellet feroit avertir M" les 
Agréés de se trouver â l'assemblée prochaine, pour rendre 
compte de l'état de leurs morceaux de Réception. 

Louis de Silvestre — /. Restout — Saly — 
Caylus — Mariette — • C. De Vermont — 
Adam Vaine — Lemoynefils — E, Bouchar^ 
don — Pigalle — Nattier — Halle —P. Slodt^ 

— Dandré'-Bardon — Frontier — Allegrain 

— /. C. Roéttiers — L. Tocqué — L. Surugue 

— Drouais — Le Sueur — Guay — Vénevault 

— Cars — Bachelier — Lépicié. 
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Aujourd'hui, samedi 27* Janvier, TAcadémie s'est assem- 
blée à l'ordinaire. 

Rapport de la Députation à M. le D. G, au sujet de la 
nouvelle année. — Relativement à la délibération du 
3o Décembre dernier. M» les Députés ont rapporté que, 
le 8 du présent, ils avoient été saluer Monsieur de Van<* 
dières. Directeur et Ordonnateur général des Bâtimens, 
que M. de SUvestre^ portant la parole, Tavoit complimenté 
au nom de la Compagnie, et que l'audience avoit été très 
favorable. 

Lecture de la liste de M^ les Agréés et décision à ce 
sujet, — Ensuite le Secrétaire a lu la liste de M" les Agréés, 
avec la datte de leur Agrégation, et il a été décidé que 
la Compagnie ne manderoit, pour l'assemblée prochaine, 
que les s"» Verbrec^ Adam le cadet, Falconet et Péroneau, 
comme étant ceux qui sont le plus en retard. 

Lecture de la lettre de M. de La Datte, — Le Secrétaire 
a terminé la séance par la lecture d'une lettre de politesse 
adressée à la Compagnie par M. de La Datte ^ au sujet de 
la nouvelle année. 

Louis de Silvéstre — Restout — Saly — 
Cqylus — Hulst — Mariette — Adam Vaine 
^ Lemoynefils — C. De Vermont — Nattier 
— P. Slodtj — Allegrain — L. Vassé — Sm- 
rugue le fils — Lépicié. 



Le samedi 3« Février* l'Académie ne s'est pas assemblée, 
Monsieur le Directeur Général ayant indiqué ce jour pour 
aller à Versailles présenter au Roy les ouvrages des Élèves 
protégés. 

No^, Le Secrétaire, qui étoit du voyage, ne pouvoît par 
conséquent tenir la plume à l'assemblée. 



Aujourd'hui, vendredi 23« Février, l'Académie s'est 
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assemblée un jour plus tôt à cause de la fête de S. Mathias, 
qui tombe sur le samedi. 

MM. Les Agréés se présentent à rassemblée. Prolonga- 
tion du temps accordée. — M** les Agréés, dénommés dans 
la délibération du 27 Janvier dernier, s'étant présentés â 
l'assemblée pour y répondre, suivant le contenu du man- 
dat, la Compagnie, après avoir reçu avec indulgence les 
excuses respectueuses qu'ils ont faites de leur retard, a bien 
voulu, par une grâce singulière et sans tirer à conséquence, 
accorder : 

Au S' Verbrec, Sculpteur, deux ans, attendu le travail 
considérable de son morceau ; 

Au S' Adam le cadet^ pour la même raison, trois ans * ; 

Au S' Falconnet dix-huit mois ; 

Au S' Perroneau six mois. 

Esquisses approuvées. — Les S» Châles, Vien et Le 
Lorrain, Agréés, ayant fait voir les esquisses de leurs mor- 
ceaux de réception, la Compagnie les a approuvées à la 
pluralité des voix. 

Accordé un an pour l'exécution desdits morceaux. 

Agrément du S' Parrocel. — Le S' Joseph-Ignace Par- 
rocel, Peintre d'histoire, natif d'Avignon, a été agréé selon 
les formes ordinaires, sur les différens ouvrages qu'il a pré- 
sentés. 

M. le Directeur lui ordonnera le sujet de son morceau 
de réception. 

iVoŒ. — Sur le billet de convocation il y avoit deux 
Aspirans, l'un Peintre et l'autre Sculpteur; ce dernier a 
été refusé par le scrutin. 

M, Louis-Michel Vanloo, Premier Peintre du Roy d'Es- 
pagne, de retour à Paris. — M. Louis-Michel Vanloo, cy 
devant Premier Peintre du Roy d'Espagne, étant de retour 
à Paris pour s'y fixer, — il étoit parti pour Madrid à la 
fin de Décembre lySô, — a témoigné à l'assemblée le plai- 

I. Il ne finit son morceau de réception et ne fut reçu qu'en 
1762. Voir l'amusante note de Mariette dans VAbecedario, J, p. 8. 
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sir qu'il avoit de se retrouver avec ses dignes confrères ; 
l'Académie lui a rendu la réciproque avec cette effusion de 
cœur qui n'appartient qu'au sentiment. 

M. iViaWier a présenté deux épreuves d'une planche qu'il 
a fait graver par le Sieur Balechou^ et dont le sujet repré- 
sente le portrait de Madame Infante, Duchesse de Paf-me ; 
l'examen fait, la Compagnie a approuvé ladite planche, pour 
faire jouir l'exposant des privilèges accordés à l'Académie 
par l'Arrest du Conseil d'État du 28 Juin 17 14. 

Lettre de M. Hutin, Académicieriy à l'Académie, — Le 
Secrétaire a terminé la séance par la lecture d'une lettre 
de M. Hutin^ Académicien, datée de Dresde et adressée à 
la Compagnie, au sujet dé la nouvelle année. 

Louis de Silvestre — Restant — Galloche 

— J, B. Oudry — /. Dumont le Rom, — Bou- 
cher — Carie Vanloo — Caylus — • Hulst — 
De Jullienne — Le Ch^^ de Valory — Mariette 

— Le Clerc — Van-Loo — C De Vermont — 
Jeaurat — Adam Vaine — Lemoyne fils — 
Coustou — Pierre — Nattier — Dandré-Bar- 
don — P. Slodt^ — Halle — Pigalle — Saly 

— Frontier — Allegrain — J. B. Massé — 
Chardin -- Aved — Desportes — Boi^ot — 
Vassé — Cochin — Lépicié. 



Aujourd'hui, samedi 3* Mars, l'Académie s'est assemblée 
pour les Conférences. 

En ouvrant la séance, il a été résolu que, le samedi 3 1 du 
présent, Messieurs les Directeur, Anciens Recteurs, Rec- 
teurs, Adjoints à Recteurs, Professeurs en exercice, et, à 
tour de rôle, dans les Anciens Professeurs, M. LouiS' 
Michel Vanloo; dans les Professeurs, M. de Vermont; 
dans les Adjoints, M. Paul Slodt^; dans les Conseillers, 
M. Roëttiers, et, dans les Académiciens, M. Poitreau, s'as- 
sembleront, à neuf heures précises du matin, avec le Secré- 
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taire, pour régler le rôle de la Capitadon de 1753, ainsi 
que pour Teiamen et l'arrêté du compte de 1752. 

La Compagnie a nommé M. Massé et M. Aved pour aller 
visiter M. Tocqué^ qui a été dangereusement malade. 

Restout — Adam Vaine — LemoyTie fils — 
Watelet — Pierre — C. De Vermont — Nai- 
tier — Saly — Allegrain — J, B. Massé — 
Aved — De Lobel - Cochin le fils — Lépicié. 



Aujourd'hui, samedi 3 1 Mars, TAcadémie s'est assemblée 
par convocation générale, pour la lecture des délibérations 
du quartier et pour la ratification des affaires réglées et 
arrêtées dans le comité du matin. 

Examen du compte de ijS2, — M"* les Directeur, 
Anciens Recteurs, Recteurs, Adjoints à Recteurs, et Offi- 
ciers nommez pour établir le rôle de la capitation et pour 
examiner et arrêter les comptes de Tannée 1762, s'étant 
assemblés le matin dans la salle de l'Académie, le S' Rei- 
dellet, Concierge et Receveur, chargé, par délibération du 
ler Décembre 1736, de recevoir la capitation des Officiers 
et Académiciens, et autorisé, par la même délibération, ^ 
recevoir de M" les Trésoriers des Bâtimens du Roy les 
sommes accordées par Sa Majesté à l'Académie pour son 
entretien, a présenté l'état de la Recette et Dépense par lui 
faites durant le cours de Tannée 1752, suivant les ordres 
de M» les Directeur et Recteurs. L'examen en ayant été 
fait, ainsi que des quittances et mémoires, la Recette s'est 
trouvée monter à la somme de 7,100 liv. 4 s. et la Dépense 
à celle de 6,992 liv. 2 s. ; partant la Recette excède la dépense 
de 108 liv. 2 s. Lequel compte s'étant trouvé juste, il a été 
approuvé, et. le S' Reydellet déchargé par lesdits Direc- 
teur, Anciens Recteurs, Recteurs, Adjoints à Recteurs et 
Officiers, à la décharge dudit Sieur, confirmée et signée par 
TAcadémie. 

Agrément du 5' Roëttiersfils. — Ensuite le Sieur Charles* 
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Norbert Roè'ttierSy natif de Paris, fils de M. Roè'ttiers^ Con- 
seiller, Graveur des Médailles du Roy et Graveur Général 
des Monnoyes et Chancelleries de France, ayant £ait appor« 
ter de ses ouvrages en ce genre, la Compagnie a agréé sa 
présentation, et ledit Sieur ira chez M. le Directeur, qui 
lui ordonnera ce qu'il doit faire pour sa réception. 

Conformément à Tusage, le Sieur Charles^Norbert Rœt- 
tiers a pris séance, après son Agrément, comme fils d'Offi-* 
cier. 

M. Tocquéj présent à l'assemblée, a remercié la Compa- 
gnie de la visite qu'Elle lui a fait faire au sujet de sa 
maladie. 

En marge : La visite des salles s'est faite par M^* les 
Ofiiciers du quartier, conformément à l'Arrêté du 29 Juil- 
let 1747. 

Prix du quartier : 

i«'Prix : Viedevele^ S. 
2* Prix : Le Noir^ P. 
3« Prix : Carême, P. 

Louis de Silvestre — /. Dumont le Rom, — 
Galloche — Restout — Pierre — Carie Van^ 
loo — Caylus — De Jullienne — Hulst — 
Mariette — Jeaurat — C. De Vermont — 
J, B. Oudry — Adam l'aine — Lemoyne fils 

— Coustou — Pigalle — Nattier — P. Slodt!( 

— Dandré Bardon — Saly — Halle — Fron- 
tier — Allegrain — /. B, Massé — Lépicié 

— J, C. Roëttiers — Chardin — L. Tocqué 

— Aved — Desportes — De la Tour — Vassé 

— Poitreàu — Geuslain — Cochin — DroUais 

— Bachelier — Surugue le fils — Chastellain. 



Lecture de M. Galloche. — Aujourd'hui, samedi 7* Avril; 
l'Académie étant assemblée pour les Conférences, M. Gai- 
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loche. Recteur en exercice, a lu la troisième partie d'un 
Traité qu'il a fait sur la Peinture, où il expose avec goût 
tout ce qu'il croit nécessaire pour étudier efficacement les 
ouvrages de Raphaël pour la composition et pour le drapé, 
et ceux du Titien et de Ruhens pour la beauté du coloris 
et pour l'harmonie des tons. 

La lecture finie, M. de Silvestre en a complimenté l'au- 
teur au nom de la Compagnie, et lui a témoigné combien 
elle applaudissoit à ses soins pour l'avancement des Élèves. 

Jugement des esquisses pour les Prix. — L'Académie, 
après avoir vu les épreuves faites par les Étudians pour 
concourir aux Grands- Prix, n'a jugé de capable à y être 
admis que les nommés Monnet, Brenet, Saint-Aubin et Per- 
ronety pour la Peinture, et les nommés Dupré, Dhue^, 
Berruer, et Bridan, pour la Sculpture. 

Louis de Silvestre — Nattier — Galloche — 
Restout — De Jullienne — Caylus — Boucher 

— Mariette — C. De Vermont — J. B. Ou- 
dry — Adam Vaine— Lemoynefils — Pigalle 

— Dandré Bardon — Halle — P. Slodt{ — 
Saly — y. B. Massé — /. C. Roéttiers — Al- 
legrain — Chardin — Poitreau — L, Tocqué 

— De la Tour — Vassé — Lépicié, 



Aujourd'hui, samedi 28» Avril, l'Académie s'est assem- 
blée à l'ordinaire. 

Lettre de Af. le Directeur Général au sujet du Salon. — 
En ouvrant la séance, M. de Silvestre a communiqué à la 
Compagnie une lettre qu'il a reçue de M. le Directeur 
Général et dont le Secrétaire a fait lecture, par laquelle il 
lui marque, dans les termes les plus capables d'encourager 
et d'exciter l'émulation, que, suivant l'intention du Roy, 
l'exposition des tableaux dans le Salon commencera le 
8 Aoust prochain, pour finir le i*' Septembre suivant. 

L'Académie a résolu de faire tous ses efforts pour conti- 
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nuer de mériter la Protection dont Sa Majesté Thonore, 
et répondre aux vues de M. de Vandières. 

— No^. — Il y a eu une seconde lettre de M. le Directeur 
Général, en datte du 3 1 Juillet, par laquelle il remet Tou- 
verture du Salon au 25 Aoust jusqu'au 25 Septembre ; 
ladite lettre a été lue à l'assemblée du 4 Aoust. 

— M. De Boze, Amateur, étant dangereusement malade, 
la Compagnie a nommé, pour l'aller visiter de sa part, M. le 
Comte de Caylus et M. de Jullienne. 

La Vie des Peintres Flamands présentée par M. DeS' 
camps, — M. Descamps, Peintre, membre de l'Académie 
des Sciences, Arts et Belles lettres de la ville de Rouen, a 
fait présent à la Compagnie d'un ouvrage de sa composi- 
tion, contenant la vie des Peintres Flamands, i®"^ volume 
relié en veau. 

L'Académie a été sensible à sa politesse, et Elle a chargé 
le Secrétaire de l'en remercier. 

M. Moireau, Graveur et Académicien, a présenté à l'as- 
semblée deux épreuves d'une planche qu'il a gravée d'après 
VovremenSy ayant pour titre : U Écurie de la Poste; l'exa- 
men fait,' la Compagnie a approuvé ladite planche, pour 
faire jouir l'exposant des privilèges accordés à l'Académie 
par l'Arrest du Conseil d'État du 28 Juin 1714. 

Avant de lever le siège, la Compagnie a nommé M. Aile- 
grain pour exercer, à son rang d'Adjoint, le mois de mai 
prochain, à la place de M. Nattoire, Professeur, qui est à 
Rome. 

Louis de Silvestre — Galloche — /. Dumont 
le Rom. — Nattier — Carie Vanloo — Res- 
tout — Caylus — De Jullienne — Le Clerc 

— Jeaurat — Pigalle — Adam Vaine — C. De 
Vermont — Dandré^Bardon — P. Slodt![ — 
Halle — Saly — Allegrain — G. Duchange 

— L. Tocqué — Poitreau — Cars — /. B, 
Massé — Daullé — Surugue le fils — /. Guay 

— Cochin — L. Vassé — Le Sueur -— Lépicié 



35o [1753 

Aujourd'hui, samedi 5« May, l'Académie s'est assemblée 
pour les Conférences. 

M. Dandré'Bardon fait lecture de la vie de M, Vanloo 
père. •— M. Dandré-Bardon les a ouvertes par la lecture 
de la vie qu'il a faite de Jean^Baptiste Vanloo^ Professeur, 
son maître et son ami. 

Cet ouvrage, où l'amitié et la reconnoissance n'ôtent rien 
à la vérité de ses droits, a été écouté très Êivorablement 
de la Compagnie ; l'autheur y fait connoître, par un détail 
intéressant, le Peintre supérieur, l'excellent Maître et le 
grand dessinateur, qualités d'autant plus estimables qu'elles 
ne furent jamais séparées de celles de bon père, de bon 
parent et de bon ami. 

M. de Silvestre^ portant la paroUe, a témoigné â M. Dan* 
dréy au nom de l'Académie, combien Elle ^toit satisfaite 
de son zèle et de son travail. 

Rapport de la députation à M, de Bo^e, — Relativement 
à la dernière délibération, M. le Comte de Caylus et M. de 
Jullienne ont rapporté à l'assemblée qu'ils avoient été visi- 
ter M. De Boze; mais que, comme il ne parloit à personne, 
ils s'étoient fait écrire. 

Louis de Silvestre — Allegrain — Restout 

— Caylus — Carie Vanloo — De Jullienne 

— Hulst — Mariette — Le Clerc — C. De 
Vermont — Jeaurat — Adam l'aine — Le^ 
moyne fils — Coustou — Nattier — Dandré^ 
Bardon — P. Slodt!^ — Saly — Halle— Van- 
Loo — J, B. Massé — L, Tocqué — J, C. 
Roèttiers — Desportes — Cochin — Drouais 

— Poitreau — Vassé — Lépidé. 



Aujourd'hui, samedi 26* May, l'Académie s'est assemblée 
à l'ordinaire. 

Réception du 5' Challe^ Peintre d'Histoire, — Le Sieur 
Michel'Ange-Charles Challe, Agréé, Peintre d'Histoire, a 
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présenté à rassemblée le tableau en plafond qui lui avoit 
été donné pour sa réception, et dont le sujet représente 
une allégorie à la gloire du Roi. Les voix prises â l'ordi- 
naire, la Compagnie a reçu et reçoit ledit S' Challe Aca- 
démicîen, pour avoir séance dans les assemblées et jouir 
des privilèges, honneurs et prérogatives attribués à cette 
qualité, en observant par lui les Statuts et Règlemens 
d'icelle Académie, ce qu'il a promis en prêtant serment 
entre les mains de M. deSilvestre, Écuyer, Premier Peintre 
du Roi de Pologne, Directeur et Ancien Recteur. 

M. Eessardy Agréé, — Ensuite le SïexjLV Etienne Fessard^ 
Graveur, ayant fait voir de ses ouvrages, la Compagnie, 
après l'observation des formalités requises à ce sujet, a 
agréé sa présentation, et ledit S' ira chez M. de Silvestre^ 
qui lui ordonnera ce qu41 doit faire pour sa réception. 

Sur la nouvelle de la maladie de M. le Marquis de Cal- 
vière, la Compagnie a nommé, pour aller le visiter, M. de 
JuUienne et M. HulsU 

En marge : Avant de lever le siège, il a été réglé que le 
Sieur Fessard graveroit le portrait de M. Galloche et celui 
de M. Restant. 

Louis de Silvestre — Galloche — Caylus — 
J, Dumont le Rom. — Allegrain — Restout 

— Carie Vanloo — Boucher — De JuUienne 

— Hulst — Le Clerc — Van-Loo — Jeaurat 

— C. De Vermont — J. B. Oudry — Adam 
Vaine — Lemoyne fils — E. Bouchardon — 
Pigalle — Nattier — Halle — Dandré-Bardon 

— Saly — Frontier — Geuslain — G. Du- 
change — Chardin — L, Tocqué — /. B. 
Massé — Aved — Desportes — De la Tour — 
Poitreau — Cochin — Vassé — Cars — Su* 
rugue le fils — Challe — Lépicié. . 



M. Cochin le fils fait lecture d'une Conférence sur l'effet 
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de la lumière. — Aujourd'hui, samedi 2« Juin, TAcadémie 
s'étant assemblée pour les Conférences, M. Cochin le fils 
a îaxi lecture d'un Discours sur V effet de la lumière^ dans 
lequel il pose pour principe : Que les ombres les plus fortes 
ne doivent point être sur les devants du tableau^ qu'au con^ 
traire les ombres des objets qui sont sur le premier plan 
doivent être tendres et reflétées ^ et les ombres les plus fortes 
et les plus obscures doivent être aux objets qui sont sur le 
second plan. 

Après cet exposé et les éclaircissements sur les termes 
qui ont paru demander quelqu'explication, l'auteur entre 
dans un raisonnement suivi sur le mécanisme de la lumière, 
déduit avec clarté ses preuves et achève d'appuyer son sen- 
timent de l'autorité de Paul Véronnèse et du Guide. 

Ce Discours, utile et profond, a été approuvé de la Com- 
pagnie, qui en a fait compliment à M. Cochin, 

Louis de Silvestre ^ Galloche — Adam 
l'aine — Restout — Carie Vanloo — Caylus 

— Boucher — De Jullienne — Hulst — Le 
Ch^^ de Valory — C De Vermont — Watc 
let — Mariette — Pierre — /. B. Oudry — 
Lemqyne fils — Dandré-Bardon — Halle — 
P. Slodt!{ — Saly — G. Duchange — /. B. 
Massé — Chardin — Allegrain — L. Tocqué 

— Desportes — L. Vassé •— Drouais — Co- 
chin — Challe — Lépicié. 



Aujourd'hui, samedi 3o« Juin, TAcadémie s'est assem- 
blée par convocation générale, pour la relevée du quartier 
et pour la lecture des délibérations prises pendant ce tems. 

Le Directeur continué. — L'article IX des Statuts por- 
tant que le Directeur sera changé tous les ans, si ce n'est 
que l'Académie trouve à propos de le continuer, et l'usage 
étant d'y procéder à pareil jour, l'affaire mise en délibéra- 
tion, la continuation a été unanime par le Scrutin. 
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M. de Silvestre ne s'étant pas trouvé à rassemblée pour 
laisser la liberté des suffrages, il a été décidé que M" les 
Officiers en exercice iroient lui faire part du résultat de la 
Compagnie. 

La visite des salles s'est faite, conformément à Tarrêté du 
29 Juillet 1747. 

Mort de M, Samuel Masse^ Académicien. — En termi- 
nant la séance, le Secrétaire a notifié à l'Académie la mort 
de M. Masse, Peintre d'Histoire et Académicien, arrivée à 
Paris, le 3o du présent, âgé d'environ 82 ans. 

Prix du quartier réserve:^. — Les desseins et les modèles 
des Étudians s*étant trouvés trop foibles pour mériter des 
Prix, M" les Commissaires les ont mis en réserve pour un 
autre quartier. 

Galloche — Adam Vaine — Restout — /. 
Dumont le Rom. — Carie Vanloo — Boucher 

— Caylus — Hulst — Le Clerc — C. de Ver- 
mont — Jeaurat — /. B. Oudry — Lemojrne 

. fils — Nattier — Dandré-Bardon — P, Slodt![ 

— Halle — /. B. Massé — Saly — Cochin 
. — Drouais — Allegrain — Vassé — Vénevault 

— Guay — Bois[ot — Challe — Lépicié. 



M. de Silvestre remercie la Compagnie pour la continua- 
tion dans le Directorat, — Aujourd'hui, samedi 7» Juillet, 
M. de Silvestre^ Directeur, a dit à la Compagnie, en pre- 
nant séance, que, vivement touché de l'unanimité avec 
laquelle Elle lui avoit continué le Directorat à la précé- 
dente assemblée, il croyoit ne pouvoir mieux répondre à 
la confiance dont Elle l'honoroit, qu'en l'assurant de son 
zèle et de son attention à maintenir l'observation des Sta- 
tuts et la pratique des anciens usages de l'Académie. 

Discours de M. Galloche sur le coloris. — Ensuite 
M. Desportes a lu, pour M. Galloche, un Discours sur le 
VI 23^ 
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Coloris et sur l'Harmonie, dernière et quatriètùé partie de 
son Traité sur la Peinture. 

L'auteur, après avoir rendu compte de ses prîndpe^ en 
Artiste et en Phisicien, termine sa Dissertatioil en disant 
que tout ce qu'il a proposé précédemment, dans les trois 
premières parties, n'a été que pour en venii* à cette det-» 
nière, la plus difficile et la plus séduisante de la Peinture, 
et une de celles qui caractérise le plus le grand bomme et 
le Peintre inspiré. 

Un pareil Traité, que l'on peut regarder comme le fruit 
des études profondes d'un Maître consommé et comme un 
présent essentiel Mt à la jeunesse studieuse, a été approuvé 
généralement de l'assemblée, qui en a remercié M. ^Z- 
loche par un compliment de félicitation que M. déSilvestre^ 
Directeur, lui a adressé au nom de la Compagnie. 

Louis deSilvestre — Dandré^Bardon — Gai- 
loche — Restout — Cajrlus ^- De Jullienne 

— Mariette — Le Clerc — /. B, Oudry — 
C. De Vertnont — Jeaurat — Adam Vaine 
^[Coustou — Nattier — Halle — Saly 

— J. B. Massé — L. Toc^ué — Desportes — 
Cochin — Drouais — Poitreau — Challe — 
Lépicié. 



Réception de Af. Péronneau. — Aujourd'hui, samedi 
28« Juillet, l'Académie étant assemblée, le Sieur /e^«- 
Baptiste Péronneau^ de Paris, Peintre de portraits, lui a 
présenté ceux de M. Adam Vaine et Oudry y Professeurs, 
qui lui avoient été ordonnés pour ouvrages de réception. 
Les voix prises à l'ordinaire, la Compagnie a reçu et reçoit 
ledit Sieur Péronneau Académicien, pour avoir séance dans 
les assemblées et jouir des privilèges, honneurs et préro- 
gatives attachés à cette qualité, en observant par lui les 
Statuts et Règlemens d'icelle Académie, ce cju'il a promfis 
en prêtant serment entre les mains de M. de Silvestre^ 
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Écnyer, Premier Peintre du Roy de Pologne, Directetfret 
Ancien Recteur. 

Lettre de M. le Directeur Général au sujet de V agrément 
du S' Roslin^ Peintre Suédois. — Cette Réception faite, 
M. de Silvestre a communiqué à la Compagnie une lettre 
de M. le Directeur Général, par laquelle il lui marque que, 
M. de S*-Contest* s'intéressant au S' Roslin, Peintre Sué- 
dois, de la religion Luthérienne, ce .^Ministre demande s'il 
pourroit être admis à l'Académie Royale de Peinture et 
Sculpture, Sa Majesté voulant bien lever l'obstacle qui s'y 
opposeroit à cause de la différence de religion. M. le Direc- 
teur Général ajoute qu'à l'égard de l'admission dudit Sieur, 
relativement au talent, il exhorte la Compagnie â procéder 
au scrutin avec toute l'exactitude possible, le mérite seul 
devant servir de protection. 

Sur quoi la Compagnie a ordonné que la lettre de M. le 
Directeur Général seroit couchée sur le registre, â la suite 
de la présente délibération, et serviroit de décharge à 
l'Académie, pour ce qui se trouveroît de contraire aux 
anciennes Ordonnances du Roy sur le fait de Religion. 

Agrément du Sieur Roslin^ Peintre Suédois^ dans le genre 
des portraits, — Après ce résultat, la Compagnie, qui avoît 
examiné, avant de siéger, plusieurs portraits du Sieur RoS' 
lin^ ayant pris les voix selon l'usage, et reconnu sa capa- 
cité, a agréé sa présentation, comme étranger et sans tirer 
à conséquence. 

Ledit Sieur Roslin ira chez M. de Silvestre, Directeur, 
qui lui ordonnera ce qu'il doit faire pour sa réception. 

En. marge : No^. — Le S' Loir^ qui est en Angleterre, 
de voit faire, pour sa réception, les portraits de M" de Ver- 
mont et Jeaurat; mais sa longue absence a déterminé ces 
M" à demander le S' Roslin^ ce qui leur a été accordé. 

Agrément du S* Aveline, Graveur, — Le S' Pierre* 

I. François-Dominique Barberie, Marquis de Saint-Contest, a 
été Ministre des affaires étrangères de 1751 à 1754, année de sa 
moft. 






• 



• 
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Alexandre Aveline^ de Paris, Graveur, ayant aussi fait voir 
de ses ouvrages, il a été agréé avec les formalités requises 
et le même ordre d'aller chez M. le Directeur pour ses 
morceaux de Réception. 

Lettre de M" les Officiers et fondateurs de la nouvelle 
École établie à Marseille, — Ensuite M. Dandré-Bardon^ 
Professeur, a remis au Secrétaire, pour en £ure lecture, 
une lettre, adressée à TAcadémie au nom des Officiers et 
fondateurs d'une nouvelle École de dessein établie à Mar- 
seille, dans laquelle, après avoir rendu compte des motife 
qui les ont excités à former cet établissement, ils supplient 
la Compagnie d'accepter leur hommage et de leur accorder 
sa protection. 

Résultat de V Académie à ce sujet. — Quoique cet éta- 
blissement paroisse à l'Académie aussi utile pour le bien 
du service de la Marine que favorable pour le progrès des 
Arts, Elle a cependant décidé qu'Elle ne feroit réponse 
auxdits Officiers et fondateurs, qu'après qu'Elle auroit eu 
l'honneur d'en conférer avec Monsieur le Directeur Géné- 
ral et de recevoir les ordres à ce sujet. 

Lecture d'un mémoire de M. Hulst sur cette matière. — 
M. Hulst, Associé- Libre, a lu sur cette matière un Mémoire 
très curieux et très instructif. 

Le Secrétaire annonce qu'à la prochaine assemblée on 
nommera les Commissaires pour V examen des ouvrages qui 
seront exposés au Salon. — En terminant la séance, le 
Secrétaire a annoncé qu'à la prochaine assemblée, on choi- 
siroit les Commissaires pour l'examen des ouvrages qui 
seront exposés au Salon. 

Louis de Silvestre — Dandré-Bardon — 
Galloche — Caylus — Restout — /. Du Mont 
le Rom. — Càrle Vanloo — Boucher — De 
Jullienne — • Hulst — Le Ch*' de Valory — 
Watelet — Mariette — Le Clerc — Van-^Loo 

— Jeaurat — J. B. Oudry — ■ C. de Vermont 

— Adam Vaine — Lemoyne fils — Coustou — 
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Pigalle — Nattier — Pierre — P. Slodtsi — 

Saly — Halle — Aile grain — G. Duchange — 

/. B, Massé— Perronneau — Cars — Cochin — 

Vassé — Challe — Chardin — Aved — Lépicié, 

Lettre de Monsieur le Directeur Général écrite à M, de 
Silvestre^ au sujet de V Agrément du S* Roslin^ Peintre 
Suédois, 

c M. de S*-Contest m'a demandé, Monsieur, de âiire 
recevoir à l'Académie de Peinture le S* Roslin^ Peintre 
Suédois, de la religion prétendue réformée. Je désire qu'il 
soit examiné, afin de m'assurer s'il est en état d'y être 
admis. C'est au sentiment des artistes habiles que je m'en 
rapporte, et, comme ils doivent être au-dessus de toute pré- 
vention et de tout motif de partialité, je me repose sur leur 
sincérité et sur leurs lumières. 

« Quant à l'obstacle de Religion, le Roy luy fera la même 
grâce et donnera la même permission à l'Académie, qu'il 
luy a donné en faveur de M. Lundberck, Il ne s'agît donc 
que de constater le mérite de l'aspirant, par un scrutin 
rigoureux, dans une assemblée de l'Académie, et j'en 
attends le résultat pour répondre à M. de S*-Contest. 
Exhortez M" vos confrères à n'avoir égard qu'au talent ; 
toute autre considération est étrangère au choix d'un Aca- 
démicien. Comme c'est votre estime qui doit l'élire, c'est 
à ses ouvrages à solliciter pour luy. 

f Je suis, Monsieur, votre très humble et très obéissant 
serviteur. 

« Signé : Vandieres. 
« M. Silvestre. » 



Aujourd'hui, samedi 4* Aoust, l'Académie s'est assem- 
blée pour les Conférences. 

M. Hulsty Associé-Libre, fait lecture d'un Discours sur 
les Directeurs de l'Académie, — M. Hulst, Associé-libre, a 
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fait lecture d'un ouyrage ayant pour titre : Des Directeurs^ 
contenant un précis de ce qui s'est passé sous chaque 
Direaeur, depuis rétablissement 4e l'Académie jusqu'à 
pr4sent. 

Il ne £eilloit pas moins que le zèle et l'attachement de 
l'auteur pour la Compagnie, pour mettre eb ordre et for- 
mer une chaîne suivie de tant de foits dispersés dans nos 
registres et dont la réunion peut devenir d'une si grande 
utilité dans les mêmes affaires et les mêmes discutions qui 
pourront par la suite se représenter. 

)La Compagnie a remercié unanimement M. Hulst de cet 
ouvrage, aussi intéressant par la manière dont il est traité 
qu'instructif pour tous ceux qui aiment à connoître à fonds 
les différents usages de l'Académie. 

Assemblée réglée pour l'examen des ouvrages qui seront 
exposés au Salon, — Avant cette lecture, il a été réglé que, 
conformément aux intentions du Roy^ il y auroit, le samedi 
i9 du présent, à trois heures, une assemblée particulière, 
pour examiner les ouvrages qui seront exposés dans le 
Salon, et, en conséquence, on a nommé par la voie du 
sort, indépendamment de M. le Directeur, de M'* les Ofi&- 
ciers en exercice, de W* les Recteurs et Adjoints à Recteurs, 
qui sont de tous les jugemens, M. Le Clerc^ Ancien Pro- 
fesseur, M" Oudry^ Coustou^ Pierre, Pigalle, Nattier et 
Dandré-Bardorty Professeurs; M" Slodt^, Halle et Aile- 
grain^ Adjoints à Professeurs, et M'» Duchange et de la 
Tour^ Conseillers. 

Autre assemblée pour voir les tableaux et bas-reliefs des 
Élèves pour les Grands-Prix. — Il a été aussi arrêté que, 
le jeudi 23 suivant, la Compagnie s'assejpbleroit pour voir 
les tableaux et bas-reliefs faits par les Élèves pour les 
Grands Prix, lesquels seront exposés à l'ordinaire le jour 
de S* Lo^is. 

M. Saly-j Adjoint à Professeur , prend congé de la Corn" 
pagnie. -^ M. Saly, qui v^ à Copenhague pou;* y ùlîtc la 
statue en bronze du Roy de Danemarck, a pris congé de 
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la Compagnie et h^l a témoigné^ dans les termes les plus 
touchans, le regref qu'il avoi; de la quitter. L'Académie, 
touchée d^ pç sentimea]t, lui a sou^iaité un heureux voyage 
^ tout le l>onheur que mérite sa sagesse ^t ses talens. 

Louis de Silvestre — Lemoynefils — /. Du 
Mont le Rom, — Caylus — De Jullienne — 
Restout — Hulst — Le Ch^ de Valory — 
Mariette — Le Clerc — C. De V^rmont — 
Jeaurat — /. B, Oudry — Adam Vaine — 
Nattier — Halle — Dandré-jBardon — Saljr 
— J. B, Massé — y. C. Roëttiers — L. Toc 
que — Allegrain — Chardin — Aved — DeS' 
portes ^ Droûais — Cochin — Challe — Vé^ 
nevault — Perronneau — Lépicié. 



Examen des ouvrages qui doivent être exposés au Salon, 
— Aujourd'hui, samedi i8* Aoust, l'Académie s'étant assem- 
blée extraordinairement pour examiner les ouvrages qui 
seront exposés au Salon, Elle y a procédé, conformément 
aux ordres du Roy et aux délibérations précédentes. 

M. de Silvestre rend compte à la Compagnie qu'il a fait 
part à M. le Directeur Général de la lettre de M^ de Mar- 
seille. — M., de Silvestre a rendu compte à la Compagnie 
que, le jeudi 9 de ce mois, il avoit, avec M. Dandré-Bar^» 
don et le Secrétaire, demandé à M» le Directeur Général 
ses ordres, pour répondre à la lettre de M» les Officiers et 
fondateurs de l'École de dessein établie è Marsejille, que 
M. le Directeur Général leur a dit qu'il approuvoit ledit 
établissement et qu'il s'en rapportoit à ce que la Compa- 
gnie jugeroit à propos de faire à ce sujet. 

La réponse approuvée. — Le projet de la réponse a été 
lu et approuvé sur le raport du Secrétaire. 

Députation à M- Galloçhe, malade. <— La Compagnie a 
nommé ^, Restout et M- Haflé ponr aller visiter M. Gah 
locke^ qui est dangiereusement malade. 
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Louis de Silvestre — Lemojrne fils — Res^ 
tout — J, Du Mont le Rom. — Carie Vanlo<^ 

— /. B, Oudry — Coustou — Dandré-Bardon 

— Halle — Allegrain — De la Tour — Lé- 
picié. 



Jugement des Prix indiqué. — Aujourd'hui, Jeudi 
23« Âoust, TAcadémie s'est assemblée extraordinairement 
pour voir les tableaux et bas-reliefs feits par les Élèves 
pour les Grands-Prix ; après les avoir vus, Elle a décidé 
que ces ouvrages seront exposés, pour le public, le jour de 
S* Louis, et jugez le vendredi, 3i du présent, par M» les 
Officiers et Académiciens, lesquels ne donneront leurs 
suffrages que le jour de l'assemblée, conformément aux 
précédentes délibérations, ce qui sera marqué sur les bil- 
lets de convocation. 

Réception de M, Vemet, — Le Sieur Joseph Vernet^ 
Peintre de Marines et de Paysages, natif d'Avignon, a pré- 
senté à l'assemblée le tableau qui lui avoit été ordonné pour 
sa Réception et dont le sujet représente une mariiie, païsage 
et soleil couchant. Les voix prises à l'ordinaire, la Compa- 
gnie a reçu et reçoit ledit Sieur Vernet Académicien, pour 
avoir séance dans les assemblées et jouir des privilèges, 
honneurs et prérogatives attribués à ladite qualité, en 
observant par lui les Statuts et Règlemens d'icelle Acadé- 
mie, ce qu'il a promis en prêtant serment entre les mains 
de M. de Silvestre^ Écuyer, Premier Peintre du Roy de 
Pologne Électeur de Saxe, Directeur et Ancien Recteur. 

Agrément du 5' De La Rue^ Peintre de Batailles, — Le 
S"^ Philbert'Benoît de La Rue y natif de Paris, Peintre 
d'Histoire dans le genre .des Batailles, ayant fait apporter 
de ses ouvrages, la Compagnie, après avoir pris les voix 
selon l'usage et reconnu sa capacité, a agréé sa présenta- 
tion, et ledit Sieur ira chez M. le Directeur, qui lui ordon- 
nera ce qu'il doit faire pour sa Réception. 
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Agrément du 5' Rouquet, Peintre en émail. — Ensuite 
M. de Silvestre a dit qu'à l'égard de l'obstacle d'admettre 
à l'Académie , par rapport à la différence de religion, le 
S' Rouquet^ de Genève, Peintre en émail, M. le Directeur 
Général lui avoit promis un ordre du Roy pour lever cette 
difficulté. 

Sur quoi la Compagnie, qui avoit reconnu, avant de 

siéger, le talent dudit S' Rouquet dans ce genre, a agréé 

sa présentation, comme étranger et sans tirer à conséquence. 

Le sujet de son morceau de Réception lui sera donné 

par M. de Silvestre. 

No. — L'ordre du Roy, pour M'. Rouquet et pour M. Ros^ 
lin^ n'a été envoyé que le ii Février 1754. 

Présent d^ une pendule fait par M. Jullienne. — M. de 
Jullienne, zélé pour tout ce qui peut contribuer au bon 
ordre de l'Académie et à la décence de ses assemblées, lui 
a fait présent d'une pendule d'une nouvelle invention, 
dont le mouvement est perpétuel. Cet acte de générosité, 
si digne de la façon de penser de ce respectable Amateur, 
a mérité la reconnoissance unanime de la Compagnie. 

iVb«. — Le jour de S* Louis, ouverture du Salon, M. de 
Silvestre, M. le Moine, Professeur en exercice, et le Secré- 
taire furent, le matin à dix heures, chez M. le Directeur 
Général pour lui en faire part et lui demander le jour qu'il 
voudroit bien- l'honorer de sa présence. M. le Directeur 
Général en fixera le jour au lendemain Dimanche 26 Aoust 
à midi. 

Louis de Silvestre — Lemoynefils — Res- 
tout — Caylus — Dandré^Bardon — /. Du 
Mont le Rom. — Carie Vanloo — Halle — 
Nattier -— Boucher — Hulst — Watelet — 
Le Clerc — Saly — /. B. Massé — Desportes 

— C De Vermont — Jeaurat — Pigalle — 
Van-Loo — Aved — Adam Vaine -r- De la Tour 

— Vénevault — E. Bouchardon — Coustou — 
Pierre -^ G. Duchange —' L. Tocqué — 



36a [1753 

Dr^Saii -^ Coehim ^ Verui ^ Çoçfmfilf ^ 
M. A. Ckalk r^ Parrormea^ c-r Jf^uU^ ^ 



Aujourdliai, vendredi 3 1* Aoost, l'Académie s'est assem- 
blée par convocation générale, pour juger les Grands-Prix 
£ûts par les Élèves sur deux sujets tirés de l'Ancien Testa- 
ment, dont l'un représente Nabucodonosor (|ui ordonne 
le massacre des en£uits de Sédédas, Roi de Jérusalem, et 
lui fait ensuite crever les yeux, et Fautre David qui livre 
aux Gabaonites les enfiins de Saûl pour être crucifiez sur 
la montagne de Gabaon. 

Jugement des GrandS'Prix. — La Compagnie ^yant ^it 
l'ouverture des boêtes qui avoient été exposées pour le 
jugement des Grands-Prix, les voix prises et cpo^ptéçs â 
l'ordinaire, 

Le Sieur Monet^ qui a Êiit le tableau marqué E, s'est 
trouvé mériter le premier Prix de Peinture, 

Le Sieur (tHueff, qui a £ût le bas-relief miarqué B, le 
premier Prix de Sculpture; 

Le Sieur Saint-Aubin^ qui a &it le tableau marqué F, a 
aussi été juger mériter le second de Peinture, 

Et le Sieur Bridan^ qui a £ût le bas-relief marqué D, le 
second de Sculpture. 

La Compagnie récompense le nommé Béruer^ Sculpteur^ 
dont le has-relief a concouru pour le second Prix. — Et, à 
regard du nommé Béruer, qui a concouru pour le second 
Prix de Sculpture, la Compagnie a été si satisfaite de son 
bas-relief qu'Elle a bien voulu, {>our l'encourager, lui 
accorder, à la pluralité des voix, une première médaille 
4*argent. 

Résultat pour prendre le jour de M. le Directeur Général 
pour la distribution des Grands-Prix de 17S2. — Ensuite 
il a été décidé que, pour la distribution des Grands-Prix 
de 1752, M. de Silvestre prçndrgit le jo^r de M. le Direc- 
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teur Général en lui rendant çopp^e du présent juge- 
ment. 

assemblée remise 4 huitaine. — En terminant la séance, 
il a été ré^lu que, ne s^ trouyai^t point 4'mtervalle entr/e 
cette assemblée et la première de Septembre, elle se^oit 
remise |ui vendredi 7, ^ cause 4p 1& fête de Ifi Nativité de 
la Vierge qui tombe sur le samedi. 

Lo^is de Silvestre -rr Letnoynejfils rr- Caylus 
^ Restout — /. Du Mont le Rom, — Carie 
Vanloo — Boucher — De JuUienne — Hulst 

— C. De Vermont — Jeaurat — /. B. Oudry 

— Adam Vc^iné ^ Coustou — r Pierre — PfV 
galle — /. C. Roëttiers — Nd^tier — Dandré" 
Bardon — Van-Loo — /. 5. Ma55^ — Z)« Z,a 
Tour — P. Slo4h — ff^//^ -r- G, Duchange 

— Çhau/ourier rr- DroUais r— Cochin — AllC' 
grain — FâE^^^ — P^rronneau — Poitreau — 
Daullé — Vemet — Boi^ot — Chastellain — 
if.-4. Ch^lle-nr Yénevdult^ Vin^che—Lépicié. 



Le vendredi 7® Septembre, l'Académie s'est assemblée, 
par convocation générale, comme étant un jour choisi par 
Monsieur de Vandières, directeur et Ordonnateur Général 
4e$ Bâtimens, pour £»ire la distribution des Grands Prix 
de 1752. 

Lecture de M, Watelet. r-r M. Watelet, Associériibre, a 
ouvert la s4anpe pgr la lectures du premier et d^ s^pnd 
chant d'un Poème qu'il 9 f^it sur la Peinture. Ces deux 
chants, dont le i^»* avoit d4jà été lu Tanniée préçjéde^te, put 
reçu des applaudissemens unanf^E^s et bjien mérités. 

Distribution des Gr^ndsrPrix par M- le directeur Géft^ 
rai. '— Ensuit» Monsieur le Direiçt|eur Gé^ér^l ^ &jit )^ 4^ 
tribution des Grands-Prix de 1752, sçavoir : 

Le i«' Prix de Peinture au Sieur Fragonard; 
Le i^ Prix de Sculpture au Siéur Brenef; 
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Le 2« Prix de Peinture au Sieur Monet; 
Le 2« Prix de Sculpture au Sieur D'Hue^, 
Monsieur de Vandières a aussi distribué les petits Prix 
du quartier de Janvier 1752 jusques et y compris celui 
d'Octobre de la même année. 

L'assemblée finie, Monsieur le Directeur Général à été 
reconduit avec le même ordre qu'à son arrivée, et il a été 
décidé que M. de Silvestre et M" les Officiers en exercice 
iroient en députation le remercier de l'honneur qu'il a fait 
aujourd'hui à l'Académie. 

En marge : La Députation s'est faite le lendemain 
8" jour de la Nativité de la Vierge. 

Le même Jour est né, à trois heures après-midi, M. le 
Duc d'Aquitaine*. 

Louis de Silvestre — Jeaurat — Caylus — 
/. Du Mont le Rom,— Restout — Carie Van- 
loo — Hulst — Boucher — De Jullienne — 
Watelet — /. B. Oudry — C. De Vermont — 
Adam Vaine — Lemoynefils — Pierre — Nat" 
tier — P. Slodt^ — J, C. Roëttiers — J. B. 
Massé — De la Tour — Lépicié, 



Lecture des délibérations du quartier. — ■ Aujourd'hui, 
vendredi 28« Septembre, l'Académie s'est assemblée, par 
convocation générale, pour la relevée du quartier et pour 
la lecture des délibérations prises pendant ce tems. 

Notification de la mort de M, de Bo\e^ Amateur^ arrivée 
à Paris, le 10 du présent mois. — Le Secrétaire, après 
avoir notifié la mort de M. De Boze, Amateur, a dit que, 
conformément à la délibération du 26 Aoust 1747, M. Hulst 
montoit à son rang dans la classe de M'* les Amateurs, et 
que la place qu'il ôccupoit dans celle de M" les Associés- 
libres devenoit vacante par cette mutation. 

I. Frère aîné de Louis. XVI, mort le 22 février 1754. 
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Première Élection d'un Associé-Libre honoraire par voie 
de scrutin et non par acclamation, — L'affaire mise en déli- 
bération, la Compagnie a élu Associé-Libre, par voie de 
scrutin, M. le Comte de Vence, aussi distingué par sa nais- 
sance que recommandable par son amour pour les arts. 

M. le Comte de Caylus et M. Hulst ont bien voulu se 
charger de lui faire part de cette nomination au nom de 
l'Académie. 

Nouveau concours indiqué par ordre de M. le Directeur 
Général pour remplir une place d* Élève protégé, — HL, de 
La Rue^ Peintre de Bataille et Agréé, ayant quitté TÉcole 
pour travailler aux conquêtes du Roy, M. de Silvestre a 
dit, de la part de M. le Directeur Général, que, pour rem- 
plir cette place d'Élève protégé qui devient vacante, il y 
auroit un nouveau concours qui ne regarderoit que. les 
Étudians Peintres. 

(En marge :) No<^. — L'ordre par écrit est du 3o Sep- 
tembre. 

En conséquence la Compagnie a décidé que les préten- 
dans feroient leurs Esquisses dans l'Académie lundi pro- 
chain, que le sujet leur en seroit donné sur le champ par 
M. de Silvestre y et que lesdites Esquisses seroient jugées à 
la première assemblée. 

Lecture d'une lettre de remerciement deM^ de V École de 
Marseille. — En terminant la séance, le Secrétaire a fait 
lecture d'une lettre de remerciment de M" les Offiiciers et 
fondateurs de la nouvelle École de Marseille en réponse 
de celle qui leur a été écrite par l'Académie. 

— Suivant l'arrêté du 29 Juillet 1747, M" les Officiers 
du quartier ont fait la visite des salles. 

Jugements des Prix des deux quartiers^ 
à l'exception d'une i^ médaille, donnée au S' Bérué par 
délibération du 3 1 Aoûst dernier : 
i»« médaille : Caron^ S. 
Deux secondes : Taraval^ P., et Par elle ^ P. < 
Deux troisièmes : Verbrec, S., et Saussqy^ P. 
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Louis de Sihestre ^ Jeùwtat — Cofrhis — 
/. Du Mont le Ram. -^ RuUmt -^ Bulst ^ 
Carie Vanloô-^Desportei — Wateht — Char- 
din — Boucher — C De Vermont — Aved — 
/. B, Oudry — Adam Vaine -^ Lemojmefils 
— Pierre — Nattier — Dandré-'Bardon — 
/. B. Massé — P. Slodtif — Allegraih •«* 5»-^ 
ni^tf e /e ^^ — /. C Roëttiers — F4^ -^ 
Vénerault -^ De la Tour — DroUais -*• Poi- 
IreaM — Car* — Lépicié. 



Aujourd'hui, samedi 6« Octobi'e, l'Aéàdémie s'est asseto^ 
blée pour les Conférences. 

En prenant place, M. le Comte de Vence*, Maréchal des 
Camps et Armées du Roy, Colonel Lieutctfiant do Régi- 
ment Royal Infanterie Italienne Corse, nommé, par la 
délibération précédente. Associé-libre, a remercié et pris 
rang en cette qualité. 

Lecture faite par Af, le Comte de Caylus sur V étude des 
Têtes. — Ensuite M. le Comte de Caylus, à qui rien 
n'échappe des choses relatives â l'instruction des É^res, à 
lu un Discours sur l'étude des têtes^ dans lequel il fait part 
à la Compagnie de quelques idées qui Itti sont tefiues pour 
engager les jeunes Étudians, qui concourent aux petks 
Prix de quartier, à exécuter, indépendamment de leurs des- 
seins et modèles, une Tête particulière, oii ils tacheroîent 
de rendre une expression, ce qui les fbrmeroit par degrés 
à cette belle partie de la peinture et de la Sculpture qui est 
la connoissance de l'efiTet des passions. 

L'Académie a goûté cette proposition, et Elle a résolu 
d'en ordonner la pratique. 

Jugement des esquisses du nouveau concours, -— Les 
esquisses faites par cinq Étudians Peintres pour être admis 

I. En marge : c Messire Qaude- Alexandre de Villeneuve, 
Comte de Vence. f 
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au nouveau concours ayant été tues, la Cottipagnié à donné 
la préférence, comme plus capables, aux nommés S^Aubitty 
Brenet et Renou, 

Lesdits Élèves exécuteront le sujet de leurs esquisses, 
qui est le moment que Laban cherche ses Idoles. 

Approbation donnée au S* Loriot pour son secret de fixer 
le Pastel. — Le S' Loriot, qui a trouvé le secret de fixer 
la Peinture au pastel, sans toucher dans le mat et sans en 
ôter ny la fleur ny la fraîcheur des couleurs, s'est présenté 
à l'assemblée et lui en a montré différentes épreuves. L'éxa- 
nlen fait, la Compagnie a jugé ce secret d'autant phis utile 
que, sans la moindre altération, il semble devoir perpétuer 
la durée des ouvrages au pastel et des desseins; que de 
plus l'Académie atteste que , de toutes les tentatives qui 
ont pu être faites jusqu'ici pour découvrir un pareil secret, 
il n'en est venu, à sa connoissance, aucune qui puisse entrer 
en comparaison avec la réussite dudit Sieur Loriot, qui 
paroît tendre au degré de perfection que l'on a toujours 
paru souhaiter. En conséquence de quoi, la Compagnie a 
chargé le Secrétaire de lui délivrer un extrait de la présente 
délibération comme un témoignage de l'estime qu'EUe fait 
de Pexcellence de sa découverte^ 

Louis de Silvestre — /. Du Mont le Rom, 

— Pigalle — Galloche — Restout — Carie 
Vanloo — Boucher — Caylus — De Jullienne 

— Hulst — Watelet — Mariette — Vence — 
Le Clerc — C. De Vermont — Jeaurat — 
/. B, Oudry — Adam Vaine — J^emqynefils 

— Coustou — Pierre — Nattier — Dandré- 
Bardon — P. Slodt:^ — Halle — G, Duchange 

— /. B, Massé — L, Tocqué — Chardin — 
De la Tour — M. A. Challe — L. Vassé^ 
Vénevault — Cochinfils— Cochin — Lépicié, 

Aujourd'hui, samedi 27» Octobre, l'Académie s'est assem- 
blée à l'ordinaire. 
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Approbation donnée à M, Galloche pour son Traité de 
peinture. — M. Galloche^ Recteur, étant dans le dessein de 
faire imprimer son Traité sur la Peinture, a prié l'Acadé- 
mie de lui accorder son Approbation. La Compagnie, qui 
a extrêmement goûté cet ouvrage, dans les différentes lec- 
tures que Fauteur en a faites, a jugé que l'impression en 
seroit aussi agréable au public que profitable pour ceux 
qui aiment et qui cultivent cet art^ 

Service indiqué pour les défunts. — • Il a été réglé que, le 
premier samedi du mois prochain tombant sur la fête de 
S^ Marcel, l'assemblée seroit remise à huitaine, auquel jour 
se fera aussi, à S^-Germain-l'Auxerrois, le service pour le 
repos des âmes de M'* les Officiers et Académiciens décédés 
dans le courant de l'année et les précédentes. 

Louis de Silvestre — /. Du Mont le Rom, 
— Pigalle — Galloche — Restout — Carie 
Vanloo — Caylus — Boucher — Hulst — 
Vence — Jeaurat — /. B, Oudry — Adam 
Vaine — Coustou — Pierre — Allegrain — L. 
Tocqué — Nattier — Aved — Drouais — Vé- 
nevault — Cochin — M. A. Challe — Cochin 
le fils — Lépicié — Cochin le fils (seconde 
signature). 



Aujourd'hui, samedi lo* Novembre , l'Académie s'est 
assemblée pour les Conférences. 

Discours de M. le Comte de Caylus sur la peinture des 
Anciens, — ^ M. le Comte de Caylus les a ouvertes par la 
lecture d'une Dissertation sur la Peinture des Anciens, 
dans laquelle, après avoir exposé ce que Pline en rapporte, 
il fait là-dessus toutes les réflexions qui peuvent tendre à 
éclaircir le texte de cet auteur. 

La Compagnie a remercié M. le Comte de Caylus de cet 
ouvrage, aussi profond qu'intéressant. 

I . Le Traité de Galloche ne paraît pas avoir été imprimé. 
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Service célébré pour les défunts. — Conformément à la 
dernière délibération, le service pour les défunts a été célé- 
bré ce matin à S'-Germain-l'Auxerrois. 

Louis de Silvestre — J, Du Mont le Rom. 

— Coustou — Caylus — De JuUienne — U ab- 
bé de Lowendal — VencCi — C, De Vermont 

— Adam Vaine — Pierre — Nattier — Dan-' 
dré'Bardon — P. Slodtj — Halle — Allegrain 

— DroUais — G. Duchange — L. Tocqué — 
J. B, Massé — Desportes — M. A, Challe — 
Cochin — Vénevault — Lépicié. 



Aujourd'hui, samedi 24* Novembre, l'Académie s'est 
assemblée à l'ordinaire. 

Réception du S' Alexandre Roslin^ Luthérien^ Peintre de 
Portraits y natif de Malmoé en Scanie^ — Le Sieur i^os/m, 
Suédois, natif de Malmoé en Scanie, Peintre de Portraits, 
a présenté ceux de M» de Vermont et Jeaurat, Professeurs, 
qui lui avoient été ordonnés pour ouvrage de Réception. 
Les voix prises à l'ordinaire, la Compagnie ii reçu et reçoit 
ledit S' Roslin Académicien, quoique de la religion Luthé- 
rienne, et cela sans tirer à conséquence, conformément à 
l'ordre du Roy qui sera inséré sur le Registre, et ledit Sieur 
a prêté serment entre les mains de M. de Silvestre, Écuyer, 
Premier Peintre du Roi de Pologne, Directeur et Ancien 
Recteur. 

Lettre de M'* les fondateurs de la nouvelle École de des- 
sein à Marseille avec Venvoy de leurs Statuts et desseins 
d* Élèves, — M. Dandré^Bardon^ Professeur, a remis au 
Secrétaire, pour en faire lecture, une lettre de M" les fon- 
dateurs de la nouvelle Ecole de dessein établie à Marseille, 

I . En marge : « L'ordre du Roi pour le S' Roslin et le S' Rou- 
quet n'a été envoyé que le 11 février 1754, quoique promis ver- 
balement par M. le Directeur Général dès le 18 Aoust précé- 
dent. Voyez délibération] du 23 février 1754. » 

VI 24 
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dans laquelle ils font part de leurs Statuts, qu'ils ont rédi- 
gés> et sur lesquels ils prient TAcadémie d'y i^uter on de 
retrancher ce qu'Elle jugera à propos* Us supplient en 
même tems la Compagnie de jetter les yeux sur les bas- 
reliefs et desseins qu'ils preiment la liberté de lui présen- 
ter, de considérer, non le mérite de l'ouvrage, mais la 
bonne^volonté des Elèves et de vouloir bien les aider par 
des modèles qui puissent les mettre en état de former leur 
goût, et de répondre mieux, par la suite, i l'honneur d'une 
correspondance si distinguée. 

L'Académie approuve leurs Statuts et leur fait don d'une 
douzaine d'académies. — L'Académie, après avoir délibéré, 
et fait l'examen des Statuts de ladite École, les a approuvés, 
comme ne renfermant rien que de très sage et de très utile 
pour l'avancement des Arts dans cette Province, et le bien 
du service de la Marine. 

Ensuite il a été réglé qu'il seroit fait choix d'une dou- 
zaine d'académies de M" les Officiers, et dont on feroit 
présent à M^* les fondateurs, la Compagnie ayant remar- 
qué avec plaisir que les Élèves de ladite École de Marseille 
sont dans la voie d'étudier avec succès. 

Estampes présentées par M. Nattier. — M. Nattier^ Pro- 
fesseur, a présenté à l'assemblée deux épreuves d'une 
planche, gravée d'après un de ses portraits, représentant 
celui de Madame Victoire ; l'examen fait, la Compagnie a 
approuvé ladite planche pour faire jouir l'exposant des pri- 
vilèges accordés à l'Académie par TArrest du Conseil d'État 
du 28 Juin 17 14. 

Ordre au Secrétaire de coucher la lettre de M» les fon^ 
dateurs de V École de Marseille sur le registre, — La lettre 
de M^* les fondateurs de l'École de dessein à Marseille sera 
couchée sur le registre à la suite de la présente délibération. 

Louis de Silvestre — Coustou — /. Du 
Mont le Rom. — Galloche — Restout — Cay" 
lus — Carie Vanloo — Boucher — Hulst — 
Le Ch>' de Valory — Watelet — Vence — 
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C De Vermont — Van-Loù — Jeaurat — 
/. B. Oudry — ^rfam Vaine — Lemoyne fils 

— Droûais — Pierre — P. Slodts[ — • Nattier 

— //<t//^ — Allegrain — Dandré-Bardon — 
/. B. Massé — J. C. Roëttiers — ^vei — 
Coc/rm --M. A. C halle — Vénevault — Per- 
roneau — Roslin, Suédois — Lépicié. 

Lettre de Messieurs les fondateurs et Associés de l'École 
Académique de dessein établie à Marseille. 

c Messieurs, — Votre bonté pour notre École Acadé- 
mique nous fait espérer que vous ne désaprouverés pas la 
liberté que nous prenons en vous adressant nos Statuts et 
Règlemens. Nous nous conformerons à ce que vous nous 
ferez Thonneur d'en ordonner, ne désirant rien plus que 
de suivre les lois que vous daignerés nous prescrire, en 
nous mettant sous votre Protection. Nous sentons, Mes- 
sieurs, que, pour mériter telles faveurs, nos talens sont 
trop bornés ; vous verres, par quelques desseins, que nous 
joignons à nos Statuts, combien nous sommes éloignés du 
vrai et le besoin. extrême d'être vis-à-vis des bonnes choses, 
ce qui nous porte à vous prier, Messieurs, de nous accor- 
der quelques-uns de vos desseins pour former notre goût 
en nous mettant sous les yeux de si précieux modèles 
notre reconnoissance sera sans bornes, étant avec beaucoup 
-de respect, 

f Messieurs, vos très humbles et très obéissans serviteurs, 

les associés de l'École Académique de dessein de Marseille. 

« Signé : Kapeller, fondateur. Secrétaire perpétuel. 

. « A Messieurs de TAcadémie Royale de Peinture et de 

Sculpture à Paris. 

« A Marseille, le 26' Octobre 1753. » 

Copie de la lettre de Monsieur de Vandières^ Directeur et 
Ordonnateur Général des Bâtimens, à M. de Silvestre^ 
Directeur de l'Académie, 

« J'ay rendu compte au Roy, Messieurs, du de^r que 
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rAcadémie de Peinture avoit d'agréer au nombre de ses 
Membres les S" Rouquèt^ Peintre en émail, et Roslin pour 
les portraits à Thuile, et en même tems des obstacles qui 
s'y opposoient, le S. Rouquet étant de la religion prétendue 
réformée et le S' Roslin de la Luthérienne. En considéra- 
tion de leurs rares talents et de leur mérite reconnu, Sa 
Majesté veut bien permettre à l'Académie de les recevoir, 
sans néantmoins tirer à conséquence. Je suis, Monsieur, 
votre très humble et très obéissant serviteur. 

« Signé : Vandières. 
c M. Silvestre, » 



Aujourd'hui, samedi i«' Décembre, l'Académie s'est 
assemblée pour les Conférences. 

Lecture d'une Dissertation historique de M. Hulst sur 
les Recteurs. — M. Hulst, Amateur, a occupé la séance 
par la lecture d'une Dissertation historique sur les Rec- 
teursy dans laquelle, après avoir établi les droits de cette 
charge, ses fonctions et les soins qu'elle exige pour l'exer- 
cice du Quartier et la police de l'École, il développe, d'une 
manière intéressante et précise, ce qui s'est passé sous les 
différents Rectorats, et particulièrement sous celui de 
M. Le Brun, dont il éclaire les vues secrètes dans ce qu'il 
proposoit ou faisoit proposer de sa part aux assemblées, 
ses menées relatives à son intérêt personnel, et générale- 
ment tout ce qui peut faire connoître l'homme, et le grand 
homme. 

Il ne faut qu'aimer l'Académie, pour sentir l'utilité de 
ce travail et combien il a dû coûter à l'auteur de recherches 
et de discutions épineuses. Aussi la Compagnie a-t-elle 
témoigné à M. Hulst l'estime qu'elle faisoit de cet ouvrage 
et la reconnoissance qu'elle en avoit. 

En marge : En cette assemblée le S' Loriot a raporté le 
pastel de Mademoiselle Rosalba Carriera fixé, et a fait 
voir de nouvelles épreuves, qui ont été approuvées comme 
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les premières. — Nota : On s'est même aperçu d'un nou- 
veau mérite dudit secret, c'est que les taches de moisissure 
disparoissent et qu'il fait revivre les couleurs qui ont changé. 

Louis de Silvestre — J, Du Mont le Rom, 

— Restout — C De Vermont — Caylus — 
De Jullienne — Hulst — De Lowendal — Le 
Ch«^ de Valory — Watelet — Mariette -— 
Vence — Van^Loo — Jeaurat — J, B. Oudry 

— Adam Vaine — Coustou — Pierre — Pigalle 

— Nattier -- Dandré-Bardon — P, Slodtff — 
Halle — J. B. Massé — Allegrain — L. Toc- 
que — Droûais — Chardin — M, A, Challe 

— Vénevault — Surugue le fils — Cochin — 
Perroneau — Roslin^ Suédois — Lépicié, 

Lecture des délibérations du Quartier, — Aujourd'hui, 
samedi 29* Décembre, l'Académie s'est assemblée par con- 
vocation générale, pour la relevée du Quartier et pour la 
lecture des délibérations prises pendant ce tems. 

Agrément du 5' Gillet, Sculpteur. — Le S' Nicolas^ 
François Gillet, Sculpteur, natif de Metz, ayant fait appor- 
ter de ses ouvrages, la Compagnie a agréé sa présentation 
selon la forme ordinaire, et ledit Sieur ira chez M. de Sil- 
vestre qui lui donnera le sujet de son morceau de réception. 

Jugement des tableaux du Concours pour remplir une 
place vacante d'Élève protégé. — L'Académie, après avoir 
vu les tableaux faits par les Étudians pour remplir une 
place vacante d'Élève protégé, a résdlu de procéder au 
jugement et, les boêtes exposées à ce sujet ayant été ouvertes, 
les voix prises et comptées par les Commissaires, le Sieur 
Brenet, qui a fait le tableau marqué D, s'est trouvé mériter 
ladite place d'Élève protégé. 2— M" les Académiciens ont 
donné leurs sufrages comme pour les Grands-Prix. 

Députation à M. le Directeur Général, — Suivant l'usage, 
la Compagnie est convenue d'aller en députation, au sujet 
de la nouvelle année, saluer M. de Vandières, Directeur et 



374 [1753 

Ordonnateur Général des Bâtimens. La Députatkm sera 
composée de M. de Sihf€$tre^ Directeur, et de M» ks Offi- 
ciers en exercice. 

Af . Paul Slodt^y Adjoint à Professeur ^ nommé pour exer- 
cer le mois de Janvier à la place de M, Bouchardon^ Pro^ 
fesseur. — Cet arrangement pris, M. Ptfv/ 5/oi/f, Adjoint, 
a été nommé pour exercer à son rang le mois de Janvier 
prochain, à la place de M. Bouchardon^ Professeur, qui a 
représenté à l'assemblée l'impossibilité où il étoit de quitter 
la figure équestre du Roy. 

Lettre écrite par Af . Schmid pour demander le portrait 
de M, DesjardinSy peint par M. Rigaud, — Ensuite le 
Secrétaire a fait lecture d'une lettre de M. Schmidt^ Gra- 
veur et Académicien, dattée de Berlin, par laquelle il 
témoigne à la Compagnie que, ne trouvant en Prusse aucun 
tableau qui puisse échauffer son génie et entretenir son 
talent, il prie l'Académie de lui prêter le portrait de 
M. Desjardins peint par M. Rigaud. 

Sur cette proposition, la Compagnie a chargé le Secré- 
taire de lui mander que deux raisons Tempêchoient de lui 
octroyer sa demande; la première qu'il ne lui étoit pas 
convenable de se dessaisir des morceaux de réception, et 
la seconde qu'EUe ne vouloit pas s'exposer aux difficultés 
et aux risques du ^'ansport. 

Lettres de M^ Nattoire et Nonnotte au sujet de la nou^ 
velle année; autre lettre de M» les Associés de l'École de 
Marseille, — Le Secrétaire a aussi lu les lettres de com- 
pliment de M" Nattoire et Nonnotte au sujet du nouvel 
an ; et une autre de remerciement et de politesse de M" les 
Associez de l'École de Marseille, pour l'approbation de 
Içurs Statuts, le don de douze académies, et le renouvelle- 
ment d'année. 

Règlement pour le jugement des petits Prix de Quartier. 
— Il a été réglé que les petits Prix du Quartier se juge- 
roient par le scrutin comme les Grands Prix, suivant l'an- 
cien usage. 
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Jugement de^Prix du quartier : 

i" Médaille : La Fue, P. 
2« Médaille : Murat^ S. 
3» Médaille : Chardin, P. 
Députation à M" Cas[es et Le Mqyne le père. — M. Res- 
tout et le Secrétaire ont été chargés, de la part de la Com- 
pagnie, de visiter M. Ca^es et M. Le Moine le père, hors 
d'état, Tun et l'autre, de se trouver aux assemblées. 

Rapport de la visite des salles. — La visite des salles s'est 
faite par M** les Officiers du quartier, conformément au 
Résultat du 29 Juillet 1747. 

Avant de lever le siège, il a été ordonné une quête pour 
des œuvres charitables, ainsi qu'il se pratique à pareil jour. 

Quête faite : 

118 1. 14 s. 
Plus 1 2 — 
Plus 48 — 



178 1. 14 s. 
Louis de Silvestre — /. Du Mont le Rom, — 
C De Vermont — Carie Vanloo — Cqylus 

— Restout — Boucher — De Jullienne — 
Hulst — L'abbé de Lowendal — Le Clerc — 
Vence — Van-Loo — Jeaurat — /. B. Oudry 

— Adam Vaine — Lemoyne fils — E. Bou" 
chardon — Coustou — Pigalle — Nattier — 
Dandré'Bardon — P, Slodtif — Halle — G. 
Duchange — /. JB. Massé — Allegrain — 
Chardin — L. Tocqué — Aved — De la Tour 

— De Lettre — Drouais — Antoine Lebel — 
Cochin — Perronneau — M. A, C halle — L, 
Vassé — Surugue le fils — Vénevault — 
J, Guay — Daullé — Roslin, Suédois — Lé» 
picié. 
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ANNÉE 1754. 



Aujourd'hui, samedi 5* de Janvier, TAcadémie s'est 
assemblée par convocation générale. 

Rapport de la Députation à M, le Directeur Général et 
de la visite faite à MM, Casses et Le Moyne père, — Rela- 
tivement à la délibération du 29 Décembre dernier. M» les 
Députés ont rapporté que, ce matin, ils avoient été saluer 
M. de Vandières, Directeur et Ordonnateur Général des 
Bâtiments; que M. de Silvestre^ portant la parole, Tavoit 
complimenté au nom de la Compagnie, et que M. de Van- 
dières avoit répondu qu'il ne perdroit aucune occasion de 
donner à l'Académie des preuves de son estime et de la 
considération particulière qu'il avoit pour Elle. 

M. Restout et le Secrétaire ont aussi rendu compte que, 
suivant la même délibération , ils avoient été visiter 
M. Cai[es et M. Le Moine le père, et ces dignes Officiers 
les avoient chargez d'assurer la Compagnie de leur vive 
reconnoissance. 

Esquisse du 5' de la Rue, Peintre de batailles, approuvée, 

— Le S»" de La Rue, Agréé, Peintre de Batailles, ayant fait 
voir l'esquisse de son morceau de Réception, elle a été 
approuvée à la pluralité des voix. Accordé un an pour 
l'exécution de ce morceau. 

Lecture d^une Dissertation de M, Desportes sur l'étude 
des sciences relatives aux Arts de Peinture et de Sculpture. 

— Ensuite M. Desportes, Conseiller, a fait lecture d'une 
Dissertation en deux parties sur l'étude des sciences rela- 
tives aux Arts de Peipture et de Sculpture. 
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L'auteur, après avoir exposé ce que les maîtres les plus 
attentifs pour Tinstruction des jeunes Étudians ont pense 
sur la manière de les conduire, et donné avec précision le 
plan de son ouvrage, entre en matière et fait connoître, 
dans la première partie, la nécessité indispensable de s'ap- 
pliquer à l'étude de la Géométrie, de la Perspective, de 
TArchitecture et de TAnatomie. Dans la seconde, il a parlé 
de l'histoire, des antiquités, de la Fable, de la Poésie et des 
connoissances générales que l'Artiste en doit avoir, s'il 
veut travailler avec succès, et, dans l'une et l'autre de ces 
deux parties, on reconnoit avec plaisir l'homme d'esprit et 
de goût, et l'Académicien zélé pour l'avancement des 
Élèves. 

M. de Silvestre, Directeur, a remercié M. Desportes et 
lui a témoigné combien la Compagnie étoit satisfaite de 
son ouvrage. 

Règlement remis en force pour les lettres de protection, 
— M. Restoutj Recteur en exercice, ayant représenté que 
plusieurs jeunes gens venoient dessiner d'après le modèle 
sans être en état d'en profiter, et otoîent par conséquent 
des places qui pouvoient être mieux employées, il a été 
ordonné, pour prévenir un pareil abus et conformément à 
l'ancien usage, que les billets de protection seroient signez 
indépendamment de celui qui protège, du Recteur en quar- 
tier et du Professeur en mois, ce que tous les trois ne 
feroient qu'après avoir vu des desseins de l'Étudiant, et il 
a été ajouté que lesdits billets seroient renouvelles tous 
les trois mois. 

Lettre de M. Frontier. — Le Secrétaire a terminé la 
séance par la lecture d'une lettre de M. Frontier au sujet 
de la nouvelle année. 

Louis de Silvestre — Restout — Carie Van^ 
loo — Caylus — P. Slodt^ — Hulst — Ma- 
riette — Van-Loo — /. B. Oudry — C. De 
Vermont — Adam Vaine — Coustou — Pigalle 
— Nattier — Dandré^Bardan -^ 
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Tocqué *- Allegrain -— J. B. Massé — /. C. 
Roèniers — Desportes ^ De la Tour — Pm- 
ir^OM — Delohel — Vénerault — CocAôi — 
Perrotmeau — Surugue le fils — AI. il, C. 
Challe — Roslirij Suédois — Lépicié, 



Aujourd'hui, samedi 26» Janvier, rAcadémie s'est assem- 
blée à Tordinaire. 

Lecture des Statuts. Le Secrétaire rend compte qu'il a 
répondu à toutes les lettres écrites à la Compagnie. Lecture 
d^une lettre de M. Saly. — Le Secrétaire, après avoir Eût 
la lecture des Statuts, a rendu compte qu'il avoit répondu 
à toutes les lettres de complimens^ pour la nouvelle année, 
écrites à la Compagnie ; [il] a lu celle de M. Saly^ sur le 
même sujet et dans laquelle il fait part de l'accueil &vo- 
rable qu'il a reçu à la Cour de Danemarc. 

Ensuite on est convenu que, le premier samedi du mois 
prochain tombant sur la fête de la Purification^ l'assemblée 
seroit remise à huitaine. 

Louis de Silvestre — Restout — Galloche-^ 
P. Slodt^ — J, Du Mont le Rom. — Carie 
Vanloo — Hulst — Mariette — Jeaurat — C. 
De Vermoni — Adam Vaine — Coustou — 
Nattier — Dandré-Bardon — Halle — J. B. 
Massé — Allegrain ^ L. Tocqué— Vénevault 

— Cochin — Roslin, Suédois - M. A. Challe 

— Lépicié. 



Aujourd'hui, samedi 9- Février, et conformément à la 
dernière délibération, l'Académie s'est assemblée pour les 
Conférences. 

Lecture de M. Dandré-Bardon^ Professeur ^ sur la manière 
de poser le modèle et de le dessiner. — M. Dandré-Bardon^ 
Professeur, les a ouvertes par la lecture d'un Discours qu'il 
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a fait pour l'École Académique de dessein établie à Mar- 
seille, dans lequel, après avoir donné en peu de mots This- 
torique de cette ville, et fait connaître son antiquité et la 
célébrité dans les sciences et les belles-lettres, il expose 
avec ordre ce qu'il pense, par rapport à cette École, sur la 
manière de poser le modèle et de le dessiner, de la diffi- 
culté de l'un et de l'autre, des attentions réciproques de la 
part des Professeurs et des Élèves ; en un mot de tout ce 
qui peut contribuer à perfectionner cette étude, la baze et 
le principe de tous les Arts. L'auteur s'adresse ensuite à 
la Compagnie, lui soumet ses idées, et la prie, pour le hien 
général, de lui en dire son sentiment, comme une nouvelle 
preuve des bontés qu'Elle a pour une Société naissante, 
qui a l'honneur d'être sous sa protection. 

M. de Silvestre^ Directeur, portant la paroUe au nom de 
la Compagnie, a dit a M. Dandré que son Discours ren- 
fermoit des préceptes si judicieux que l'Académie approu- 
voit non seulement son ouvrage,^mais qu'Elle estimoit 
infiniment le zèle qui le lui avoit fait faire. 

M, Dandré'Bardon^ Directeur perpétuel de VÉcole Aca- 
démique de Marseille^ sous l'autorité de V Académie et avec 
son agrément, — Après quoi, M. Dandré-Bardon^ aïant 
fait part à l'assemblée des Lettres de Directeur perpétuel 
de l'École Académique de Marseille que cette Société lui 
a données, pour se conformer à l'article II du Règlement 
de 1676, fait pour l'établissement des Écoles Académiques 
de Peinture et de Sculpture dans les Vijles du Royaume, 
où elles seront jugées nécessaires, la Compagnie a approuvé 
le susdit titre en faveur de M. Dandré-Bardon et l'a com- 
mis pour faire observer dans ladite Ecole Académique de 
Marseille la discipline de l'Académie Royale et pour y faire 
suivre les préceptes et manières d'enseigner qui y sont 
résolus. 

Louis de Silvestre — Restout — Caylus — 

J. B. Oudry — De Voyer d'Argenson — Carie 

Vanloo — Hulst — Vence ^ C, De Vermont 
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— Adam l'aîné — Dandré'^Bardon — Halle— 
P. Slodt^ — Allegrain — J. B^ Massé — De 
la Tour — Rosliriy Suédois -^ M. A. C halle 

— Surugue le fils — Cochin — Coekin le fils 

— Vénevault — Lépicié, 



Aujourd'hui, samedi 23* Février, rAcadémie s'est assem- 
blée à l'ordinaire. 

Ordre du Roy pour la Réception des S** Rouquet et Roslin 
par rapport à V obstacle de religion, (Voyez la délibération 
du 24 Novembre lySS, après la copie de la lettre de 
M" de Marseille.) — Le Secrétaire a fait lecture d'une 
lettre de M. de Vandières, Directeur et Ordonnateur Géné- 
ral des Bâtimens, écrite à M. de Silvestre^ contenant l'ordre 
du Roi de recevoir de l'Académie le S' Rouquety Peintre 
en émail, et le S' Roslin^ Suédois, Peintre de portraits à 
l'huile, l'un de la Religion prétendue réformée et l'autre 
de la Luthérienne, et cela sans tirer à conséquence, laquelle 
lettre sera transcrite sur le registre à la suite de la délibé- 
ration du 24 Novembre 1753. 

Députation à M. de Silvestre, — lA.. de Silvestre étant 
indisposé, la Compagnie a nommé, pour aller le visiter de 
sa part, M" les Officiers en exercice. 

Restout — J, B. Oudry — Caylus — De 
Jullienne — Carie Vanloo — Halle — C De 
Vermont — P. Slodtsf •— Surugue le fils — 
Perronneau — Roslin, Suédois — Vénevault 
— Lépicié. 



Aujourd'hui, samedi 2« Mars, l'Académie s'est assemblée 
pour les Conférences. 

En ouvrant la séance, M . de Silvestre a remercié la Com- 
pagnie de la visite qu'Elle lui a fait faire au sujet de son 
indisposition. 



1754] 38i 

Commissaires nommés pour la reddition des comptes 
de I j53. — Ensuite il a été résolu que, le samedi 3o du 
présent, M" les Directeurs, Anciens Recteurs, Recteurs, 
Adjoints à Recteurs, Professeur en exercice et, à tour 
de rôle : dans les Anciens Professeurs, M. Le Clerc; dans 
les Professeurs, M. Jeaurat; dans les Adjoints, M. Halle; 
dans les Conseillers, M. Chardin et le Secrétaire et, dans 
les Académiciens, M. Chastelain^ s'assembleront à neuf 
heures précises du matin, pour régler le rôle de la Capi- 
tation de 1754, ainsi que pour l'examen et l'arrêté du 
Compte de 17 53. 

Lecture de M. le Comte de Caylus. — Cet arrangement 
pris, M. le Comte de Caylus, qui avoit fait part, dans l'as- 
semblée du 10 Novembre dernier, du commencement d'un 
Mémoire sur la Peinture des Anciens, en a continué la 
lecture. Cette suite a paru d'autant plus intéressante à la 
Compagnie que l'auteur y éclaircit plusieurs passages de 
Pline et qu'il y rend compte, avec une critique aimable, 
de ce qu'il pense lui-même et de ce qu'il croit que l'on doit 
penser sur le mérite des Peintres Grecs, ce qui, joint à 
l'historique de leurs personnes et de leurs ouvrages, rend 
cette partie extrêmement curieuse. 

M. de Sîlvestre a remercié M. de Caylus au nom de 
l'Académie et lui a témoigné combien Elle étoit sensible 
aux soins qu'il se donnoit pour faire connoître le mérite 
de la Peinture et la distinction honorable qu'EUe avoit eue 
dans tous les tems chez les peuples policés. 

Lettre de remercimens de M'* de l'École de Marseille, — 
En terminant la séance, le Secrétaire a fait lecture d'une 
lettre de remerciement de M" les Associés fondateurs de 
l'École Académique de Marseille, sur l'avis que leur a donné 
M. Dandré-Bardon^ Directeur perpétuel de cette École, 
des desseins dont la Compagnie leur fait présent. 

Députation à M'" Hulst et Galloche. — Avant de lever 
le siège, M'* Restout et Oudry ont été nommés pour aller 
visiter, de la part de l'Académie, M. Hulst, Amateur, qui a 
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été dangereusement malade. M» Jéourat et Halle ont été 
chargés de la même attention pour M. Gallocke. 

Louis de SiWestre — Restaut-^ Carie Van- 
loo — Caylus — Pierre — Boucher — De 
Jullienne — Le Ch^^ de Valorjr — Watelet 

— Vence — Jeaurat — C. De Vermont — J, B. 
Oudry — Adam Vaine — Coustou ^ Pigalle 

— Nattier — Dandré-Bardon — Halle — Aile- 
grain — J. B. Massé — /. C. Roè'ttiers — 
Desportes — L. Tocqué — DroQais — Vassé 

— Rosliny Suédois ^ M, A, Challe — Cochin 

— Véneyault — Lépicié. 



Aujourd'hui, samedi 3o« ^ars, TAcadémie s'est assem- 
blée, par conrocation générale, pour la lecture des déli- 
bérations du quartier et pour la ratification des affaires 
réglées et arrêtées dans le comité du matin. 

Reddition des Comptes» — M" les Directeur, Anciens 
Recteurs, Recteurs, Adjoints à Recteurs et Officiers, nom- 
més pour établir le rôle de la Capitation et pour examiner 
et arrêter les comptes de Tannée 1753, s'étant assemblés le 
matin dans la salle de l'Académie, le Sieur Reidellet, Con- 
cierge et Receveur, chargé, par délibération du i«' Dé- 
cembre lySô, de recevoir la Capitation des Officiers et Aca- 
démiciens, et autorisé, par la même délibération, à recevoir 
de M" les Trésoriers des Bâtimens du Roy les sortîmes 
accordées par Sa Majesté à l'Académie pour son entretien, 
a présenté l'état de la Recette et Dépense par lui faites 
durant le cours de l'année 1753, suivant les ordres de M" les 
Directeur et Recteurs. L'examen en ayant été fait, ainsi 
que des quittances et mémoires, la Recette s'est trouvée 
monter à 6,55 1 liv. 16 s., et la Dépense à 6,169 ^^^- i3 s., 
et partant la Recette excède la dépense 383 liv. 3 s., lequel 
compte s'étant trouvé juste, il a été approuvé et le Sieur 
Reidellet déchargé par lesdits Directeur, Anciens Recteurs, 



Recteurs et Officiers, et la décharge dudit Sieur confirmée 
et signée par l'Académie. 

Réception de M. Vien^ Peintre d'Histoire, — Ensuite le 
Sieur Joseph-Marie Vieriy Peintre d'Histoire, natif de 
Montpellier, a présenté à l'assemblée le tableau qui lui 
avoit été ordonné pour sa réception, dont le sujet repré- 
sente Icare à qui son père Dédale attache des aisles. Les 
voix prises à l'ordinaire, la Compagnie a reçu et reçoit 
ledit S' Vien Académicien, pour avoir séance dans les 
assemblées et jouir des privilèges, honneurs et préroga- 
tives attribués à cette qualité, â la charge par lui d'obser- 
ver les Statuts et Règlemens de l'Académie, ce qu'il a 
promis en prêtant serment entre les mains de M. de SU- 
yestre^ Écuyer, Premier Peintre du Roy de Pologne, Direc- 
teur et Ancien Recteur. 

La visite des Salles s'est faite conformément au résultat 
du 29 Juillet 1747. 

Jugement des Prix du quartier : 

i~ Médaille : Taraval, P. 
2® Médaille : Du Rameau^ P. 
3« Médaille : Restout, P. 

Louis de Silvestre — Restout — /. Dumont 
le Rom. — Pierre — De Jullienne — Caylus 

— Carie Vanloo — Boucher — Mariette — 
Le Clerc — Vence — Jeaurat — Van^Loo — 
C De Vermont — Adam Vaine — Lemoyne 
fils — Pigalle — Dandré'Bardon — P. Slodt![ 

— G. Duchange — Halle — Desportes — 
Droûais — /. B. Massé — /. C. Roèttiers — 
Aved — Cochin — Boi:[ot — Poitreatf — M. A, 
C halle — Vassé-^ Vénevaulï — Cochin le fils 

— Vien — Roslin^ Suédois — Surugue le fils 

— Lépicié, 
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Aujourd'hui, samedi 6« Avril, rAcadémie s'est assemblée 
pour les Conférences. 

Henri Hulst^ Honoraire Amateur^ mort le 5« Avril i y 54 ^ . 
— En ouvrant la séance, le Secrétaire a notifié la mort de 
M. Hulst, Amateur, arrivée à Paris, le vendredi 5«du pré- 
sent, âgé d'environ 69 ans. La Compagnie a été vivement 
touchée de la perte de ce digne confrère, reconmiandable 
par l'utilité de ses travaux pour l'Académie, et par son 
zèle infatigable pour tout ce qui pouvoit tendre à mainte- 
nir l'observation de nos usages et la discipline de l'École.- 
Assemblée indiquée pour l'élection d'un Associé-libre. — 
Cette mort faisant monter M. le Marquis de Calvière au 
rang d'Amateur, la Compagnie disposera par la voie du 
scrutin, à la prochaine assemblée, de la place d'Associé- 
Libre, vacante par ladite mutation. 

Jugement des épreuves pour les grands-prix. — L'Aca- 
démie, après avoir vu les épreuves faites par les Étudians 
pour concourir aux Grands-Prix, n'a jugé de capable à y 
être admis que les nommés S^-Aubin, Chardin^ Celoni^ 
Jolain et Du Rameau^ pour la Peinture, et les nommés 
Bridan, Berruer^ Le Comte et Sigis pour la Sculpture. 

M. Galloche^ présent à l'assemblée, a remercié la Com- 
pagnie de la visite qu'Elle lui a fait faire au sujet de sa 
maladie. 

Louis de Silvestre — Galloche — Nattier — 
Restout — J, Du Mont le Rom, — Carie Van- 
loo — Cqylus — Boucher — De Jullienne — 
Le Ch'^' de Valory — Mariette — Vence — 
Le Clerc — Jeaurat — Adam Vaine — Dan- 
dré'Bardon — Pierre — P. Slodt^ — Halle — 
Chardin ■— De la Tour — Poitreau — Cochin 
— M. A. C halle — Delobel — Vassé — Vien 

1 . f Henri Van-Hulst, natif de Delf, ville des Païs-bas, et la 3* de 
Hollande, né le 24 Décembre 1684, mourut à Paris, le 5 Avril 1754, 
âgé de 69 ans 4 mois 11 jours. M. Helvétius le père. Médecin 
Hollandois, Tamena en France, en 1708. » 
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— Vénevault -— Surugue le fils — Roslin, 
Suédois — Lépicié. 



Aujourd'hui, samedi 27^ Avril, TAcadémie s'est assem- 
blée à l'ordinaire. 

Élection de M. de La Live de Jully à la Place d'Asso^ 
dé libre. — Conformément à la précédente délibération, 
le Secrétaire ayant proposé l'élection d'un Associé-Libre, 
la Compagnie a rempli cette place, par la voie du scrutin, 
en feveur de M. de La Live de Jully. 

M'" Carie Vanloo et Nattier ont été chargés de lui en 
faire part au nom de l'Académie. 

M, Halle nommé pour exercer le mois de May. — 
Ensuite la Compagnie a nommé M. Halléy Adjoint, pour 
exercer à son rang le mois de May prochain, à la place de 
M. Nattoire qui est à Rome. 

Louis de Silvestre — Galloche — Nattier — 
Restout — /. Du Mont le Rom. — Caylus — 
Carie Vanloo — Boucher — De Jullienne •— 
Le Ch^ de Valory — Watelet — De Voyer 
d'Argenson — Mariette — Vence — Le Clerc 

— Van Loo — C De Vermont — Jeaurat — 
Adam Vaine — Lemoyne fils — Coustou — 
Pierre — Pigalle — Dandré-Bardon — P. 
Slodt^ — Halle — G. Duchange — /. B. 
Massé — /. C. Roëttiers — Aved — Desportes 

— De la Tour — Cochin — DroUais — Ros- 
lin, Suédois — M. A. Challe — Vien - Vé- 
nevault — Vassé — Daullé — Lépicié. 



M. de La Live de Jully prend séance en qualité d' Associé 
libre. — Le samedi 4* May, l'Académie étant assemblée, 
M. de La Live de Jully, nommé par la délibération précé- 
dente Assotié-libre, a remercié et pris rang en cette qualité. 

VI 25 



386 [1754 

Lecture de M» le Comtf de Cqylu^ pi^t la Peinture des 
Anciens. — Ensuite M. le Ocmite de Gaylq^ a continué la 
lecture de son Mémoire sur la Peinture des Anciens, 
Mémoire toujours instructif et tendant toujours à ménager 
le tems des Artistes^ en leqr procurant sans peine^ par des 
traits lumineux, tout ce qui peut se trouver d'utile pour le 
t^ent daAS les écrits de Pline. C'est même en sui^mt les 
inspirations de cet amour décidi^ pour la perfection de Tan, 
que Fauteur a fondé un Prix annuel à VAcadémie des belles- 
lettres, d'une médaille 4'or de 5oo liv., destiné à couronner 
celui qui aura le miei)^ travaillé % éclaircir les monuments 
de la belle Antiquité ; travail çmalogue à toutes les parties 
de la Peinture qui regardent le Costume^ et si nécessaire 
par conséquent pour donner aux tableaux, indépendam- 
ment du mérite çl(S l'exécution, celui d'intéresser le savant 
et l'homme d'esprit. 

M. de Silvestre a fait, au nom de la Compagnie, à M. k 
Comte de Caylus un double compliment de félicitation, 
l'un, sur l'utilité de Touvfage lu, et l'autre sur cette belle 
fondation. 

En mçfrge : Le ms^rdi 14» May, à deux heures de relevée, 
^, de /Silvestre^ M. Vanloo^ M. Boucher y M. Pierre et le 
Secrétaire se sonf transportés au Luxembour, pour exa- 
min^f et constater, suivant Tordre de M. De Vandières, en 
date du 2(5 Septembre 1753, le dommage et la réparation 
des tableaux de U Galerie de Rubens. 
^ ]Le procès-verbal a été dressé et envoyé à M. le Directeur 
Général, le 30^ de ce mois. 

Le double est conservé dans les papiers de l'Académie, 
avec Tordre de M. le Directeur Général. 

La veuve Godefroy et le S' Colins ont été chargez de 
cette restauration. 

Louis de Silvestre — Restout — Halle — 
/. Dumont le Rom. — Boucher — Carie 
Vanloo — Caylus — De Jullienne — Vence 
— Mariette — Le Ch^^ de Valory — La Live 
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de Jully -r Le Clerc — Vcm Loa-rrr C. De 
Vârtnont — Jeaurat tt /. B> Oudry rr- Adam 
Vaine — Caustou — ? Pigalle — Nattier — 
Aîlegrain rrr DcmdrérBardon r^ P. Sîodt^ — 
/. B, Massé r-r J- Gt Roèttiers — i. Tocqué 
— » Coçhin -rr Poitreau r— Boi^ot -r Vassé — 
Vien rrr. M* A. Challe s» ^slin, Suédois tt- 
Lépicié. 



Le Secrétaire rend compte qu'il a retiré tous les papiers 
concernant V Académie qui se sont trouvés sous les scellés 
de M. HulsL -r- Le samddi 25 May, l'Académie s'étant 
assemblée à rordiaaire, le Secrétaire a rendu compte qu'il 
avoit retiré tous les papiers qui pouvoient concerner l'Aca- 
démie et qui se sont trouvés sous les scellés de feu 
M. Hulst, Amateur honoraire. 

En marge : L'agrégation d'uii Peintre d'Histoire qui 
étoit indiquée sur le billet n'a point eu lieu. La Compa- 
gnie, sans aller au scrutin, a conseillé à l'Artiste de faire 
autre chose. 

Louis de Silvestre — Halle r— Restout — 
J. Du Mont le Rom^ sr Boucher — Caylus 
— De Julienne — ^^ Wiftelet -w Vence — Le 
Clerc — - C. De Vermont — Jeaurat — Adam 
rainé — Coustou — Pigalle rr- Nattier — 
Dandré'Bardon -- P. Sledtif nr- Allegrain — 
J, B. Massé — /. C. Roëttiers — ilvei — 
Desportes -^ De la Tour — Vassé — Véne- 
vault — M, A. C halle — Surugue le fils — 
Alex, Rosliny Suédois — Lépicié. 



Le samedi i«^ Juin, l'Académie s'est assemblée pour les 
Conférences. 
M, le comte de Caylus fait lecture d*un mémoire si^r les 
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Sculpteurs Grecs. — Il &ut aimer véritablement l'Acadé- 
mie et les Artistes pour se livrer sans relâche à des travaux 
qui ne tendent qu'à la gloire de Tune et à l'instruction des 
autres, et c'est ce que ûiit continuellement ^.. le comte de 
CayluS) qui, non content d'avoir donné, dans dififérents 
Mémoires, tout ce que Pline a rapporté des Peintres 
célèbres de l'Antiquité, entreprend encore de nous remettre 
sous les yeux les ouvrages et les chefs-d'œuvres des anciens 
Sculpteurs, ouvrages plus durables que ceux de la Pein- 
ture et qui ont servi et serviront toujours de règle pour la 
justesse des proportions et l'élégance des belles formes. 

M. de Silvestre^ Directeur, portant la parole au nom de 
l'Académie, a remercié M. le Comte de Caylus de ce noiï- 
veau travail, qui ne fieût pas moins d'honneur à son goût 
qu'à son attachement pour la Compagnie. 

A la fin de la séance on est convenu que, la fête de 
S^ Pierre tombant sur le dernier samedi du mois, l'assem- 
blée seroit avancée d'un jour et se tiendroit le vendredi 28 
du présent. 

Louis de Silvestre — Adam VAiné -i- J. Du 
Mont le Rom. — Caylus — Carie Vanloo — 
Boucher — De Jullienne — Vence — C. De 
Vermont — Jeaurat — Lemqynefils — CouS' 
tou — Pigalle — Nattier — Dandré-Bardon 
— P. Slôdt^ — Halle — /. B. Massé — 
Desportes — Poitreau — Cochin — Roslin^ 
Suédois — Vien — Vénevault — Surugue le 
fils — Vassé — Lemqynefils^ — Chardin — 
L. Tocqué — Lépicié. 



Le vendredi 28^ Juin, l'Académie s'est assemblée, par 
convocation générale, pour la relevée du quartier et pour 
la lecture des délibérations prises pendant ce tems. 

I. Seconde signature, suivie de celle de Coustou, qui a été 
efiiacée. 
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Réèeptim de M. Dupuis;, Graveur, ^— Le Sieur Nico^ 
las Dupuis^ Graveur et Agréé, à qui il avoit été ordonné 
pour sa réception le portrait de M. de Tournehem, l'a 
présentée l'assemblée, ainsi que la planche et cent épreuves. \ 
Les voix comptées à l'ordinaire, la Compagnie a reçu et 
reçoit ledit Sieur Dupuis Académicien , pour avoir séance 
dans les assemblées et jouir des privilèges, honneurs et 
prérogatives attribués à cette qualité^ en observant par lui 
les Statuts et Règlemens de l'Académie, ce qu'il a promis 
en prêtant serment entre les mains de M. GallochCy Rec- 
teur en quartier, occupant le si^ en l'absence de M« de 
Silvestre, Directeur. 

M, de Silvestre continué dans le Directorat par le Scru- 
tin, — L'article IX des Statuts portant que le Directeur 
sera changé tous les ans, si ce n'est que l'Académie trouve 
à propos de le continuer, et, l'usage étant d'y procéder à 
pareil jour, l'afïaire mise en délibération, la continuation 
a été unanime par le Scrutin. 

M. de Silvestre ne s'étant pas trouvé à l'assemblée pour 
laisser la liberté des suffrages, il a été décidé que M<^ les 
Officiers en exercice iroient li\i faire part du Résultat de la 
Compagnie. 

Députation à M, le Directeur Général pour la mor^ de 
son père. — Il a été aussi résolu que les mêmes Officiers 
iroient, au nom 46 l'Académie, complimenter M. de Van- 
dières. Directeur et Ordonnateur Général des Bâtimens, sur 
la mort de M. son père. 

Lettre de M. Blondely Architecte^ avec Venvoi d'un Dis* 
cours sur V étude de V Architecture. — Cet arrangement pris, 
le Secrétaire a fait lecture d'une lettre de M. Blondely 
Architecte, par laquelle il adresse à l'Académie un dis- 
cours qu'il a prononcé publiquement le 1 5 de ce mois sur 
la nécessité de l'étude de l'Architecture, et il supplie en 
même tems la Compagnie d'examiner son ouvrage et de 
l'aider de ses lumières et de ses conseils. 
. M. Halle nommé pour l'allié remercier, -t- L'Académie 
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SiWestrey continué Directeur dans rassetnblée précédente, 
a remercié la Compagnie de Thonneur qu'Elle lui avoit 
&it, dans des termes qui font connoitre combien il est digne 
de cette flatteuse distinction. 

Élections des Officiers» — Ensuite l'Académie, après 
avoir délibéré et pris les voix par Scrutin, M. Galloche^ 
Recteur, a été élu Chancelier; M. Carie VaMoo a rem- 
placé M. Casses dans la dignité de Recteur ; M. Colifi de 
Verinont, Professeur, a monté au rang d'Adjoint à Rec- 
teur; M, Paul Slodtsf, Adjoint, a été fait Professeur, et 
M. Fféff, At:adémicien, a été nommé Adjoint à Professeur. 
M. Vanloo, Premier Peintre du Roy d'Espagne^ nommé, 
} la pluralité des voix, Ancien Recteur, — Ces élections 
ûtes, la Compagnie, voulant donner à M. Vanloo, Premier 
'eintre du Roy d'Espagùe, une preuve particulière de son 
time, l'a fait passer, à la pluralité des voix, du grade 
Vncien Professeur à celui d'Ancien Recteur. 
Réputation à M, Allegrain malade, — L'Académie a 
nmé M, Pigalle et Paul Slodtj pour aller visiter M. Al- 
ain qui est dangereusement malade. 
''ori de M. Cochin le père, Graveur, — En levant le 
, le Secrétaire a notifié la mort de M. Cochin le père, 
jur et Académicien, arrivée aux Galleries du Louvre, 
lu présent, âgé de 66 ans. 

Louis de Silvestre — Galloche — J, Du 
Mont le Rom, — Dandré-Bardon — Restout 

— Cajrlus — Boucher — Carie Vanloo — 
C de Vermont — Vence-^Le Ch^' de Valory 

— La Live de Jully — Jeaurat — Adam rainé 

— /. B. Oudry — Coustou — Pigalle — P, 
Slodtif — Halle — Vien — G, Duchange — 
J, B. Massé — Chardin — Aved — /. C. 
Roè'ttiers — Cars — Desportes — De la Tour 

— Vassé — Poitreau — Surugue le fils — 
/. Mojrreau — Drouais —' M, A, C halle — 

* Yéneifàult — Roslin, Suédois — Lépicié. 
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a été très «faible à sa i>oUt6dse^ et Elle a chargé Vit HeUlé 
de Fen remercier. 

Prix de quat*tier miÈ en réserve. — ^ Les desseins et les 
.modèles des Étudians s'étant trouves trop lèibles pour 
mériter des Prix, M" tes Commissaires les ont mk ed 
réserve pour un autre quartier. (Vœr 3i Août.) 

Visite des salles. -^ La visite des salles s'est Àite eonfor* 
mément à l'arrêté du 29 Juillet 1747. 

Mort de M. Ca^es, Ancien Directeur^ Chancelier et Rec^ 
teur. — ^ En finissant la séance^ le Secrétaire a notifié het 
mort de M. Ca^es^ Ancien Directeur, Chandelier et Rec«« 
teur, arrivée à Paris le 25 du présent, âgé d'environ 79 aàs.- 

Assemblée indiquée pour rerHplir les places vacantes par 
cette mo^i. — Sur cette notification, il a été résolu que 
l'on pfocédéroit à remplir les places vacantes par cette 
mort à là prochaine assemblée. 

Galloche -^ Adam ïainé -^ fdesteut -^ /. 
Du Mont le Rom. — Cctrle Vanlen •=« Cajrhis 

— Bàueker — Le Ch*^ de Vàlory -« Tan 
Lao — La Lvvede Jully — « Vence^^ Surugué 
te fils — C. De Vermont ^ Jeaurat -^ X B. 
Oudry — Vien — Coustou — Pierre '-^ Pi' 
galle — Nattier -^ Dandré - Bardort — P, 
Slôdti[ — Allegrain -^ Halle — G. Duehange 

— J. È. Massé — Aved -= Poitreau ^=^ 
ÙtoUdis -^ Lesueur — Gochin — Vase ^ 
N, Dupuis — Vénevault -^ Rosliii, Suédois -^ 
Lépicié. 



Mutation par là mort de M. Ca^es. -^ Aujourd'hui, 
samedi 6« de Juillet, l'Académie s'est assemblée, par con- 
vocation générale, pour remplir les places vacantes par la 
mort de M. Ca^es^ Chancelier et Recteur. 

M. De Silvestre remercie la Compagnie d'avoir été eon^ 
tinué dans le Directot^at. -^ Eii outrant la séaU^t, M. de 
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Sîlvestre^ continué Directeur dans rassétnblée précédente, 
a remercié la Compagnie de Thonneur qu'EUe lui âVoit 
Élit, dans des termes qui font contioitre combieh il est digne 
de cette flatteuse distinction. 

Élections des Officiers. — Ensuite l'Académie, apirës 
avoir délibéré et pris les voix par Scrutin, M. Galloche^ 
Recteur, a été élu Chancelier; M. Càrle Vahlôo a i-étai- 
placé M. Cas[es dans la dignité de Recteur; M. Colih de 
Vertnont, Professeur, d monté au rang d'Adjoint à Rec* 
teur; M. Paul Slodtsf^ Adjoint, a été fait Professeur, et 
M. Vieity At:adémicien, a été nommé Adjoint à Prdffesseur. 

M. Vanloo, Premier Peintre du Roy d'Espagne^ nohihié, 
à la pluralité des voix, Aficien Recteur. — Ces élections 
faites, la Compagnie, Voulant donner à M. Vanlob^ Premier 
Peintre du Roy d'Espagtie, une preuve particulière de soii 
estime, Ta fait passer, à la pluralité des Voix, dii grade 
d'Ancien Professeur à celui d'Ancien RectfeUr. 

Députation à M. Allegrain malade. — L'Académie a 
nommé M. PigaÙe et Paul Slodtj pour aller visiter M. Al- 
legrain qui est dangereusement malade. 

Mori de M. Cochin le père^ Oraveur. «^ En levant le 
siège, le Secrétaire a notifié la mort de M. Cochin le père, 
Graveur et Académicien, arrivée aux Galleries du Louvre, 
le 5 du présent, âgé de 66 ans. 

Louis de Silvestre -^ Galloéhe — J. Du 
Mont le Rom. — Dahdfê^Bardon — Restout 
— - Cayius — Boucher — Ùdrle Vanloo — 
C. de Vermont — Vence — Le Ch«' de Valory 

— La Live de Jully — Jeaurat — Adam Vaine 

— J. B. Oudry — Coustou — Pigalle — P. 
Slodtj — Halle — Vien — G. Duchange — 
J. B. Massé — Chardin •— Aved — /. C. 
Roëttiers — Cars — Desportes — De la Tour 

— Vassé — Poitreau — Surugue le fils — 
/. Mojrreau — Droudis — M. A. C halle ^^ 
Vénei^ault — Roslin, Suédois — Lépicié. 
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Le samedi 27 Juillet, rAcadémie s'est assemblée à Tor- 
dinaire. 

Af . Vanloo d'Espagne prend séance en qualité d'Ancien 
Recteur. — M. Vanloo^ Premier Peintre du Roy d'Es- 
pagne, Chevalier de l'Ordre de S^ Michel, nommé à la der- 
nière séance, a remercié et pris rang en cette qualité. 

Mort de M. Vahbé de Lowendal. — Ensuite le Secrétaire 
a notifié la mort de M. l'abbé de Lowendal, Associé libre, 
décédé à l'hôtel du Doyenné de S^ Marcel, le i2<^ Juillet 
dernier, âgé d'environ 60 ans. 

En marge : Ulric Frédéric de Lowendal, Abbé com- 
mendataire de La Cour -Dieu, Doyen du Chapitre de 
S' Marcel, frère aîné de M. le Maréchal de Lowendal. 

La Compagnie a résolu de ne procéder à remplir cette 
place vacante qu'à la dernière assemblée du mois prochain. 

M. Le Mqyne^ Professeur au mois d'Aoust, étant actuel- 
lement en Bretagne, M. Vien^ Adjoint, a été désigné pour 
en ÊEure les fonctions. 

Louis de Silvestre •— Boucher — /. Du 
Mont le Rom. — C De Vermont — Dandré" 
Bardon — Caylus — Calvière — De Jullienne 

— Vence — Van Loo — Restout — /. B, Oudry 

— La Live de Jully — Jeaurat — Coustou — 
Pigalle — Nattier — P. Slodt^ - Vien — 

•• G, Duchange — Chardin — /. B. Massé — 
Poitreau — Vénevault — Cars — Roslin le 
Suédois — Pierre — Lépicié, 



Lecture de la vie de Gérard Edelinck. — Le samedi 
3* Aoust, l'Académie étant assemblée pour les Conférences, 
le Secrétaire a lu la vie de M. Gérard Edelinck^ Graveur 
et Conseiller, faite par M. de La Contamine avec une 
Épitre dédicatoire à la Compagnie ^ 

I. A la suite, on lit cette ligne sous les surcharges mises pour 
l'effacer : a L'Académie a trouvé cet ouvrai^ intéressant, à quelques 
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Il a été arrêté que, le jeudi 22 du présent, la Compagnie 
s'assembleroit pour voir les tableaux et bas reliefs &its par 
les Élèves pour les Grands Prix, lesquels seront exposés à 
l'ordinaire le jour de S^ Louis. 

J, Du Mont le Rom. — Vien — Galloche 

— Van Loo — Restout — C De Vermont — 
Caylus — Le Ch^ de Valory — Vence — La 
Live de Jully — Jeaurat — J, B. Oudry — 
Adam Vaine — Pigalle — Dandré-Bardon — 
Halle — G. Duchange — Chardin — /. B. 
Massé — Aved — Desportes — Poitreau — 
Vénevault — Cochin — Surugue le fils — 
Vassé — Roslin, Suédois — M, A. Challe — 
Lépicié. 

Le jeudi 22* Aoust, l'Académie s'est assemblée extraor- 
dinairement pour voir les tableaux et bas-reliefs faits par 
les Élèves pour les Grands Prix, Après les avoir vus, Elle 
a décidé que ces ouvrages seront exposés, pour le public, le 
jour de S* Louis, et jugez le samedi 3i du présent par 
M** les Officiers et Académiciens, lesquels ne donneront 
leurs suffrages que le jour de l'assemblée, conformément 
aux précédentes délibérations, ce qui sera marqué sur les 
billets de convocation. 

M. Allegrain a remercié la Compagnie de la visite 
qu'EUe lui a fait faire au sujet de sa maladie. 

Louis de Silvestre — Galloche — J. Du 
Mont le Rom, — Restout — Vien — Van Loo 

— Carie Vanloo — De Jullienne — Jeaurat 

— C. de Vermont — Adam Vaine — Pigalle 

— Dandré-Bardon — P. Slodts[ — Halle — 
Allegrain — Lépicié — J. B, Massé — J, C. 
Roëttiers — Aved — Chardin — Desportes — 

changemens près. » A la fin du procès-verbal : « Approuvé la 
rature d'une jigne et d'un mot. » 
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be la Tour — Vossé --^ Cààhm ^ CarS" 
Rûslifty Suédois. 



Aujourd'hui, samedi 5t* Aoust, l'Aàadémie s'est assem- 
blée, l^àr tonvocation géfiérale, |]iour jùgêr les Grands 
Prix faits par les Élèves sur deux siijété tirés de TAncien 
et du Nouveau Testament, dont Vuû représente Mathatias, 
l'autre le Massacfe des innocents. 

Élection de Af. Bergerèt à la ptaçé d^Asààdé Libre. — 
Avatit d'y procéder, et relatiVeintat à là (délibération du 
27 Juillet dernier, le Secrétaii-e ayant {>r6posé l'Élection 
d'un Associé Libre, la Cdmpagfnié a rempfli cette place, par 
la voie du Scrutin, en faveur de M. Bér^rét, Receveur 
Général de Finances. 

M*" Dumont le Romain et Boucler ont été chargez de 
lui en faire part au nom de l'Académie. 

Réception de M, Falconnety Sculpteur, -^ Après quoi le 
S' Etienne Falconnety Sculpteur^ natif de Paris» a présenté 
à l'assemblée, pour son ouvrage de Réception, la figure de 
Milon le Crotoniate, qu'il a exécutée en marbre de ronde- 
bosse, suivant le modèle qu'il a fait voir à l'Académie et 
qu'Elle a approuvé. Les voix prises à l'ordinaire, la Com- 
pagnie a reçu et reçoit ledit Sieur Falconnet Académicien, 
pour avoir séance dans les assemblées, et jouir des privi- 
lèges, honneurs et prérogatives attribués à cette qualité, 
en observant par lui les Statuts et Règlemens d'icelle Aca- 
démie, ce qu'il a promis en prêtant serment entre les 
mains de Monsieur de Silvestre, Écuyer, Premier Peintre 
du Roy de Pologne, Directeur et Ancien Recteur. 

Agrément de M. Juliard^ Peintre de Paysages. — Le 
Sieur Jacques-Nicolas Juliardy Peintre de Paysage, natif 
de Paris, ayant fait apporter de ses ouvrages, la Compa- 
gnie, après les formalités requises à ce sujet, a agréé sa 
présentation, et ledit Sieur ira ohe3 M. de Silvestre^ qui 
lui ordonnera ce qu'il doit faire pour sa réception. 



'Jugement dés Grands Prise. =- Eèsûke, la Compagnie 
tf^Mt receiiflli et fait comptéf far les Goihmissaires les 
suftrageâ pour le jugeaient des Oràilds Prix, 
" Le Sieili- Ghàf'din^ qnî a fait lé tableau marqué D, s'est 
trouvé mériter le premier Prix de Peinture ; 

Le Sieur Bridan, qui a fait le bas-relief marqué K, le 
premier de Sculpture ; 

Le Sieur Jollain^ qui a fait le tableau marqué B, a aussi 
été )ugé mériter le second de Peinture, et le Sieur Bérué^ 
qui a fait le bas-relief marqué L, le second de Sculpture. 
Médaille dùiïnéé àuJt deux concourans aux Grands Prix 
de Sculpture. — Et, à l'égard des nommés Sigis et Le 
C&thte^ ^Ul ont irussi condouru pour les Grands Prix de 
Sotilfltûre, la Compagnie a été si satisfaite de leurs bas- 
reliei^ qu'EUe à bien voulu ^ pour les encourager, leur 
àècotdêt^ savoir : à Sigis the première Médaille d'argent, 
et à Lé CàfHte une seconde. 

Le Sieur Moiréau^ Graveur et Académicien^ a présenté 
il l'assemblée dâttx épreuves d'une planche qu'il a gravée 
d'après VowrefnenSi ayant pouf titre' : t Le quartier des 
Vivandiers. » L'examen fait, la Compagnie a approuvé 
làdflè t^lëâëhë pour fail^ joiiir l'exposant des privilèges 
atdotàéî à VAcAâétûïe par FArrét du Conseil d'État du 
28 Juin 1^14. 

En terminant la sédH&è^ il a été décidé que, pour la dis- 
tribution des Grande P'Hx de 1753, M. de Silvestre pren- 
droit le jour de M. le Directeur Géiiéntl eii lui rendant 
compte du présent jugétneilt. 

ïjmis de Silvestre -^ j. Du Mont le Rom. 
^ Van Lôo — Cdylus — Vien — Restout — 
Carie Vanloo — Boucher — C. De Vertnànt 
^-^ La Lire de Jtklly — Le Clerc -^ Jeaurat 
•^ J. B. Oudry — Adam Vaine — ^ Coustou -^ 
' Pigalle ~ Nattier — Dandré-Bardon — = P. 
Slodt{ -^ Halle -^ Altegrain — /. B. Massé 
— J. G. Roëttiers — Poitreau — Chardin -^ 
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L. Tocqué — Aved — Desportes — De la 
Tour — L. Surugue — Sue — M. A. CkaUe 
— J. Mqyreau — Surugue le fils — Vassé — 
Cars -* Rùsliny Suédois — Falcotmei — Le 
Bas — I^/»iciV. 



Aujourd'hui, samedi 7* Septembre, FÂcadëmie s'est 
assemblée, par convocation générale, comme étant un jour 
indiqué par Monsieur de Vandières, Directeur et Ordon- 
nateur Général des Bâtimens, pour faire la distribution 
des Grands Prix de lySS. 

M. Bergeret^ Associé-'libre, prend séance. — En ouvrant 
la séance, M. Bergeret, élu Associé-libre dans rassemblée 
précédente, a remercié et pris rang en cette qualité. 

M. Watelet lit le 3* chant d'un poëme quUl fait sur la 
Peinture. — Ensuite M. Watelet, aussi Associé-libre, a lu 
le 3* chant d'un poème qu'il fait sur la Peinture. 

Ce troisième chant a réuni les suffrages de toute la 
Compagnie, et l'auteur en a été complimenté en particu- 
lier par M. de Vandières. 

Distribution des Grands Prix par M. le Directeur Géné- 
ral. — Cette lecture faite, Monsieur le Directeur Général 
a fait la distribution des Grands Prix de lySS^ savoir : 

Le i«» Prix de Peinture au S' Monet; 

Le i« Prix de Sculpture au S* DHue^; 

Le 2* Prix de Peinture au S' 5' Aubin; 

Le 2* Prix de Sculpture au S^ Bridan. 

Monsieur de Vandières a aussi distribué les petits Prix 
du Quartier de Janvier lySB, jusques et y compris celui 
d'Octobre de la même année. 

Députation pour aller remercier M. le Directeur Géné- 
ral. — L'assemblée finie. Monsieur le Directeur Général a 
été reconduit avec le même ordre qu'à son arrivée, et il a 
été décidé que M^ de Silvestre et M" les Ofi&ciers en exer- 
cice iroient, en Députation, le remercier de l'honneur 
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qu'il a fiait aujourd'hui à TAcadémie. -« En marge : La 
Députation s'est fisiite le lendemain, à 10 heures du matin, 
8« Septembre. 

Lolita de Silvestre — Caylus — /. Du 
Mont le Rom. — Jeaurat — Van Loo — Res- 
tout — Carie Vanloo — C de Vermont — De 
Jullienne — La Live de Jully — Le Clerc — 
/. B. Oudrjr — Adam Vaine — Céustou — 
. Pigalle — P. Slodt^— Halle — Allegrain — 
Aved — Vien — Chardin ^^ Desportes — 
Vassé — Cochin — Alex. Roslin le Suédois 
— Lépicié. 



Ce jour d'hui, samedi 28« Septembre, l'Académie s'est 
assemblée, par convocation générale, pour la relevée du 
Quartier et pour la lecture des délibérations prises pendant 
ce tems. 

Agrément du S' La Grenée^ Peintre d'Histoire. — Le 
Sieur Louis^Jean-François La Grenée^ de Paris, Peintre 
d'Histoire, ayant Êiit apporter de ses ouvrages, la Compa- 
gnie, après avoir pris (es voix à l'ordinaire et reconnu sa 
capacité, a agréé sa présentation, et ledit Sieur ira chez 
M. de Silvestre^ Directeur, qui lui donnera le sujet de son 
morceau de réception. 

Visite des Salles. — .Suivant l'arrêté du 29 Juillet 1747, 
Nf* les Officiers du Quartier ont fait la visite des Salles. 

Lettre écrite de la part du Magistrat et Conseil ^Utrect. 
— En terminant la séance, le Secrétaire a fait lecture 
d'une lettre de M. de Limiers, écrite de la part du Magis- 
trat et Conseil d'Utrect, et adressée à M" les Professeurs, 
par laquelle ils les informent qu'ayant résolu d'établir une 
Académie, ils ont jugé ne pouvoir suivre de meilleurs 
règles que celles qui sont contenues dans les Statuts de 
l'Académie Royale de Peinture et de Sculpture ; qu'en con« 
séquence, et pour y parvenir, ils prient instament la Com- 
pagnie de vouloir bien les leur communiquer. /» 
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Sur çH t^poeé, la Compagaie, qui pe veut laisse? éçh^ 
per aucime ocaa$iea d(^ poptribu^r au bien publia pf. â 
ravancement des Ârts^ a chargé le Secré;^re de }eur 
envoyer un exemplaire des Statuts, av^ une lettre de 
fiélipitatian et d'encouragement. 

Louis de Silvestre — ^ Caylus -^ J, Du Mont 
le Rom. -^ Jeaurat — Van Loo — Restout — 
Carie Vanloo — C. de Vermont — La Lire 
de Jully -: Le Clerc rrr J, B. Oudry — 
Adam Vaine — Coustou — Pigalle — NatUer 
r^ P. 5/oi/f -r Halle — AUegrain — Vien 

— Chardin — Aved •— Desportes — DroUais 

— Poitreau — M. A. C halle — Alex. Roslin 
le Suédois ^ Daullé — Vassé ^ Coekiu — 
Lépicie'. 



Lecture de la vie de Cl»u4e Mellcmy Qrfgmtr^ m' 
M. Mariette, rvr Le samedi 5« Opttobre, VAçf^détfm ftpot 
assemblée pour les Conférences, M- Mariette, A^^û^îé 
libre, les a ouvertes par la lecture de 1^ vie de Çl(i^^4^ 
Mellan^ célèbre Graveur, aussi recoramanduble par la 
partie du génie, que par sa manière simple et spiriti^lie 
4e conduire son burin, et de peindre les objets t^vep une 
seule taille. 

Cet ouvrage, rempli d'anecdotes intéressantes ppur la 
personne de l'Artiste et de réflexions très utiles pour la 
gravure en général, a mérité de Fautheur l'approbation ^t 
la reconnoissance de la Compagnie. 

Louis de Silvestre — Caylus — QaUoehe 
— Carie Vanloo — Pigalle — Mariette — La 
Live de Jully — Adam Vaine — Bergeret r- 
Halle — C. De Vermont — AUegrain r- 
Vien — G. Duchang^ — J. B. Massé ^rr 
Chardin »— Silvestre — Coehin -^ M. A. 
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Çhalle TTT Vénevault :— Alex, ftoslin^ Suédois 
-r- l,épicié. 



Le samedi 26* Octobre, rAcadémîe s'est assemblée à 
rofdinaire. 

Députation indiquée pour M. le Marquis de Marigny. — 
Le Roy ayant nommé M. le Marquis de Marigny Direc- 
teur Général des Bâtîmens, la Compagnie a décidé que 
M. de Silvestre et M'» les Officiers en exercice iroient, au 
nom de l'Académie, lui en flaire compliment, à son retour 
de Fontainebleau. 

Liste de V École académique de Marseille,— M. Dandré' 
Bardon^ Directeur perpétuel de l'École de dessein établie 
à Marseille, a présenté à l'assemblée la liste de cette 
Société naissante, que la Compagnie a bien voulu prendre 
sous sa protection. 

Service pour les deffunts, — Ensuite on est convenu que, 
le premier samedi du mois prochain tombant sur la fête 
des trépassez, l'assemblée seroit remise à huitaine, auquel 
jour se fera aussi, à S' Germain-l'Auxerrois, le service pour 
le repos des âmes de M" les Officiers et Académiciens 
décédés dans le courant de l'année et les précédentes. 

Louis de Silvestre — Galloche — Pigalle — 
Restout — Caylus — Mariette — Adam Vaine 
— C. de Vermont — Coustou — Nattier — 
Dandré^Bardon — Vien — /. B. Massé — 
Halle-- Poitreau -—M. A, C halle — DroÛais 
-*- Cochin — Roslin le Suédois — Lépicié. 



Le sapiedi 9» Novembre, l'Académie s'est assemblée 
pQur les Conférences. 

Leçturç d'un mémoire 4e /eu Af. ffulst sur les Adjoints 
4 H^çfeifrs. -rs- Le Secrétaire a gpçupé U séance par la 
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lecture d'un Mémoire de feu M. Hulst sur les Adjoints à 
Recteurs, dans lequel il rend compte de l'établissement de 
ces charges, de leurs fonctions et des privilèges qui y sont 
attachés. 

Ce détail instructif et nécessaire a rappelé Futilité des 
recherches laborieuses de ce digne Confrère et a fait regret- 
ter celles dont une mort trop prompte a privé la Com- 
pagnie. 

Service pour les défunts célébré à S^ Germain-VAuxerrois. 
— Conformément à la dernière délibération, le service pour 
les défunts a été célébré ce matin â S^ Germain TAuxerrois. 

La prochaine assemblée tombant sur la fête de S^ André, 
il a été résolu qu'elle seroit avancée d'un jour et se tien- 
droit le vendredi 29 du présent. 

Louis de Silvestre — Carie Vanloo — 
Caylus — Coustou — Restout — /. Du Mont 
le Rom. — C. de Vermont — De JuUienne 

— Mariette — Bergeret — Le Clerc — /. B. 
•Oudry — Nattier — Dandré-Bardon — Halle 

— Vien — L. Tocqué — Aved — Bois[ot — 
Poitreau — Vassé — Roslin le Suédois — M. 
A. C halle — Vénevault — Lépicié. 



Le vendredi 29» Novembre, l'Académie s'est assemblée 
à l'ordinaire. 

Réception de M. Valade, peintre de portraits, — Le Sieur 
Jean Valade^ natif de Poitiers, Peintre de Portraits, a pré- 
senté à l'assemblée celui de M, de Silvestre, Directeur, et 
celui de M. Le Moine ^ Professeur, qui lui avoient été 
ordonnés pour ouvrage de réception. Les voix prises à 
l'ordinaire, la Compagnie a reçu et reçoit ledit sieur Valade 
Académicien, pour avoir séance dans les assemblées et 
jouir des privilèges, honneurs et prérogatives attribués â 
cette qualité, en observant par lui les Statuts et Règlemens 
d'icelle Académie ; ce qu'il a promis en prêtant serment 
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entre les mains de M- de Silvestre^ Écuyer, Premier 
Peintre du Roy de Pologne, Directeur et Ancien Recteur. 
Agrément du S' Châles^ Sculpteur. — Ensuite, le Sieur 
Simon Châles^ de Paris, Sculpteur, ayant fait apporter de 
ses ouvrages, la Compagnie, après les formalités requises à 
ce sujet, a agréé sa présentation et lui a permis, à la plu- 
ralité des voix, sans cependant tirer à conséquence, d'exé- 
cuter en marbre, pour sa réception, le modèle d'une 
Nayade qii'il a montré. Accordé deux ans pour l'exécution 
de ce morceau. 

L'esquisse de AT. de La Grenée approuvée. -^ L'esquisse, 
que le Sieur de La Grenée^ Peintre et Agréé, a fait voir du 
sujet de son morceau de réception représentant l'enlève- 
ment de Déjanire, a été approuvée à la pluralité des voix, 
et la Compagnie lui a accordé un an pour l'exécuter. 

Rapport de la Députation à M. le Marquis de Marigny, 
— L'Académie s'est acquitée, le samedi 16 du présent, de 
la Députation à M. le Marquis de Mangny, Directeur et 
Ordonnateur Général des Bâtimens, indiquée dans la déli- 
bération du 26 Octobre dernier. 

Confirmation de la délibération du 5« Aoust i yS2 con^ 
cernant le concours des Adjoints à Professeurs. — Sur les 
représentations du Secrétaire, la Compagnie, s'étant fait 
lire le Résultat du 5« Aoust 1752, concernant le concours 
des ouvrages des Académiciens pour parvenir au grade 
d'Adjoint à Professeur, a confirmé de nouveau ce Résultat 
et a résolu de le suivre à la rigueur, sans toutefois qu'il 
puisse avoir lieu pour monter aux places de Professeurs. 

Louis de Silvestre — Carie Vanloo — Gai" 
loche — Coustou — Van Loo — Restout — 
J. Du Mont le Rom, — Halle — Caylus — 
C. De Vermont — De Jullienne — Mariette 
— Vence — Adam Vaîné — Jeaurat — Lalive 
de Jully — Pigalle — Nattier — Dandré- 
Bardon — E. Bouchardon ~ Chardin — P. 
Slodt!j[ — Bergeret — Allegrain — Vien — 
VI 26 
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Desportes — M, A, C halle — Boucher — 
/. C. Roéttiers -^ L, Tocqué r— De La 
Tour — J. B. Massé — Vénevault — J. 
Guay — Lépicié — Cars — Roslin le Sué- 
dois — Vassé. 



Du. Samedi 7* Décembre 1734. 

Mort de M. Vînache, Sculpteur et Académicien. — L'Aca- 
démie étant assemblée pour les Conférences, le Secrétaire 
a notifié la mort de M. Vinache, Sculpteur et Académicien, 
arrivée à Paris le dimanche i^ Décembre 1754, âgé d'en- 
viron 58 ans. 

Ensuite on est convenu que, le dernier samedi du mois 
tombant sur la fête des Innocents, l'Assemblée seroit remise 
au mardi suivant, 3 1 du présent. 

Carie Vanloo — Galloche — Nattier — 
Van Loo — Caylus — Restout — Mariette — 
Le Ch*' de Valory — Coustou — Pigalle — 
Dandré'Bardon — P. Slodt^ — /. B. Massé 
— Vénevault — Surugue le fils — C. De 
Vermont — Vien — Falconet — Surugue le 
fils (seconde signature). — Valade — Perron^' 
neau — Boi^ot — Roslin le Suédois — Lépicié, 



Du Mardi 3i Décembre 1754. 

L'Académie s'est assemblée, par convocation générale, 
pour la relevée du Quartier et pour la lecture des délibé- 
rations prises pendant ce tems. 

Députation à M. le marquis de Marigny, — Suivant 
l'usage, la Compagnie a résolu de députer à M. le Marquis 
de Marigny, Directeur et Ordonnateur Général des Bâti- 
mens, pour le complimenter au sujet de la nouvelle année. 

La Députation sera composée de M. de Sylvestre ^ 
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Directeur, et de MM. les Officiers en exercice. Le jour, 
indiqué par M. De Marigny, sera le vendredi 3« de Janvier, 
entre onze heures et midi. 

M. Hallé^ Adjoint, nommé pour remplacer M. Bouchar" 
don. — Cet arrangement pris, M. Hallé^ Adjoint, a été 
nommé pour exercer à son rang le mois de Janvier pro- 
chain, à la place de M. Bouchardon, Professeur, qui a prié 
la Compagnie de l'en dispenser. 

Af. Le Moine le fils fait présent du monument de Rennes^ 
gravé par M, Dupuis, — lA. Le Moine^ de retour de 
Rennes, où il a été poser le monument en bronze qu'il a 
fait pour cette Capitale, représentant le Roy, la Déesse de 
la Santé et la Bretagne, après avoir rendu compte à la 
Compagnie des honneurs qu'il y avoit reçus et de la grati- 
fication de 5o,ooo 1., qui lui avoit été accordée par M^* les 
Etats, a fait présent de l'estampe de ce monument, gravée 
par M. Dupuis^ Académicien. 

L'Académie, qui a pris beaucoup de part à cet événe- 
ment, en a félicité M. Le Moine^ ainsi que de la grâce que 
le Roy lui a faite d'augmenter sa pension. 

Lecture [des lettres] de M. Saly et de M" de Marseille. 
— Ensuite il a été lu deux lettres de complîmens sur le 
renouvellement d'année, l'une de M. Saly et l'autre de 
M'* les Associés et fondateurs de TÉcole Académique de 
dessein de Marseille. M. Saly ajoute par apostille que 
S. M. Danoise l'a nommé Directeur de son Académie 
Royale de Peinture, Sculpture et Architecture. 

Estampes présentées par M, Surugue, — M. Surugue a 
présenté deux épreuves de deux planches qu'il a gravées 
d'après Rimbrandy ayant pour titre : « Le philosophe en 
méditation » et « Le philosophe en contemplation, » que 
la Compagnie a approuvées, ainsi que celle de M. Moireau^ 
représentant « Le départ des Cavaliers » . 

M. Restout et le Secrétaire ont été chargés, à l'occasion 
du nouvel an, de visiter M. Le Moine le père, que ses 
infirmités ne permettent pas de se trouver aux Assemblées. 
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Présent fait de plusieurs exemplaires d'une brochure par 
un amateur inconnu, — Après quoi, le Secrétaire a fait 
lecture de TÉpitre d'une^ brochure adressée à la Compagnie 
par un amateur inconnu, et dont il fait présent de plusieurs 
exemplaires à l'Académie; la brochure a pour titre : 
« Nouveaux sujets de peinture et de sculpture. » 

La visite des salles s'est faite par M" les Officiers de 
Quartier, conformément au Résultat du 29 Juillet 1747. 

Avant de lever le siège, il a été ordonné une quête pour 
des œuvres charitables, ainsi qu'il se pratique à pareil jour. 

Première quête : 80 1. 9 s. 

Plus 24 1. M. Watelet. 

Jugement des prix de quartier : 

Première Médaille : Pigalle^ S. 
Seconde Médaille : Le Brun^ S, 
Troisième Médaille : Verchoot, P, 

Louis de Silvestre — Galloche — Caylus — 
Carie Vanloo — Chardin — Boucher — Nat- 
tier — Restout — Jeaurat — Le Ch^' de 
Valory — C. de Vermont — J. B. Oudry^De 
Jullienne — J, B. Massé — Lalive — Pierre — 
Adam l'aîné — Lemoyne fils — Coustou — 
Pigalle — Halle — P. Slodt^ — Allegrain — 
Vien — Dandré-Bardon — L. Tocqué — 
Poitreau — De Lettre — Cars — M. A, 
Challe — Vénevault — Vassé — Lépicié. 
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Le samedi 4« Janvier, l'Académie a fait Touverture de ses 
assemblées. 

Rapport de la Députation à Af. le Directeur GénéraL — 
En prenant séance, M» les Députés ont rendu compte 
qu'hier matin ils avoient eu une audiance très favorable de 
M. le Marquis de Marigny, Directeur et Ordonnateur 
Général des Bâtimens, et que M. de Silvestre, portant la 
parole, l'avoit complimenté au nom de la Compagnie. 

Lecture des lettres de Af" Nattoire, Frontier et Non" 
notte. Second volume de la Vie des Peintres FlamandSj 
Allemands et Hollandois^ présenté de la part de M, DeS" 
camps. — Le Secrétaire, après avoir lu les lettres de com- 
plimens de M"» Nattoire^ Frontier et Nonnotte, a présenté, 
de la part de M. Descamps, Peintre et Membre de l'Aca- 
démie des Sciences, Arts et Belles-lettres de la Ville de 
Rouen, le second volume d'un ouvrage qu'il a fait sur la 
vie des Peintres Flamands, Allemands et HoUandois. 
La Compagnie a chargé le Secrétaire de l'en remercier. 
Restout — Van Loo — Carie Vanloo — 
Caylus — Mariette — C De Vermont — 
Lalive — Adam Vaine — Lemoyne fils — 
Coustou — Pigalle — Dandré-Bardon — 
P. Slodtj — Vien — Aved — De la Tour — 
Vassé — Falconet — M. A. C halle — Roslin 
le Suédois — Watelei — Surugue le fils — 
Halle — Cars -— Chardin — Lépicié, 
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Mort de M. Lépicié^ Secrétaire et Historiographe. 
M, Cochin est élu Secrétaire et Historiographe. — Le 
samedy 25* Janvier, l'Académie s'est assemblée, par convo- 
cation générale, pour procéder à remplir la place de Secré- 
taire et Historiographe, vacante par le décès de M' Bernard 
Lépicié^ mort le 17» Janvier, âgé de cinquante-six ans et 
quelques mois. Le S' Charles Nicolas Cochin a été élu à 
la pluralité des voix. 

Députation à M. Oudri, malade. — Ensuitte, la Compa- 
gnie étant informée que Monsieur Oudri étoit dangereuse- 
ment malade, a nommé M' Pigalle et M' d'André-Bardon 
pour lui faire visite de sa part, et, comme il a été déclaré 
que M. Oudri ne pourroit point poser le modèle pendant 
le mois de Février, l'Académie a nommé M. Allegrainy 
Adjoint, pour poser à sa place. 

Restout — Halle — Van Loo — J. du Mont 
le Rom. — Carie Vanloo — Boucher — C. de 
Vermont — Caylus — De Jullienne — Le 
Ch^' de Valory — Watelet — De Voyer d'Ar- 
genson — Mariette — Lalive — Le Clerc — 
Bergeret — Adam Vaine — Jeaurat — Le- 
moynefils — Coustou — Pierre — Pigalle — 
Nattier — Dandré-Bardon — P. Slodt^ — 
Allegrain — Vien — /. B. Massé — Chardin 

— J. C. Ro'éttiers — L. Tocqué — Aved — Dw- 
portes — De la Tour — Boipt — Poitreau 

— Le Sueur — Daullé — Surugue le fils — 
J. Valade — M. A. Challe — Vassé — Fal- 
conet — Vénevault — Roslin le Suédois — 
Cars — DroUais — Cochin. 



Aujourd'hui, samedi i«' Février, l'Académie s'est assem- 
blée pour les Conférences. 

Remerciement à V Académie par le nouveau Secrétaire, 
Éloge abrégé de feu M. Lépicié. — En ouvrant la séance, 
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le Secrétaire a remercié la Compagnie de Phonneur qu*Elle 
lui a fiait en le choisissant pour remplir la place de Secré- 
taire et Historiographe ; la Compagnie a ordonné que ce 
Discours seroit inscrit sur le registre. 

Lecture et une lettre de M, Lobei. -* Ensuitte le Secrétaire 
a terminé la séance par la lecture d'une lettre de politesse 
adressée à la Compagnie par M. Lobel^ Académicien, au 
sujet de la nouvelle année. 

Restout — AUegrain — J,Du Mont le Rom. 

— Boucher — C, De Vermont — Cayius 

— De Jullienne — Mariette — Bergeret — 
Adam Vaine — Lemoyne fils — Coustou 

— Pigalle — Nattier — Dandré^Bardon — 
Halle — Vien — Chardin — /. C. Roëttiers 

— Aved — Roslin le Suédois — Vassé »— 
Vénevault — Surugue le fils — Poitreau 
Cars — C. Cochin. 



Remerciement à l'Académie y par M, Cochin^ en conséquence 
de sa nomination à la place de Secrétaire et Historio^ 
graphe. 

« Messieurs, — Pénétré de l'affection avec laquelle toutô 
la Compagnie s'est portée à me conférer la place de Secré- 
taire et Historiographe de cette Académie, je ne puis diffé- 
rer davantage à vous en témoigner une profonde recon- 
noîssance. Dans les premiers moments de ma nomination, 
il ne m'eut pas été possible de vaincre la timidité qui saisit 
naturellement toute personne obligée de paroistre pour la 
première fois au milieu de vostre respectable Compagnie. 

a Occupé des sentiments que doivent m'inspirer vos 
bontés pour moy, dont je recevois une preuve si éclatante; 
agité de la crainte de n'avoir pas la capacité nécessaire 
pour répondre dignement à ces faveurs; envisageant les 
devoirs d'une place qui a été remplie avec tant de distinc- 
tion par M. Lépicié^ mon illustre prédécesseur, je sens 
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combien j'ay besoin que la même indulgence qui m'y a 
élevé me soit continuée, et particulièrement dans ces com- 
mencemens. 

« La perte trop récente que nous venons de faire de cet 
excellent Académicien, m'empêche de rappeler à votre 
attention toute l'étendue du mérite qui vous le rendoit 
cher et qui excite en vous de si justes regrets. Je ne m'ar- 
resteray donc point sur les qualités qui vous le faisoient 
aimer, et je ne vous parlerai que de celles par lesquelles il 
vous étoit principalement utile ; de cette intelligence supé- 
rieure qu'il joignoit â une profonde connoissance des Sta- 
tuts et Règlemens de l'Académie, et qui étoit le fruit de 
beaucoup d'esprit, et d'une expérience de dix-huit années, 
pendant lesquelles il a rempli la place que vous lui avés 
confiée; du talent, qu'il possédoit si parfaittement, de 
coucher sur vos registres les délibérations de la Compagnie 
d'une manière claire, nette et précise, et, ce qui est plus 
important encore, il étoit rempli de cet esprit de concilia- 
tion nécessaire pour réunir à un seul sentiment les diverses 
opinions qui peuvent partager vos assemblées. 

« Je ne me flatte point de pouvoir lui succéder dans ces 
qualités brillantes; je ne puis vous offrir. Messieurs, que 
ce que j'ay .de commun avec luy, c'est-à-dire le zèle le plus 
ardent pour la gloire et les intérêts de l'Académie. » 



Aujourd'hui, samedi 22 Février, l'Académie s'est assem- 
blée à l'ordinaire. 

Louis de Silvestre — Cochin — Restout — 
Allegrain — C. De Vermont — De Juîlienne 
Adam rainé — Lemoyne fils — Dandré-Bar^ 
don — P. Slodt!^ — J, B. Massé — Halle — 
L. Tocqué. 



Aujourd'hui, samedi i«' Mars, l'Académie s'est assemblée 
pour les Conférences. 
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Lecture d'un discours de M. Dandré-Bardon sur l'His- 
toire^ pour Vinstruction des Élèves protégés du Roy, — 
En ouvrant la séance, M. Dandré-Bardon^ Professeur, 
nommé par le Roy â la place de Professeur de l'École 
Royale des Élèves protégés, pour l'Histoire, la Fable et la 
Géographie, a fait lecture d'un Discours, où il expose et 
soumet au jugement de l'Académie le plan selon lequel il 
se propose d'instruire les Élèves dans ces sciences; il les 
expose sous trois vues essentielles, comme la règle des 
moeurs^ Vornement de Vespritet le flambeau des Arts. Cette 
division, simple et lumineuse, est ensuitte subdivisée par 
les principales époques et les événements les plus impor- 
tants de THistoire. 

La Compagnie a approuvé ce plan et a témoigné à 
M. d*André'Bardon combien Elle est satisfaite de le voir 
revêtu de cet honorable employ, satisfaction causée par 
l'estime qu'Elle a pour un si digne Membre aussi bien que 
par le vif interest qu'Elle prend à tout ce qui peut contri- 
buer à l'instruction des Élèves. 

Le dernier samedi du présent mois tombant sur le 
samedi saint', la Compagnie a jugé à propos d'indiquer 
l'assemblée pour le samedi 22 de ce mois. 

Indication du Commité pour la reddition des Comptes et 
la répartition de la Capitation au samedi 22 du présent 
mois. — Pareillement il a été résolu que, ce même jour 22, 
Messieurs le Directeur, les Anciens Recteurs, Recteurs, 
Adjoints à Recteurs, Professeur en exercice, et, à tour de 
rôle, dans les anciens Professeurs, M. Le Clerc,- dans les 
Professeurs, M. Oudri ; dans les Adjoints à Professeurs, 
M. Allegrain; dans les Conseillers, M. Tocquéet le Secré- 
taire, et, .dans les Académiciens, M. Auterau, s'assemble- 
ront, à neuf heures précises du matin, pour régler le rôle 
de la Capitation de 1755, ainsi que l'examen et l'arrêté du 
Compte de 1754. 

Mort de M. ^Larmessin, — En terminant la séance, le 
Secrétaire a notifié la mort de M. Larmessin, Graveur du 
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Cabinet du Roy et Académicien, arrivée à Paris le 18 Fé- 
vrier, âgé d'environ 71 ans. 

Louis de Silvestre — Gallache — Restout — 
Boucher — Van Loo — Pierre — Carie Van^ 
loo — Caylus — De Jullienne — • Mariette — 
C. De Vermont — /. B, Massé — Vence — 
Chardin — Jeaurat — Adam Vaine — Le* 
moyne fils — Vassé — Coustou — /. C. 
Roëttiers — Nattier — Dandré-Bardon — 
Halle — Allegrain — P. Slodt^ — L. Tocqué 
— Aved — Desportes — Poitreau — M, A. 
Challe — Vénevault — Falconet — Cochin, 



Aujourd'hui, samedi 22 Mars, l'Académie s'est assem- 
blée, par convocation générale, pour la lecture des délibé- 
rations du Quartier et pour délibérer sur les circonstances 
présentes. 

Remerciement de M, Oudri. — M. Oudri a remercié la 
Compagnie de rhonneur qu'EUe lui a âiit en lui envoyant 
marquer l'intérest qu'Elle prenoit à sa santé. 

Comité pour la Révision du Compte remis; scellés appo* 
ses après la mort du 5. Reidellet. — Le Secrétaire a 
déclaré à la Compagnie que l'assemblée qui se devoit tenir 
ce matin, pour la révision des Comptes de l'année 1754 et 
pour la répartition de la Capitation, n'a pu avoir lieu à 
cause de la mort du S' Reydellet, Concierge et Receveur 
de l'Académie, arrivée le 19 du présent mois; qu'en con>* 
séquence de cette mort, M. de Silvestre^ Directeur, M. ReS' 
tout^ Recteur en quartier, M. Pierre^ Professeur en exer- 
cice, et le Secrétaire, ont requis, au nom de la Compagnie, 
M" de la Prévoté de l'Hôtel du Roy d'opposer les scellés 
chez ledit defFunt Reydellet, pour la sûreté des fonds, 
papiers et effets appartenant à l'Académie, qui pouvoient 
être entre les mains dudit Concierge Receveur; ce qui a 
été fait le même jour^ 19 du présent mois, au matin. 
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M' Chardin, Trésorier. -^ L'Académie a jugé à propos 

r 

d'établir un Trésorier, conformément à Tarticle xix des 
Statuts ordonnés par le Roi le 24 Décembre i663. M. Char- 
din, Conseiller, a été élu d'une voix unanime pour remplk 
cette place et l'a acceptée aux termes portés dans l'article 
susdit des Statuts. 

Pouvoir donné aux Officiers de suivre l'affaire du scellé, 
•^ L'Académie donne plein pouvoir aux Officiers qui 
avoient été nommés par la délibération du i«' du présent 
mois, pour régler le rôle de la Capitation et pour l'examen 
du Compte de 1754, de continuer les suites de cette affaire 
et de prendre les moïens convenables pour remédier aux 
défauts du compte* dudit Reydellet, s'il y en a. 

Lesdits Officiers s'assembleront extraordinairement, à la 
réquisition de M. de Silvestre, Directeur; selon l'exigeance 
des cas, M. de Silvestre pourra aussi associer à ce Comité 
les personnes dont il jugera les conseils nécessaires. 

J, B. Guérin nommé Concierge; il prête serment, — 
Ensuite l'Académie a nommé, à la pluralité des voix, Jean 
Baptiste Guérin, pour remplir les places d'Huissier et de 
Concierge, aussi longtems qu'EUe sera contente de sa fidé- 
lité et de ses services. En conséquence, il a prêté serment 
entre les maios de M, de Silvestre, Directeur, de se sou- 
mettre à tous les ordres de l'Académie en général et à tous ^ 
ceux de ses Officiers en particulier; de lui garder le secret 
et la fidélité, et d'avoir un soin exact des choses à lui con- 
fiées, etc. 

Portrait de la Reine présenté par M, Nattier, — M. Nat* 
tier a présenté à l'Académie deux estampes du portrait de 
la Reine, gravé, d'après le tableau original dudit S' Nat" 
tier, par M. Tardieu, Académicien. Cette estampe a été 
approuvée pour jouir du privilège accordé à l'Académie 
par l'Arrest du Conseil d'État du 28 Juin 1714. 

Estampe d'après Téniers présentée par M, Tardieu. — 
M. Tardieu, Académicien, a présenté à la Compagnie deux 
estampes dont le sujet est « le Médecin empirique, » d'après 
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Téniers. La compagnie l'a approuvée pour jouir du susdit 
privilège. 

La lecture des délibérations remise à l'assemblée sui- 
vante. 

Louis de Silvestre — Cqylus — Galloche — 
Pierre — Restout — Van Loo — /. Du Mont 
le Rom. — Vence — De Jullienne — /. B. 
Oudry — Adam l'ainé — Carie Vanloo — 
Jeaurat — /. C. Ro'éttiers — Chardin — L. 
Tocqué — Aved — Coustou — Natlier — 
Pigalle — Dandré'Bardon — P. Slodtif — 
Halle — Allegrain — Vien — Desportes — 
De la Tour — Poitreau — Surugue père — 
M, A. C halle — Surugue le fils — Tardieu 

— Cars — Vénevault — Falconet — Boi^jfot 

— Vassé — Cochin. 

Ici est écrit : Conté à Paris le 22 Octobre 1761. 
R[eçu] douze sols six d[eniers]. 

Signature illisible. 



Aujourd'hui, samedi 5 Avril, l'Académie s'est assemblée 
pour les Conférences. 

Lecture des délibérations du quartier. — Le Secrétaire 
a fait la lecture des délibérations du quartier précédent, 
qui avoit été remise à ce jour. 

Lecture d'un Discours de M. Nonnotte. — Ensuitte il a lu 
un Discours prononcé par M. Nonnotte., Académicien, lors 
de sa réception â la Société Royale de la Ville de Lyon le 
29 Novembre 1754, et sur lequel il désire recevoir le sen- 
timent de l'Académie. Il y traitte du dessein, quant aux 
formes et surfaces que présente le corps humain. Il fait 
ensuitte l'application de ses principes aux différents âges et 
aux différents sexes. L' Académie^ a approuvé ce Discours 
et a ordonné au Secrétaire d'écrire à M. Nonnotte pour lui 
en témoigner sa satisfaction. 
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M. Adam rainé, professeur, présente un livre de figures 
antiques, — M. Adanij Professeur, a présenté à la Com- 
pagnie un exemplaire d'un livre de figures antiques qu'il 
a fait graver. 

M, Mariette et M. Jeaurat chargés de visiter M, de Jul- 
Henné, — M. Mariette, Associé-libre, et M. Jeaurat, Pro- 
fesseur, ont été chargés par la Compagnie de faire visite 
de sa part à M. de Julienne, Amateur honoraire, qui est 
malade. 

M. Restout et M. Carie Vanloo chargés de visiter M, Le 
Moine le père, — M. Restout, Recteur, et M. Carie Van- 
loo, aussi Recteur, sont pareillement chargés de visiter 
M. Le Moine le père. Ancien Recteur, actuellement malade. 
. Élèves admis à concourir aux Grands Prix. — L'Aca- 
démie, après savoir vu les épreuves faittes par les Étudians 
pour concourir aux Grands Prix, a jugé capables d'y être 
admis les nommés Nicolet, Du Jfameau, Celony, Restout 
et Jollain pour la Peinture, et les -nommés Berruer, Le 
Comte, Pigalle, Gois et Le Brun pour la Sculpture ^ 

Louis de Silvestre — F, Slodt!f — Restout — 
Van Loo — Caylus — Carie Vanloo — Bou- 
cher — Jeaurat — Coustou — Mariette — 
Vence — Adam Vaine — Pigalle — Bergeret 

— Nattier — Dandré-Bardon — Halle — 
Allegrain — Vassé — Chardin — L, Toc^ué 

— J. C Roéttiers — Desportes — Poitreau — 
Roslin le Suédois-- M, A, Challe — Falconet 

— Surugue le fils — Cochin, 



Aujourd'hui, ^medi 26 Avril, TAcadémie s'est assemblée 
à l'ordinaire. 
Remerciement de M. de Julienne, — En ouvrant la 



I . En marge ces noms répétés en deux listes avec les accolades 
Peintres; Sculpteurs, 
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séance, M. de Julienne a remercié la Compagnie de la 
visite qu'EUe lui a fait faire au sujet de sa maladie. 

Assemblée par Commission indiquée au 3 May, -* 
Ensuitte, il a été arresté que M" les Officiers, nommés par 
la délibération du i"' Mars, conjointement avec M. le Pro- 
fesseur en exercice et M. le Trésorier, s'assembleront le 
samedi 3 May, à neuf heures du matin, pour régler le rôle 
de la Capitation de Tannée lySS. 

M, Vien nommé pour exercer le mois de May à la place 
de M, Natoire^ Professeur, — L'Académie a nommé 
M. Vien, Adjoint, pour exercer à son rang le mois de May 
prochain à la place de M. Natoire, qui est à Rome. 

Louis de Silvestre — Galloche — P. Slodt^ 
•^ Restout ^ Cajrlus -^ C. de Vermont — 
Vence — De Jullienne — Mariette — Bergeret 

— Jeaurat — Adam Vaine — Pierre — Nat' 
tier — Daniré-Bardon — Halle ^— Allegrain 

— Vien — J. B, Massé — /. C. Roëttiers — 
Chardin — L. Tocqué t- Poitreau — Des- 
portes r— Vénevault — Falconet — Alex, 
Roslin le Suédois — M, A. C halle — C. Co- 
chin^. 



Aujourd'hui, samedi 3 May, l'Académie s'est assemblée 
pour les Conférences et pour la ratification des affaires 
réglées dans l'assemblée par Commissaires, indiquée au 
matin de ce même jour. 

Confirmation de l'assemblée par Commissaires tenue le 
matin, — M" le Directeur, Recteurs, Anciens Recteurs, 
Professeur en exercice. Trésorier, et un Officier, à tour 
de rôle, dans chacune des classes de l'Académie, c'est-à- 
dire des Anciens Professeurs, Professeurs, Adjoints à Pro- 

I. Le verso du feuillet io8 est blanc et barré de trois traits, 
avec en tête cette mention : « Passé cette page par distraction* 
Cochin, i 
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fesseur, Conseillers, conjointement avec le Secrétaire et 
un Académicien, aussi à tour de rôle, nommés pour éta- 
blir le rôle de l'imposition et de la répartition de la Capi- 
tation de la présente année lySS, s'étant assemblés le 
matin de ce jour 3 May, le rôle en a été dressé et signé 
par lesdits sieurs Commissaires, nommés à cet effet, et 
déposé dans les Archives de l'Académie. Copie en a été 
délivrée à M. le Trésorier, pour par lui être pourvu au 
recouvrement des sommes y imposées, et à leur employ à 
l'acquit des droits dûs au Roy, et autres dépenses néces- 
saires à l'entretien de l'Académie. 

Mort de M. Oudri. — Ensuitte, le Secrétaire a notifié la 
mort de M. Oudry, Professeur, arrivée à Beauvais le 
3o Avril, âgé de 69 ans et quelques mois. 

Remis à remplir les places vacantes au mois de Juillet, 
-*- L'Académie a remis de procéder à remplir les places 
vacantes par ce décès à la première assemblée du mois de 
Juillet et a décidé que les Académiciens qui aspirent à la 
place d'Adjoint à Professeur seront tenus d'apporter de 
leurs ouvrages faits dans l'année, conformément à la déli* 
bération du 5 Aoûst 1752, confirmée le 29 Novembre 1754. 

Lecture des Anecdotes sur l'établissement de V Académie 
par M. Hulst, — Le Secrétaire a Mt lecture d'un manus- 
crit de feu M. Hulst, Amateur honoraire, contenant un 
récit détaillé de l'établissement de l'Académie. Cet écrit, 
rempli d'anecdotes curieuses et intéressantes, est un des 
restes précieux qui demeurent en preuve du zèle et de l'at- 
tachement de cet illustre Amateur pour la Compagnie. 

Louis de Silvestre — Galloehe — Vien — 
Van Loo — Restout — /. Du Mont le Rom. 

— Carie Vanloo — Boucher — C. De Fer- 
mont — De Jullienr^e — r Mariette — Pierre — 
Jeaurat -^ Bergeret — Lalive -r- Nattier — 
Adam Vaine — ' Dandré-^Bardon — P. 5/o J/f -^ 
Halle -r- Allegrain -^ Chardin — L. Tocqué 

— Vassé — Surugue le fils — M. A, C halle 

— Pûitreau — Cochin. 



4 
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Aujourd'hui, samedi 3 1 May, rAcadémie s'est assemblée 
à l'ordinaire. 

Mort de M. /. L. Le Moine père^ Sculpteur ^ Ancien 
Recteur, — En ouvrant la séance, le Secrétaire a notifié la 
mort de M. Jean Louis Le Moine^ Sculpteur, Ancien Rec- 
teur, arrivée dans son logement au Louvre le 4 May, âgé 
de 90 ans. 

M, L, J. F. Lagrenée reçu, — Le Sieur Louis Jean 
François La Grénée, Peintre d'Histoire, natif de Paris, a 
présenté à l'assemblée le tableau qui lui avoit été ordonné, 
dont le sujet est l'enlèvement de Déjanire. Les voix prises 
à l'ordinaire, l'Académie a reçu et reçoit ledit S' La Grenée 
Académicien, pour avoir séance dans les assemblées et 
jouir des privilèges, honneurs et prérogatives attribués â 
cette qualité, à la charge d'observer les Statuts et Règle- 
mens de l'Académie, ce qu'il a promis en prêtant serment 
entre les mains de M, de Silvestre, Écuyer, Premier Peintre 
du Roy de Pologne, Directeur et Ancien Recteur. 

M. F, H, Droûais agréé, — Le Sieur François Hubert 
DroUais, Peintre de Portraits, natif de Paris, fils de 
M. DroUaiSy Académicien, ayant £ait apporter de ses 
ouvrages, la Compagnie, après avoir pris les voix à l'ordi- 
naire et reconnu sa capacité, a agréé sa présentation, et 
ledit Sieur Droûais ira chez M. le Directeur, qui lui ordon- 
nera ce qu'il doit faire pour sa réception. 

M. P, H, L* Archevêque agréé, — Le Sieur Pierre 
Hubert L'Archevêque^ Sculpteur, natif de Paris, ayant 
fait apporter de ses ouvrages, les voix prises à l'ordinaire, 
la Compagnie a agréé sa présentation ; ledit Sieur ira chez 
M. le Directeur, qui lui ordonnera le sujet de son mor- 
ceau de réception. 

M. N, Desportes agréé, — Le Sieur Nicolas DesporteSy 
Peintre dans le genre des animaux, natif de Bezanci en 
Champagne ^, nepveu du fameux Desportes ^ ci devant Con- 
seiller en cette Académie, a présenté de ses ouvrages. La 

I. Buzancy, départ, des Ardennes, arrond. de Vouziers. 
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Compagnie, après avoir procédé à l'ordinaire par la voye 
du scrutin, a agréé sa présentation. 

Louis de Silvestre — Van Loo — Galloche 

— Vien — J. Du Mont le Rom, — Carie 
Vanloo — Boucher — Caylus — C De Ver^ 
mont — Le Ch^^ de Valory — Mariette — 
Véneyault — Bergeret — Jeaurat -— Cochin 

— Adam Vaine — Surugue le fils — Lemojme 
— E, Bouchardon — M, A. C halle — Coustou 

— Dandré'Bardon — Pierre — Pigalle — 
Nattier -^ Aved — Halle — P. Shdt^ — 
Allegrain — De Lagrénée — Desportes — Guay 

— /. B. Massé — /. C. Roëttiers — L. 
Tocqué — Faîconet — Chardin — Vassé i— 
Roslin le Suédois — Cars — Drouais. 



Aujourd'hui, samedi 7 Juin, l'Académie s'est assemblée 
pour les Conférences. 

Lecture d'un Discours de M, le C. de Caylus sur. la 
nécessité des Conférences, — Le Secrétaire a fait lecture 
d'un Discours de M. le Comte de Caylus sur la nécessité 
des Conférences Académiques, qui sont d'obligation par 
les Statuts ; il en fait sentir l'utilité par les avantages que 
les Élèves en peuvent recevoir, et n'oublie rien pour encou- 
rager ceux que trop de timidité empêche de communiquer 
leurs réflections. Enfin, il fait remarquer combien une suitté 
de Conférences donnée par l'Académie feroit honneur à 
ce Corps illustre en Europe, et de qui tous ceux qui aiment 
les Arts attendent les lumières nécessaires pour en bien 
juger. 

L'Académie a témoigné sa reconnoissance des nouvelles 
preuves d'un zèle éclairé que cet illustre Amateur ajoute 
à celles qu'il n'a cessé de donner en toute occasion. 

Louis de Silvestre — Galloche — Adam 
Vaine — Restout — Vence — Lalive — Jeau" 
VI 27 
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rM^ tè Mcffne ^ Couiiou ^ Démdré^Bar-i 
don — Allegram -^ /. B, Mdisé ^ Despartep 

— Chardin — i4v«f — Faleanet — Via55^ — 
Gtuiy — M, A. C halle -^ RosKn le Suédois 

— De tagrénéé -* Suruguê le fils — Cochin. 

Aujourd'hui, samedi 28* Juin, TAcadémie s'est assem- 
blée, par convocatioû générale, pour la relevée du quar- 
tier et pour la lecture des délibéffttiofis prises pendant ce 
temps. 

M. de Silvestre continué Difeeteur, -^ En conséquence 
de Fàfticle IX des Statuts de i663, où il est énoncé que le 
Directeur sera changé tous les éné, si ce n'est que TAcadé- 
mie trouve à propos de le coiitinuer, Tusage étant d'y pro- 
céder â pareil jour, la continuation a été décidée unanime- 
ment par le Scrutin. M. de Silvestre ne s'étant pas trouvé 
à l'assemblée pour laisser la liberté des suffrages, la Com- 
pagnie a chargé M** les Officiers en exercice d'aller chez 
lui lui faire part du résultat de la délibération. 

M. Greu!(e agréé. — Le S' Jean Baptiste Greuje, peintre 
de genre particulier ^ natif de Tournus en Bourgogne, 
ayant fait apporter de ses ouvrages, la Compagnie, après 
avoir pris les voix â l'ordinaire et reconnu sa capacité, a 
agréé sa présentation, et le Sieur Greu^e ira chez M. le 
Directeur, qui lui ordonnera ce qu'il doit foire pour sa 
réception. 

M. Flipart agréé. — Le Sieur Jean Jacques Flipart^ 
Graveur, natif de Paris, a présenté de ses ouvrages. 
Le$ voix prises à l'ordinaire, l'Académie a agréé sa pré- 
sentation et remis â l'assemblée prochaine la décision de 
ce qu'il doit graver pour sa réception. 

Suivant l'Arrêté du 29 Juillet 1747, M" les Officiers en 
exercice ont fait la visite des Salles. 

Prix du quartier ; 

La première et la seconde Médaille mises en réserve. 
La troisième Médaille : DumaSy S. 
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Oalloche-^ Adam Vaine ^ Van Loo^ Res- 
tùut — J. du Mont le Rotn, — ^ Carie Vanloo 
-" C. de VertHont-^ Vence-^ Jeaurat — La- 
live *— Ùe Vojrer d'Argenson — Lemoyne — 
CouiUm — Piètre **- Pigalle — Nattîer — 
Dandré-Bardon — Aile grain — Halle — P. 
Slodt^ — Ficn -^ Chardin — L. Tocqué — 
il vei — Desportes — Falconet — De Lagrenée 
— Poitreau ^ M. A. C halle *- DroMis — 
£e 5i/eur — Car5 — Autreau — Tardieu — 
Vénevault — il/ex. ifer^Wn fe Suédois — S«- 
m^e /c ^/5 — Cochin, 

Atifourdimy, sâmedy 5 Juillet, rAcadëfiM s'mc aMem- 
blée, par convocation générale, pour remplir' les placés 
cPOffiderây vacante^ par la mort de M. Oudrjr^ Pto/e$MUr, 

En ouvrant la séance, M. de Sihestre^ continué Difec 
tenr paf l'assemblée précédente, a remercié la Compagnie 
de rhotmeur qn'Elle lui a fait en lui donnant une preuve 
atissi flatteuse de son estime et de son affectiOfl. 

M* Halle monte au rang de Professeur, -^ Les voix 
ayant été prises par scrutin, M. Halléy Adjoint ft Proies^ 
seuf , est monté au rang de Professeur, 

M, Falconnet est nommé Adjoint à Professeur. *^ Con* 
fermement au Règlement rétabli par plusieurs délibérations 
précédentes, M** les Académiciens prétendants à la place 
d'Adjoint à Professeur ayant feît apporter de leurs ouvrages, 
la Compagnie, après les avoir examinés et pris les voix par 
le scrutin, a nommé M. Falconnet Adjoint à Professeur. 

Il a été décidé que le S' Flipart, Graveur, agréé à ras- 
semblée précédente, graveroît deux portraicts pour sa 
réception à l'Académie; suivant Tusage ordinaire, il ira 
chez M. le Directeur prendre ses ordres à ce sujet. 

M. Slodts[ prent le mois de Février, — • M. Slodt^ a 
choisi le mois de Février à la place de celui d'Avril dans 
lequel il professoit. 
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Louis de Silvestre — Galloche — J. Du 
Mont, le Rom. -* Caylus — Dandré-Bardon 

— Van Loo — Restout — Boucher — Le 
Clerc — C. De Vermont — Jeaurat — Adam 
rainé — Lemoyne — Bouchardon — Coustou 

— Pierre — Nattier —• Slodt^ — Halle — 
Allegrain — Vien — Falconet — /. B. Massé 

— L. Tocqué — Chardin — /. C. Roéttiers — 
Cars — Desportes — Le Sueur — Boi^ot — 
M. A, C halle — De Lagrenée — Alex, Ros" 
lin le Suédois — Vénevault — Cochin. 



Aujourd'hui, samedi 26 Juillet, l'Académie s'est assem- 
blée à Fordinaire. 

Exposition des tableaux ordonnée par M, le D.'G. pour 
cette année. — En ouvrant la séance, le Secrétaire a fait 
lecture d'une lettre de Monsieur le marquis de Marigny, 
Directeur et Ordonnateur Général des Bâtiments du Roy, 
etc., par laquelle il avertit Messieurs de l'Académie Royale 
de Peinture et de Sculpture que l'intention du Roy est 
que, dans la présente année ijSS et au temps accoutumé, 
il y ait exposition de leurs tableaux et modèles dans le 
salon du Louvre, et qu'aussitôt après le Committé qui doit 
déterminer les ouvrages qui y auront place, il en soit 
informé, afin de donner ses ordres pour leur arrangement. 

Committé pour V examen des tableaux ordonné par le 1 6. 
— En conséquence, il a été réglé que, conformément aux 
intentions du Roy, il y auroit le samedy 16 du mois 
d'Aoust prochain, à trois heures, une assemblée particu- 
lière pour examiner les ouvrages qui seront placés dans le 
Salon, et on a nommé, par la voye du sort, inépendam- 
ment de M. le Directeur, de M" les OjQîciers en exercice, 
de M" les Recteurs et Adjoints à Recteurs, qui sont de 
tous les jugements, M. Le Clerc, Ancien Professeur, 
M. Jeaurat^ M. Le Moyne, M. Bouchardon^ M. Pierre^ 
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M. Dandré'Bardon et M. Halle, Professeurs; M. Aile- 
grain, M. Vien et M. Falconnet, Adjoints à Professeurs, 
M. Massé et M, Tocqué^ Conseillers. 

Louis de Silvestre — Caylus — J. Du Mont 
le Rom. — Dandré'Bardùn — Restout — C 
De Vermont — Jeaurat — Adam Vaine — 
Lemoyne — Pierre — Nattier — Halle — 
Falconet — Allegrain — Vien — Chardin — 
Aved — Poitreau — De La Grénée — Alex. 
Roslin le Suédois — Cochin, 



Aujourd'huy, samedi 2 Aoust, l'Académie s'est assem- 
blée pour les Conférences. 

Lecture d'une Dissertation de M. le C, de Caylus sur la 
gravure, — M. le Comte de Caylus a lu un discours sur la 
gravure. Cette Dissertation, aussi intéressante par la ma- 
nière dont elle est écrite qu'utile par les principes qu'elle 
contient, a été fort agréable à la Compagnie, qui lui en a 
témoigné sa reconnoissance et Ta prié de continuer de lui 
faire part des réflexions solides que lui inspirent sa con- 
noissance dans les Arts et son amour pour tout ce qui peut 
contribuer à leur avancement. 

Mort de M. Chastelain, Académicien, — Ensuitte, le 
Secrétaire a notifié à la Compagnie la mort de M. Qhdte' 
lain, Académicien, Inspecteur de la Manufacture Royale 
des Gobelins, arrivé cejourd'huy 2 Aoust, âgé de 81 ans. 

Louis de Silvestre — Galloche — /. .Du 
Mont le Rom. — Caylus — Le Mqyne — 
Boucher — Restout — C, De Vermont — 
Mariette — Watelet — Lalive — Le Clerc — 
Jeaurat — Pierre — Pigalle — Adam l'aine 
*- Nattier — Dandré-Bardon — P. Slodt^ — 
Halle — Allegrain — Vien — Falconet — 
/. B. Massé — Chardin — L, Tocquè — Aved 
— Desportes — Vemet — Poitreau — De La- 
grenée — Vénevault — Cochin, 
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Les Prix et Pehiiure et de Sculpture ernspeudui pour 
eeue amtée. -» Le samedi s3 Aoust, l'Académie s'est assem*- 
blée extraordinairemeDt pour examiner les tableaux et bas- 
rsiie£i frits i>ar les Élèyes pour les Grands Prix. Après les 
aToir TÛSy la Compagnie, les ayant trouvés trop foibles, a 
décidé que les Prix seroient suspendus jusques à l'année 
suivante et qu'ils ne seroient pas exposés en public. 

M. Chardin nommé pour présider à l'arrangement des 
takleaux au Salon. — Ensuitte, le Secrétaire a fût lecture 
du Résultat de l'assemblée tenue par G>mmitté le i6 du 
présent mois, par laquelle M. Chardin^ Trésorier, a été 
chargé, selon l'ancien usage, de présider à l'arrangement 
des tableaux exposés au Salon, M. Portail^ chargé de cet 
empk>7 par Monsieur le Directeur Général des Bâtiments 
du Roy, n'ayant pu Êiire ce service pour cause de maladie. 

Louis de Silvestre — GaUoche -^J.Du Mont 
le Rom. -*' Lemoyne -^ Caylus -— Van Loo 
•^Restout — Carie Vanloo — ^ Boucher *^ Ç. 
De Vermont ^ De Jullienne — Vcnce *- La 
Uve — Bergeret ^ Adam Vaine -^ Coustou 
— Pigalle — Nattier — Dandré^Bardon — 
Halle — P. Slodt^ — Allegrain — Vien — 
Falconet — J. B. Massé -» J. C Roëttiers 
-^ Aved — DroUais — De Lagrenée — Véne- 
vault •^ Cochin. 



Aujourd'huy, samedi 3o Aoust, l'Académie s'est assem- 
blée à l'ordinaire. 

Remerciement à M. Le Moine^ Professeur. — En ouvrant 
la séance, l'Académie a remercié M. Le Moine^ Professeur 
en exercice, du soin qu'il a bien voulu prendre de restau- 
rer lui-même une des figures Antiques de l'Académie qui 
étoit mutilée. ' 

Mémoire sur la Peint, à l'encaustique par M. le C. de 
Cajrlus. — M. le Comte de Caylus a fait prd^ent à la Com- 
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pagnie d'un mémoire sur la Peinture à l'encaustique et 
sur la Peinture à la cire, de sa composition, où il donne 
tous les détails de cette découverte et les moyens dt la 
mettre en œuvre. L'Académie lui en a témoigné sa recon- 
poissance. 

M, WUle agréé, >— Ensuitte, le Sieur Jean Georges 
Wille^ Graveur, natif de Kœnigsberg dans la Hesse, ayant 
foit apporter de ses ouvrages, la Compagnie, après avoir 
pris les voix à l'ordinaire et reconnu sa capacité, a agréé 
sa présentation, et le S' WUle ira chez M. le Directeur, 
qui lui ordonnera ce qu'il doit faire pour sa réception. 

Lettre de MM. les Associés de l'École Académique de 
Marseille. — ^ Le Secrétaire a fait lecture d'une lettre de 
Messieurs les fondateurs et Associés de l'École Acadé-* 
mique de dessein établie à Marseille, par laquelle ces 
Messieurs présentent à l'Académie de leurs desseins. La 
Compagnie, après les avoir vus, a ordonné au Secrétajire 
de répondre à ces M'* et de leur témoigner la satisfaction 
que lui causent ces fruits de leur émulation. Leur lettre 
«era inscritte sur )e registre à la suitte de la présente déli«- 
bération. 

Louis de Silvestre — Galloche — /. Du 
Mont le Rom. — Lemoyite — Van Loo — 
Restout -^ Carie Vanloo r- De Jullienne — 
Vence — C De Vermont — Le Clerc — 
Jeaurat — Adam Vaine — Coustou — Nattier 

— Dandré-Bardfm r- P. Slodt^ -r Falconet 

— Halle — Allegrain — Vien — /. B. Massé 

— L. Tocqué -r G* Duchange -^ Chardin — 
Aved — Desportes — Vénevault — De Lagre» 
née — M. A. C halle f^ Poitreau — Perron' 
neau -— Cochin. 
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Lettre de Messieurs les fondateurs de V École Académique 
de dessein^ établie à Marseille, à Messieurs de VAcadér 
mie Royale de Peinture et de Sculpture à Paris, 

c Messieurs, — M. Dandré^Bardon^ notre Directeur 
perpétuel, nous fera l'honneur de vous présenter quelques 
académies dessinées par quelques uns des membres de 
notre École Académique, que nous lui ayons fiiit parvenir, 
non comme un tribut de la protection que vous nous avez 
gratuitement accordé, mais comme un foible témoignage 
de la reconnoissance que nous devons aux boatez que 
vous avez pour nous. Daignez, Messieurs, nous les conti- 
nuer ; nos foibles talents l'exigent et vous exposeront beau- 
coup mieux nos besoins que les paroles. Aussi, nous ne 
les employons qu'à faire des vœux ardens pour la conser- 
vation de vos respectables personnes et la durée de vos 
jours, si chers à l'État pour les progrès des Beaux-Arts, 
dont vous estes les dépositaires. 

c Nous sommes, avec beaucoup de respect. Messieurs, 
vos très humbles et très obéissants serviteurs les Associez 
de r École Académique du dessein de Marseille. 

c Kapeller, Secrétaire perpétuel de l'Acad. 

« A Marseille, le 28 Juillet lySS. • 

Le Secrétaire a répondu à cette lettre le 6 Septembre. 



Le samedi 6 Septembre, l'Académie s'est assemblée 
pour les Conférences. 

Remerciement à M. Chardin, — M. le Directeur a 
remercié, au nom de la Compagnie, M. Chardin des soins 
qu'il a bien voulu se donner pour l'arrangement des 
tableaux du Salon. 

Lecture par M. Desportes d'un Discours sur la théorie et 
la pratique. — M. Desportes ^ Conseiller, a lu un Discours 
sur la nécessité de joindre la théorie des règles avec une 
pratique suivie, pour porter les Arts à leur plus haut degré 
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de perfection. Cette dissertation a paru très judicieuse à la 
Compagnie, qui lui en a fait compliment. 

Assemblée indiquée pour la Distribution des Prix, — 
Ensuitte, le Secrétaire a déclaré à la Compagnie qu'il y 
auroit assemblée extraordinaire le mercredi lo du présent 
mois , jour indiqué par Monsieur le Directeur Général , 
pour £Eiire la Distribution des Grands Prix et des Médailles 
du dessein de Tannée 1754. 

Louis de Silvestre — Galloche — J. Du 
Mont le Rom, — Jeaurat — Caylus — Res" 
tout — C de Vermont — De Jullienne — 
Watelet — Vence — Adam Vaine — Lemqyne 

— Pigalle — Nattier — Dandré-Bardon — 
/. B. Massé - Halle — P. Slodt^ — Vien — 
Falconet-^ Chardin — L, Tocqué— Poitreau 

— Desportes — DroUais — Silvestre — Per- 
ronneau — Vénevault — De Lagrenée — Le 
Sueur — Roslin le Suédois — Cochin. 



Distribution des Prix par M, de Marigny, — Aujour- 
d'huy, mercredi 10 Septembre, rAcadémie s'est assemblée, 
par convocation, générale, comme étant un jour indiqué 
par Monsieur le Marquis de Marigny, Directeur et Ordon- 
nateur Général des Bâtimens du Roy, pour faire la Dis- 
tribution des Grands Prix de Tannée 1754. 

Les Prix distribue^, — Monsieur le Directeur Général 
a fait la Distribution des Grands Prix de 1734, scavoir : 

Le !«' Prix de Peinture au S. Chardin; 

Le I" Prix de Sculpture au S. Bridan; 

Le 2<> Prix de Peinture au S. Joullain; 

Le 2« Prix de Sculpture au S. Bérué. 

Monsieur le Directeur Général a aussi distribué les petits 
Prix de cette même année 1754. 

Lecture du Poème de M, Watelet sur la Peinture. — 
Ensuitte, M. Watelet, Associé-libre, a lu le Poème qu'il a 
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fait sur la Peinture, dont U avoit lu les trois premiers 
Chants les années précédentes. 

La Compagnie a donné les plus grands applandî^^ments 
à cet ouvrage^ 

L'assemblée finie. Monsieur le Directeur Général a été 
r^onduit avec le même ordre qu'à son arrivée, et il a été 
décidé que M. de Silvestre^ avec M" les Officiers en exer- 
cice, iroient en Députation le remercier de Tbonneur qu'il 
a &it aujourd'liuy à TAcadémie. 

gn marge : La Députation s'^ fisûttç 1# mardi i6 de 
Septembre, à 1 1 heures et demie du matin, 

Louis de Silvestre — Galloehe — J. Du 
Mont le Rom. «^ Dandré-Bmrdon — Van Loo 
^ Restout — Carie Yanloo — C. de Vermont 
.^ Vence — Lçmoyne -r- Coustou — Pierre 

- P. Slodtiç — Halle — Allegrain — /. B. 
Id(Wié — Falconet — Fw -^ Chardin — De 
Lagrenée -* /. Daullé — Rpslin le Suédois 

— Perronneau — Cochin, 



Aujourd'huy, samedi 28 Septembre, l'Académie s'est 
assemblée, par convocation générale, pour la relevée du 
Quartier et la lecture des délibérations prises pendant ce 
temps. 

Messieurs les Officiers en exercice ont fiiit la visite des 
salles. 

Le Secrétaire a fait la lecture des délibérations prises 
pendant ce Quartier. 

I. Cette mention était d'abord écrite avant celle de la distri- 
bution des Prix et commençait par : c En ouvrant la séance, 
M. Watelet... s Cochin fi corrigé Terreur par cette rectification : 

c II y a icy une transposition ; les Prix ont été donnés avaQ( 
la lecture, M. le Directeur Général l'ayant souhaitté ainsi. On 
doit donc lire : En ouvrant la séance, M. le Directeur Général 
a fait, etc., et après : Ensuitte k(. Watelet, etc. — Ci 
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Ensuite, îi a rendu compte à la Compagnie que la Dépu- 
tatioù e'étoit faite le mardi i6 du même mois. 

Prix du quartier : 

iw Médaille : Nicolet, P. 
2« : Celoni^ P. 
3« : Perottin^ S. 

Médaille^ réservées du quartier précédent : 

ï^ Médaille : Verbreck^ S. 
2« : Pollety S. 

ZA>uis de Silvestre — Galloche — J. Du 
Mont le Rom. — » Dandré-Bardon — Van Loo 

— Restout •— Carie Vanloo — Adam l'aîné 

— De Jullienne — Pierre — Vence -^ ie- 
moyne — Coustou — P. Slodtsf — Halle — 
Allegrain — Vien — J. B. Massé — Falco- 
net — Cars — Chardin — Vénevault — 
DroUais — Poitreau — De I^agrenée — /. 
Daullé — Perronneau — Roslin le Suédois — 
Çochin. 



Us samedi 4 Octobre, TAcadémie s'est assemblée pour 
les Conférences. 

Lecture d'une Dissertation sur la légèreté de l'outil par 
fd* le C. de jC* *— M' le Comte de Caylus les a ouvertes 
par un Discours sur la légèreté de Vontil dans l'exécution 
des ouvrages. Ce Discours a/^t^ trouvé t:xjc^}lent par toute 
la Compagnie. 

Règlement pour laisser entrer tous les Élèves aux figures 
de Médailles. — Ensuitte., il a été décidé que, conformé- 
nient aux anciens usages, tous les Élèves seroient admis à 
dessiner aux figures destinées pour concourir aux Médailles. 

Louis de Silvestre — Galloche — Carie 
Vanloo — Pigalle — Restout — C. De Ver- 
mont — De Jullienne — Naitier — Vence ^ 
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Cùustùu — Dandré'Bardm — P. Slodt^ — 
Halle — Âllegrain — Vien — Falconet — /. 
B. Massé — /. C. Roëttiers — Chardin — 
Desportes — Alex, Roslin le Suédois — De 
Lagrenée — Vénevault — Cochin, 

M. de Silvestre, Directeur, absent; M. Carie Vanloo, Recteur en 
exerc; M. Pigalle, Prof, en ezerc.^. 

Âujourd'huy 25 Octobre 1755, TAcadémie s'est assemblée 
à l'ordinaire. 

Lecture des Statuts, — Ne â'étant présenté aucune affaire 
pour occuper la séance, le Secrétaire à &it la lecture des 
Statuts de l'Académie. 

Indication du service pour les défunts. — Ensuitte, il a 
été réglé que, le premier samedi du mois prochain tom- 
bant sur la feste de la Toussaints, l'assemblée seroit remise 
à huitaine, c'est à dire au samedi 8 Novembre, auquel 
jour sera aussi fait, à S^ Germain l'Auxerrois, le service 
pour le repos des âmes de M'* les Officiers et Académie 
ciens décédés dans le courant de l'année et dans les pré- 
cédentes. 

Carie Vanloo — Pigalle — Caylus — Res- 
tout — Bergeret — Jeaurat — Vence — 
Adam rainé — Coustou — Dandré-Bardon — 
P. Slodt^ — Halle — Allegrain — Vien — 
Falconet — /. B. Massé — Chardin — Cars 
— Autreau — Vénevault — De Lagrenée — 
Roslin le Suédois — Cochin, 



M. de Silvestre j Dir. — M. C. Vanloo, Rect. — M. Coustou, Prof. 

Aujourd'huy, samedi 8 Novembre, l'Académie s'est assem- 
blée poi^r les Conférences. 

I. A partir de ce procès- verbal^ Cochin met régulièrement en 
la marge les trois noms du Directeur, du Recteur en exercice et 
du Professeur en exercice. Nous mettrons cette mention en tête 
de chaque procès-Verbal. 
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Lecture i*un Discours de M. Restout. — M: Restout^ 
Recteur, les a ouvertes par un Discours sur les principes 
de la Peinture. Il y expose aux Élèves les règles aux- 
quelles il s'assujétit en opérant et les conseils qu'il a reçus 
du grand Jouvenet, son oncle, et du célèbre M. de Largil- 
Hère, Ce Discours, excellent et instructif, > été écousté par 
la Compagnie avec le plus grand plaisir, et Elle lui en a 
témoigné sa satisfaction. 

Service pour les défunts, — Confof lûénient à la dernière 
délibération, le service pour les défunts a été célébré ce 
matin à S^ Germain rAuxjerrois. 

Louis de Silvestre — Cafle Vanloo — Cous» 
toU — Restout — Caylus — C J)e Vermont 

— Vence — Bergeret — Le Clerc — Lemoyne 

— Nattier — Dandré-Bardon — P. Slodt^ — 
Falconet — Halle — Vien — /. B. Massé — 
Chardin — Poitreau — Roslin le Suédois — 
DroUais — Boi^ot — Cars — Véneyault — 
Cochin, 



M. de Silvestre, Dir. — M. C. Vanloo, Rect. — M. Coustou, Prof. 

Aujourd'huy, samedi 29 Novembre, l'Académie s'est 
assemblée à l'ordinaire. 

Af. de Machy^ P, d'Arch.^ agréé, — Le S. Pierre Antoine 
de Machy-y Peintre d'Architecture, natif de Paris, ayant 
fait apporter de ses ouvrages, la Compagnie, après avoir 
pris les voix par le scrutin et reconnu sa capacité, a agréé 
sa présentation, et le S"* Machi ira chez M. le Directeur, 
qui lui ordonnera ce qu'il doit faire pour sa réception. 

Rapport de l'état de la succession de Reydellet, — Le 
Secrétaire a rapporté à la Compagnie que, par l'état fait 
des effets de la succession de feu Reydellet, et des créan- 
ciers admis à prétendre au partage de cette succession, il 
résulte que les créances montent à 9,988 1. 17s., non com- 
pris la créance de l'Académie ; que le^ deniers de la vente 
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(tes metiblH de Reydellet, muIs o^êU Ullih âê st tticccs- 
tkxfi, sé t ronvoieDt isMiter à 1,533 L i5 t., iiir taqurik 
s6miiie il a déjà été eonsominé, pour finis d'opposîtioii et 
de levée de scellés, d'invettuire et de ^eate^ k somme de 
i,ii5 1. i5 s. 6 d.; qu'il y mwtch encore à prélever 800 L 
en moins de frais, ta&t de Pinstance de préférence pour* 
suivie contre les créiAciers que de la oontribntion des 
deniers restants, qui se troov e nt rédnttt à environ 5oo L 

Renmidatkm de fAcÊdémie. — Sur quoy, ^Académie 
ayant oon«deré que, quoique la succession de tUyddki 
ait un compte à rendre d'où il tésuheroit va reliquat, par 
YtSkt de la contribution il n'iftdemniseroit pas des frais 
et des démarches cpHl eiigeroit, •^ a décidé qu'Elle se 
désiste et abamkmAê todtes ses poumdtes qui pourroient 
être fisiites pour demander k reddition de ce compte ou 
pour entref dans cette contribution^ L'Académie a aussi 
décidé qu'à l'égard des fournitures, âittos par quelques 
marchands pour le service de l'Académie sur la confiance 
accordée par Elle au S' Reydellet, que l'insolvabilité de sa 
succession laisse à payer, l'Académie donne plein pouvoir 
à M. Chardin^ Trésorier^ et laisse à sa prudence les arran- 
gements nécessaires pour y satis£ûre, ayant égard â l'hon- 
neur et aux intérests de la Compagnie. 

Règlement pour les fils d! Académiciens ei les Élèpeêprô* 
tégés, — Ensuitte, sur ce qu'il a été représenté que les fils 
d'Académiciens, qui sont appelés les premiers pour entrer 
dessiner d'après le modèle, restent dans la Salle de l'Her- 
cule, tandis que les Élèves protégés^ qui ne sont appelés 
qu'ensuite, avoient l'entrée dans le corridor; que d'ail* 
leurs, si l'on accordoit cette même grâce aux fils d'Acadé** 
miciens, cela produiroit un trop grand nombre de per- 
sonnes qui pourroient troubler le Professeur dans son 
exercice, l'Académie a décidé que les fils d'Académiciens et 
les Élèves protégés resteroient dans la Salle de l'Hercule^ 
pour y être appelés selon l'ordre de la liste. 

Louis de SiWestre -- C^rle Vanloù -^ Câus-* 
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tùu -*' Vanloo — Oàlloché -** RestùUt — G. 
De Vermont — Z)é Juîlienné — Mariette — 
Jeaurat — Pierre ■— i4iâm Vàifié*^ Pigalle 
— Nattier — Dandré^Bardon — /*. S/ai/f — 
Falconet «-* Hâtli^ — AUegrain — Ft^ --• /. 
B. M^5^ — Chardin ^ Ayed — De /« Tour 
-^ Surugue le fils ^ Dràïiais ^ iRosiiir /e 
Suédois — Vénevault — Cochnt 



rf*a**éaB«^i>A*^«*< 



M. ie SUvesire^ Dîr.— M. Car/o Vii«/oo, ttect.— M. i». «S/oi^ff , Prof. 

Aujourd'huy , samedi 6 Décembre, rAcadémie s'est 
assemblée pour les Conférences. 

Lecture d'un manuscrit de M. Hulst. — Le Secrétaire a 
repris la lecture d'un manuscrit de feu M. Hulst, hono- 
raire Amateur de cette Académie, intitulé : « Détails anec- 
dotes concernant rétablissement et la restauration de 
l'Académie, etc. » 

Énsuitte, on est convenu que, le dernier samedi de ce 
mois tombant sur la feste de S* Jean, l'assemblée seroit 
remise au mercredi suivant, 3 1 du présent. 

Louis de Silvestre — Carie Vanloo — P. 
Slodt^ — Restout — Mariette — Adam Vaine 

— Vence — Dandré'Bardon — Halle — Vien 

— Falconet — Poitreau — Roslin le Suédois 

— De La Grénée — M. A* Challe — Cochin. 



M. de SHvestrCy Dir. ^ M. Carie Vanloo, R^. — M. Slodtjç, Prof. 

Aujoufd'huy, mercfédy 3i Décembre, l'Académie s'est 
assemblée, par convocation générale, pour la relevée du 
quartier et pour la lecture des délibérations prises pendant 
ce temps. 

Mort de M^ dflsle, — Le Secrétaire a notifié à la Compa- 
gnie la mort de M. Jean Charles Garnier, Écuyer, Seigneur 
d'îsle, ControUeur général des Bâtiments, Jardins>t Manu- 
factures du Roy, Associé libre de cette Académie, arrivée 



432 [1735 

en son logeaient à TOrangerie des Thuilleries le 1 2 du pré- 
sent, mois, âgé d'enriroa 58 ans. 

La Compagnie a remis Télection à la place d'Associé 
libre vacante à l'assemblée suivante. 

Règlement pour Vacte du jugement des Prix du Quartier. 
— Ensuitte, le Secrétaire a représenté à la Compagnie que 
l'usage où l'on a été jusqu'icy d'inscrire l'acte du jugement 
des Prix du Quartier sur des feuilles volantes, exposoit cet 
acte à être facilement perdu; que quelques uns même ne 
se retrouvoient plus ; qu'ainsi il paraitroit plus convenable 
de suprimer cet acte et d'inscrire doresnavant ce juge- 
ment plus au long sur le registre dé l'Académie, où il se 
trouveroit conservé avec plus de certitude. L'Académie a 
approuvé ce changement et a ordonné qu'il auroit lieu à 
l'avenir. 

Prix du quartier : i«', Le Brun^ S.; 2« : Heems^ P.; 
3* : Du Vivier, S. — En conséquence, le jugement des 
prix du Quartier a été inscrit ainsi qu'il suit : Ce même 
jour. Messieurs les principaux Officiers de l'Académie, 
savoir : M. le Directeur, M. le Chancelier, M. le Recteur 
en exercice. M" les Professeurs ayant exercé les trois mois 
du Quartier, ou M" les Adjoints ayant fait leurs fonctions, 
M. le Trésorier et le Secrétaire, conjointement avec 
M^ les Recteurs et Adjoints à Recteurs, étant assemblez 
pour adjuger les Prix qui s'accordent tous les trois mois, 
sur les académies des Étudiants d'après le modèle, ont jugé 
que le nommé Le Brun, S., a mérité le premier Prix, 
Heems, P., le second, et Duvivier^ S., le troisième. 

Députation à M. le Directeur Général, — Suivant l'usage, 
la Compagnie est convenue d'aller en Députation chez 
M. le Marquis de Marigny, Directeur et Ordonnateur 
Général des Bâtiments du Roy, etc., pour le complimenter 
au sujet de la nouvelle année. La Députation sera com- 
posée de M. de Silvestre, Directeur, et de M" les Officiers 
en exercice. Le jour indiqué par M. le Directeur Général 
sera le samedi 3 Janvier, entre onze heures et midi. 
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Lettre de M. Frontier; lettre de M^ les Associés de 
V École Acad, de Marseille. — Ensuitte, il a été fait lecture 
de deux lettres de compliment à la Compagnie sur le 
renouvellement de l'année, Tune de M. Frontier .^ Adjoint 
à Professeur, actuellement à Lyon, l'autre de M" les Asso- 
ciés fondateurs de FÉcole Académique du dessein à Mar- 
seille. 

M. Falconnet nommé pour professer. — M. Falconety 
Adjoint à Professeur, a été nommé pour exercer à son 
rang le mois de Janvier prochain à la place de M. Bou^ 
chardon^ qui a prié l'Académie de Ten dispenser. 

Quête. — Il a été fait une quête pour des œuvres chari- 
tables, ainsi qu'il se pratique à pareil jour. — La quête a 
monté à i36 1. 4 s. 

Estampes présentées par M. Moireau. — M. Moireau, 
Graveur, Académicien'', a présenté à l'Académie deux 
estampes intitulées : a Départ pour la chasse à l'oiseau, » 
gravée d'après le tableau de Wouvermens^ pour obtenir le 
privilège. 

En terminant la séance, il a été décidé que, le premier 
samedi du mois de Janvier tombant sur la feste de S** Gene- 
viève, l'assemblée seroit remise au samedi suivant, 10 du 
même mois, et le Secrétaire a fait la lecture des délibéra- 
tions du Quartier. 

Louis de Silvestre — Carie Vanloo — Gai-* 
loche -^ Cochin — P. Slodtsf — Jeaurat — 
Van Loo — Restout — Desportes — Mariette 
--Halle ^ M. A. C halle — Surugue le fils 

— De Jullienne — C. De Vermont — Berge- 
ret — Poitreau — Le Clerc — Lemoyne — 
Adam Vaine — Bouchardon — Coustou — 
Pigalle — Nattier — Dandré-Bardon — Per- 
ronneau — De la Tour — A lie grain — Vien 

— Falconet — /. B. Massé — Chardin — 
L. Tocqué — Cars. 

VI 28 
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DE LA SOCIÉTÉ DE L'HISTOIRE DE L'ART FRANÇAIS. 



Nouvelles Archives de l'Art français^ recueil de 
documents inédits. 

l" SÉRIE. 

I. Année 1872 (i" année); prix du volume pour les 

non-souscripteurs. 25 fr. 

II. Année 1873 (2* année). 20 fr. 

III. Année 1874-75 (3^ année). 20 fr. 

IV. Année 1876 (4* année). i5 fr. 
V. Année 1877 (5® année). i5 fr. 

VI. Année 1878 (6® année). i5 fr. 

2® SÉRIE. 

I. Année 1879-80 (7* année), t. VII. i5 fr. 

II. Année 1880-81 (8^ année), t. VIII. i5 fr. 

III. Année 1882 (9® année), t. IX. i5 fr. 

IV. Année i883 (io« année), t. X. i5 fr. 

V. Année 1884 b^"" année), t. XL i5 fr. 

Mémoires pour servir à Vhistoire des Maisons 
royales et Bastimens de France, par André Félibien, 
publiés pour la première fois d'après le manuscrit de la 
Bibliothèque nationale, i volume in-8®, 1873. 8 fr. 

Procès-verbaux de V Académie royale de peinture 
et de sculpture (1648-1793), publiés, avec Pautorisation 
de M. le Ministre de l'Instruction publique, d'après les 
registres originaux conservés à FÉcole des Beaux-Arts. 

i«' volume, 1648 à 1672 (1875). 10 fr. 

2« volume, 1673 à 1688 (1878). 10 fr. 

3® volume, 1689 à 1704 (1880). 10 fr. 

4* volume, 1705 à 1725 (1881). 10 fr. 



— 438 — • 

5* volume, 1726 à 1744 (1882). 10 fr. 

6» volume, 1745 à 1755 (i885). 10 fr. 

Nota : L'ouvrage complet formera huit ou. neuf 
volumes. Le tome VII est sous presse. 

Les Comptes des Bâtiments du Roi (1528-1571), 
suivis de documents inédits sur les châteaux, royaux et 
les beaux-arts au xvi® siècle, recueillis et mis en ordre 
par le marquis Léon de Laborde, publiés par la Société 
de l'histoire de Fart français. 2V. in-8^ 1 877-1 879. 25 fr. 

Etat-civil d' artistes français. Billets d'enterrement 
ou de décès, depuis 1823 jusqu'à nos jours, réunis et 
publiés par M. Hubert Lavigne. i vol. in-8^ 1881. 6 fr. 

Mémoires inédits de Charles-Nicolas Cochin sur le 
Comte de Caylus, Bouchardon, les Slodtz, publiés 
d'après le manuscrit autographe par M. Charles Henry. 
I vol. in-8^ 1 880. 8 fr. ^ 

La Stromatourgie ou de l'excellence de la manu&c- 
ture des tapits, dits de Turquie, nouvellement establie 
en France sous la conduite de noble homme Pierre 
Dupont, publiée par MM. A. Darcel et J. Guiffrey 
d'après l'exemplaire de la Bibliothèque nationale, avec 
de nombreuses pièces inédites, recueillies dans le 
manuscrit des Archives. 1882. 6 fr. 

État-civil des Peintres et Sculpteurs de V Académie 
royale. Billets d'enterrement de 1648 à 171 3, publiés 
par M. Octave Fidière, d'après le registre conservé à 
rÉcole des Beaux-Arts, i vol. in-8*». i883. 6 fi^. 

Nota. — Ces vingt-quatre volumes seront délivrés aux 
nouveaux membres de la Société pour 1 885, avec le 
J5i///^f m trimestriel (publié de 1875 à 1878 et qui ne 
se vend pas séparément), et la première année de la 
Revue de V Art français ancien et moderne {1884), au 
prix de 240 fr*. 



COLLECTION 

DE TRAVAUX SUR L'ART FRANÇAIS 

PUBLIÉS PAR LEURS AUTEURS SOUS LE PATRONAGE 

DE LA SOCIÉTÉ. 



1. Actes d'État-civil d'artistes français, peintres, graveurs, 
sculpteurs, architectes, extraits des registres de. PHôtel-de- Ville 
de Paris, détruits dans l'incendie du 24 mai 1871, par H. Her- 
LuisoN. 1873, I vol. in-8", tiré à petit nombre. 20 fr. 

Le même ouvrage, papier de Hollande. 3o fir. 

2. Lettres de noblesse et décorations accordées aux artistes en 
France pendant le xvii* et le xviii* siècle, par J. J. Guiffrey. 
1873,- I vol. in-8'. {Tirage à part à 5o exemplaires,) Epuisé 

3. Notes et documents inédits sur les expositions du xviii* siècle, 
recueillis et mis en ordre par J. J. Guiffrey. 1873, i vol. in-12, 
tiré à petit nombre. 10 fr. 

4. Notice sur Jacques Guay, graveur sur pierres fines du roi 
Louis XV, documents inédits émanant de Guav et notes sur les 
gravures en taille-douce et en pierres fines de la marquise de 
Pompadour, par J.-F. Leturcq.. 1873, i vol. in-8» avec 12 planches, 
reproduisant la plupart des œuvres de Guay, tiré à 3oo exem- 
plaires. 12 fir. 5o 

5. Lloge de Lancret par Balot de Sovot, accompagné du cata- 
logue de ses tableaux et de ses estampes, de notes et de pièces 
inédites, le tout réuni et publié par J. J. Guiffrey. 1874, m-8*. 
Tiré à 200 exemplaires sur papier de Hollande. 9 fir. 

6. Noël Le Mire et son œuvre, suivi du catalogue raisonné de 
l'œuvre de son frère Louis Le Mire et de plusieurs tables, avec un 
portrait à l'eau-forte et des bois inédits, par Jules Hédou. 1875, 
I vol. in-8» tiré à 3 00 ejtempl. sur papier de Hollande. 25 fir. 

Le même ouvrage, papier Whatman, avec double épreuve du 
portrait et des bois (5o exemplaires). 35 fr. 

7. Livret de l'Exposition du Colisée (1776), suivi de l'exposi- 
tion ouverte à l'Elisée en 1797 et précédé d'une histoire du Co- 
lisée d'après les mémoires au temps, avec une table des artistes 
oui prirent part à ces deux expositions ; complément des livrets 
de l'Académie royale et de l'Académie de Saint-Luc. 1875, in-12. 
2 1 5 exemplaires sur papier vergé. 3 fr. 

10 sur papier de Hollande. 6 fr. 

5 sur papier de Chine. 10 fr. 
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8. SÉBASTIEN Le Clerc et son œuvre (1637-17 14) par M. Edouard 
Meaume. Ouvrage couronné par TAcadémie de Metz. 1877, grand 
in-8' de 338 pages, sur papier vergé de Hollande, tiré à 2o5 
exemplaires. 18 fr. 

g. La famille des Juste en Italie et en France par Anatole 
DE MoNTAiGLON. 1 876-7, in-4'' dc 76 pagcs, suF papier de Hollande, 
avec 14 figures dans le texte (tirage à part de la Galette des 
Beaux-Arts à 5o exemplaires, dont 3o seulement ont été mis en 
vente). Epuisé 

10. Notice sur Jacques Neilson, entrepreneur et directeur des 
teintures dc la manufacture royale des tapisseries des Gobelins 
au xviii* siècle, par Albert Curmer. 1878, in-8' (tiré à i25 exem- 
plaires). 4 fr. 

11. Jean le Prince et son œuvre (1734-1781), par Jules Hédou, 
ouvrage comprenant une notice biographique, le catalogue de 
Tœuvre de l'artiste, le secret de son procédé de gravure au lavis 
et de nombreux documents inédits, avec portrait a l'eau-forte par 
A. Gilbert. 1879. i vol. in-8% tiré à 3oo exemp. sur papier de 
Hollande. ' 20 fr. 

Le même ouvrage, papier Whatman, avec double épreuve du 
portrait, tiré à 5o exemplaires. 3o fr. 

12. Les Orfèvres de Paris en 1700. Procès-verbaux de visites 
et déclarations faites en exécution de l'édit du mois de mars 1700, 
publiés et annotés par M. J. J. Guiffrev. 1879, in-8'. (Tirage à 
part à 100 ex. du Bulletin de V Union centrale.) 3 fr. 

i3. Les Artistes Angevins, peintres, sculpteurs, maîtres 
d'œuvre, architectes, graveurs, musiciens, d'après les Archives 
Angevines, par Célestin Port. 1881. In-8*' de 333 p., tiré à 
100 exemplaires. i5 fr. 

Et à 20 exemplaires sur papier de Hollande. 25 fr. 

14. Les Sculpteurs de Lyon du xiv* au xviii* siècle, par 
M. Natalis Rondol. (Tirage à part sur papier de Hollande de la 
Revue Lyonnaisey à 200 exemplaires dont 100 mis en vente.) 
Lyon et Paris, 1884, gr. in-8'. 7 fr. 

Nota. — Aux termes de l'art. XVII des statuts, les membres 
de la Société de l'Histoire de l'Art français jouissent d'une remise 
de vingt pour cent sur le prix des ouvrages publiés dans cette 
collection^ en adressant directement leurs demandes au libraire 
dc la Société. 
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